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Qui contient 

Tous les evénemens mémorables qui 
font, arrivés depuis le commence- 
ment du Monde jufqu’à préfent, 
avec leurs époques & leurs princi- 
pales circonftances. 

Par M. t Gaïût, D odeur es Arts & Gradué 
nommé de l'Univerfiié de Paris. 

TOME I. 
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Chés N. S t r y C K w a n t , Imprimeur.) 

Et ft vend à LIEGE, 

Chés Jacob, Imprimeur , fur le pont dTflé. 
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Plan de l'Ouvrage. 

4 < 

L A Chronologie Hi (torique & 
univerfele de la manière qu’elle 
eit conçûe , n’a befoin que de fe 
montrer pour faire connoitre com- 
bien elle eft eftimable. 

. Il eft vrai qu’il y a des Chronolo- 
gies & des Hiftoires , mais où trou- 
véra-on un Ouvrage qui dans une 
aufli petite quantité de volume ren- 
ferme toute l’Hiftoire & toute la 
Chronologie depuis le commence- 
ment du monde jufqu’à préfent ? ce 
n’eft pas là tout ce qui fait le mérite 
de l’Ouvrage que l’on done au Pu- 
blic. , 

On y trouvera tout ce que l’on 
{ çeut dire de plus folide & de plus lu- 
mineux fur l’Exiftence de Dieu, fui 
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4 Chronologie 

la vérité des livres de Moïfe , & fur 
la Religion Juive &la ReligionChrê- 
tiene. 

Des Catalogues exafts de tous les 
Patriarches , Juges , & Grands 
Prêtres de l’ancien Teflament. Des 
DifTertations fur la différence de la 
Chronologie du texte Hebreux, des 
Septantes& du texte Samaritain. Les 
fondations des Peuples , des R'oiau- 
tnes , des Empires & des Républir 

Î ues avec la fucceflion des Rois de 
uda & d’Ifraël & des autres Roiau- 
mes comme d’Egypte, deBabylone, 
d’Aflyrie, de Perle, de Médie , &c. 
& leurs Révolutions. 

La Succeffion des Papes , des 
Empereurs Romains , des Rois de 
France , d’Elipagne , d’Angleterre , 
&c. des Empereurs Turcs & autres 
Rois étrangers. 

Les Légiflateurs & Inftituteurs 
des Réligions , les Héréfies , leurs 
Auteurs & les Conciles qui les ont 
condamnés. 

Les Inffitutions des Ordres Reli« 
gieux. 
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Les Philofophes, les Auteurs, les 
Poètes & les homes llluftres tant 
anciens que modernes. 

' Les grands Capitaines, les Batail- 
les célèbres , les ftratagèmes que les 
Généraux ont emploies en guerre 
pour vaincre par force ou par finefle. 

Les inventions des Arts. 

Tout ce qu’il y a de vrai & de fa- 
buleux dans la Mytologie , c’eftà 
dire, l’Hittoire des faux Dieux. 

• Le tout accompagné de Diflerta- 
tionS'& de réflexions théologiques , 
phyfiques , morales , politiques & 
géographiques. * 

Quoique l’Auteur promette beau- 
coup , il peut aflurer qu’il donera 
encore plus qu’il né promet , & on 
connoîtra que l’Ouvrage eft d’une 
utilité univerfele , un Ouvrage qui 
peut tenir lieu de tout ; & qu’une 
perfone qui en aura fait bon ufage 
poura dire qu’il fait quelque chofe, 
ou plutôt qu’il eft au fait de tout, & 
qu’il eft en état de raifoner fur tout. 
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L ’Auteur a déjà doné plufieurs 
Ouvrages fur differens fujets & 
en differentes langues , dans lefquels 
|! croit avoir répondu à l’attente du 
Public. Le plus délicat , & celui ou 
il étoit le plus difficile de réüffir eft 
la Nouvelle Grammaire Françoife, 
imprimée l’année derniere à Bruxel- 
les chez Nicolas Stryckwant. L’Au- 
teur y a expofé les défauts de toutes 
les Grammaires qui ont paru jufques 
ici : & en deux petits Volumes il 
a épuifé la matière , & a dit tout ce 
' qui eft néceffaire pour acquérir faci- 
lement & en peu de tems une con- 
% noiffance parfaite de la Langue fran- 
çoife. 

Un Ouvrage de cette nature ne 
pouvoit manquer d’attirer de l’envie 
& des'enemis à l’Auteur. En effet la 
Nouvelle Grammaire Françoife n’a 
pasplûtôt paru qu’elle a été attaquée 
par une Critique en deux Lettrés 
fous le nom d’un Flamand. Le Cri- 
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. Hl STOU Q_U «k 9 
tique a emploïé toute fa Réthorique 
pour s’efforcer de faire paffer ppur 
des fautes des principes qui étaient 
contraires aux mauvais préjugés qu’il 
avoit puifésdansdemauvaifes Gram- 
maires. Mais l’Auteur a démontré 
dans deux Réponfes qu’il a faites aux 
deux Lettres , qu’ôté toutes les ca- 
lomnies , les falsifications, & les im- 
poftures que le Critique a employées, 
il n’y avoit à redire dans la Gram- 
maire que 7 ou 8 mots que l’Auteur 
n’avoit pas d’abord penfé d’excepter 
des Régies qu’il a donées fur la 
quantité , & qu’il a ajoutés dans les 
Supléemens qu’il a mis à la fuite de 
l’Ouvrage. 

- L’Auteur l’a annoncé l’année der- 
nière au mois de Juin pour être im- 
primé par Soufcription. Il le promit 
alors pour Pâques de cette année , & 
il a la fatisfaéiion d’avoir tenu fa pa- 
' rôle comme il lui étoit aifé de le fai- 
re , tout l’Ouvrage étant achevé de 
compofer avant qu’il fut annoncé. 

La Chronologie qu’il annonce air- 
jourd’hui eft auili toute compofée, 

' * A iv 
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$ .Chronologie 
il n’y a plus qu’à la mettre au net $ 
la polir. Et ce fera toujours l’ufage 
de l’Auteur de n’en point annoncer 
qu’ils ne foient achevés , pour ne pas 
cxpofer fes Ouvrages à être abandon* 
nés , en cas d’accîdens qui peuvent 
arriver de differentes fortes, com- 
me a on a vu beaucoup d’Ouvrages 
Commencés & qui en font reliés là. 

L’Auteur propofe fa Chronologie 
à imprimer par Soufcription , & il 
la promet toute entière pour Pâques 
prochain. 

Il n’y aura pas moins de quatre To- 
mes in 8*. & pas plus de fix : chacun 
de 400. pages de ce papier & de cç 
caraélere. . 

Le prix pour ceux qui fouferiront 
eft de trois efçalins chaque Tome, 
©u 40. f. argent de France. 

Ceux qui fouferiront ne feront te*.* 
nus que de païer le prémierTome 
d’avance : en leur délivrant le pré- 
mier ils paieront le fécond, & ainfî 
jufqu’au dernier, à la délivrance du- 
quel il n’y aura rien à païer. 

AuÆitQt qu/1 y aura deux cens 
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H I S T O R I Q_U E. - f 
exemplaires fouferits, on commence- 
ra l’Imprefîion fans la difeontinuer. 
Et lorsqu’il y aura une fois deux 
cens exemplaires fouferits , on n’ad- 
mettra plus de Soufcriptions. Et le 
prix de l’Ouvrage fera de quatre ef- 
calins chaque Tome. 

On potira s'adreffer à Lié^e ches 
J. T. Gramme, Libraire. Et chés 
l'Auteur , à Coromeufe. 

A La Haye chés M. Van Duren, 
Libraire . 

A Louvain chés M. Van Over* 
beck , Libraire . . 

A Bruxelles chés M. Fricx , Li- 
braire. 

A U I fie chés M Fouquier d’E- 
xaerde. 

A Taris chés M. Delefpine fils Li- 
braire, rue S. Jacques, à laVitfoire 

A Mous chés M. Migot, Li\ 
braire. „ 

A Anvers chés M. Jerôme Ver- 
duflen. Libraire. 

A Namur chés M. Charles La«ï 
baye , Libraire . 
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* Qui doneront des Billets lignés 
d’eux portant qu’ils délivreront les 
Exemplaires des Tomes à mefure 
qu’ils s’imprimeront, & le tout au 
plus tard à Pâques prochain , finon 
qu’ils rendront l’argent de ce qui au- 
roit été païéfans avoir été délivré. 

Ils écriront aufti fur un Regiftré 
les Noms , Surnoms , & qualités de 
ceux qui foufcriront , & on en do- 
nera la Lifte à la fin du dernier Tome. 

On délivrera les exemplaires francs 
de tous frais. 
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Idée de VHiftoire £*> de la Chro- 
nologie. 

Q U’eft ce que l’Hifloire ? 

C’eft la Connoifîance des 
■chofes qui font arrivées dans 
le Monde. 

Qu’eft ce que le Monde ? 

C’eit l’aflfemblage des êtres que 
Dieu a créés. 

De combien d’efpéce d’êtres eft 
compofé le Monde ? 
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£ Chronologie 
De trois fortes : les uns purement 
fpirituels & ce font les Anges ; d’au- 
tres font purement corporels , comme 
les Aftres , les Plantes , les Elémens, 
les Animaux , &c. Et d’autres enfia 
Font compofésde fubftance fpi rituel- 
le &de fubltance corporelle, & c’eft 
l’Home feul. Mais l’Hiftoire ne trai- 
te que de ce qui regarde l’Home. Il 
eft vrai qu’elle traite auflî incidem- 
ment de quelques operations de Dieu, 
de quelques aftions des Anges , & 
de quelques mouvemens extraordi- 
naires des autres ê:res : mais ce n’eft 
u’en tant qu’ils ont rapport à l’Hi* 
oire des homes. 

Pourquoi ne fait on pas l’Hiftoire 
de Dieu , des Anges & des autres 
êtres ? 

C’eft que toutes les operations aufli 
bien que toute fon eftence & fes at- 
tributs lont inénarrables; & que d’ail- 
leurs les operations de Dieu qui n’ont „ 
pas le Monde pour objet, font toû- 
jours les mêmes & ne changent pas. 

* Les operations des Anges en l’état 
où ils font , ne font point fujetes a« 
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•hangement , en tant qu elles fe ter- 
minent à Dieu & à eux mêmes, & 
en tant qu’elles fe terminent aux ho- 
mes , quoi qu’elles loient infinies * 
puifque nous favons par la Foi que 
chacun a un Ange qui prend foin de 
lui , & que les mauvais Anges font 
la plus part difperfés dans les airs , 
Comme le dit S. Paul ,pour chercher 
à nous dévorer , comme le marque 
S. Pierre ; neanmoins leurs opera- 
tions nous font inconues , fi on en 
excepte un petit nombre qui font 
Tenues à notre connoiffance. t 
Les êtres purement corporels agif- 
fant naturellement , ont tous chacun 
dans ion efpéce les mêmes mouve- 
mens : l’un ne fait rien que l’autre 
ne lè faffe ; fi ce n’eft qu’ils foient 
» tirés de leur état naturel par voie 
miraculeufe , comme le Serpent 
TAne de Balaam qui ont par^é , ou 
par l’ihliitution commé les Lléphans 
oue l’on a vû danfer au fon des in- 
lirumens , ou par quelque influer Gè 
extraordinaire des caufes fécondes 
jcommeles productions monftrueuies, 
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4 Ç H R O N O L O G I E 
■ Qu’eft ce que la Chronologie? > 
C eft la connoiflance des tems oii 
chaque chofe eft arrivée. Ainfi l’Hi- 
ltoire & la Chronologie font deux 
oçiences differentes, puifqu’elles ont 
des objets differens. Si je lai de quel- 
le maniéré Dieu a détruit les homes, 
je lai un trait ou un point d’Hiftoire; 
& li je fai fimplement que Dieu a 
détruit les homes 165-6. ans après la 
Création du Monde , fans favoir de 
quelle maniéré cela s’eft fait, c’eft un 
trait de Chronologie que je fai. On 
peut être fort verié dans l’Hiftoire 
lans etre Chronologifte , & on peut 
etre bon Chronologifte fans êtrefort 
verfé dans l’Hiftoire. L’un & l’autre 
dt également neceflaire : mais de les 
pofleder tous les deux , c’eft ce qui 
rend les connoiflànces ;de l’home 
parfaites. ■ ... , . . , 

2 )» Monde en général , 


L E Monde a-il toûjours été ? 

,5 yaeu d’anciens Philofophes 
qui n étant point aidés des lumières 
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de la révélation Divine , & qui ne 
faifant pas ufage de la raifon naturel- 
le , fe le font imaginé : mais aujour- 
d’hui toutes les Nations , même cel- 
les qui ne fe conduifent pas parl’au- 
torité de la révélation , font perfua- 
dées que le Monde eft l’Ouvrage d’un 
Etre tout puiflant, & par conféquent 

S u’il a été créé & qu’il- a commencé 
’être. ‘ - r. 

Mais le Monde n’eft ri point l’Ou- 
vrage du hazard ou de quelque con- 
cours d’Atomes ? : ■ ? > * 

Il eft vrai qu’il y à eu des Philoso- 
phes qui l’ont ainfi penfé , & cela 
n’eft point furprénant , puifque com- 
me dit S. Paul , t aiant connu c Dieu % 
ils ne Pont point glor ifié comme tel % 
9t i ne lui ont pas rendu les bornages 
qu'ils dévoient : mais ils fie font 
perdus dafis leurs imaginations > & 
les ténèbres fie fiont répandues fiiaf 
fieur cœur infienfié. : 

- En effet rien n’eftplus infenfé qu’ttf 
ne telle imagination. Car s’il eft ri- 
dicule de croire qu’une maifon , qu> 

' J Ef. aux Hom. Cb. i« • 


$ Chronologie 

une navire, qu’une horloge fe püifîfc 
former d elle-même , on ne dit pas 
de rien, mais même par le concours 
& la proximité des differentes par- • 
ties qui la compofent ; fi jamais per- 
fone pour le loger n’a été fiinfenfé - 
que d’attendre de trouver une mai- 
ion faite d’elle même dans la plus 
grande forêt, ou dans la carrière la 
plus abondante , ou dans l’air par 1» 
concours des differentes parties qui 
s’y trouvent , qui valent bien des ata* 
mes ; combien faut il être extrava- 
gant pour s’imaginer qu’une machine 
auffi admirable , auffi vafle , auffi 
réglée que le Monde dans fon affem- 
blage , dans la Itruéture des Cieux, . 
le concours des Etoiles & des Pla- 
nettes , la produftion de la Terre, 
la végétation des Métaux, &c. puiff© ' 
s’être formée d’elle même ,& fe foû- 
tenir fi longtems dans le même état? 

D’ailleurs ces Atomes , il faudroit 
les fupofer éternels & fans commen- 
cement : car qui les auroit créés , fi 
en n’admettoit point d’être fuperieur 
& tout puiffant ?le$ fuppofaat étern- 
ué!* 
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fiels & le Monde formé par leur con- 
cours , ils aurôient été avant la for-» 
ination du Monde. Or quelle pou- 
roit avoir été la câufe de leur mou- 
• yement ? qui auroitpû les faire pdflef 
de l’état d’ Atomes , c’eft à dire de 
petites parties corporeles & imper- 
ceptibles en celui de Monde ? Si on 
dit que ces Atomes étoient en mou- 
vement par eu mêmes , & qu’en fe 
•racrochant & fe joignant plufieurfc 
ènfemble ils ont formé , une partie 
une Etoile ,une autre le Soleil, celle 
ci la Terre , celle là les Mers ; on 
fent trop combien cela eft abfurde j 
outre qu’il arriveroit que ces parties 
s’étant racrochées par hazard , fe 
difToüdroient continuellement pour 
prendre de nouvelles formes. 

-■ Enfin j fi ces Atomes étoient 
éternels , on demande pourquoi ils 
avoient une figure plutôt qu’uiie au* 
tre ? Ce mouvement ci plutôt que 
celui là? une tele nature plutôt qu’une 
contraire ? une fubftance corporele 
plutôt qu’une fpirituele ? Si on dit 
qu’ils avoient differentes figures, dif* 

B 
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9 Chronolo.gib 
ferens mouvemens, differentes natu* 
res & differentes fubftances, on tom- 
be dans le même embarras. Pourquoi 
ceux ci font ils d’une figure & ceux 
là d’une autre ? qui leur a doné cette • 
différence ? 


De Dieu. 

g~\ Uel eft donc l’Auteur duMoni 

V/ de? 

lîeft vifiblequ’à confiderer le Mon- 
de dans fa ftru&ure , fon mouvement 
régulier , fes parties admirables , fes 
propriétés , fes vertus & fes effets, 
& fentant d’ailleurs qu’il eft impofli- 
ble que cela fe foit fait de foi même, 
il faut néceffairement qu’il ait été 
fait par un Ouvrier Supérieur , un 
Ouvrier dont la puiffance ne foit pas 
bornée, puifqu’il lui a falu tirer de 
rien la matière dont il a fait ce mer- 
veilleux Ouvrage. Or dès qu’il a pû 
faire quelque chofe de rien , il n’y 
a rien qu’il ne puiffe faire. Car il y a 
moins de diftance d’une mouche à 
tout le Monde , & à un million de 
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Mondes , qu’il n’y en a du néant à 
une mouche , puifque cette derniere 
di {tance eft de rien à quelque chofe, 
c’elt à dire du tout au tout , au h’ eu 
que l’autre n’eft que du plus & du 
moins. Il lui a falu une fagefle infini ej 
pour doner la forme à tous les êtret 
qui compofent le Monde , pour con- 
ferver ceux qui font immuables , & 
en faire naître de nouveaux de ceiut 
qui fe détruifent. 

Et de là s’enfuivent tous les autre» 
attributs de la Divinité : L’unité ,s’il 
yavoit plufieurs Dieux ils ne feroient 
pas véritablement Dieu : Il y a mille 
contradictions dans la pluralité des 
Dieux : ils auroient pouvoir l’un fur 
l’autre , & ils ne l’auroient pas. S’ils 
l’avoient , ils feroient dépendens ; 
s’ils ne l’avoient pas , ils ne feroient . 
pas Souverain Seigneur : ils auroient 
un égal qui ne les craindroit point, 
qui ne leur rendroit aucun homage, 
qui pouroit même les offenfer. Ils 
feroient parfaits & ils ne le feroient 
pas : ils le feroient, ou ils ne feroient 
pas Dieu : ils ne le feroient pas, puif- 

Bij 
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qu’ils ne poiféderoient pas toutes Ie$ 
perfections ; celui ci ne poflederoit 
pas l’être , l’exiftence , l’eflence , la 
îageflè de l’autre , &c. 

J Les inconvéniens qui fe trouvent 
dans un fyftème doivent ils être un 
motif pour le rejeter? quoiqu’il fem- 
ble répugner à la raifon, qu’un Dieu 
Eternel ait créé dans le temps, on ne 
laiflé pas de le croire. Quoiqu’on ne 
compréne pas l’immenfité de Dieu, 
fon éternité , &c. on les croit néan- 
moins. Quoiqu’il femble répugner 
que trois ne foient qu’un , & qu’un 
foit trois ; néanmoins c’efl: un Point 
capital de la croïance des Chrétiens. 
Donc quand on ne comprendroit pas, 
ou qu’il fembleroit répugner que le 
Monde foit éternel , ou qu’il ait été 
. formé par le hazard ou par le con- 
cours des Atomes , ce n’elt pas une 
xaifon pour ne le pas croire. 

' r 11 faut diitinguer ce que l’on ne 
comprend pas de ce qui répugne à la 
raifon. Les Myftères quenouscroions 
ne doivent pas être cenfés répugner 
à la raifon. Car.pour être tek il fau- 
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■Historique. ïi 
droit les comprendre , & nous ne le 
pouvons. Si on rie connoit pas toutes 
les propriétés d’un'chofe , comment 
• pouvoir juger de fa convenance ou 
de fa répugnance à une autre ? Mais 
on fent évidemment, & l’efpritaune 
perfuafion intérieure que le Monde 
ne peut avoir été éternel , ni être 
formé par le hazard , ni être l’effet 
d’un concours d’At$>mes ; les raifons 
-'qu’on vient d’apporter le démontrent 
évidemment. Ainfi il y a une. grande 
di (parité > ou plûtôt une différence 
infinie entre ces imaginations & aur 
très femblables , & les Myflères que 
l’on croit dans l’Egüfe chrêtiene & 
catholique. > • 

- Mais il y a encore une différence 
qui n’efl pas moins grande & moins , 
effentiele erftre les uns & les autres. 
-Les imaginations des Philofophes ne 
font fondées fur aucune preuve. La 
ràifon feule obfcurcie comme elleefl 
par le péché efl fufpeéte , & l’on doit 
s’en défier. Ainfi tous les raifonemens 
qu’ils ont faits , qui les garantira ju- 
ftes ? puifque Cicéron rapporte juf- 
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fi Chronologie 
qu’à près de 80. differentés opinion* 
oes Philofophesfur la nature &l’exi- 
ilence desDieux; & que S. Auguftin 
en rapporte encore davantage : au lieu 
que l’exiftence , l’immenfité , l’éter- 
nité , l’unité d’un Dieu , &c. ont des 
preuves certaines & évidentes. Les 
Cieux comme le dit le Pfalmiftet 
annonce la gloire de Dieu , & à voir 
le Firmament o^ reconnoit l’Ouvra- 
ge de fes mains : Cœli enarrant glo - 
riam T^ei , Opéra manuum ejus 
annuntiat Firmamentum. C’elt à dire 
qu’on peut parvenir à la connoiffan- 
ce de Dieu par la confideration des 
créatures. Auffi les Philosophes l’ont 
ils connu par cette voie. Cùm cogno - 
vijfent ^Deum , :f dit S. Paul : mais 
. les ténèbres s’étant répandues dans 
leur coeûr infenfé , obfcuratum efi 
injîpiens cor eorum : ils fe font per- 
dus dans leurs imaginations, evanue- 
runt in cogitationibus fuis . Et ils 
ont attribué la gloire qui n’appartient 
qu’au Dieu Eternel à des Images 
d’homes corruptibles, d’oifeaux, d’a- 

f Pfçaumc 18. $ Ep. sux Rom. ch. {. 
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H I S T O R I Q.Ü B. if ' 
lü maux & de ferpens mêmes : & mu - 
taverunt gloriam *Dei incorrupti- 
bilis in fimilitudinem imaginis cor - 
ruptibilis hominis , volucrum & 
quadrupedum ££ ferpentium ; Voilà 
le prémier moïen de connoître l’exi- 
ftence d’un Dieu & tous les attributs 
qui en réfultent, la vûe des créatures. 

Mais Dieu , dit il lui même dans 
Ifaïe eft un Dieu caché : Verè tu es 
* T>eus abfconditus. | Caché non par fa 
nature , mais par les ténèbres que le 
péché a répandu fur le cœur infenfé 
de l’home abandoné à lui même» 
comme Dieu a abandoné toutes les 
Nations : dïmifit omnes gentes in - 
predi vias fuas , & les Pnilofophes 
tous les prémiers à leur fens réprou^- 
vé , tradidit illos ‘Deus in reprobum 
fenfum. C’eft pourquoi il s’ett fait 
connoître par une autre voie. 11 s’eft 
apparu à Adam , à Noé , à Abraham* 
à Ifaac & à Jacob , qui ont appris à - 
leur pofterité que Dieu s’eit fait voir 
à eux, qu’il leur a fait des promefles, 
qu’ils ont vû effe&uées plufieurs milr 
liers d’années après, qu’il a commanr 
j igüc ij. B iv 
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dé ces choies , & défendu celles là 
Enfin il s’eil fait voir non plus en par-» 
ticulier & en cachette & tête à tete, 
comme il a fait à ces prémiersPatriar-r 
ches , mais d’une maniéré éclatante, 
fur le fommet d’une Montagne , au 
milieu des foudres, des éclairs & des 
toneres, en préfence de tout un Peur 
pIe,compofé déplus de 600 mille ho- 
mes propres à porter les armes, qui ont 
entendu fa voix, qui ont vu les mer- 
veilles qu ? il a opérés en Egypte, dans 
îa Mer rouge , fur le Jourdain , aux 
murs de Jéricho , &c. & qui les ont 
enfeignéës de main en main à leurs 
petits Fils qui ont fubfifté fans inter- 
ruption , & qui fubfiftent encore au- 
jourd’hui difperfés par tout le Mon- 
de. Et leurs Peres& eux ont toujours 
été fi perfuadés de ces vérités, que 
quelques efforts qu’on ait faits dans 
tous les temps pour les faire renoncer 
à leur croïance, ils ont toujours con- 
stamment préféré de fouffrirles tour- 
mens & la mort , plutôt que de fô 
départir de la moindre circonftancf 
ige leur Loi, . . . : / • 
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. Dira-on qu’ils aient trompé ou qu’ils 
, aient été trompés. Quel intérêt au- 
roient ils eu de tromper ? Comment 
tin tel complot auroit il pû fe former 
& durer fi long temps fans être décou- 
vert ? D’ailleurs ce n’eft pas feulement 
parMoïfe que Dieu s’eft fait connoi- 
tre. Depuisluijufqu’àladeftrudîionde 
la Nation , il y a toujours eu des ho- 
mes divins qui fe font fuccédé les 
uns aux autres , & qui fe trouvoient 
même plufieurs en même temps én 
differens lieux. Or ces homes divins 
ont toujours invoqué le même Dieu, 
ont toujours fait des merveilles en 
.fon nom , & ont toûjours confirmé 
la vérité de ce qu’ils avoient appris 
de leurs Peres. 

Après eux font venus J. C. les A- 
pôtres & leurs Difciples, qui ont fait 
les mêmes merveilles que les pré- 
miers , qui ont annoncé les mêmes 
vérités, & ont répandu leur fangpour 
fceller- leur Million divine. Tout cela 
ne permet pas de foupçoner aucune 
tromperie ni aucune illufion. 

{Si on difoit que toutes ces mer- 
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veilles^ont pû ïê faire par preftiges, 
on demanderoit pourquoi les Chinois, 
les Romains, les Egyptiens , les Grecs, 
les Turcs , &c. n’ont pas emploïés 
de pareilles preftiges , pour vaincre 
leurs enemis & pour faire eftimer le 
culte de leur Religion? ou plûtôt on ne 
l'a que trop entrepris parmi les au- 
tres Nations, comme Numa chés les 
Romains, les Prêtres de Bel chés les 
Babyloniens , les Magiciens devant 
Pharaon , Mahomet chés les Arabes, 
&c. mais toutes ces fourberies ont 
été découvertes chés ces impofteurs. 
Et elles auroient eu croïance depuis 
le commencement du Monde jufqu’à 
préfent parmi les Juifs & les Chré- 
tiens ? mais où a-on jamais vû le So- 
leil arrêté par preftiges , des Mers 
s’ouvrir , des murailles fortes tom- 
ber, des cadavres puants réfufciter, 
&c. ? Enfin les preftiges fuppofent 
une puiflance fuperieure à celle de 
l’home , & la puiflance qui eft capa- 
ble d’arrêter le Soleil , nous foutenons. 
que c’eft elle qui l’a fait ; la puiflance 
qui rend la vie aux morts , nous fou- 
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tenons que c’eft elle qui l’a donée 
aux vivans ; & quelque nom qu’on 
lui done nous foatenons qu’ elle eft 
Dieu*. 

*Des Anges . 

Q U’entendés vous par les Angesf 
On a déjà dit que ce font des 
fubftances purement fpiritueles 
que Dieu a créées. 

Dans quel temps ont ils été créés 
de Dieu ? * 

On ne le fait pas pofitivement : il 
eft à croire qu’étant les pltis nobles 
Créatures qui foient fortiesdela main 
de Dieu, elles ont été tiréesdunéant 
avant toutes les autres. 

Vous avés dit que l’home efteoni- 
pofé de corps & d’ame , par confé- 
quent il eft plus noble que les autres 
créatures qui font purement corpo- 
reles ; néanmoins je penfe que vous 
dirés dans fon lieu que l’home n’a 
été créé que le dernier. Ce n’eftdonc 
pas une conféquence que l’Ange ait 
été créé avant les autres créatures. 
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de ce qu’il eft la plus noble. 

L’home aiant beibin de l’Air , de 
l’Eau , de la Terre , &c. pour fubfi- 
fter , il faloit naturelement qu’il trou- 
• vàt tout cela en commençant d’exi- 
fter : mais la même raifon ne fubliltc 
pas à l’égard des Anges. 

Y a-il beaucoup de ces Créatures? 

. A prendre naturelement le pafla- 
ge de l’Evangile ;Angeli eorum fem- 
per vident faciem Patrïs met , &c. § 
ilferoit naturel de croire que chaque 
homfc auroit le lien. Du moins l’Ecri- 
ture parle de milliers ,dc centaines • 
de milliers & de milliers de milliers 
- d’Anges. 

Qu’entend on par le Diable , les 
Diables , les Démons ? 

Ce font une partie des Anges, qui 
n’étant pas demeurés fidels à Dieu, 
font déchûs de l’état de Béatitude 
dans lequel ils ont été créés , & qui 
étant condamnés à des peines éter- 
nelles, font déchaînés contre les ho- 
mes pour les faire tomber dans le 
même malheur. 

* Dans quel temps font ils tombés ? 

§ S. Matthieu Chap. 18. if. . < 
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- On ne le fait pas pofitivemerit : ce 
qu’il y a de certain c’eft qu’ils font 
tombés avant l’home,puifque le Ser- 
pent a fervi d’inflrument au Démon 
pour tenter Eve. 

* Sait on quelques attions des Anges? 

, On fait par la Foi que les Anges 
qui font demeurés fidels à Dieu lont 
confirmés en grâce, & qu’ils ne peu- 
vent plus décheoir de cet état, &qu’* 
au contraire les Démons font defti- 
nés à une damnation éternelle fans 
pouvoir jamais fe rélever. 

' Peut on dire dans quel temps cet 
état des uns & des autres a*été fixé? . 

• • Il y a apparence qu’il Pa été immé^ * 
diatement après le difcernement & 

la féparation des bons & des mauvais. 

Car puifque les mauvais Anges ont 
été précipités immédiatement après 
leur prévarication , il eft naturel de 
Croire que les bons ont été alors ré* 
compefnfés de leur fidelité. 

Dites donc quelques aftions par- 
ticulières des Anges , dont vous avés 
dit que quelques unes étoient venues 
1 la connoifTance des homes. * 
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S. Michel a combattu contre Lu- 
cifer lors de la prévarication des Dé- 
mons. Il l’a fait encore au fujet du 
corps de Moïfe , qui aiant été caché 
pour ôter aux Ifraëlites l’envie de 
l’adorer , le Démon vouloit le leu# 
faire connoitre pour leur tendre ce 
piège. Il y a eu des Anges dont on 
ne lait pas les Noms , qui le font ap- 
parus à Abraham & à d’autres Pa- 
triarches. C’étoit des Anges qui fu- 
rent auflî envoïés à Sodome , pour 
en tirer Loth avant de faire tomber 
le feu dq Ciel fur la Pentapole. Il y 
• eut un Ange qui extermina cent qua- 
tre vingts cinq mille homes de l’ar- 
mée de Sennacherib. Ce fut l’Ange 
Raphaël qui affilia Tobie. Il y en eu un 
autre qui s’apparut à Zacharie. L’An- 
ge Gabriël a annoncé l’Incarnation 
à la Ste. Vierge , &c. Et de tant dé 
milliers d’Anges il n’y a que Michel, 
Gabriël & Raphaël dont on fafche les 
Noms. 

Tout ce que vous dites là ce font 
. des avions des bons Anges, en favés 
vous quelques unes des mauvais ? 
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C’eft le Démon qui £ tenté Eve, 
& que S. Jean dit avoir péché dè» 
le commencement. } C’eft le Démon 
qui demanda permiffion de tenter Job. 
C’eft le Démon qui demanda aulîi à 
être un efprit menteur dans la bou- 
che des Prophètes fous le Roi Achab. 
C’eft le Démon qui tenta J. C. & qui le 
porta fur le haut du Templ^ C’étoit 
un Démon nommé Afmoaée , qui 
faifoit mourir les Marits de Sara# 
Femme de Tobie , &c. 



LA CREATION# 

PREMIER AGE 


Déduis le Commencement du Mondé 
juf qu'au Déluge, 

j . 

C Ombien y a-il que le Mondé 
fubfifte ? 

Il ÿ a cinq mille fept cens trente 

fix ans. 

| S. Jean Ep. z. Ch. 3. v. S» > 
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Je voudrais bien favoir l’Hiftoird 
de la Création; 

; Au commencement, dit Moïfei 
.c’eft à dire au commencement des 
temps Dieu créa le Ciel & la Terre. $ 
lie premier jour il créa la Terre 
qui étoit informe , & la lumieré. 

Qu’eft ce qu’étoit cette lünfiiere? 

; S. Aijgultin a entendu par la lu- 
mière les. bons Anges , & par les té- 
fiebres les mauvais. S. Denis d’Ale- 
xandrie & S. Grégoire de Nyfïe ont 
entendu le feu. S. Bafile croit que 
45’étoit un accident qui ne devoit 
fubMer que jufqu’à la formation du 
Soleil qui n’a été fait que le quâtrié*- 
me jour , & qui a été doné au So- 
leil. S. Grégoire de Nazianze , S. 
Ambroife , S. Thomas ont cru que 
è’étoit la lumière même du Soleii, 
qui luifoit alors confufémeut , & qui 
a été déterminée le quatrième jour 
à des ufages particuliers. Cette opi- 
nion eft la plus probable^ * 

V Que doit on entendre par le foir 
& le matin qui firent le prémier jouf* 

§ Gcncfe ch. i<._ 

On peut 
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* On peut entendre les ténèbres & 
la lumière : les ténèbres etoient ré- 
pandues fur la terfe avant que la lu- 
mière fut créée , & c*étoit alors lé 
foir. Dieu créa la lümiere & cela fit 
le matin. Et c’eft peutêtre parce que 
le prémier joür commença par les 
ténèbres, que les Numides , les Gau- 
lois, les Allemans, &c. diftfhguoient 
les temps non par les jours 5 mais par 
les nuits. 

Le fécond jour Dieu créa le Fitv 
mamerit au milieu des eaux pour les 
féparer , & il l’appellâ Ciel. ’ 

Vous venés de dire que le Ciel a 
été créé le prémier jour , & vous 
dites ici qu'il à été créé le fécond. 

Les Peres & les Commentateurs 
fe fontdoné beaucoup de peine pour 
concilier les difficultés de là Créa- 
tion. S. Aügüftin dit que le Ciel qu’il 
eft dit avoir été créé le prémier jour 
n’a été appellé âinfi que parce qu’il 
. le devoir être, & non pas qu’il 1e. fut 
/ déjà. S. Bafile & autres entendent par 
le Ciel qui fut créé le prémier joür la 
demeure des Anges & des Bienhetf* 

C 
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reux. Mais beaucoup d’autres, com- 
me Théophyle d’Antioche , S. Gré- 
goire de Nyfle, S. Ambroife , S. Je- 
rome entendent par le Ciel qui a été 
créé le prémier jour le Siltème des 
Corps céleftes , & cela eft d’autant 
plus naturel que la plupart des An- 
ciens ont cru que Moife a commen- 
cé fon Livre en difant : au commen- 
cement 'Dieu créa le Ciel & la Ter- 
re , dans le deflein de détourner les 
juifs d’adorer le Ciel comme faifoient 
les Paiens. Or le Ciel que les Paiens 
adoroient etoit les Corps céleftes 
comme l’Air , la Lune , le Soleil, 
les Etoiles & non pas le Ciel empy- 
rée ou la demeure des Anges & des 
Bienheureux. 

8 uel eft donc le Ciel qui a été 
le fécond jour ? 

S. Chryfoftome dit que le Ciel a 
cté créé le prémier jour même , & 
qu’il a été difpofé & ajullé le fécond, 
comme un mur pour féparer les eaux 
d’en haut dé celles de la terre. S. Cy- 
rille d’Alexandrie croit que tout a 
cté créé le prémier jour,& qu’en- 
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fuite les chofes ont été difpofées 
dans l’ordre que Moïfe l’a raconté. 

Et qu’entend on par les eaux d’en 
haut & celles d’en- bas ? 

Origéne entendoit par celles d’en 
haut les bons Anges » & par celles 
d’en bas les mauvais : mais parce que 
Daniel dans fon Cantique diftingue 
les Anges & les eaux qui lont fur les 
Cieux : Bénédicité Àngeli c Domini t . 
Bénédicité aqua omnes qua fuper 
Cœlos funt , les autres Peres ont 
entendu par les eaux d’en haut les 
cataraétes du Ciel qui furent ouver- 
tes pour caufer le Déluge. S. Cyrille 
dejerufalem croit que les Ailresfont 
leur cours dans les eaux , & S. Am- 
broife prétend que les eauxfe tiénent 
fur la vpute des Cieux. 

Le troifiéme jour Dieu fépara de 
la Terre les Eaux qui y etoient ré- 
pandues. Elles étoient difperfées, & 
Dieu les raflembla dans des réfervoirs 
qu’il appella Mers. Dieu créa aufü 
les Arbres & les Plantes. 

... Il y en a même qui croient que les 
Mers font plus elevées que la furface 
de la Terre. C i j 


Digitized by Google 



'iS Chronologie 
Le quatrième jour Dieu créa le 
Soleil & la Lune. 

Soit qu’ils aient été créés dès le 
prémier jour , & ‘qu’ils aient été ar- 
rangés & difpofés le quatrième, foit 
qu’ils aient çté créés en effet au qua- 
trième jour. 

Le cinquième Dieu créa les Poif- 
fons & les Oifeaux , & leur dona la 
^ertu de croître & de multiplier. 

Laplupart croient que les Oifeaux 
ont été formés de l’eau. Froducant 
aquæ reptile anima viventis & vo± 
latile fnper Ter ram fit b Firmament 
’to Cœli. Cependant dans le Chapi- 
tre fuivant il eff dit, format is igitur 
de humo animant ibus .. . & volatili - 
4?us. ... Mais on peut entendre ce der- 
nier paflage en ne faifant rapporter 
qu 'animant ibus à humo. D’autres pré- 
tendent que dans le prémier il y à 
félon l’Hebreux : producant aqtuc - 
reptile ... & volet. 

Le fixiéme jour Dieu créa les A~ 
nimaux de la terre & l’Home. - 
Dans quelle faifon Dieu a-il créé 
le Monde j-'. 

* - « * - X «i.i. 


Digitized by Google 



r,H l STORlQ_ U ±7 

• ' Lies lentimens font partagés là def- 
fus comme fur tout le refte. La plu- 
part des Peres , les Aitrologues , & 
les Poètes prétendent que c’étoit au 
printemps. Jofeph, S. Jerome &lePe- 
re Pétaù prétendent que c’étoit en 
automne, i.® Parce que c’étoit le com- 
mencement de l’année avant Moïfe. 
a/ Parce que les fruit étoient mûrs. 

Dieu a-il créé les Animaux qui 
s’engendrent par corruption ? 

S. Auguftin dit qu’il eft abfurde 
de le croire. Il en dit de même de 
ceux qui naiftent d’ammaux de deux 
efpéces , & dont il eft défendu au 
19. Chapitre duLévitique de procu- 
rer la génération j Ana félon la Pa- 
raphraîe chaldaïque & la Verfion ara- 
be du Chapitre 3 6. de la Genéfe,eft 
le prémier qui a procuré la généra- 
tion des mulets par des ânes & des 
jumens: Trimus œ quarum greges ab 
a finis afcendi fecit . Dans la Vulgate 
il y a feulement invenit aquas cali - 
das in folitudine cùm pafceret afinas 
Sebéon Tatris fui , Enfin il y a beau- 
coup de Peres qui penfent la même 
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chofe des animaux inutiles & malfai- 
(ans. 

L'Etat de rHotne après 
' la Création . 


Qj 

€e?' 


U’a voulu dire Moïfe lorfqu’il 
a écrit que Dieu a créé l’home 
à fon image & à fa refemblan- 


i.° Tertullien a dit qu’il avoit été 
Créé à l’image du Chrift à venir \Ad 
ïmaginem Chrift i fntnri. 

%.° Lui, Origéne, S. Jerome , S. 
Ambroife , &c. qu’il eft fait à l’ima- 
ge de Dieu par le libre arbitre qui 
lui a été doné. 

• 3 .° S. Cyrille d’Alexandrie , faint 
Chryfoftome conformément au paf- 
fage de S. Paul dans l’Epître aux E- 
phéfiens : Renovamini autem fpiri - 
tu mentis veftrœ , & induite novum 
hominem qui fecundnm T)eum créa - 
tus eft in juftitia & fanEtitate veri - 
tatis ; difent que cette refemblance 
confifte dans la fainteté & la vertu. 

4.* Théodoret* S. Chryfoftome, 
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8. Ifidore l’entendent de la domina- 
tion. 

5'.*. S. Paul aiant dit au 3. Chapi- 
tre de l’Epître aux Cololliens : Et 
induentes novum ( hominem ) eum 
qui renovatus in agnitionem fecun - 
dùm imaginem ejus qui creavit //- 
lum ; S. Auguftin a dit qu’il eft fait 
à la refemblance de Dieu félon l’ho- 
me inferieur où eft la raifon & l’en- 
tendement , qui font qu’il domine en 
tant qu’il fe met au deflus de la rai- 
fon & de l’entendement. Il a dit aufli 
que cette refemblance etoit en par- 
tie dans le corps qui eft propre à 
contempler le Ciel. 

Si l’home eft fait à l’image deDieu 
en tant qu’il a la raifon & l’entende- 
^nent , la femme aiant l’un & l’autre 
fera aufli faite à l’image de Dieu, 
cependant c’eft que S. Paul nie dans 
la prémiere Epitre aux Corinthiens. 
Chapitre 11. 

S. Auguftin répond que la femme 
prife féparément de l’home n’eft point 
•l’image de Dieu , mais qu’elle l’elt 
jointe à lui. 
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. pe quoi Dieu a-il formé le corpl 
de l’home ? 

. pe boue. 

Et celui de la femme ? 

\ D’unç côte de l’home que Dieu 
lui tira, pendant qu’il dormoit. Après 
quoi il les maria en leur commandant 
qe croître & dç multiplier, 

De la Langue d'Adam . 

• * r • 

t % • 

A Voient ils l’ufage d’une laiigue 
lorfqu’ils furent créés ? 

.. Il paroit qu’ils parloient auffitôt a* 
près leur création. Adam dit en voïant 
Eve ; c'ejl un os de mes os & de la 
cfrair de ma chair , &c. Dieu ame- 
na tous les animaux devant lui pour 
leur doner des noms. Et en effet la v 
dignité de fa condition demandoit' 
qu’il eût Pufage de la parole. Car s’il 
liji avoit fallu inventer une langue 
pour converfer avec fa femme, quel-* 
que lumière & quelque facilité qu’ils 
euffent l’un & l’autre , il leur auroic 
fallu çtre un temps eufemble fans 
pouvoir s’expliquer, AÙtfi il ett à 

t 

si s ■ 
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croire qu’ils ont rjeçû de Dieu l’ufa-» 
ge de la parole & d’une langue. 

. Quel et oit la langue qu’ils par-» 
loient ? 

11 eft bien naturel de croire que 
c’etoit celle que parloient Lamech 
qui a vécu avec lui , Noé , Sem, 
Abraham qui a vécu avec Semji’aac, 
Jacob , Lèvi & Moïfe qui était ar- 
riéré petit Fils de celui ci , & par 
çonféquent que c’etoit la langue hé-» 
braïque. 

Cela eft d’autant 'plus croïable 
qu’il n’y a pas d’apparence que Sem, 
qui a vécu longtemps après la diiper- 
lion des langues , & qui etoit un' 
faint home , ait eu part à la conftru- 
iftion de la Tour de Babel qui a été 
la caufe de la confufion des langues, 
ni par çonféquent qu’il ait eu part ^ 
la peine , ni qu’il ait oublié le langa- 
ge de fes Peres. 

. MaisTharé & Abraham aiant de* 

meuré en Chaldée , n’auroient ils 
% 

point pris le langage des Chaldéens 
& oublié le leur infenfiblement? 
Quand ils aur oient été obligés de. 


\ 
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parler chaldéen en Chaldée ,ils n’au- 
roient pas pour cela oublié le langa- 
ge de leurs Peres. Et quand Abra- 
ham en elt forti par l’ordre de Dieu 
pour retourner en Paleitine , il eft 
certain que le refped & la confide- 
ration de fes ancêtres l’auroit plutôt 
engagé à conferver fa langue que de 
fe fervir d’une étrangère , & prin- 
cipalement de celle d’un Peuple ido- 
lâtre que Dieu lui ordonnoit de quit- 
ter. 

A quelle finDieu a-.il créé l’home? 

Pour le fervir & l’adorer fur la 
terre , & être enfuite transféré dans 
le Ciel fans mourir. 

^Péche d? Adam. 


Q U’avoit il à faire pour arriver 
au Ciel? ‘ 

•Il n’avoit qu’à pratiquer la loi 
de la nature , & obl’erver une dé- 
fenfe pofitive que Dieu lui avoit fai- 
te de goûter du fruit de l’Arbre de 
la fçience du bien & du mal , qui 
etoit dans le Paradis terreltre. 
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À-il obfervé cette défenfe ? 

Non , à la folli citation de fa fern* 
me qui a été féduite par leferpent, 
qui fervdit d’inflrument au Démon; 
il a mangé du fruit que Dieu luiavoit 
défendu , auffi bien qu’Eve , & par 
là il a encouru ladifgrace de Dieu * 
il a été corrompu dans le corps & 
dans famé , a été condamné à la 
mort , & aiix peines des Démons ; 
enfin il a tranfmis à fa poflerité fon 
péché avec toutes fes fuites & fes 
peines. 

Où etoient ils lorfqu’ils commirent 
cette aélion ? 

Ils etoient dans le Paradis terreflre. 


*Du T ara dis Terreflre. 

U’efl ce que c’étoit que le Pa« 
V J radis terreilre & où etoit il fi- 
^tué? 

De tout temps on a difputé fur la 
nature , le lieu , & la fituation du 
Paradis terreflre. II y en a qui ont 
pris dans un fens allégorique ce qui 
eft dit du Paradis terreflre comme 
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Philon , Origéne &c. qui ont été 
réfutés par les autres Peres. Ceux 
qui l’ont entendu à la lettre ont cru, 
les uns que c’etoit un lieu élevé qui 
ne pouvoit être obfcurci par les té- 
nèbres , comme S. Bafile ; les autres 
un lieu entre la terre & le Firma- 
ment , comme Moïfe Bar-céphas ; 
quelques uns tels que Jean de Noyon 
ont cru que c’etoit toute la terre. 

Ce qu’il y a de certain c’eft qu’il 
etoit à l’Orient , qu’il y avoit un 
Fleuve qui en fortoit , & qui fe fé- 
paroit en quatre branches ; on croit 
que ces quatre Fleuves font le Tigre 
& l’Euphrate , qui font nommés par 
leur propre nom dans l’Ecriture , & 
qui forment la Méfopotamie. Le 
Gange qui elt appellé Géhon , & 
qui prend fa fource aux frontières 
du Roiaume du grand Tibet ,■ &fe 
décharge dans la Mer des Indes après 
avoir parcouru les Indes. Et le Nil 
qui y eft appellé Phifon , qui prend 
fa fource dans l’Abyffinie , & fe dé- 
charge dans la Méditerranée après 
avoir arrofé ce Pais ,1a Nubie_& l’E* 
gypte. 


J 

Digitized by Google 



H I S T 0 R I Q_U E. 35* 
Le Géhon eft dit arrofer la terr® „ 
d’Evilath , & il y a un Pais de cc 
nom entre l’Aflyrie & l’Egypte, lé 
Gihon le pais d’Ethyopie : ce qui ne 
convient pas bien à l’Arménie ou à 
la Méfopotamie où font les deux au* 
très Fleuves favoir le Tige & l’Eu- 
phrate : Mais ceux qui placent le 
Paradis terreftre dans la Méfopota- 
mie ou l’Arménie ou aux environs 
de Babylone , difent que les deux 
prémieres fources du Gange & du 
Nil ne font pas connues , qu’ils cou** 
lent fous terre , & qu’ils ne com- 
mencent à en lortir que dans les lieux 
où ils femblent prendre leur prémie- 
re fource. Mais tout cela eft fort In- 
certain & au refte peu important. Il 
feroit plus à fouhaiter que nous fuf* 
fions encore dans le Paradis terre- 
ftre en l’etat où notre prémier Pere 
y a été placé , que de favoir pofiti- 
vement où il etoit. 
i On n’eft donc pas plus certain s’il 
fubfifte encore? / 

* S. Irén'ée a cru qu’il fubfiftoit en- 
core, & il a écrit qu’il tenoit cett$ 
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opinion des Prêtres d’Afie , qui a- 
voient été Difciples des Apôtres. 
Mais il n’y a nulle nécellité de croi- 
re que cela foit vrai , puifqu’il y a 
beaucoup d’apparence qu’il a été dé- 
truit par le Déluge. Ce que le même 
Peredit que c’eltlà qu’ont été trans- 
férés Elie & Enoch n'eft pas plus 
certain. 

Qu’eft ce qu’étoit cet Arbre de la 
fçience du bien & du mal? 
r. Moïfe Bar-céphas a cru que c’é- 
toit l’ufage du mariage , qui etoit 
défendu jufqu’à nouvel ordre, d’au- 
tres ont cru que c’étoit le froment 
ou la vigne, ou le figuier, parce qu’il 
elt dit que nos prémiers Peres fe fi- 
rent des habits de feuilles de figuier, 
ou un pomier, parce qu’il eft dit dans 
les Cantiques des Cantiques fub ar* 
bore malo fufcitavi te : ibi corruft~ 
ta eft mater tua , ibi violât a eft ge* 
nitrix tua, 

• Et l’Arbre de vie qu’eft ce que 
c’étoit ? 

On ne le fait guerres mieux. Le 
Philofophe Néméfe a cru qu’il avoic 
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la vertu de conferverla vie à» jamais. 
Moïfe Bar-céphas qui le rapporte le 
fifle à ce fujet. Cependant S. Au- 
guftin aproche affés de ce fentiment, 
lors qu’il dit au livre de la Cité de 
Dieu ch. rô que nos prémiers parens 
mangeoient du fruit de cct arbre 
pour chafler la mort & la vieillefle. 

Dans quel temps Adam & Eve 
font ils tombés dans le péché ? 

On ne le fait pas pofitivement : 
mais on croit avec S. Auguftin qu’- 
ils ne font reliés que fort peu de temps 
dans l’état d’innocence & il eft cer- 
tain qu’ils font tombés avant que d’a- 
voir eu des enfans. 

Eli il bien . certain qu’Adam ait 
tranfmis fon péché à fa pofterité ? 

Il n’y a rien de fi formel dans tou- 
te i’Ecriture , & c’elt un article de 
foi qui n’a jamais été révoqué en 
doute dans l’Eglife Catholique. 

Cela eft bien dur de croire que 
je fois damné pour un péché , au- 
quel je n’ai eu aucune part & qui a 
été commis près de fix mille ans avant 
que je fulTe en être. 
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. Je l’avoue. Aufli eft ce un myftèré . 
que la raifon ne peut comprendre : 
mais qui ne voudroit croire que ce 
que la raifon humaine peut compren- 
dre peut s’afturer de n’avoir point de 
religion* 

. Si Adam a été le prémier home»-, 

« r '* ' * t 

%j 1 

E St il bien fûr qu Adam ait etélè 
prémier home ? 

• A lire les deux prémiers chapitrés 
de laGenéfe lans préjugés, ilnevieri- 
droit jamais dans la penfée qu’il y en 
ait jamais eu d’autre avant lui. Ce*- 
pendant l’Auteur du fyftème des 
Préadamites prétend que c’eft la 
création des Gentils qui eft rappôi> 
tée dans le prémier* chapitre , & la 
création d’Adam pere des Juifs dafiS 
le fécond. Parce , dit il , qu’il eft: 
impoftible que tout ce qui eft dit de 
de l’home , fe foit fait dans un aufli 
petit efpace de temps que Celui d’u- 
ne demie journée. 

Mais rien n’eft fi abfurdé qu’une 
tele opinion, u* Parce que dans le 

Chapitre 
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chapitre z. de laGenéfe v. 5. Il eftdit 
formellement qu’il n’y avoit point 
d’homes pour cultiver la terre , & 
dans le verfet 7. du même chapitre 
il eft dit que Dieu forma l’home du 
limon de la terre. S’il n’y avoit point 
d’home, lorfque Dieu créa Adam, il 
çft donc le premier. z.° S. Paul dit 
pofitivement que Dieu a formé tous 
les homes d’un feul. Fecit ex uno 
omne genus hominum. 3. 0 Tous les 
animaux n’avoient point de noms > 
lors qu’Adam fut créé : cependant 
ils en auroient eu s'il y avoit eu d’au-< 
très homes avant lui. 4. 0 S. Paul & 
Je Livre de la fageffe appellent Adam 
le prémier home. Enfin l’Auteur du 
fyltème pour défendre fon opinion 
eft obligé de foutenir que l’horae a 
été créé mortel , c’eft à dire fujet à 
mourir, quand il n’auroit point pé- 
ché. Ce qui- eft formellement con- 
traire au Livre de la fagefle qui dit : 
creavit F)eus homïnem ïntermina • 
bilem,^ tous les Peres , aux Conci- 
les de Carthage , d’Orange & de 
Trente. J 
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Voici les argumens frivoles de cet* 
Auteur. * 

1/ Abel a été Pafteur & Caïn La- 
boureur. Qu’auroit fait le prémier 
de fes brébis , & où le fécond au- 
roit il eu tous les outils pour cultiver 
la terre, s’ils avoient été lesprémiers 
enfans du monde ? Cela pouroit fai- 
re de la difficulté fi Abel & Caïn a- 
voientfaitce métier là auffitot qu’- 
ils ont eu ii ou i? ans : mais s’ils ne 
l’ont fait que peut être cent ans après 
leur naiflance , combien y avoit il 
alors d’homes fur la terre nés d’A- 
dam & Eve & deux mêmes & de 
leurs enfans & des enfans de leurs en- 
fans ? 

Dieu dit à Caïn in foribits pec - 
catum aderit : cela fignifie les Juges 
vous pourfuivront. Cela , fignifie la 
peine du péché qu’on efl prêt à en- 
courir, comme quand Plutarque dit 
febris efi inforïbus , & Horace cul • 
pam pœna premit cornes. 

3.0 Caïn dit omnis qui invenerit 
me occidet me. ‘Et Jofeph rapporte 
qu’il ne fe corrigea point, mais qu’il 
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le rendit chef de Brigands. Abel 
n’aïantété tué qu’à l’âge de 130 ans, 
il y a pû avoir ailés de gens au mon- 
de qui pouvoient tuer Caïn ? & qui 
pouvoient être les compagnons de 
les brigandages, fi ce qu’en dit Jo* 
feph eft vrai. 

4. 0 Il elt dit que Caïn connut fa 
femme & qu’elle conçût. Or Adam 
& Eve n’avoit point- encore eu de 
fille , qui put être la femme & la 
fœur de Caïn en même temps. Qui 
a dit qu’ils n’en.avoient point enco- 
re eu ? Parce qu’il n’elt dit qu’après, 
qu’Adam engendra des fils & des 
filles ? Moïfe a dit qu’il en. a eu , il 
lie dit pas quand , & rien n’empê- 
che de croire qu’il en a eü dès les 
prémieres années de fon mariage. 

5*.° Caïn a bâti une Ville , à qui , 

il a doné le nom d’Enoch > qui eft 

le feul fils qu’on fâche qu’il ait eu* 

Si Enoch a été le prémier enfant de 

î’ainé d’Adam qui etoit Caïn, où 

a- il trouvé du monde pour bâtir la 

Ville ,pour l’habiter ? On répond à 

^cela qu’en 135. ans, il y a pu avoir 
* » ~ . • ** 

D i) 
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alfés de monde pour cela. 

( 

e Du falut (T Adam. 

A Dam eft il fauvé ? 

Oui , comme il paroit par le 
io. chapitre de la Sagelîe , où il eft 
dit qu’il a été tiré de fon péché. Et 
c’eft aijïfi que les Peres & l’Eglife 
l’ont enfeigné contre Tatien & les 
Encratites. Dieu lui promit un Ré- 
dempteur qui eft venu dans Ton temps, 
& c’eft par la foi au Médiateur fu- 
tur que lui & tous* les autres Juftes 
de l’ancien Teftament ont été fau * 
vés. C’ell ce Médiateur qui eft 
promis au 3. chapitre de la Genéfe, 
où il eft que la race de la femme 
fera enemie du ferment & qu'elle 
brtfera fa tête , comme l’ont en- 
tendu S. Iréryée , S. Cyprien , S. 
Léon , &c. 

* ' 
*Des Patriarches d'avant le déluge. 

O Uels ont été les Patriarches qui 
ont vécu avant le déluge? 
Adam , Seth , Enos , Caïnan, 
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Historique. 4? 
Malalcel , Jared , Enoch , Mathu- 
falem , Lamech , Noé. Et voici leur 
généalogie. 

Selon le Texte hébreux. 

\ 

Adam a engendré à i 30. a vécu depuis 800 en tout 930 
Seth .... io? .... 807 . . 5>iz 

F.nos .... 50 .... 81 j . . 90 f 

Cainan ... 70 ... . 840 . . 510 

Malalcel ... 61 ... . 830 . . 8<jf 

Jared .... 1 61 .... 800 . . 961 

Enoch ... 61 ... . 300 . . 3<>y 

Mathufalem. . 187 .... 781 . . 969 

Lamech ... 182 ... . 59 <ÿ . . ^6^ 

Noé .... ?oo . . •. . 450 . . 950 

Depuis que Noé a engendré il s’eft encore écou- 
lé .... . 100. ans jufqu’au déluge. 

Ainfi depuis le commencement du monde julqu’au 
déluge il y a . 16^6. ‘ans. 

Selon la verjlon des Sentantes. 

Adam a engendré à 130. a vécu depuis 700 en tout 930 
Seth .... 105 .... 707 . . 9 iz 

Enos . ... 190 .... 71 J .. 505 

Cainan . . . 170 .... 740 . . 910 

Malaièël . . . 161 .... 730 . . 8 pj 

Jared .... i6z .... 800 . . 961 

Enoch . . . 1 6$ .... 200 . . 3<<j 

Mathufalem. . 187 ..... 782 . . 969 

Lamech . . . 188 .... ftfy . . 7^3 

Noé .... yoo .... 450 . . 9f o 

Depuis que Noé a engendré il s’eft écoulé 

ioo.' ans jufqu’au déluge. ' 

Ainfi depuis le commencement du monde jufqu’au 
déjuge il y a lelon les Septantcs . zzfiz. ans. 

P iij 
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Scion le Texte famaritaiiu 


Adam a engendré à 130. 

a vécu depuis 800 en tout 230 

Seth - - - 

- IOJ 

. ... 807 - 

- piz 

Enos - - - 

. 90 

- . . - 8oj - 

. 90% 

Çaïnan - * 

- 7 P 

. - - - 840 - 

- 9 19 

Malalccl * - 

- 

- ... 830 - 

- 8 9 f 

Jared - - - 

Ci 

- - - • 73 * - 

- 717 

Enoch - . 

• 6f 

. . . . JOO - 

- 3 6 * 

Mathufàlem 

* <*7 

. ... CH - 

- 710 

JLamcch - - 

- 5? ' 

- . - - Coq - 

* **3 

Koe - - - 

- foo 

- - - - 450 - 

- 95 P 

Depuis quç 

Noé a 

engendré il s’eft 

écoulé 

- - - - - 

- 100. ans jufqu’au deluge, 


Ainfi depuis le commencement du monde jufqu au 

cjçlugc il y a - 

1507. ans félon IcTexte famaritain, 


‘Différence des Chronologies , 

/ • 

V Oilà une grande différence en- 
tre le Texte hébreux , la ver- 
fion des Septantes , & le Texte fa- 
rnaritain, Auquel des trois doit on 
s’attacher ? 

Le Texte hébreux & la verfion 
des Septantes ont chacun leurs par- 
tifans qui font confiderables en nom-* 
bre & en autorité , & il eft permis 
de fuivre celui que l’on veut. 
Baronius , Voflius , le P, Morin, 
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Historique., 4? 
le P. Pétau préfèrent la Chronologie 
des Septantes. Néanmoins comme 
le Texte hébreux eft l'original , & 
qu’il faut néceflairement qu’il y ait 
£ erreur dans l’un ou dans l’autre , je 

’f croirois plutôt que ce feroit la ver- 

j° fion qui feroit altérée que non pas 

1 le texte. 

{ i.° Les cahiers de la verfion des 

] Septantes ne font pas conformes , & 

ne s’accordent pas : celui de Iule l’A- 
fricain etoit dînèrent de celui d’Eu- 
1 fébe : félon le prémier Mathufalem 

auroit vécu 14. ans après le déluge, 

. ce qui ne fe peut. 

x.° Au contraire tous les cahiers 
hébreux font conformes. 

. 3 .* Quelle raifon auroit on eu de 
changer le texte hébreux ? 

4. s Au contraire il y a une raifon 
fenfible qui fait croire qu’on a altéré 
la chronologie des Septantes : c’elt 
que celui qui a tranfcrit le prémier 
la verfion des Septantes qui etoit dans 
la bibliotéque de Ptolomée Phila- 
delphe ne pouvant s’imaginer que les 
prémiers homes aient vécu filong- 

D iv 
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temps ; il a cru que Moïfe leur avoit 
doné des années non pas de douze 
mois, mais de la longueur d’une pé- 
riode de la lune , tels que Plutar- ■ 
que , Diodore , Pline affûrent qu’ils 
etoient en ufage chés les Egyptiens. 

Et dans cette fuppofition trouvant 
qu'Enos a engendré à 90. ans , Caï- 
nan à 70. Malaléél à 6 y. Jared à 6y. 
il a cru qu’ils auroient engendré à 
7. 6. 5. ans. Et cela lui parodiant ab- 
furde il s’elt imaginé qu’il y avoit 
erreur dans les chifres , & qu’il y 
avoit cent ans d’omis dans les années 
de ceux qui lont dits avoir engen-* 
dré au deîlous de 100. ans. Il aura 
doné à Adam ico. ans de plus , & 
autant aux autres ; & c 5 eit ce qui 
fait la différence du Texte hébreux 
& de la verfion desSeptantes. 

5.’ Si le Texte hébreux avoit été 
altéré , cela fe feroit fait ou par 
malice ou par hazard : on ne peut di- 
re ni l’un ni l’autre. Si c’etoit par ha- 
zard , tous les cahiers hébreux ne 
feroient pas conformes , il y auroit 
dans l’un une faute qui ne feroit pas 
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Historique. ; 47 
dans l’autre. On ne peut pas dire non 
plus que ce foit par malice ; carpré- » 
mierement les Juifs avoient trop de 
zèle pour leurs Livres pour ofer y 
toucher. Secondement les Prophè- 
tes ne l’auroient pas permis: & com- 
ment auroient ils pû confentir tous à 
falfif.er leurs cahiers ? troifiémement 
cette falfification auroit été faite a- 
vant Jèfus Chrift ou après. Si c’etoit 
avant Jèfus Chrift, il l’auroit repro- 
ché aux Juifs. Si c’çtoit après, ils au- 
roient bien plutôt falfifié la prophé- 
‘ tie de Daniel , de Jacob & les au- 
tres paffages qui parlent clairement 
du Meflie : cependant ils ne l’ont 
pas fait. , 

Il eft vrai que les Juifs en 606. pu- 
blièrent en Efpagne qu’il s’etoit écou- 
lé 2oco. ans avant la Loi , 2000. a- ' 
près la Loi, & qu’ifdoit y avoir en- 
core deux mille ans avant le Chrift, 

&: qu’Abulfagaius Auteur arabe a dit 
la même choie il y a 400. ans. 

Mais on fait fort peu de cas de l’au- 
torité de l’Auteur arabe & guerres 
plus de celle du Talmude. de Baby- 
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lone dont eft auteur le Rabbin Afe 
Scolacha au 7. fîécle&où fe trouvent 
ces imaginations : d’autant que cette 
fuppofition eft contraire à la Chro- 
nologie même des Septantes , & que 
les Juifs s’imaginent que leMeftie eft 
différé à cauié de leurs péchés. 

On dira peut être que depuis le 
déluge jufqu’à la naiffance de Pha- 
leg, où la difperfion des nations s’eft 
faite, il n’y a que 100. & que dans un 
fi petit efpace de temps le genre hu- 
main n’a pû être telement multiplié 
qu’il n’ait pû habiter dans un même 
pais. 

H faut dire que la difperfion a com- 
mencé à la vérité à la naiffance de 
Phaleg comme il eft dit dans le on- 
zième chapitre de la Genéfe v. 15 * 
mais qu’elle ne s’eft faite entièrement 
que long temp^ après , puis que les 
13. enfans de Je&an qui eft né après 
Phaleg , font compris parmi les ho- 
mes qui fe font diïperfés. 
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' / 

? Ve l a longueur de la v'ie des *Pa~ 
triarches d'avant le déluge. 

Y A-il apparence que les Patriar- 
ches d’avant le déluge aient vé- 
cu fi long temps ? les années que 
Moïfe leur done ne -doivent elles 
point s’entendre d’années de mois ? 

Cela ne fe peut pas : parce que les 
années que Moïfe leur done font des 
années qui avoient plufieurs mois & 
ces mois jufqu’à 17. jours comme on 
le voit par le 8. chapitre de le Gen.é- 
fe. D’ailleurs les innées des Patriar- 
ches d’avant le déluge font les mê- 
mes que celles des Patriarges d’après 
le déluge. Or il faut néceflairement 
que les années de ceux ci s’enten- 
dent d’années de plufieurs mois, fans 
quoi Arphaxad qui eft dit avoir en- 
gendré à 15. ans, Salé à 30. Héber à 
34. &c. n’auroient eu que deux ou 
trois ans alors. 

Et il n’y a rien qui répugne dans 
la longue vie des prémiers homes, 
puis que tous les anciens Auteurs pro- 
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fanes comme Manéthon Egyptien 
- «erofe Chaldéen , Héfiode Héca- 
thcc &c. rapportent que la vie des 
anciens n c toit pas de moins de mille 
ans. Lt Pline même que S. Auguflin 
cite dit qu il y avoit encore une na- 
tion où on vivoit 200. ans, & il y en 
a qui dilent que fur le mont Athos 
on vit très long temps à caufe de la 
pureté de l’air qu’on y refpire. 

ilift il bien croiable que Noé ait 
attendu jufqu’à l’àge de ^oo. ans à 
avoir des enfans , Mathufalem iuf- 
. qu a r' 3 /. ? & c . 

Iî fc peut faire que la puberté ne 
leur venoit qu’à proportion de leur 
vie , dans lequel cas Noé qui avoit 
près de rooo. ans à vivre fe mariant 
à yoo. ans au roi t fait commeunhome 
d aujourd’hui qui fe marie à 40. tan- 
dis qu il n’efpere pas vivre plus de 
7 °* ou 80. ans; & Mathufalem qui a- 
voit aufîi près de mille ans à vivre fe 
mariant à 187. ans fe fera marié fort 
jeune par rapport à nous. / 

Mais il n’elt pas néedfaire de fup- 
pofer que Noé n’ait eu d’enfans qu’à 
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500. ans & Mathufalem à 187. ils. en 
ont eu auparavant dont l’Ecriture ne 
fait pas mention ,n’aiant parlé que de 
ceux qui etoientnéceflàires pour fai- 
re l’hiitoire du peuple de Dieu. 

5 De la polygamie des ‘Patriarches , 

L Es Patriarches d’avant le délu- 
ge avoient ils plufieurs femmes 
comme ceux d’après ? 

- On ne voit pas qu’aucun Patriar- 
che d’avant le déluge ait eu plufieurs 
femmes , fi ce n’eft Lamech qui etoit 
.defcendu de Caïn par la cinquième 
•génération. Mais comme c’etoit un 
mauvais fujet qui a trempé fes mains 
•dans le fang humain , comme il l’a 
•confeffé lui même , & pourquoi il 
craignoit un châtiement plus grand 
que celui de Caïn , & que tous les 
Peres lui ont fait reproche de la po- 
lygamie , il eft à Croire que tous les 
:Patriarches de bon nom qui ont vê- 
,cu avant le déluge fe font contentés 
d’une femme. 

* Abraham, Jacob, David &c. qui 
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ont eu plufieurs femmes méritent 
donc les mêmes reproches que les 
Peres ont faits à Lâmech? 

Il eft vrai qu’il y a des Peres qui 
ont blâmé Abraham de fon union a- 
vec Agar & qui l’ont traité d’adul- 
tere, comme S. Ambroife , & veri-* 
tablement il eft le prémier des Pa- 
triarches d’après le déluge qui ait 
introduit la polygamie : mais les au- 
tres Peres lejuftifient & entr’autres 
S. Auguftin contre Faufte le Mani* ' 
chéen. Parce qu’il ne l’a fait que pat 
le confeil de Sara fa femme qui etoit 
animée en cela par un mouvement de 
l’efprit de Dieu qui vouloit figurer 
de grandes chofes.Si dans la fuite il à 
epoul'é Céthura , il eft à croire qu’- 
Agar etoit morte comme Sara : quoi-* 
qu’il en foit, comme la poligamiene 
répugne point abloluement au droit 
naturel , & qu’il n’y avoit point de 
précepte divin, qui la défendit, Dieu 
la permife & autorilée enfuite , peut 
être même à l’egard d’Abraham , 
mais certainement à l’egard de Jacob 
&des autres Patriarches fuivanspour 
multiplier le peuple de Dieu, 
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*Des trots enfans (T Adam. 

Q Ui a-il de remarquable dans lés 
Patriarches d'après le déluge ? 
Outre ce que nous avons dit 
d’Adam & Eve on trouve qu’ils ont 
eu .trois fils, Caïn qui etoit l’airé, 
Abel?& Seth. Et par delîus ces trois 
qui font nommés l’Ecriture dit en 
général qu’Adam a engendré des fils 
& des filles. 

Sait on en quelle année font nés 
ces trois fils d’Adam ? 

Il y a apparence que Caïn & Abel 
font nés dans les prémieres années 
/ du mariage d’Adam & Eve. L’Ecri- 
ture fait la généalogie de Caïn: mais 
• elle ne nomme aucun enfant d’Abel, 
ce qui a fait croire qu’il efl mort 
vierge , & qu’il a ete par là figure 
de J. C. aufii bien que par fa mort. 
Comment font ils morts? 

Caïn a tué Abel. On ne voit pas 
qu’il en ait fait pénitence. Au con- 
traire les anciens Juifs ont cru qu’il 
efl mort dans le crime, & que c’eïi 
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même lui qui a été tué par Lamech 
un de fes defcendans. L’Ecrittire en 
parle par tout comme d’un home 
qui eft la figure des réprouvés , & 
on croit communément qu’il l’efl: en 
effet. Pour Abel il eft la figure des 
prédeffinés & on le regarde comme 
le prémier Martyr. 

En quelle année Caïn a-il commis 
ce crime? 

Environ l’an 130.de la création du 
monde , ce qui paroit parce qu’A- 
dam avoit 130. ans lorfqu’il engen- 
dra Seth. Or Eve dona ce nom à ce 
fils parce qu’elle croïoit que Dieu le 
lui avoit doné pour remplacer Abel 
qui avoit été tué par Caïn. 

t 

*De la tranjlation d'Enoch. 

* • ■ } 

N E dit on pas qu’Enoch a été 
transféré dans le Ciel fans mou- 
rir? 

II y a des Rabbins comme Aben- 
Efra , Hifcuni , &c. qui , parce qu’il 
eff dit communément dans l’Ecritu- 
re que tous les homes doivent mo'u^ 
. ‘ rir 
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frir, fe font imaginé que le terme de 
l’Ecriture : Il ne parut plus parce 
que "Dieu l'enleva , & non apparuit 
quià tulit \eum Dominus , fignifie 
qu’il eft mort ; mais le changement 
de langage & la fignification naturele 
des termes ne peuvent pas fouffrir 
ce fens. D’aiileurs S. Paul dit qu’il 
a été transféré pour ne pas mourir. 
Enfin la paraphrafe d’Onkelos , les 
Septantes,le texte famaritain & tous 
les Peres enfeignent qu’il n’eit pas 
mort. 

Où a-iî été enlevé ? 

Il eft dit au chapitre 441 de l’Ec- - 
clefiafiique qu’il a été enlevé dans le 
Paradis : mais dans le grec il y a feu- 
lement qu’il a été enlevé ; quoi qu’il 
en foit le Paradis ne doit s’entendre 
îà que d’un lieu agréable , & non de 
îa demeure des bienheureux. Elie a 
été enlevé de même : ils font enfem- 
bledans un lieu inconnu, où ils jouif- 
fent d’une grande tranquillité de 
corps & d’efprit fans jouir de la vi- 
iion de Dieu. Il paroit par l’Apoca* 
lypfe que ce font eux qui doivent , 
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revenir fur terre à la fin du monde 
pour combattre l’antechrit qui les 
mettra à mort. Enfuite Dieu, les 
refufcitera glorieufement après que 
leurs corps auront été plufieurs jours 
fur la terre fans fépulture & ,il tuera 
l’antechrit^iu iouffle de fa bouche. ' 

\ Des livres apocryphes des Tatriar» 
ches d'avant le déluge. 

S Aint Jude dans fon Fpitre ca- 
nonique ne parle*il pas d’une 
prophétie d’Enoch? 

Oui , & George Syncelle dans fa 
Chronologie rapporte un fragment 
'd’un livre d’Enoch des Egrégores , 
qui contient beaucoup de fables : ce 
qui a fa^t, comme dit S. Jerôme , que 
la plupart rejetoient l’Epi tre de S. 
jude, parce qu’on croïoit qu’elle n’e- 
toit point de lui , mais de quelqu’un 
qui avoit puifé dans le livre apocry- 
phe qu’on attribuoit à Enoch. Mais 
aujourd’hui on admeti’Epitre de S, 
Jude en rejetant le livre qui porte le 
nom d’Enoch > & on croit que 1* 
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•prophétie d’Enoch n’a point été écri- 
te > mais qu’elle a été confervée par 
tradition , & que S. Jude l’a citée 
comme tele , & il faut que ce foit 
quelque cabaliite ou quelque herétf- 
que qui ait fabriqué le prétendu li- 
vre d’Enoch* 

Il en faut dire de même de fept 
livres qu’on a faits fous le nom de 
Seth,de deux Pfeaumes foüs le nom 
d’Adam , d’un livre des générations 
d'Adam * d’un autre de la révéla- 
tion d'Adam > de /’ alphabet h éC À- 
datn & des Sethites , qu’il s’en faut 
tant qu’ils foient de ceux dont ihs 
' .portent le nom que f écriture n’etoit 
pas encore en ufage de leur temps* - 

v > rr i ; .* , ■ * ! ■ \ i 

*Ùe la nourriture des Patriarches 
d'avant le déluge. ’ ' 

D E quoi vivoit les Patriarche 
d’avant le déluge? 

Il y a des Peres qui ont cru que 
Pufage de là viande leur etoit inter- 
dit à caufe qu’il eft dit au chapitre ï. 

•delà Genéfe ecce dedi vobis omnent 

— » ■> * • 
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herbam . . . vobïs in efcam & cuniïif 
animant ïbus. Et au chapitre 9. quafî 
olera virentia dedi vobis omnem 
carnem : mais ces paflages font voir 
feulement que les légumes etoient 
la nourriture ordinaire des premiers 
homes , & que Dieu a permis ex- 
preffément après le déluge de man- 
ger de la viande , au lieu qu’il n’c- 
toit permis que tacitement aupara- 
vant. En effet Dieu fit des habits de 
peau à Adam & Eve., Abel etoit 
pafteur.de brébis. Omfaifoit des fa- 
.crifices de toute forte. La diftinètion 
des animaux purs & impurs fubfi- 
floit avant le déluge. Tout cela 
fuppofe l’ufage des viandes. 

Enfin fi le prémier paffage de la 
-iGe néfe etoit une défenfe de manger 
de la viande , comme il regarde les 
animaux aufli bien que l’home , il 
t s’enfuivroit que les lions , les ti- 
gres , les loups & tous les autres a- 
nimaux çarnaciers n’auroient point 
mangé de viande ayant le déluge, & 
par conféq uent qu’ils n’auroient point 
eté;carnaciers, ce qui ne peut pas fe 
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foutenir , puifque la nature des ani- 
maux n’a point été changée par le 
péché, c’elt à dire qu’ils font aujour- , 
d’hui tels qu’ils etoiçnt ayant le pé- 
ché. / . . • ‘ 

Des Géants d'avant le déluge. 

é 

Q U’etoient les géants dont il eft 
parlé dans la Genéfe ? if . • 

Voici ce que porte la Vulgate : les 
en fans de Dieu voiant que les filles 
des homes étoient belles en frirent 
de toutes four être leurs femmes . . . 
Or il y avoit alors des géants fur 
la terre ; car afrès que les enfan,s 
* de Dieu fe furent unis avec les fil- 
les des homes , elles mirent au mon- 
de ces homes fuijfans & fameux 
dans leur fiécle. Il y a des manuf- 
crits qui portent , les Anges voiant 
& c’elt ainfi qu’ont lu Philon, Eufé- 
be & S. Augultin dans les leurs. Dans 
les autres il y a Nefhilim que l’on 
prétend fignifier Angelos ; & c’eft 
ainfi qu’ont traduit S. Chryfoitome, 

i 

*ri Genéfe tf, 

■/. Eiij 
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Théodoret. Et ce qui a fait croire 
à Philon ,Jofeph ,S. Jultin, Athéna- 
goras, S. Clément, Tertullien ,S. Cy- 
prien, Minutius, Lactance, Eufébe, 
Méthodius , S. Ambroife que c’etoit 
des Démons qui ont eu commerce 
avec les femmes. Et il y a quelques 
uns de ces Peres qui ont cru que c ’e- 
toit eux aulîi qui avoient appris au:* 
femmes la fril'ure , les parures , la 
danfe & le faite. 

Cette opinion eltinfoutenable:car 
prémiercment ils frirent four fem~ 
mes marque un état permanent qui 
ne convient point aux démons. Se- 
condement les démons n’ont point, 
de corps & par conséquent ne peu- 
vent pas avoir de commerce charnel 
avec les femmes ; puifque J. C. dit 
on ne fe marie ni on eft marié :mais 
on fera comme les Anges dans le Ciel, 
Toiliémement il paroit par la Ge- 
fiéfe que ce font ces géants qui ont 
été la principale caufe du déluge. Si 
c’eut et^ des Démons ils n’auroient 
pas été punis par le déluge. Cepen- 
dant il eft dit formelement au 14. 
• ••**. * " • 
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çhap. delà Sagefle & au i6. de l’E- 
cleiiaftique que ces géants font péris 
dans le déluge. 

S. Chryfoflome la réfute & la trai- 
te de fable. S. Cyrille en fait de mê- 
me aufli bien que Théodoret. Et S.. 
Augullin, quoi qu’il ne décide pas 
fi les Démons qu’on appelle Incubes, 
les*Pans, les Faunes, les Sylvainspcu- 
vent avoir aftaire aux femmes , lou- 
tient néanmoins qu’on doit entendre 
ici des homes & non pas des Anges. 

Paul de Burgos , Temporier , & 
Bécan prétendent que ces géants 
etoient des Démons qui avoient pris 
la forme humaine fondés fur l’ety- 
ijiologie de Nephitin. Mais Ne phi - 
lïm lignifie des homes de grandeur 
extraordinaire ; il efi: emploïé au 
13. chapitre des Nombres pour figni- 
fier ies géants qui etoient defcendüs 
d’Enach , & au 3. chap. du Deute-, 
ronome pour marquer Og qui avoit 
neuf coudées. . 

Aquila a traduit filit ‘Deorum , 
Symmaque filiï potentum. 

Quoiqu’il ei\fQit la Vulgate n’a 

E iv 
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pas tout à fait le fens du Texte hé- 
breux, delà verfion des Septantes, 
du Syriaque , de la Paraphrafe ou 
Targum d’Onkelos , du Samaritain 
& de la verfion Arabe. Car au lieu 
que la Vulgate done à entendre qu’il 
jî’y avoit de géants que ceux qui etoi- 
ent venus de l’union des enfans de 
Dieu avec les filles des homes, il pa- 
roi t par les Textes qu’on vient de ci- 
ter qu’il y en avoit auparavant. Puis 
qu’au lieu de poflquam enïm il y a 
etiam poflquam. 

' Que doit on donc entendre parles 
enfans de Dieu & les filles des ho- 
mes ? 

Les enfans de Dieu etoient lesdef- 
cendans de Seth qui ont été appelles 
ainfi parce que la pieté s’etoit confer- 
vée plus long temps parmi eux & 
qu’ils ne font tombés dans le defor- 
dre & peut être aufli dans l’idolâtrie 
que peu avant le déluge ; au lieu que 
les defcendans de Caïn avoient imi- 
té la conduite de leur Pere , & c’eft 
pour cela qu’ils font appellés homes 

lçurs fillçs les filles des homes 

. - ' — 
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Sait on à peu près de quelle gran- 
deur etoient ces géants. 

Il faut qu’ils aient été d’une gran- 
deur extraordinaire , puifque Gabi- 
nius rapporte queles os d’Anthéeque 
trouva Sertorius avoient 60. coudées 
de longueur. Phlégon Thrallien dit 
qu’on trouva des corps dans la Dal- 
matie dont les os des bras avoient plus 
de feize aunes. Solin qu’on trouva un 
corps qui fut vûparFlaccus&Metel- 
lus qui avoit trente trois coudées S, 
Auguftin qu’il a vû furie rivage d’G- 
tique une dent macheliere qui étoit 
cent fois plus grande que les nôtres. 

Du 'Déluge , 

Q U’entendés vous par le déluge 
dont vous parlés 'fi fouvent ? 
C’eft l’inondation générale 
de tonte la terre que Dieu a procu- 
rée pour détruire tous les homes & 
les animaux.'- - :> 

Pourquoi Dieu s’eft il porté à dé- 
truire ainfi l’ouvrage de fes mains 
C’elt à caufe que tous les homes 
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s’etoient telement pervertis & cor- 
rompus qu’il fe repentit de les avoir 
créés. 

N’y avoit il perfone qui eut con- 
fervé fon innocence ? 

Noé feul trouva grâce devant le 
Seigneur ; c’elt pourquoi il fut ré- 
fervé feul avec fa femme , fes trois, 
fils , & leurs femmes. 

Comment a-il été préfervé du dé-, 
luge ? 

Par lemoïen d’une arche queDieu 
lui commanda de bâtir pour fe con^ 
ferver lui & fa famille avec des ani- 
maux & des oifeaux de chaque efpé- 
ce pour repeupler le monde après 
que Dieu auroit fatisfait fa juite co- 
lère. 

Combien Noé a-il emploïé de 
temps à bâtir cette arche ? 

Cent ans. : 

C’etoit donc un bâtiment bien con- 
fiderable ^ 

Il avoit trois cens coudées de lon- 
gueur, cinquante de largeur & tren- 
te de hauteur. Et comme il n’y avoit 
que lui & fa famille qui y travailler- 
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fent, il a dû être long temps avant de, 
le finir. 

Quepenfoient les autres homes en, 
lui voiant bâtir ce vaifleau ? 

11 paroit par les Epitres de S. Pier-» 
re que cQS. home pendant tout ce> 
temps ne cefTa de les avertir du Ju-, 
gement de Dieu qu’ils etoient prêts 
à fubir , pour les exciter à la péni- 
tence & procurer par là la révocation 
de l’arrêt qui etoit prononcé contre 
eux, & il eft à croire qu’ils auroient 
réufli s’ils avoient voulu rentrer en 
"eux mêmes comme les Ninivites fi- 
rent à la prédication de Jonas, par- 
ce que Dieu a toûjours déclaré qu’il 
ne veut point la mort du pécheur, 
mais qu’il fe convertifTe & qu’il vive. 

Ces infenfés au lieu de profiter des 
avertiflémens qui leur etoient donés 
femocquoient de ce S. home, ils tra-» 
fiquoient , ils fe marioient , ils beu- 
voient & faifoient bone chere com- 
me il eft dit dans l’Evangile , & Dieu 
qui avoit accordé un efpace de fix 
vingts ans pour leur doner lieu de fe 
convertir, venant qu’ils n’en faifoient 
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rien , retrancha vingt ans du terme 
qu’il avoit fixé , dcforte que , lors 
qu’on s’y attendoit le moins , le dé- 
luge vint fondre fur eux , qui les fit 
tous périr avec tous les animaux, qui 
n’aiant été créés que pour l’home 
n’etoient plus néceiîàires , les homes 
étant détruits ; peut être auiïi que les 
animaux furent détruits à caufe qu’ils 
avoient fervis quoique malgré eux 
d’inltrumens aux pâmons des homes. 

C’efl un exemple pour tous les ho- 
mes de craindre la coîere de Dieu 
qui éclaté lors qu’on y penfe le moins 
par la mort qui furp'rend tous les ho- 
mes , & qui éclatera au Jugement 
dernier. Car le Sauveur nous a averti 
que les homes feroient furprisparfon 
fécond avènement, comme ceux qui 
vivoient au temps du déluge le fu- 
rent par l’inondation des eaux. 

Pourquoi Dieu a-il fait périr les 
homes par le déluge plutôt que par 
toute autre voie? 

Pour laver la terre qui avoit été 
fouillée par les crimes & les abomi- 
nations qui s’y etoient commifes de- 
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puis le commencement du monde 
julque là , comme il la purifiera en- 
core par le feu au dernier jour, pour ef- 
facer tous les veftiges & les monu- 
mens des crimes qui fe font commis 
depuis le déluge , & qui fe commet- 
tront encore jufqu’à la fin du mon- 
de , afin d’en faire une terre nou- 
velle , comme il fera de nouveaux 
Cieux. 

Combien de temps a duré le dé- 
luge? 

f Dieu aiant rompu toutes les fon- 
taines du grand abyme & les catara.- 
étes du Ciel , la fix centième année 
.de l’âge deNoé , & le dix-feptiéme 
jour du fécond mois de cette année, 
iept jours après-que Noé eut renferr 
mé dans l’arche tous les animaux 
qu’il vouloit conferver , il commen- 
ça à pleuvoir. Alors Noé fe renfer- 
ma dans l’arche avec fa famille , & 
la pluie aiant duré pendant quarante 
jours & quarante nuits fans difconti- 
nuer , toute la terre fe trouva enfe- 
.yelie fous les eaux qui s’etoient elei- 

- j Gcn. ,7. ’ ' -, 
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vées quinze coudées au deflüs deS 
plus hautes montagnes. Pour l’arche 
eîle flotta ,Dieu aiant fermé l’entrée 
par dehors. 

.Les eaux dominèrent en cet état 
fur terre pendant cent cinquante 
jours. Après quoi Dieu fe refouvint 
de Noé & de ce qu’il y avoit dans 
l’arche : il fit fouffler un vent qui fit 
diminuer les eaux. Et le vint-feptié- 
me jour du feptiéme mois l’arche fe 
repofa fur une montagne d’Arménie. 

L<e prémier jour du dixiéme mois 
on commença à appercevoir le fom- 
met des montagnes. Quarante jours 
après Noé ouvrit la fenêtre de l’ar- 
che & laifla aller le corbeau qui ne 
revint point. Il lacha enfuite une co- 
lombe qui n’aiant pas trouvé de pla- 
ce pour fe repofer à caufe que là ter- 
re etoit encore couverte d’eau re- 
vint à la fenêtre. Noé la prit & la 
remit dans l’arche. 

Sept jours après il la renvoïa , & 
elle rapporta dans fon bec un rameau 
d’olivier dont les feuilles etoient ver- 
tes. Sept autres jours après il la reti« 
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voïa encore , mais elle ne revint plus. 

Le prémier jour du prémier mois 
de l’année fuivante Noé ouvrit la 
toiture de l’arche & il apperçut que 
le deflus de la terre ctoit défeché, 
& le vingt-feptiéme jour du fécond, 
mois il en fortit par l’ordre de Dieu. 

Alors Dieu promit de ne plus dé- 
truire le monde par les eaux du dé- 
luge , & pour figne de fa promefle 
de faire paroi tre fon arc en Ciel dans 
le temps des grandes pluies. 

*De P Arche. 

T Out cela ne paroit il pas un 
peu fabuleux? 

Le Philofophe Celfus qui etoit 
•païen , Apellès & d’autres héréti- 
ques comme lui , fe font mocqués 
de cette arche, difant qu’elle ne pou- 
voit jamais contenir Noé avec la fa- 
*mille & tous les animaux , avec ce 
qui etoit néceflaire pour les nourü 
pendant un an entier & dix jours 
qu'ils y ont été renfermés. 

. Les controverfifles & les apolo- 

V - 1 
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gifles de la religion fe font doné 
beaucoup de peine pour répondre 
aux difficultés qui ont été propofées 
à ce fujet, Origéne a fuppofé que 
les coudées que Moïfe done à l’ar- 
che etoient des coudées géométri- 
ques teles qu’il y en avoit chés les 
Égyptiens. Et comme il eft dit dans 
la Genéfe que Noé eut ordre de 
prendre des animaux purs feptena, 
& feptena , il croit que c’etoit qua- 
torze de chaque efpéce , & des ani- 
maux immondes duo duo , quatre 
de chaque efpéce : Beaucoup d au- 
tres Peres ont admis ces coudées 
géométriques qui en valoient > di- 
fent ils , trois des autres. 

D’autres ont diftingué la coudée 
facrée qui etoit de 6. paumes ou 24. 
pouces & dont il efl parlé au 40. & 
43. chapitres d’Ezéchiel , & la cou- 
dée commune de, y. paumes ou 20. 
pouces dont il eft fait mention au 3* 
chapitre du Deuteronome. 

La Chapelle dans fon hiftoire fa- 
crëe p. 30. trouve une troifiémecou- 
dée qu’il dit être de trois pieds. 

Mais 
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Riais prémierement on né peut pas 
prouver que les coudées donc parle 
Origéne ait été en ufage chés les E- 
gyptiens» Secondement les coudées 
que Moife done à l’arche font les mê- 
mes que celles dont il parle dans les 
autres endroits de fes Livres ; caf s’il 
«voit doné à l’aréhe des coudées d’ü- 
ne autre efpéce* il auroit marqué 
cette différence. Enfin fi on dôhoit 
à l’arche les coudées Géométriques 
d’Origene, elle auroit été beaucoup 
plus grande qu’il n’auroit fallu* 

On ne peut pas dire non plus que 
qae les coudées de l’arche aient été 
des coudées facrées, parce que lors- 
que l’Ecriture parle de coudées fâ- 
crées.elle ajoûte palmo, outre qu’il 
ne paroit pas que les coudées facrées 
.aient été en ufage avant la ftruélufe 
du Tabernacle. 

La grande coudée de trois pieds ' 
que la Chapelle croit avoir trouvée 
li’eft qu’une pure fiétion. 

Malgré cela on démontré claire- * 
ment que l’arche entendué de cou- 
dées communes etoit affés grand* 
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pour contenir tout ce qu’il y avoit â 
y renfermer. C’elt ce qu’ont fait Jean 
Butéon , Jean Temporier & autres. 
Et voici comme ils s’y prénent. 

L’Arche , difent ils , etoit - di- 
ftribuée entrois etages de io cou- 
déesde hauteur chacun. Danslepré- 
mier ou le fond de l’arche etoient les 
quadrupèdes, dans le fécond lanour- 
riture qui leur etoit néceffaire, dans 
le troifiéme les oifeaux & leur nour- 
riture avec Noé & fa famille. 

Ils divifent les quadrupèdes entrois 
clalîès dont les plus grands du fort 
au foible pouvoient être de la grof- 
feur du bœuf, les mitoiens qui font 
carnaciers de celle du loup , & les 
moindres de celle de la brébis. 

Ils réduifent les prémiers à 4$*. on 
60. paires au plus , les féconds à 31. 
ou 40. , & les derniers à 40. jufte, * 

Us eftiment que c’etoit affés d’u- 
ne brébis pour faire fubfilter pen- 
dant quatre jours une paire d'ani- 
maux, carnaciers , & qu’ainfi il leur 
falloir à tous enfemble 10. brébis par 
jour , & par an , quand l’année au- 
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fôit eu autant de jours qu’elle en a 
à préfent , ce qui ti’eft pas ", il leur 
fâlloit par an 3650 . bréhis ou mou- 
tons. De cette maniéré il y aura eii 
dans l’arche 120. animaux de la grofc 
feur du bœuf * 80. de celle du loup, 
& autant de celle de la brébis , qui 
avec les 365-0. qui dévoient fervir 
de nouriture aux autres font 3730. 
-■ Il faut loger préfentement tous 
ces animatix dans l’arche. 300. cou- 
dées de longueur fur 5-0. de large 
font 1 5 - 000 1 coudées. Suppofons qu’il 
V ait eu trois rangs d’ecuries de la 
longueur de l’arche , larges de cinq 
Coudées., & prénoris y foi xante pla- 
ces pouf chaque paires de grands 
ànimaüx de cinq coudées en quarrd. 
Il y aura pour les loger tous dans le 
$>rémief rang , parce que cinq fois 
îbixante font trois cens. 

■ Le fécond rang peut fe partager 
en deux autres rangs de i5'o. cou- 
dées de longueur dhacun. Mettons 
à droite 40. paires d’animaux carna- 
ciers , & à gauche 40. paires de bré- 
bis qui occuperont chacune trois 
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coudées en quarré. Trois fois 8oî 
ne failant que 240. il refiera encore 
60. coudées dans la longueur du fé- 
cond rang, tandis qu’il n’en faut pas 
plus de cinq pour faire un paflage 
de communication avec le prémier 
rang. LaifTons aulfi trois coudées de 
féparation entre le prémier & le fé- 
cond ran£. Il n’y aura encore que 
& 3. & 3. qui font onze coudées pri- 
fes de la largeur de l’arche. 

Il en relie encore 39. Prenons en- 
core trois coudées deféparation en- 
tre le fécond & le troifiéme rang , il 
y aura encore 36. coudées de largeur 
fur 295-. de longueur , parce qu’on 
' en a laiflfé 5*. pour le paflage , & cela 
/ait 10620. en quarré. Partagés les en 
365-0. brébis qui doivent lervir de 
nouriture , il y aura pour chacune 
plus de 3. coudées en quarré. 

Il s’agit à préfent de placer le four- 
rage des animaux dans le fécond éta- 
ge. 11 y avoit 3650. brébis pour la 
nouriture des animaux carnaciers. 
Mais comme elles diminuoient de 
jour en jour il faut fuppofer qu’il u’y 


Digitized by C. 



H I S T O R I Q_U E. 
en avoît que la moitié à nourir pen- 
dant toute l’année , qui fait 1815. 
Ajoutés y les animaux de la grofleur 
de la brebis que l’on gardoit pour la 
propagation , il y en aura en tout 
1905-. 

La nouriture d’un bœuf peut fuf- 
fire pour 7. brébis ,ainfi i9oy.brébis 
ne feront que 171. bœufs avec fix 
vingts bœufs , à quoi on a réduit la 
quantité des gros animaux , cela fait 
391. boœufs à nourir de foin. 

Donons 40. livres de foin à chaque 
bœuf par jour il faudra 15*180. livres 
de foin par jour qui multipliées par 
365*. font 5*5*67100. 

Or on fait que 40. livres de foin 
peuvent fe loger dans une coudée en 
quarré. L’Arche avoit 300. coudées 
de longqui multipliés par 5*0. de lar- 
ge font 15000. coudées, multipliés 
ces 15000. par 10. de hauteur qu’a- 
voit le troifiéme etage , il y aura , 
150000. mille coudées en quarré. 
Multipliés encore ces 150000. par 
quarante, parce qu’il doit y avoir 
quarante livres dans chaque coudée* 

F iij 
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vous avés de quoi loger 6100000. li* 
vres • de foin. • 

On comprend bien que Noé & fa 
-famille, lés oifeaux & leur nouritm- 
te ont pû aifément être logés dans 
le troifiéme étage. 

Les animaux qui vivent longtemps 
dans l’eau n’ont pas eu befoin d’en- 
trer dans l’arche. Les reptiles ont pû 
être placésdans quelque coin du fond 
de l’arche aulii bien que les rats , les 
taupes &c. ceux qui s’engendrent par 
corruption n’y avoient que faire non 
plus que ceux qui proviénent de 
deux efpéces. 

Si on vouloit foutenir qu’il n’y a 
point eu dans l’arche d’animaux pour 
îervir de nouriture à ceux qui font 
carnaciers,àcaufe qu’il elt dit pofiti- 
vement duo 65 duo , il faudrait dire 
avec S. Augùflin que les carnaciers 
auraient vécu de la même nouritu-r 
re que les autres par le même vouloir 
de Dieu , qui leur a fait oublier leur 
férocité pour entrer & demeurer 
paifibles dans l’arche. 
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*De la longueur de la vie de l'home 
après le déluge. 

* . * . 

N ’Ai je pas lû dans le 6 . chapitre 
de la Genéfe que Dieu a fixé 
la vie, de l’home à fix vingts ans ? com- 
ment accorder cela . avec la vie de 
Sem qui a vécu 600. ans, de Salé qui 
en. a. vécu 400. &c? 

Cela fait une difficulté. Jofeph f 
Philon , Ladance entendent ces pa- 
roles eruntque dies il lin s ( homïnis ) 
centtim vïgintï annorum de la du- 
rée de la vie des homes. MaisS.Chry- 
foltome , S.- Jerome & S. Auguftin 
l’entendent du temps que Dieu ac- 
cordoit aux homes pour faire péni- 
tence. 

La prémiere opinion eft insoute- 
nable , puisqu’il paroit que dans tous 
les temps il y a eu des perfonesqui ont 
vécu plus de iao. ans. Outre les Pa- 
triarches d’après le déluge , Jofeph 
Scaliger parle d’un Roi paien qui a 
vécu plus longtemps. A la bataille 
de Mont l’Hery ious Louis XI.il y 
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avoit un foldat qui avoit 135-. ans&eJ 
La fécondé fouffre une grande dif~ 
ficulté. Lorsque Dieu dit ces paro-e 
les, Noé avoit yoo. ans, & il entra dans 
l’arChe à l’àge de 600. il n’y auroit 
donc eu que 100. au lieu de no, quç 
Dieu accordoit pour faire pénitence. 
On répond que Noé n’avoit réele- 
ment que 480. ans , & que Moïfe 
lui en a doné 500. pleins comme c’eft 
aiïes fufage de l’Ecriture. 

S. Jerome & Hugue de S. Vidor 
donent une autre folution à cette difi 
ficulté en difant que Dieu voïantquo 
les homes ne fe convertifToient pas 
avoit abrégé le terme de vingt ( ans t 

l' univerfalit é du déluge. 

C Roïés vous que le déluge ait 
été univerfel ? 

Peirerius croit qu’il ne s’eft eten* 
du que dans la Paleftine, maisc’eft / 
une heréfie abfurde. 1/ L’arche s’eft 
repofée fur les montagnes d’Arméf 
nie. x.° S’il n’avoit pas été univerfel 
qq’çtqit il befoin de bâtir un archet 
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3/ Toute chair avoit corrompu fes 
voies. Donc toute chair devoit périr. 
4.» Toute la terre a été repeuplée par 
les trois enfans de Noé. $.° Enfin les 
Auteurs paiens en ont parlé comme 
(d’un déluge univerfel. 

11 eft inutile de dire qu’il n’a pu 
arriver jufqu’au fommet des monts 
Taurus , Caucafe , Athos, Olympe. 
Il eft vrai que félon Platon le mont 
Athos s’eléve jufqu’à la fécondé ré- 
gion de l’air, & que le mont Olympe 
qui a été mefuré par Xénagoras a 
dix ftades de hauteur : mais les va- 
peurs s’elevent jufqu’à 43. milles. Et 
l’eau n’a-elle pas pû monter jufqu’au 
fommet des montagnes par l’ordre 
de celui qui a doné aux montagnes 
la hauteur qu’elles ont ? 

fort éternel de ceux qui ont 
feri par le déluge. 

y 

S Elon ce que vous avés dit des 
homes qui ont été détruits par le 
déluge, il ne paroit pas qu’il y en 
*iit beaucoup de fauves, 
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Il n’y a aucun lieu de douter qu’ils 
ne foient tous damnés. Il n’y a que 
deux difficultés que l’on tire de l’E- 
criture & qui ont doné lieu à Je- 
rome de croire le contraire : la i. re fe 
tire de la prémiere Epitre de S.Pier- 
re, où il dit que J. C. venant en ef- 
prit a prêché aux efprits qui étoi~ 
ent en prifon , G? qui avoient, été 
incrédules autrefois, lors qu'ils at- 
tendaient la juftice de 'Dieu dans le 
temps de Noé qui fabriquoit P ar- 
che. -y 

. On répond à cela qu’il n’eit point 
néceflàire d’entendre ce paffiage de 
la defcente de J. C. aux enfers, mais 
de refprit de J. C, c’eft à dire de la 
Divinité de J. C. qui a prêché non 
feulement dans fa chair , • mais auüi 
dans tous les temps par les Prophè- 
tes & les Patriarches , & que c’eft 
par l’efprit de Dieu que Noé qui en 
etoit un , a prêché aux incrédules 
qui etoient 'dans la prifon ou de leurs 
paffions , ou du corps , ou qui etoient 
pris de façon qu’ils ne pouvoient évi- 
ter lé fupplice qui leur etoit dû ne- 
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faifant pas pénitence. Et c’eff ainft 
que S. Auguftin a entendu ce paffar 
‘ ge. . ... 

La fécondé difficulté fe tire du 
Texte hébreu , où il y a non por-> 
tnanebit foiritus meus in homini - 
'bus iftis ...,quià carnes font ; de la 
verfion des Septantes. où il r y a non 
judicabit . . , homines ijtos in fcmpi- 
ternum quoniam carnes font , fur 
quoi S. Jerôme dit ergb non feveri- 
tatem Jed clcmenttam Jonat ; du 

* Prophète Nahum félon les Septan*- 
tes non vindicabit^ominus bis in id 
ipfom in tribulatione , au lieu qu’il 
y a dans la vulgate non conforget 
duplex tribulatio. 

A cela on répond que le Texte 
hébreux tel qu’on le cite ne favorife 
en rien le fentiment de S. Jerome* 
1 e judicabit des Septantes elt equi- 

• voque , le chapitre du prophète Na- 
hum ne prouve point que Dieu ne 
puniffe pas de deux maniérés , mais 
feulement que Dieu fera une tele 
punition à l’egard des Juifs qu’il me- 
nace , & qu’il portera un tel coup 
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qu’il n’aura pas beloin de frapper 
une fécondé fois. 


OBSERVATIONS 

Sur le prémier âge du Monde. 

Tirées des Juifs , des Rabbins & 

des Raiens. 

• 

I L eft certain , comme le dit Ari- 
ftobule Juif dans Eufébe, que So- 
crate , Platon , Pythagore &c. ont* 
lû les livres de Moïfe. Sanchoniate 
Phénicien qui vivoit du temps de 
Jofué dit qu’il a lû dans le livre de 
Thaute Phénicien , c’eit à dire , de 
Moi'fe , que le commencement de 
toute chofe a été le fouffle & l’efprit 
d’un air ténébreux. 

Les Bracmanes Indiens , félon 
Mégafthéne rapporté par Strabon , 
ont beaucoup pris dans les livres de 
Moïfe, Et les Chinois ont appris 
beaucoup de chofes des defcendans 
de Noé touchant la formation de l’ho- 
me &de la femme. 
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Toute la Pandore d’Héfiode a été 
faite fur la Genéfe. Du Serpent & de 
fa malice , ils ont fait la pauvreté , 
d’Adam ils ont fait Porus fils de Mé- 
tis , il en eft de même des métamor- 
phofes d’Ovide. 

LeChaos dont ils parlent eft le ter - 
ra erat inanis vacua< La nuit qu’ils 
difent avoir été avant le jour & être 
la mere des Dieux font les ténèbres 
qui enveloppoient toutes chofes. 

Les expreftions de Virgile, de Ju- 
venal , d’Ovide qui appellent Taine 
divin a / articulant aura , fenfunt 
atheraum , fenfum à calejii dimifi* 
fum arce font /’ infpiravit in faciem 
ejus fpiraculum vit a. 

Le jardin de Jupiter dont parle 
Platon & celui d’Alcinoüs dont parle 
Homere font le Paradis terreftre. 
Lefiécle d’or qui a été connu aux In- 
diens mêmes , eft Tetat de l’home 
dans le Paradis terreftre. La pandore 
d’Héfiode eft la chûte de la femme, 
l’Eva qu’on crioit dans lesOrgiesdes 
Bacchantes eft le nom d’Eve même ; 
l’opinion que Phérécidedit avoir été 

* \ 
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l’Auteur du mal eft la fédufti on d’E- 
ve, l’Athlas eft Enoch ravi au CieL 

* Quand Catule dit dans- l’epithala- 
me de Péîée& de Thétis quelespé- 
chés ont obligé Dieu & ies efprit9 
qui le fervent de quitter la compa- 
gnie des homes, on voit bien qu’il a 
pris ces penfées de la chute d’Adam* 
du Chérubin. Berofe , Abydene* 
Lucain ont parié du déluge de Noé 
qu’ils appellent Syfiftre, Deucalion. 

• De Jubal fils de Lamech defcen- 
dant de Caïn les Poètes ont fait A- 
pollon. Jubal eft dit avoir été le pere 
de ceux qui jouoit des inftrümens, & 
Apollon etoit le Dieu de la lyre & 
des Poètes. De Tubalcaïn autre fils 
de Lamech ils ont fait Vulcain : ce- 
lui là travailloit du marteau & faifoit 
toutes fortes d’ouvrages de cuivre & 
de fer, & Vulcain avoit fa boutique 
dans le mont Etna où il fabriquoit 
les foudres de Jupiter, faifoit les ar- 
mes desDieux & des Héros, &avoic 
pour compagnons les Cyclopes, De 
Noéma leur fipeur ils ont fait Miner- 
ve qui eft appellée dans Plutarque 
Memaoen t 
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Ceux qui fuivent le Thalmude pré- 
tendent que quand Dieu a dit facia- 
mus hominem faifons l’home il par- 
tait aux Anges ; Saadias & les Soci- 
niens, qu’il partait à la maniéré des 
Rois. Mais les Anges ne pouvoient 
pas aider Dieu à former l home , il 
n’avoit pas befoin d’eux pour cela , 
& il n’eft dit nulle part que ce tait 
les Anges qui ont formé l’home. 
v Dieu par tout ailleurs parle au fin- 
gulier , pourquoi Moïfe l’auroit il 
fait parler au plurier dans cet endroit, 
& dans quelqu’autre , où il parle au 
plurier, comme dans Ifaïe , où il dit 
•quis ibit nobis?Ç\ ce n’eft que Dieu 
le Pere partait aux autres perfones 
de la Trinité ? 

Il y a beaucoup de Rabbins qui 
prétendent que le corps îd’Adam a- 
voit deux formes , & etoit des deux 
fexes à caüfe qu’il eft dit mafculum 
& feminam creavit eos. Mais cela 
fer oit bon à dire s’il y avoit mafcu- 
lum & feminam fecït eum. 

Les Thalmudiftes prétendent que 
Samael etoit à cheval fur le ferpent 
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lorfqu’il tenta Eve. Jofeph que leferS 
pent marchoit fur fes pieds. Ce font 
des fables qui n’ont pas befoin d’être 
réfutées ; & il faut lire Jofeph aved 
circonfpeftion , parce qu’il s’eit écar- 
té en beaucoup d’endroits de la vé- 
rité de l’Ecriture. 

Il y a dans les Septantes tranfea - 
mus foras feu in agrum , & cela eft 
aufli dans la vulgate , S. Jerome pré- 
tend que cela n’efl ni dans l’hébreu, 
ni dans le famaritain. 

Les Rabbins difent beaucoup de fa- 
bles du figne que Dieu mit à Caïn, ils 
difent que c’etoitle fabbath,une cor- 
ne, une partie de la terre qui tremblote 
autour de lui , une lettre , fon nom : 
mais c’etoit un tremblement de corps 
félon Théodoret & S. Jerome- 

Jofeph dit que les enfans de Seth 
avoient drefTé deux colomnes dans 
la Syrie qui fevoïoient encore de fon 
temps ; mais que fait il qui les avoit 
bâties, puifqu’il n’y avoit point d’ecri- 
ture ? Manéthon dit que c’etoit des 
colomnes de Mercure- 

second 
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SECOND AGE 


DU MONDE. 

, I i 

Ne 

Patriarches f après le'Déluge* 
Selon le texjte HébretL 


Scm qui avoir cent ans lors du Délugd 


«engendré 

2 

100 . 

en a vécu y 00 . 

après, en tout Setfi 

Arphaxad 


3Î 

« • 

« 

30) 

099 

• 

33* 

Salé . . 


30 

• • 

• 

4 03 

m m 0 

• 
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• 
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Phaleg . 


3 * 
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• 
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• 
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Sarug . 
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19 
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* 
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70 
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4 
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* 

71 
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... r . ». f s.o* «d le «hier 

SU • t m • i » v.- . . • . < ni 'Sel. l’Bd deSiiftelfl^ 

|/ . . . .. .. . . ... A LlîaSd'. l’^ ,eR&c 3 «» 

de Matines. 

^ ^ r’js. Sel,!e ciller d-£uft 

Hebitt • ,_»J4 . Jt . . . . * . .,v' ^ Ü 7 S*$eï l’Êd JeS'ut*^. 

* -■<*•*> / ->■ 1 L^dSeJ. I’ltd tfcn.flfr-ak 

de M aimes. 

0}4SelonI*Fd dePJ-ntin) 

îha’eg .fi s o Selqia l’ Ld de S xte V.) 109 t ' il 
*(1 jo 5 eFon l’Eifde Ôafle &) 

( de Matines. ) 

PdÛ . . . t«2 ♦ . Jo* . v 

S-'tugjV: tpy. - > ...... . v y . l'o» Vt •';’*• «à 

79 Sel. le cahier d’Eultbe) (119 Sel. le cahier d’Eufeht 
Naclior . (179 Sel. t’Ed. de Sixte V.) ( r»j Sel. l’Ed. de Sixte V. 

( 7» Selon l’E.) de Bade fl*) (. K i 9 Set. t’Ed*. de Batk «Ç 
( ■ d«r Mali nef. ) C de Malines. 

Tharé ... 70 ri 5 
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Salé .... 130 .... 30* 
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t! Selon le texte Hébreu voilài 490* 
depuis le déluge jufqu’à* la naiflaoce 
d’tfsac . : 1090. . Selon la verfion ; des 
Septantes en fiiivant l’Edition dç 
Sixte V. & félon. Le texte Samari?- 
tain xo40<> 1 ri? -r - 


-t,/ 'î 


fibwoiieé* il! , 


1 v 1 o 1 - 

déluge en même temps qu’il „ 
s’adonoit à î’àgricultiiÉe. Ey avait „ 
de la-vigne avant le déluge: mais on „ 
aîen<avoit pas fait ulage. Nôë qui ,* 
fceconnoifFoit point la vertu du vin, ,, 
& principalement du vin nouveau* 
«n but comme de l’eau , & n’étanr* 
pas accoutumé à en boire * il liât!» 
aifément furprik Chain Tainnc v'oi ^ 
dans un état où il etoit découvert,/* 
les habillemens des homes n’étàrit •* 
pas alors comme ils font atqtsdr- * 
d’hui , au lieu de? le couvrir yie<* 
la' 11k coramé il etoit , & alla aiver* „ 
tir les freres Scrù & Japheth.; qui * 
jmr chant à reculons pourne point * 

^ CcnéfÇf fWv 'h : i 0 J- O' m 

- G ij 
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„ voir la nudité de leur Pere , le 
a, couvrirent. Noé étant réveillé & 
„ aiant appris ce qui s’etoit paffé, 
„ bénit Sem & Japheth , condamna 
„ l’infolence de Cham , & comme il 
„ n’ofoit maudire celui qui venoit 
,, d’être bénit de Dieu avec Tes fre- 
„ res , il prononça {a malédiftion 
„ contre Chanaan , qui etoit le plus 
„ jeune des enfans de Cham. „ . 


r 


HDe r aine fe des enfans de No/, 


O U’el etoit l’ai né des enfans de 
Noé ? Cham etoit le plus jeu- 
*ie, mais la difficulté eft de favoirquel 
etoit 1’ainé de Sém ou de Japhet. Voi- 
ci les raifonsdeeeux qui croient que 
Japhet étoit l’ainé : Il eft dit que Noé 
avoir 500. ans , lorsqu’il engendra ; 
Je Déluge eft arrivé 100. ans après, 
& ü eft dit queSemavoit 100. ans, 
Jorfqu’il engendra Arphaxad x. ans 
après le Deluge. Or fi Sem avoit été 
Je prémier enfant de Noé , il auroit 
eu iox.ans, x. ans après le Déluge, 
&non pas feulement 100, 
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Ceux qui tiénent pour l’ainefïè de 
x 5 em difent qu’il avoit en effet ioi. 
ans , lorfqu’il engendra Arphaxad : 
mais que Moïfe n’a pas compté ceî 
deux ans pour faire un nombre com- 
plet ; que Sem eft toujours nommé le 
•prémier & qi*’enfm au Chap. io. v,. 
2-1. Sem eft appellé l’ainé de Japheth 
de Sem ... Fratre Japheth majore . 
Ceuxqui font delà prémiere opinion 
difent que dans l’Hebreux il n’y a • 
point de cas , & qu’on peut aufîi bien 
entendre Fratre Japhet majoris K 

\ . • 

*De Càinan 

• • » 

J E voudrois bien favoir pourquoi , 
tandis que St. Luc fait Salé fils de 
Caïnan , & Caïnan fils d’Arphaxad, 

& que vous lavés inféré dans laChro-. 
nologie des Septantes, vous ne lavés 
compris ni dans la Chronologie de i 
l’Hebreux,ni dans celle du Samari- 
tain ? 

C’eft parce qu’il ne fe trouve ni 
dans l’Hebreux , ni dans le Samari- 
tain , ni dans les Paraphrafes Chaldaï- 

G nj 
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que , Perfe & Arabe , ni dans la VuL 
gâte , ni dans le Chap. i. du pre- 
mier Livre des Paralipoménes de la 
verfion des Septantes édition de Ro- 
me & de Paris: »; *.**: : * a;.. ; : ; • 

11 ne fe trouve point dans Berofe 

S ui eftplus ancien que» les Septantes, 
ans Jofcph , dans Philon , dans Ju- 
le l’Africain. Enfin S. Jrénée , S. 
Epiphane, S. Jerome le rejettent. ' 
Il faut favoir qu’il y avoit deux 
verfions des Septantes l’une appellée 
la commune ou Luciéne, l’autre qui 
etoit dans les exaples d’Origénè.Caï- 
nan fç trouve dans la prémiere: mais 
non pas dans la fécondé ; car félon 
S. Jerome & Procope de Gaza , Ori- 
gine a marqué d’un Obélifque cequi 
etoit inutile ou omis dans -la verfion 


commune , & puifqu’il y a marqué 
Cainan d’un Obélifque , c’eil une 
preuve qu’il l’a cru Superflu. Il n’etoit 
point non plus dans la verfion des 
Septantes telle qu’elle étoit dans la 
Bibliothèque de Cléopâtre, en Syrie, 
en Paleftioe & en Egypte : Eufebel’$ 
fttffi omis dans U Chronique. 


.i: 3 
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» ? "Pd ur ce qui eft-de S. Luc ou ré- 
pond i° qu’il a parlé félon l’opinionde 
•Juif* HeÏÏénHfees ; & des "Chrétiens 
qui fe fer voient de là vetfion com- 
mune xies Septstntes , comme S . Je- 
Tome dit que les Lvangéliftes fe con- 
formant à l’opinion du Vulgaire , & 
iuivant la Loi de fHiftoire ont ap- 
-pcllé S. Jofeph Pere du Sauveur. 

: i,° Que 4e mot Ca'inan a pû fe 
-gîiffer dans S. Luc comme ii s’eft 
q^lilfé dans k iGenéfe : c’eft te fenti- 
ihent de Cornélius à Lapide y du 
4*ere Pétan , & d’autres. 

» r. f «r» <■*<*♦•> i»r» *\ * l .<*•'« * . * , 

•n ■ • * » ' 1 » ^ 

r . r la dïjperÿi&n des Nations, ) 

— fi' i » • V * »■ ! • ' j ' . ; . * 


I Ans quel tems s’elt fait la dif- 
* perïion des Nations? t 


Il elt dit au io. Chapitre de laCo- 
iréfequ’clie s’eftfaite dans le temps de 
i*haleg qttod in diebus ejus divtfa fit 
jfrrr^btquec’eft pourcelaqu’ilaerë 
»ppelié Phaieg, Comme on don oit ids 
noms à la naidance des enfans, & que 
«Phaleg -ett né iob. ans après te délu- 
^ge >ÿ il s’enfuit Æue la xlifperiicpi és? 

Gjv ' 
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nations s’eftfaite ioo. ànsaprès leDe* 
luge. . . • ■. . N * 

Mais nous avons déjà dit ci devant 
qu’il y a peu d’apparence qu’en ioo. 
ans le monde ait été tellement re- 
peuplé que les hommes aient été obli- 
gés de fe féparer pour s’étendre dans 
-les autresPaïs ; il faut donc dire qu’à 
la naifîance de Phalegil y avbitdé.- 
jà eu quelques familles qui s’étoient 
Réparées & etenduesdans les païsvoL- 
fins ; mais que la féparation générale 
ne s’eft faite que long temps après. De 
cette forte il fera vrai de dire que 
Phaleg a été appellé de ce nom par- 
ce, que la terre fut divifée de fon 
temps , la difperfion aiant com- 
mencé à fa naiiTance ; & qu’elle s’efl: 
achevée pendant fa vie qui a été de 
*,39. ans. 

Néanmoins lorfque les defeendans 
de Noé voulurent fe difperfer dans 
les Pais éloignés il faut croire que ces 
familles qui s’étoient déjà difperfées 
dans les lieux voifins àla naiffance de 
Phaleg , fe raffemblerent avec les au- 
tres pour aider à bâtir la Ville £4$ 

• • » 
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tour à la conftruftion de laquelle la 
langue fut confondue, parce qu’il eft 
dit au it. Chapitre qu’il n’y avoit 
alors qu’un peuple & qu’une langue. 

Il paroi t en effet que cette divi« 
lion ne s’eft pas faite tout d’un coupt 
puifqu’il eft dit qu’ils partirent d’a- 
bord de l’Orient , qu’ils trouvèrent 
une plaine dans le pais de Sennaar 
c’eit à dire dans la Chaldée dont 
Babylone a été la Capitale , qu’ils y 
habitèrent , & que ce ne fut qu’après* 
qu’ils conçurent le deflein de bâtir 
une Ville & une tour avant de fe ré- 
parer & de s’en aller dans tous le* 
, Pais. . 

A quelle fin fe mirent ils en tête 
de bâtir une ville & une tour qui s’é* 
levât jufque dans les nues ? 

Il y en a qui diient que c’étoît pour 
s’y réfugier en cas qu il arrivât enco- 
* re un déluge : mais il n’y a pas d’ap» 
parence ,puis qu’ils dévoient avoir la 
mémoire auflirécente de lapromefle 
que Dieu avoit fai te de ne plusdérrui-. 
re le monde par les eaux du déluge» 
que du déluge même. Et pourquoi 
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chercher une autre motif de cette 
idée qui leur vint , que celui qui cft 
«narqué dans l’ecriture qui dit que 
-c’étoit p-our rendre leur nom célébré? 
- v Quel malfàifoient ils de bâtir line 
Jrille & une tour dans cette vue pôur 
•s’attirer unchàtiment aufli rigoureux^ 
que celui que Dieu exerça en vers euxf 
“ : On répond que c’etoit une vanité 
• pareille à celle que commit David en 
tfaifant faire le dénombrement de fon 
peuple ; à celle d’Ezéchias qui mon** 
tra avec oftentâtion fes thréfors aux 
Ambafiàdeurs du Roi de Babylone, & 
que Dieu qui juge des aéiioris des 
homes autrement que nousnefaifons, 
parce' qu’il fonde les coeurs , punit 
d’une manière fi éclatante; 

Efi: ce une chofe réele que Diett 
nheonfondu véritablement lelangage 
des homes"? T * 

» cil y en a qui entendent les paroles 
deda Genéfeetfrff autem te-rra labïi 
tttiïus 'tié fermonum eorumdewi , * \ 
tvtifondjamus 4'tnguam evrum , ut nop 
eudiat . unusqutfque vacem 
*jmi + .quià 
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eft labium univerfæ terra , en ce 
feins que labium & fermo fignihenf 
deffein. Mais on voit ailes que c’e ft 
doner la torture aux paroles de l’E- 
eriture ; que ces termes n’ont jamaif 
fignifié dejfein : & que ii on fe d>ne 
de pareilles licences, il n’y aura rien 
de certain dans l’Ecriture. Car en 
”bone foi- ces paroles ut non audiat 
\ inus qui fqlie vocemprcximi fui peur 
vent elles fouffrir une tele explication f 
Mais encore quel eft le motif dé ceux 
qui veulent doner ce fens à l’Ecriture ? 
on n’en voit point d’aurre que celui 
de juftifier le chàtiement que Dieu a 
exercé dans cette occasion à l’égard 

c ■ • 

des homes. Mais les exemples de Da- 
vid & d’Ezéchias font ailes connoi* ' 
tre que Dieu a pû avec autant d^ 
juftice punir la vanité des enfans dè 
Noé que celle de ces laints perfo* 
liages. 

t 
V 
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*Des Peuples au't fe font formés à lt 
difperjion des Nations. 




Uels font les Peuples qui ont 
été formas par les enfans de 
Noé ? 


Les voici :des fils de JaphetH,^?^- 
ttier a peuplé la Phrygie. Son nom 
vientdu grec Thrugew, torrere, rôtir, 
fcn Syriaque Gumra & en Hebreux 
Gamar fignifient confumere : ce qui 
convient I la Phrygie dont le terrain 
eft comme du charbon dans le lieu 


oiia été bâtie la ville de Troyesdont 
les ruines font près du détroit des 
Dardanelles & de Conftantinople, & 
dans les contrées qui font arrofées 
par le Caiftre & le Méandre, aux 
environs de Philadelphie. Cela aaulli 
de l'analogie avec Gomer. Mais 
tout cela quoique fort favant eft peu 
folide pour en conclure que le mot 
de Phrygie viéne de Gomer. Car 
Gomer avoit fon nom avant d’aller 


en Phrygie, ainfi il ne l’a pas pris du 
terrain de ce Pais, &le nom de Go- 
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mer n’a pas changé la nature du ter* 
rain de k Phrygie pour avoir de l’a* 
nalogie avec lui. 

A la bonheur que Gomer ait été 
en Phrygie & qu’il ait peuplé cette 
contrée , mais vouloir le prouver 
, parce que fon nom a de l’analogie 
avec la nature du terrain de cette 
province, c’eft ce quinefe peut. Jai- 
merois mieux fuppofer le ‘ fait & di- 
re que c’eft par hazard que Gomer 
a’efl trouvé dans un pais dont la na- 
ture du terrain avoit de l’analogie 
avec fon nom. 

Magog la Scythie dont une partie 
eft dans l’Afie & l’autre dans l’Etr* 
rope entre la petite Tartarie & la Met 
Cafpiéne. C’eft dans la partie d’Afie 
qu’eft le mont Caucafe dont l’ety- 
mojogie eft Gog havan comme qui 
diroit munïmentum Gog retranche* 
ment ou fort de Gog. '■ : 

Madaï a fondé les Médes. 

Javan les Ioniens , qui compre-* 
noient l’Achaïe , la Béotie & la Ma- 
cédoine, toutes provinces de Grèce: 
4PS qui fait qu’Alexandre le Grand ejl 
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appelle Rex^avan Roi de Javair. 

Tbubal les Tybaréniens qui étoi- 
entvoifinsdes Scythes &faifoient une 
partie de la Cappadoce. ; 

«. Mefech les Mofques qui etoierat 
^oifms des Tybaréniens & qui fout 
aujourd’hui les Mofcovites ou Ruf- 

£ens. , :: ... „ .. ; . •’ 

. T hyras les Thraces qui etoient dans 
la T urq ui e, ; dr’Europe. .. : . 
ï .Les fils dô Gomer font Afnhreæ* 
qui a peuplé l’Afcanie partie de la 
•Phrygîe & de la Myûe* II- y avoit en 
Bythinie les Illes Afcanies,, ce qui 
£aït croire que de la Phrygie il eft 
.qertü des Colonies dans la Bythinie & 
•dans le Pont , qui a été appeHé de- 
puis Axeno s & Eux inos d’Aicénez* 
. ; RiphatXes Paphlagoniens qu’on ap^- 
Jelloit autrefois Riphatéens : ils font 
âujourdîhpi dans la Turquie d’Eut- 
rope, . ■' * ; v i *.'■ 

Togorma îes Cappadociens & les 
Râlâtes qui s’appelloient autrefois 
Trocmes &6,Trogmes; 

: Eli J a fils- de Javante Péloponèfe 
Du eit Elis 9 l’Achaïe > lf- Meifénie^ 
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KArcadie & la Laconie 5c te païsr 
d’Argo&qn* font autant de jpénmfa* 
les. Ezéchiel parle <3^ la pourpred’E* 
lila. Or,- iè y a a^re ViîJedaas le Pélo- 
ponèfe nommée Herrmone qui efb 
célébrepour k pourpre :1e mot kfi& 
Ptlopo^èfe figniftellk de Pelopsqoi 
ai eM Roi d’Athéné^, , . - p., , 

■Jharftshh deJavanlesCanhaginota: 
qui etoient en Afrique dans le pats * 
Qu’on appelle aujourd’hui les cote» 
4e >&.qui ont mené des-c<j»-> 

l^nies en , Espagne qui eft aufli appela 
tée:Ea$de'Elwfis dans Ezéchiei ch* 
2 -7- 5c qu’il dit être riche en mémmxd 
Tftrfete CiJÜciedtdider entendu Pays 
4eThftf(k^..' :,. .. ' z l r.r 

j. Cesbâm- 3 1 fils de Javan les Italiens: î 
clefr, pourquoi on rappotte aitoh Ron» 
mains ce que dit Daniel dèsGrtbriénsp 
& d. y. a, beau «cupide tefiiges dèxe 
n^m et^Ifaliei Ota* Ville,. Echetm 
Wre Ville', h fleuve Gétus *m\ cd«* 
WQ0ft.de ^Gujnesv ht quoique d’Auq 
teurdu Livre des Ma^habées. appela 
le la Maçédoine le Pats; de Cethim , 
il ti y a.poiûL dft conu^dicUon. Lm 
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thim a habité avec fon Pere en Ma* 
cédoine , après quoi il a mené une 
colonie en Italie. 

< Dodanim ouRhodamm , quequel- 
ques uns prétendent avoir peuplé 
rifle de Rhodes : mais le nom de Rho- 
des efl plus nouveau , & ce Pais 
étoit trop peu de chofe pour avoir 
fixé une colonie dans les premiers 
temps. Il y a, plus d’apparence qu’il 
ell venu dans les Gaules à l’embou- 
chure du Rhône * & que c’eft de lui 
que vient le mot latin Rhodanus Sc 
Rho datte fia qui etoit une Ville dans 
le territoire ae Marfeille. 

? Des enfans de Cham Chus a fondé 
les Ethiopiens Orientaux félon tous 
les Auteurs , excepté Bochard qui 
prétend que c’eft Y Arabie heureufe 
qu’il a peuplé. 

Mefràim les Egyptiens, dont le 
prémier Roi s’appelloit Merori, & 
où il y avoit une Métropole qui s’ap- 
pelloit Mefer , &qui eft aujourd’hui 
nommée Alcaire. 

, T but la Lybieen Afrique, où il y a 
tn fleuve de la Mauritanie qui s’ap« 

pelle 
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pelle Phul, .& il s’eft eteftdu depuis 
le marais Tritonide jufqu’à l’Océan 
Athlantique , tandis que Mefraïm 
a voit pris l’Egypte & une partie ' de 
l’Afrique jufqu’au marais Thritonide 
dans la Marmarique & l’Egypte qui 
en elt voifine: il y a beaucoup dé vek 
tiges de ce nom : Phtia qui était un 
port , Pythis , Phtemphutinomus. 

• Chanaan les Phéniciens, Philonbi- 
blius interprète de Sanchoniate fait 
mention de Chna qu’il dit avoir porté 
le prémier le nom de Phéniciep. 
Etiéne de Bizance appelle la Phé- 
nicie Chna;& anciénement Chana- 
néens & Phéniciens s’emploïoient in- 
différemment: mais dans la fuite les 
Phéniciens quittèrent le nom deCha.- * 
nanéens à caufe de la malédi&ion 
prononcée contre Cham parce 
qu’ils apprirent quejofuéavoit ordre 
de détruire les Chahanéens. 

-- Des enfans de Chus Saha a peuplé . 
les Sabéens qui ont été appellésjé- 
manites du nom de leur Reine , & 
qui etoient voifins des Qmanites & 
des s erré eus qui etoient venus de Ba- , 
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bylone ; il y avoit d’autres SabéenÉ 
dans l’Arabie heureufe. 

Hévtla ou Chavila les Héviléens 
OU Chaviléensquiont été auffi appel- 
lés Chaulotéens, Chablafiens, Chau- 
lafiens , & Chalbafiens.Us etoient voi- 
fins de l’Arabie heureule des Nabo- 
théniens,& des Agréens ou Agaré- 
fiiens. 

Sabatha a habité d’abord a Saphta 
Ville de l’Arabie heureufe, enfuite 
dans Sophta Ule de Perfe : depuis il a 
raflé en Perfe & a doné fon nom à 
la Méfabatène ou Sabatène Méditer- 
ranée aux confins de la Perfe, de la 
Médie & du Pais des Eliméens ou 
Elamites. 

• . Regma a bâti une Ville à laquelle il 
a doné fon nom fur le Golfe Perflque, 
& c’ell de lui que defcendent les Ic- 
thiophages. 

Sabathaca a doné fon nom aux 
Saba&éniens qui font un peuple in- 
connu. Bochart croit qu’il a paflé de 
l’Arabie dans la Carmaniè & qu’il y 
a bâti la Ville deSamydace dont Mar- 
çien d’Heraclée fait la defcriptiox* 
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âufli bien que du fleuve Samydace* 
comme qui diroit Sabytace le b fe 
changeant • aifément en m & le t 
en d principalement en Arabe, 

Nembrod a fondé Babylone & il 
eft dit dans la Genéfe que c’eft de ce 
Païs qu’eftforti Aflur,non pas le fils 
de Sem , mais le peuple Aflyrien 2 • 
c’eft ce qui fait croire que Nembrod 
ou fes fuccefleurs ont bâti Ninive a 
&ont etendu leur Empire fur l’Af- 
fyrie.Carle Prophète Michée appelle 
l’AiTyrie la terre de Nembrod*. 

Saba a fondé les Sabéens de l’A- 
rabie heureufe voifins de l’embouchu- 
re de la Mer Perfique & de la Car- 
manie , où eft le mont Sabo , ou 
Afabo & Pafabo. Saba & Dadan fils 
de Regma ont auffi habité dans co 
Pais là, puifque Regma etoit aux en- 
virons du Golfe Perfique & Dadan 
aux environs des Sabéens. Bochart 
conje&ure qu’ils ont paflTé dans la 
Carmanie, où font la Ville & le fleu- 
ve Sabis. Au refte Dadan a bâti une 

Ville, de fon nom entre Bafora ou 

* ,« .# 
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l'embouchure du Golfe Perfique & 
le fleuve Omféolao. 

Des enfans de Mefraïm Ludim a 
fondé les Ludiens que Bochart pré- 
tend par plufieurs raifons être les 
Ethiopiens , & eomrae ces raifons 
font fort inftrudives pour l'intelligen- 
ce de l’antiquiténouslesallonsrappor- 
ter. La prémiere c’elt que le mot 
Luz en -hébreux fignifie declinare , 
ce qui convient à l’Ethiopie où le 
Nil ferpente beaucoup. La fécondé 
qu’Ifaïe &Jerémie appellent les Lu- 
diens Sagittarios ce qui convient 
aufli parfaitement* aux Ethiopiens. 
La troifiéme qu’Ifaïe joint Phul & 
Lud : or Phul & Phila qui eft fituée 
fur le Nil a ioo. Stades au defliis de 
Syène qui etoit un lieu habité par 
les Egyptiens & les Ethiopiens. La 
quatrième , Ludim étant fils de Mef- 
raïm Pere des Egyptiens, les Lu- 
diens & les Ethiopiens ont dû avoir 
beaucoup de chofes communes entre 
eux , & c’eft ce qui fe trouve en 
eftet : Ils avoient les lettres hyerogly- 
phiques félon Diodore de Sicile ; il$ 

* * T 
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adoroient Hammon, Hercule , Pan , 
Jfis , Meroès félon Strabon & Pline; 
La cinquième , au lieu de Ludim on 
trouve dans l’interprète de S. Jerome 
Mareotes , ou Meroïtes qui etoient 
des habitans de ride Meroès & de 
la Ville Capitale d’Ethiopie. Enfin 
les Hebreux appellent les Ludiens 
Antropophages , ce qui convient aux 

Ethiopiens félon Pline. * 

Avam qui fignifioit brébis en an* 
cien Egyptien. On appelloit Ana- 
nienslesNomades qui habitoient aux 
environs d’Ammon & de la Nafam- 
monitide parce qu’ils nourifloient des 
brébis, & qu’ils en mangoient pré- 
férablement aux vaches & aux porcs ; 
l’on croit que le lieu , où ; etoit le 
Temple d’Ammon a été découvert 
par un bélier. Enfin Ammon a été 
adoré dans ce Pais là: ce .qui a été 
caufe qu’on a appellé Ammoniens 
au lieu d’Ananiens ceux qui habi- 
toient les confins de l'Egypte & de 
l’Ethiopie & qui avoient un langage 
mêlé del’Egyptien & de l’Ethiopien» 
Laabïm a fondé les Lybiens qui 

H iij 
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etoient voifins de l’Egypte & qui ha- 
bitaient au couchant delà Thébaïde. 

Nephtuïm les Nephtuens qui ha- 
bitaient les lieux efcarpés des mon^ 
( tagnes qui font contiguës à la mer 
eux confins de l’Egypte. Bochart croie 
que ce font les Coflociens qui habi- 
taient fur le rivage, de la Méditer- 
ranée près de l’Egypte dans la Mar- 
’ marique. Hérodote y place les Adyma- 
chides qui approcholent des moeurs 
des Egyptiens , & les Gigames. Et 
il y avoit un Temple d’Aphtruus 
que la fable fait fils de Ciréne & 
frere d’Ariftée, Neptune vient de 
Nephtuim, 

‘Phétrufîm les Thébains d’Egypte 
dont le Pais eft appellé dans l’Ecri- 
ture là terre de Phatnrès, Dans le 
prophète Jerémie la terre de Patros 
ou Phaturès eft placée près de celle 
de Memphis ; & en effet la Thébaï- 
de etoit au deftus de Memphis. Pil- 
ote met aufii la Nome de Phaturis 
dans la Thébaïde & Ptolomée le 
Bourg de Pathyris vis à vis de Thé» 
bes, 
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Chajluim les Cafluches ou Colches 
qui tiroient leur origine d’Egypte * 
& qui félon Hérodote pratiquoient 
aufli la circoncifion, ils etoient noirs 
conjme les Egyptiens, façonnoient le 
» lin comme eux , & avoient la même 
langue & la même maniéré de vivre. 

De ‘Phétrufim eftvenu Philiftiim* 
& deCapthtorim ChafluimouCoph- 
torim. Le prémier a fondé les Phi- 
liflins , & le fécond les Caphtorréens 
qui etoient les habitans de la Cappa- 
doce du coté de la Colchide aux en- 
virons de Trapézonte. les Hebrêuàc 
appellent la grénade ( malum puni - 
cum ) Caphtor , & le Grecs Siden. 
Or ilyavoit en Cappadoce une Ville 
de ce nom , d’ou le Pais de Sidène z 
pris le fien. 0 .. . , - *; 

De Chsinaan font fortis onzePeu- 
ples : les Stdoniens ainfi appellésdes 
poiflbns ; les qui habitoient 
autour d’Hebrom&de Berfabéeaû 
midi de la terre de Chanaan ; les Jd- 
buféens qui habitoient Jerufalem: les 
Amcrrhéens qui habitoient les mon- 
tagnes de Judée &qui dans lesguer- 

H iv 
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res qu’ils ont faites avec les Moabites 
avoient conquis fur euxBafan & Hé.-* * 
fébon & tout ce qu’il y avoit entre 
Jabok & Arnon; les G ergéféens ou 
Gérafénïens qui demeuroient en de- 
là du Jourdain ; les Hévéens quioc- 
cupoientle Mont Hermondans Maf- 
pha près de l’ Antiliban ; les Aracéens 
qui etoient dans la terre d’Areatn 
ou Arun dans le Liban ; Les Synéens 
qui habitaient la Ville de Syn. ailes 
près db là ; ils ont auffi etdappellés 
rélufiens ; les Aradïens qui poflé- 
doient l’Ifle d’Arades fur les côtes 
delà Phénicie & à l’embouchure du 
fleuve Eleuthere * & une partie de 
l’Ille voifme ou font Laodicée, An- 
taradus , &Marathus. Les Sama- 
réens qui etoient les Célélÿriensdans 
le Psïs desquels etoit Eméfe ou Etiiif- 
ïe.'Ce font eux qui vrai fembl ablement 
ont bâti Semara dans la tribu de Ben-» 
jamin & Simire fùr la frontière de la 
Phénicie près de* Samarie ; les Hama- 
théetis dont la Métropole etoit He- 
mathqui etoit dahsla Tribu deNeph-* 
tali ■& qui fut |appellée ^Epiphanie 
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par Antiochus Epiphane : elleetoit 
près du Liban au confins de Damas, 

Des enfans de Sem Elam a fondé 
les Elamites qui etoient voifins de la 
Médie. Daniel place Suze dans la 
Province d’Elam ce qui fait croire 
qu’Elam n’etoit pas . feulement Elî- 
maïde, mais qu’elle comprenoit aùïïi 
les Païs voifins du fleuve Eucée tels 
qu’çtoient la Gabiane , la Carbiane , 
la Merlalîtique & la Suziane. 

AJJÏtrXo. s Aflÿriens ou Syriens que 
l’on confondoient anciennement; mais 
enfuite ôri a appellé Syriens ceux qui 
etoient en deçà du Tigre -& de I’Eu- 
phrate ,& Alîyriens ceux.qui etoient 
en delà.- L’AlTyrie s’appelloit aufîi 
anciennement Adiabène , Atyrie & 
Aturie. t .. 

Arphaxad les Arphaxadéens qui 
habitaient l’Arphaxatide dans FAf* 
fyrie , & que Ptolémée appelle Ar- 
rapachites & il ne les faut pas con* 
fondre avec les Chaldéens que le 
texte Hebreux appelle continuelle- 
ment Ghasdim de leur Pere Chefed 
ouChaled qui etoit fils de NachOr & 
frere d’ Abraham. , 


in Chronologie 

Lud les Lydiens qui s’âppelloient 
autrefois Méoniens & qui habitoient 
fur le fleuve Méandre & ils ont pris 
ce nom de ce que le fleuve ier- 
pente. 

Ararn les Syriens : il y a un autre 
Aram fils de Chamuel qui l’etoit de 
Na'chor. Strabon appelle les Syriens 
Arimiens & Araméens : Bathuel & 
Laban font appellés Syriens ou Ara- 
méens aufli bien qu’Ifraël, quoiqu’ils 
ne viénent de l’un ni de l’autre de 
ces deux Arams. <* ' i 

; Des fils d’Aram a habité le pais 
de Damas & a bâti la ville de ce nom. 
Jl y a trois pais d’Us, le prémier aux 
environs de Damas. Le fécond dans 
l’Arabie déferte près de la Chai- 
dée , & le troifiéme dans l’Arabie 
pétrée dans le pais de Chanaan qui 
ctoitle paisdejob. 

Hnl eft appellé par Jofeph Otfus 
& Otum. Selon Bochart il ÿ a un 
pais d’Otere entré le Cyrus & l’Ara-? 
xe dans l’Arménie 1 félon Plihe : il y 
Cn a un autre dans i’ Arménie Cholo» 
kéténe qui fetnbie être Chulbeth# 


Digitized by Google 


A • 



H I s T O R I Q_u El *Î3 
comme qui diroit maifon de Choi 
‘ ou Chul. ; ' 

Géther a doné fon nom au fleuve 
Centrite félon Bochart : c’eft ce fleu- 
ve qui fépare l’Arménie des Cardu* 
chiens. 

Mes ou Mefech a doné fon nom 
au montMafius près deNifibe&d’E- 
defle en Méfopotamie félon Strabon. 

Salée flPere desSuziens félon Euf- 
tathe d’Antioche & des Cofféens 
dans la province de Sufe félon Eu- 
fébe & il y avoit dans la Suiiane une 
Ville qui s'appelait Sila.’ 

Héber eit le Pere des Hébreux. 

*Phaleg a bâti la Bourgade de Phal- 
ga fur l’Euphrate près du Confluent 
du fleuve Chabor , où Charan frere 
d’ Abraham a bâti Charrès. 

Ragaü a habité les plaines de Ra- 
gaü aux environs de l’Aflyrie , dont 
il eft parlé dans le livre de Judith. 

Sarug a bâti une Ville de même 
nom près de Charrès. 

Je El an avec fes treize fils , fi l’oi*> 
en croit Jofeph & S. Jerome a habité 
autour duCophène qui eft un fleuvêj , 


i 
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des Indes & d’Arie. Mais Bocharfr 
prouve qu’il s’eft établi dans le cœur 
de l’Arabie heureufe ; & en effet les 
Arabes le regardent comme celui 
dont ils tirent leur origine. 

5 De Vannée de la tfaijfance 
d’ Abraham. ' ? 

i * * 

* * * * t 

’ Y a-il pas de la difficulté fur Van- 
née de la naiilance d’ Abraham/ 
Oui, il eft dit au Chapitre ii. de 
la Genéfe que Tharé a vécu foixante 
& dix ans, & qu’il a engendré Abram, 
Nachor & Aran. D’où il s’enfuivroit 
qu’ Abraham feroit né lorfque Tharé 
n’avoit que foixante & dix ans. Et 
comme il eft dit que Tharé eft mort 
* à Haran en Méfopotamie à lage de 
zo$r. ans , il s’enfuivroit qu’ Abraham 
çnauroit eu alors 13 ce qui eft con- 
traire à l’Ecriture & à S. Paul qui di- 
rent par tout qu’Abraham n’avoit que 
100. ans lorfqu’il engendra Ifaac étant 
dans la terre de Chanaan. 

: Il faut donc dire qu’Abraham n’eft 
.point Vainc de Tharé, mais que c’eft 
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Aran qui etoit Pere de Melcha fem- 
me de Nachor & de Sara qui etoit 
aufli appellée Jefcha femme d’Abra* 
ham. Car fi Aran etoit plus jeune 
qu’Abraham, comme Sara n’etoit plus 
jeunequ 'Abraham que de dix ans, il 
faudroit qu’elle eut été mariée à l’àge 
de 5\ou6.ans,cequi répugne. Ainfi 
Abraham avoit 7 5’. ans lorsqu’il for- 
tit de Haran ou Charan après la mort 
de fon pere qui en avoit 205. comme 
il eft dit au 11. & 12. Chapitre de la 
Genéfe ; & par confequent Tharé 
avoit 130. ans lors qu’ Abraham eftné. ; 

C’eft à cette foixante & quinziéme 
année delà naiflâneed’ Abraham qu’il 
a été appellé de Dieu , comme il eft 
dit au même Chapitre n. & qu’il 
a quitté la Chaldée , comme le dit 
pofitivement S. Etienne au Chapitre 
7. des aétes des Apôtres; & c’eft là que 
commencele troifiéme âge du monde» 
Qu’entendés vous par cette vo- 
cation d’ Abraham. * 

C’eft qu’il . eft dit au 2,4. Chapitre 
de Jofué oue Tharé & Nachor ont 
habité au delà du fleuve & qu’ils ont 
adoré des Dieux etrangers 5 & il y a 
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apparence qu’ Abraham qui etoit avec 
Tharé fon Pere dans le Pais deChal-ç 
dée a été aufli idolâtre : mais il eft 
à croire aufli qu’aiant été appellé 
lorfqu’il etoit encore dans la Méfo- 
potamie avec fon Pere , non feu- 
lement Abraham , mais aufli fon Pe- 
re ont quitté le culte des Idoles. * 

Au refte Abraham a fuivi fa voca- 
tion : Dieu lui promit de lui doner 
une race dans laquelle toutes les na- 
tions feroient bénites , c’efl: à dire 
qu’il en feroit naitre le Meflie ; de 
mettre fa pofterité en poflèflion du 
pais de Chanaan ; il fit une alliance 
avec lui , dont le figne etoit la cir- 
' concifion , & les engagemens de la 
part de Dieu de tenir les promeflès 
u’il lui avoit faites, & de la part 
’Abraham d’accomplir lui & fa pof- 
terité ce que Dieu lui commande- 
toit. 

r 
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OBSERVATIONS T 

Sur le deuxième âge du Monde. 

, Tirées des Juifs , des Rabbins ÎS 
de F H i foire profhane. 

D E Noé & fa femme les païens 
ont fait Saturne & Rhéa & les 
Chinois peut être auffi leur Fohy qu’ils 
difent avoir été leur prémier Roi. Ils 
appellent Saturne T angénét or , ils le 
font fils du temps & de la mer. Et 
ç’eft ce qu’ils ont pris de Noé qui a 
lubfifté avant le déluge , qui e(t for- 
ti des eaux & a doné lanailfanceaux 
homes & à ceux dont on a fait des 
Dieux dans la fuite. 

Parce que Noé pendant cent ans 
après le déluge & avant la difperfion 
des nations vivoit dans fa famille com- 
me un Roi dans fon Roaiume , les 
Poètes en ont formé le fiécle d’or , 
donant à Saturas Le nom de Roi tr$? 
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jufte. Noé a cultivé la terre , & les 
paiens en ont pris occafion de dire 
que Saturne avoit epoufé Tellus, ou 
Ops , ou Rhéa qui font des mots Sy- 
nonymes j & de lui doner pour en- 
feigne une faux. .... 

Noé aiant affujéti les defcendans 
de Chamaan à Sem & Japheth , les 
defcendans de Chanaan tournant en 
raillerie cette malédidion ferieufe , 
obfervoient dans les fêtes de Saturne 
de fervir leurs efclaves, & cette cé- 
rémonie a paffé chés les Grecs & en- 
fuite chés les Romains. 

Chés les anciens Romains c’etoit 
un vaifleau qui etoit le Symbole de 
Saturne , ce qu’ils avoient emprunté 
de l’Arche. 

Les Poètes difent que Saturne dé- 
vora tous fes enfans, exceptés Jupi- 
ter , Neptune & Pluton : c’ell parce 
que Noé a vû périr tous les homes à 
l’exception de fes trois fils. > 

* Dieu a doné des préceptes à Noé* 
après le déluge & on fait de Saturne 
un fage légiflateur. ;; r: . r ; 
v Des trois enfans de Noé on a fait . 

Jupiter 


Digitized by GoogI 



r, H î S T O R I Q_U ’K «Ï0 

Î upîter , Neptune & Piutûn. Jupiter 
datiution c’eft Ch^m ou Ham qu’ils 
ont fait Dieu du Ciel parce que fes 
enfans féfont établis dans l’Afrique 
& les autres Pais les plus elevé s. Nep- 
tune c’eiljaphet qui a été aufli appel* 
J é Japet qu’ils Ont fait Dieu de la mer 
parce que fes enfans ont habité les If* 
les ; Pluton elt Se'm qu’ils ont faitlç 
Dieu des enfers y parce que fes def- 
cendans ont occupé les lieux bas Sc 
qu’il était enemi .jde l’idolâtrie. , •» 
Centime de l’etat d’innocence &dil 
régné de Noé fur fes enfans après le 
déluge , qui font -deux chofes fort 
différentes les Paiens en ont/ fait.. le 
fiécIe d’Or, il n’eff pas etonantque 
de la même perfone ils en aient fût 
plufieurs. D’Adam &de Noé ils ont 
fait Saturne. De Noé ils ont fait Sa- 
turne & Janus : Janus à qui. ils do^ 
noient deux faces , parce que Noé 
avoit vu le temps d’avant le déluge & 
celui d’après. 

Parce queCham avoit commis des 
indécences à l’egard de Noé, & qu’il 
avoit pour fils Chaüaan , ils ont fais 
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Mercure de celui -ci , & ils ont dil 
qu’il etoit fils de Jupiter- & -le mi> 
friftre de fes amouïs. 

- - ; De Nembrod ils ont fait Bacchus , 
de Magôg Prométhée , & fes freres 
-Coeus & Hyperion qu’ils faifoient 
fils -de Neptune c’eft à dire déjà* 

pheîhv : ^'- ...O cl.fvir'î .r;p Oji •( 

t - De la : tour de Babel ils ont imagi- 
né ie combat des Géants contre les 
Dieutf y - & quand ils ont dit qffMls aè± 
cuniufoient lesmOntagneslesuneisfu;f 
lés -autres, c’eiVufte hyperboleprife 
île ^ce que les homes accumulaient 
-brique fur briqué pour faire leur, toitr 
qüi dèvbit monter au Ciel. • i ■> ' : » 
Quand ils ont dit que Phaeton aiant 
obtenu la permilïion de conduire les 
chevaux qui mènent le foie U & qu’il 
«fit le feu , ils orr ont tiré Tidéê de 
l’incendie de Sodome&des Villes de 
la Perttapole' qui furent confumées 
parle fou du Ciel. • . - - - y \ 
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. DES MONARCHIES ! 

. - . ’ . * . I 

r • 4 

Fondées dans le fécond Age i 
v du Monde. ? 

«<: ■. '• * " - "• 

C ’Eft une chofe confiante que 
Mènès ouMefraïm qui etoit fil* 
de Gham a pofTédé l’Egypte r qu’ellé 
s’appelloit autrefois Erie , & qu ? elle 
a été partagée en quatre Téttar- 
chies dans lefquelles il y a eu des 
Rois qui ont régné & fe font fuc- 
cédé collateralement pendant un trè* 
longtemps. Après quoi l’Egypte a 
été réunie fous une feule tête jufqu’à 
Càmbyfe qui>la réduite en Province* 
/ -Ges quatre Tétrarchies etoient 
celles de Thébes , de Thihi$ , de 
Memphis , & de Tanis ou Heliopo^ 
lis.' ■ • • • ■. î y -j r ? ” '‘"'j ,*• < f ' 

- Outre cette ancienne divifion de 
l’Egypte en quatre Tétrarchies il y 
en , a encore une : autre qui fe trouve 
dans les anciens Géographes qui la 
partagent en Delta , Egypte Oriea- 
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raie , Troglodite , Thebaïde & Cî,- 
rénîaque ou Pentapole differente de 
la Pentapole de Méfopotamie ; car 
la Pentapole d’Egypte contenoit Ci- 
rène , Arfinoè , Bérénice , Apollo- 
nie & Ptolémaïs , non que ces Villes 
aient porté ces noms dès le com- 
mencement 'de la Monarchie, mais 
parce que les Rois d’Egypte fuccef- 
leurs d’Alexandre leurs ont doné 
leurs noms ou ceux de leurs femmes. 
~ . C’eft là tout ce qu’il y a de cer- 
tain de la fondation de la Monar- 
chie. Néanmoins comme c’eft la 
plus ancienne Nation du monde qui 
porte encore aujourd’hui le même 
nom qu’elle avoit dans le temps que 
Moïfe ecrivoit , tandis que toutes les 
autres ont telement changé de nom 
qu’à peine peut on favoir où elles 
etoient; fituées pofitivement , nous 
allons rapporter ce qui a été dit par 
les anciens Hiftoriens dans l’ordre 
que les modernes lui pnt doné , en 
avertiflànt qu’il y a plus de fable que 
de réalité. . . .* > : .V 

Qn a fait i6 t Dynafties de Dieux 
' *■ » " . 


. J 
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& demi Dieux , fçavoir de Vulcam 
que Manethon dit avoir régné 9000.' 
ans & d’autres 714. du Soleil , d 'A* 
çathodémon , de Saturne , d'O/îrifj 
à'IJîs , & de Tiphon dont on a fait 
des Dieux , d ’Orus , de Mars , d 'A- 
nubïsy d’ Hercule , d'Apollon> A' Am- 
mon , de Tithoès , de Solus , & de 
Jupiter dont on a fait des demi 
Dieux.'- - /. •. . ' ; ... } 

S’il etoit vrai que ces Dieux & de* 
mi Dieux enflent régné, fuccéflive- 
ment en Egypte , c’en feroit afTés 
pour remplir l’efpace qu’il y a depuis 
le déluge jufqu’à la vocation d’Abra* 
ham : mais tout cela efl plutôt imaW 
giné que réel. Voici ce que l’on dit 
aufli des Rois qui ont régné . dans les 
quatre Tétrarchies* 

. * • * *'*» # * r * 3 ■ » 

' • - • , ‘ . » 

*Dans celle de 7bèbes. 3 t 

■ ■ ■ ,1} < * - 1 . ,1* 

Menés ou Mefraim , Athotès f; 
qui a été célébré pour la médecine 
& dont on vante des^livres d’Ana* 
tomie , Athotès W.fDiabiès , Pent* 
fbos j Toégaravtachus r S to échus ± 
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Gofirmiès, Mares , Anoiphès , Si* 
vins 9 Çhnubus , Gneurus , Raùofisi 
Btiris V Saaphis , qui ont régné jufi» 
qu’à l*an. du monde wn. qui eft 
l’année de la vocation d’ Abraham, * 

» * .s : 

-l , * ' ' ‘ \ \ . \ * ' * . . . * ' 

^Daus celle de Tbinis . 

KAthotèsh a fuccédé Gencennès % 
après lui Vénéphès qui a aufli elevd 
des Pyramides dans Cochome ,*£)/*- 
phoédus , 1 Miébridus , Scmemphis , 
Bïénaches , Boehus , Goéachos , Bi± 
nothris~ 9 ;àfii .admit les femmes à la 
fuccefîion au défaut des mâles ,Tlas, 
$éthénès} ' . : ’-j • . : » . 

*T , * v 

.1 \ - \ * O * . ! 

t: 2D dns celle de Memphis , 

A Mènes qui a fait bâtir la Capi- 
tale de ce boni a fucc édé-Tofirthrus 
un autre de fes fils qui a été appellé 
Efeulape i canfe de la connoiiïance 
ou’il avolt de la médecine & qui eft 
different de l’Efculape des Grecs. 
Après lui Tiris 9 Md/achris, Soif bis; 
? Ÿfîpfîiff ,< Aebis , Sdphuri^ Cera 
0 } 
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pberès , S orïs , Suphis I. qui ?a fait 
elever ;la plus grande des Pyramides 
-d’Egypte , Suphts II. Ménachérès* 

• f, ■ : r ‘ r‘..' ï : _.\ « jrv.? j ri 

Dans celle de Tanis ou Eliopolis> 

, , A Mènes a fuccédé Carudès^A* 
riftarchus , Spanius , & deux attfitef 
dont^nne trouve pas les noxn&,[iS>- 
arapïs , * Sefoucbofis , , Aménéwèp ^ 
mafis y Acéfepthrps i l , Achoreps 
mi/es-, Chamois Ame fit es ,un autrç 
dont on ne fait pas le nom, 

On prétend aufii qu’il y a eû.des 
Rois inconnus qui ont régné eÜ' Ër 
gypte depuis l’an du monde Ï.7&Q* 
pendant 160. ans >8$ qu’ils ont été 
ehaflés par Salaris le prémiçr de? 
RoisPafîeurs auquel a fuccéd(£«#*0*?, 
Apachuas , ou Paehuan , Appp.his^ 
Janias , AJfil. jufqu’à l’an dpmoa- 
dexi8o. • ..*• 

Mènès ou Mefraïm a poffédé tou- 
te ‘l’Egypte * } Les Phéniciens. l’appel- 
loient Saturne;, >& Athotis premier 
oui lui a fuccédé dans le Roiaume 
açTbèbes ils l’appelloient Mercury 

Uï.ro'j 


-Bi g i t i z e d by Ge oglc 


1 


Yit G ‘H ; K : 0 fl O L O G I E 

tandis que les Egyptiens l’appelloient 
Thot : c’eft pourquoi Sanchoniate 
dit que Saturne a établi Thaaute Roi 
d’Egypte. C’eit Athotis qui a appris 
eux TÊgyptiens 1 les Lettres , T Arith- 
métique , la Géométrie , l’Aftrono- 
mie, les Jeux de déz & de hazard, 
comme le dit Socrate dans Platon. 

IL y aVoit trois fortes d’Ecriture 
chés les Egyptiens , félon S. Clément 
d’Alexandrie , l’epiftolographique , 
Thierogrammatique , & l’hierogly- 
phiqufe < • l’hiéroglyphique etoit de 
deux fortes , la curiologique & la fym- 
bolique ; il y en avoit encore de trois 
fortes de fymbolique ; l’une qui fe 
faifoit par imitation * la fécondé qui 
ctoif tropique , & la troifiéme allé- 
gorique. Ce font les lettres fymboli- 
ques que Thaaute a apprifes aux E- 
*■ "gyptiens , Tecriture étant d’une im* 
mention plus récente. 

", Les Rois outre leur nom propre 

f ortoient tous celai de Pharaon. La 
Monarchie a fubfifté depuis Mefraïm 
jufqu’à Cambÿfé ; qui a réduit l’Egyp- 
te en Province \ « on la fait fubniter . 
î^.ansi 
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j De /’ Empire de Babylone. ' A 

N Embrod que les Auteurs appel-» 
lent Bel a été -le premier Roi 
des Babyloniens qui a établi le Siège 
de fon Empire dans le même lieu , 
où avoit été bâtie la tour de Babehc’eft 
pourquoi cet Empire eftappellél’Etn- 
pire des Babyloniens. 11 a été aufli 
appellé l’Empire desChaldéens parce 
que Babylone etoit en Chaldée. On 
ne fait pas quels font lesRois qui ont 
régné à Babylone dans cet âge >du 
monde depuis Nembrod. Il a été adoré 
fous le nom de Bel, Baal & Baalim 
qui lignifie Seigneur. Il y en a qui 
mettent fon Apothéofe à la 27 . année 
de Tharé , d’autres qui la reculent juf- 
1 qu’à Abraham. 

On ne convient pas bien fi c’eftlui 
qui a bâti Babylone, tou fi c’eft Sémf- 
ramis. Ktéfias prétend que c’eft Sé~ 
miramis. Hérodote qui eft plus ail* 
cien prétend qu’elle n’a bâti que les 
fortifications ; d’autres pour terminer 
le different dilent que JNembrod a 
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bâti Ja Citadelle & Sémiramis les rem- 
parts : Herodoterapportequ’ily avoit 
à Babylone un temple dédié à Jupi- 
ter Bel. v < . .. ^ " y 

Califthéne dit que l’Empire de Ba- 
bylone a duré 1903. ans: elleaetépri- 
fe par Alexandre l’an du monde 3619* 
& par conféquent fon Empire a du- 
ré 1717. ans -avec interruption. Car 
l’Empire de Babylone a été réuni à 
celui. d’Afly rie. 
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Enlèvement de Sara . 

t ' ' * T' 


1 


» • 

» A Brâham * fe retirant en Egyp- 
» XJL te pour éviter une famine con- 
jj vint avec Sara de dire qu’elle etoit 
,, fa fœur crainté que les Egyptiens 
5, fachant que , c’çtoit fa femme ne 
» le filTent mourir poi^r l’avoir. 

*> t Quelque temps après étant obli- 

* r' ■ r_ __ 


. * Gcncfc ii. • 
t Ccnçfc Ï 9 , - 
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gé d’habiter dans le pais de Ge- i4 
rara dont Abimelech etoit Roi, 
ils en firent encore de même. Abra- * 
ham arenduraifon de cette dif- 
fimulation en difant a Pharaon & * 
a Abimelech qu’il avoit eu peur * 
qu’on ne le fit mourir à caule de fa “ 
femme: qu’au refte elle etoit vraie- ^ 
ment fa foeur étant fille de fon Pe- * 
re( non pas immédiatement, puif- *• 

2 u’elleetôitnéed’Aran)&non pas 
e fa mere r c’etoit l’ufage de ce -®f 
temps là d’appel 1er Pere l’aieul & 
le bifaieul , &c. & frere & foeur les ** 
neveux & nièces, & coufins ger- « 
mains: « 

Comment s’appelloit le Roi d’E* 
gypte? 

Il s’appelloit Apophis de fon nom 
propre, & Pharaon du nom com- 
mun à tous les Rois d’Egypte. 

' Abraham a- il bien fait d’expofetf 
ainfi la pudicité de fa femme? 

Il y a quelques Peres qui le blâment: 
Origéne dit qu’il mentit au Roi & 
qu’il facrifia la pudicité de fa fem* * 
me. S, Ambroife qu’il ditunmenfon-* 
£e en faifantpaflçr Sara pour fa foeur . 
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S.Chryfoftomeva encore plus loin e» 
difant qu’il confentit à l’adultere de 
fa femme , & que Sara s’étant expo- 
fée à l’adtilterefutfacrifiée àlapaflion 
des barbares. Barbarorum congref>, 
fum tulit. / ; 

' Néanmoins il eft certain x.o que ni 
Pharaon ni Abimelech n’ont point 
touché Sara. L’Ecriture le dit pofiti- 
vement d Abimelech au xo. chap. de 
la Genéfe. Il eft vrai qu’elle ne le dit 
pas de même de Pharaon: pourquoi 
cette différence, fi ni l’un ni l’autre 
ne l’a touchée ? C’eft que Sara etoit 
enceinte d’Ifaac lorfqu’elle fut enle- 
vée par Abimelech , & l’Ecriture a eu 
foin démarquer pofitivement qu’il ne 
l’avoit pas touchée , pour ôter tout 
foupçon qu’Ifaac quidevoit êtrel’he- 
ritier d’Abraham ne fut de ce Roi. 

Il paroit à la vérité queSara a été plu- 
fieurs jours dans la Cour de Pharaon 
& dans celle d’Abimelech avant que 
Pieu eut averti ces Rois, puifque Dieu 
a voit rendu fteriles les femmes & lesfé - 
melles des efclaves & des animaux de 
jta maifon d’Abimelech, & qu’enEgyp- 
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té on dona à Abraham des efclaves 
mâles & femelles , des chameaux , dep 
ânes & des âneftes, des boeufs & des 
brébis : ce qu’il n’ell pas à prèfumer 
avoir été fait le même jour que Sara 
fut enlevée. Mais puisqu’il eh ditpo- 
fitivement qu’elle n’a point été tou?* 
chée par Abimelech quoiqu’elle foit 
reliée plufieurs jours à fa Cour , ce 
n’eft pas une conféquence que Phæ* 
raon l’ait touchée de ce qu’elle eft re- 
liée plufieurs jours dans fon Palais, t 
•j On fàit qu’Efther fut longtemps 
dans la Cour d’Afluèrus & mariée 
même javec lui avant de l’approcher; 
c’eft que c’etoit lufage de ce temps* 
comme c’eft encore celui des Empe- 
reurs Turcs , die préparer longtemps 
auparavant les femmes des Rois. 

: Enfin c’eft lefentiment de Théodo* 
ret , de S. Ambroife & de S. Auguftin; 
i 2,.o Qu’on ne peut pas difconvenir 
qu’ Abraham n’ait ufé d’equivoque* 
puifqu’il a eu en vûe de faire croire 
autre chofe que ce que l’on avoit en 
vûe de connoitre. Savoir files equivo* 
ques,lesreftriétiQns mentales font dqj 

- . *■ f 

/ . 
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péchés ounon,c’eft ce que Ton ne fa 
propofe pas de difcuter ici, & quand 
on îüppofetcHt qu’elles en feroient 
toutes , il n’y a per loue qui voulût fou* 
tenir qu’ Abraham fût impeccable. . 

- 3. 0 Mais qü’il ait confenti/à l’adula 
fcere de fa femme c’eil ce qu’on ne 
peut croire d’un aufli faillit perfona- 
ge qui ne devoit pas avoir moins 
d’horreur de l’adultéré que les Rois 
fes voifms qui etoient peut être ido? 
latres tous les deux , ont témoigné en 
savoir par les reproches qu’ils! lui ont 
faits. Au contraire à juger delà dif-* 
pofition d’Abraham qui na pas hcfité 
à fe mettre en devoir d’immoler fon 
propre fils qu’il aimoit.plns,que luimê-* 
ine,pjuifque c’etoit Tunique gage qu’il - 
avoit des promefTes.de Dieu, il n’y a 
aucun lieu de douter qu’ Abraham 
n’ait été difpofé à perdrCla vie plu* 
tôt que de confentir sPun a&e aufli 
peccamineux & auffi. indigne d’un 
bonête home que l’eft Taciultere. • 

< ■ En effet Abraham a fait ce que 
toute perfone fage & prudente feroit 
tti pareil cas. il avoit deux maux £ 
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éviter la mort & Tenle vement de fà 
femmtei il etoit en fa puiflance d’en 
éviter un : il Ta fait ; n’etant pas en fott 
pouvoir d’éviter l’autre , il Ta aban* 
donné à lafagefle de fa femme &àla 
protection de Dieu ; & l’evénemént 
a bien fait connoitre que fa confiance 
n’etoit pas vaine. Mais fuppofb que 
Dieu n’eût pas protégé miraculeUfe- 
tnent Sara , étant vertüèufe comtne 
elle etoit, elle n’auroit point co’nféftti» 
& fi on lui avoit fait violence , c’eut 
été un mal temporel & paflagër qui 
n’auroit - aucunement ' fouille ’ Iôups 
affilés qui étant moindre que U 
mori ; i 4üi etoit à préférer. C’elt le 
fentiment de S. Auguftin. - - 



Guerre d* Abraham, 



i r 

./ - *•*> 


T . Oth etoit avec Abraham , & » 
> JL/ne pouvant plus habiter en- „ 
femble à caufe des querelles qui „ 
caillaient entre leurs familles ils fe ^ 
féparcrent. Loth choifit le pais de u 
Sodonje Abraham la terre de p 

. ♦ Cçjîéfç ij. 14. ' ; : ' 
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i, Chanaan. Mais le Roi de Sodomé 
» & fes alliés aiant eu guerre avec 
,, Chodorlahomor Roi des Elamites 
„ & fes confédérés, il fut défait. So- 
„ dôme fut ravagée & Loth emme- 

j, né prifonier. Abraham aiant appris 
» cet* accident fe mit à la tête de 318. 
„ de fes domefiiques , & aiant doné 
n la nuit fur les Rois vi&orieux, il 
„ les défit , reprit tout le butin qu’ils 
fl avoient fait,& délivra Loth. Mel- 
„ chifédech Roi de Salem vint an 
,, devant d’ Abraham lorfqu’il reve- 
„ noit de fon expédition , & pre- 
„ nantdu pain& duvînil offrit un fa- 
„ crifice en qualité de Prêtre du Dieu 
„ très haut , il bénit Abraham & ce- 
„ lui ci lui donala dîme de tout. 

Etoit il permis à Abraham de pren- 
dre les armes & de faire la guerre de 
Joli' autorité privée ? ' , /_v 

„ Abraham etoit comme un Roi dans 
Ja famille & les Princes voifins le 
regardoient comme tel. Il n’y avoic 
perfone qui put lui rendre juftice , & 
je fuiet pour lequel il entreprenoit 
la guerre etoit juite. 

Me le h if* 
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Mekhifédech. ! v 


*?ÿ 


w - w I i , 


Q U’eft ce que c’etoit que Moi* 
chifédèch?'' 

• II y a eu plufieurs opinions tou-’ 
chant fa perfone. ’ ' • • • ■ - • - j * - * *• 

• La prémiere qui eft impie eft celle 
de Théodore Trapézite qui a die 
que c’etoit une vertu pius grande quef 
J . C. Comme fi quelqu un pouvoitêtrb 
plus grand que j.C. comme ;s’il ne 
paroi iîoit pas par S. Paul qu’-iletoic 
moindre, puifqu ! il dit qu’il a été com- 
paré au Fils de Dieu aJJhnUatus ejl 
F'tlio *Dëi ; comme fi une vertu qui 
ne peut pas habiter cïrcumfcrïptivè 
dans un lieu pouvoit être Roi de Sav 
lem & recevoir dés décimes. ! 

La féconde de Hierax & d’un Au- 
teur anonyme dont S. Jerome fait 
mention qui dilent que c’etoit le S. 
Efprit. Mais le S. Efprit n*a jamais 
pris de chair. Ôù eft celle qui a enfan- 
té le S. Efprit, dit S. Epiphane?Mei- 
chifédech n’a point de pere & le S; 
Jffprjt- procède du.Pere. S; Melchi- 
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lédech a offert un facrifice il a été 
fandifié ,il a adoré. Dieu , il eft moin- 
dre que Dieu: ce qui ne fe peut dire 
dp & Efprit. , ,V) 

La troifiéme eft celle d’Origénè 
qui a cru que c’efoit un Ange : elle 
eft aufli infou tenable. Il n’y a jamais 
eu d’Ange qui ait été Prêtre ni Roi. 
La roiauté & la prêtrife font des états 
permaneos qui ne conviénent point 
aux Anges. 

La quatrième eft:celle des Sama- 
ritains, qui ont cru que c’etoitSem: 
mais elle ne peut pas s’accorder avec 
les charà&ères que S. Paul lui done 5 
fans Pere * fans Mere , fans Généa- 
logie * fans commencement, fans fin: 
ce n’éft pas que Melchifçdech n’ait 
en effet tout cela. Mais on n’en con- 
noit rien , l’Ecrittire laiant tû pour 
figurer le Fils de Diem D’ailleurs 
Sem n’a point eu en partage la terre 
de Chanaan. Enfin fi Sem avoit été 
Roi de Salem Abraham n’auroit point 
été etranger dans le pais de Chanaan 
pùifqu’il auroit été dans fa famille. 

- La cinquième qui eft. celte desjuifâ 
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eft la plus extravagante de toutes : c’e- 
tojt ,.difent ils * • uh bâtard. • 

La fixiéme eft celle de du Moulin 
& de Cunes qui ont cru que c’etoit 
Je Fils de Dieu ; mais les mêmes rai- 
fons qui font croire que ce n’etoit 
point le S. Efprit prouvent que ce 
ji’etoit point le Fils de Dieu qui ne 
c s’etoit point encore incarné alors. 

Enfin la vérité eft que c’etoit un 
home pur qui etoit Roi de Salem & 
Prêtre en même temps. C’eftla tradi- 
tion des Peres Hyppolite , Irénée, 
EufébedeCéfarée , Eufébe d’Etnéfe, 
Apollinaire , Euftache, Jerome. On 
n’en fait pas davantage. - 
. Salem dont Melchifédech etoit 
Roi , etoit cejerufalem . 

Les Peres qu’on vient de citer l’ont 
4 çru ainfi : mais S. Jerome les réfute. 
i.° Parce que Jerufalem eft un mot 
iCompoié du Grec & de l’Hébreu. 
ï .? Parce que. Salem etoit- près de 
Scythople vis à vis de Sichem. Et 
^enfin parce que Jerufalem n’efoit pas 
rfttuée dans l’endroit pù Melchifédecb 
vint trouver Abraham, . , . 

Kij 
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‘Vnion d' Abraham avec Acarl - 

• f * * » , ° 

; J ■» /: : xü : * — • 

r B "T\< leu § aiant promis à Abra- 
„ 1 J ham que ce ne feroit point 
„ Eliézer fon intendant qui feroit fon 
v héritier , mais un fils qui naifroit 
y, de lui même , & votant que Sara 
„ fafemme etoit horsd’etat d'en avoir, 
erut quç cet héritier neluivien- 
„ droit pdint de Sara ic'efl pourquoi 
par leconfeilde Sara même ilcon- 
« * nut- Agar qui etoit fa fervante, afin 
c 3, d'avoir du. moins d’elle l’héritier 
33 que Dieu lui avoit promis.il en eut 
„ un fils en effet qui fut nommé If- 
2 „ maël & de qui font defcendus les 
3, Ifmaelites. „ • > • . ’ ; • : i 

* ! Etoit il permis alors d'avoir com- 
.merce charnel avec une autre que fa 
: femme?* ' r: m 

On à déjà dit qu' Abraham epoufa 
Agar. Il n’importé qu’il l’ait chafiTéc 
depuispar deux fois. C’etoit par l’or- 
. dre de Dieu qui lui commanda de 
» faire tout ce que Sara, lui diroit au. 

S Ççnçfç ij. iff •’ ; • ’i 

;t>v • 
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fujet d’Agar & d’Ifmael comme il eft 
marqué au 21. chapitre de laGenéfe. 

* * ' 4 . . . / » ». 

. ... ‘ ' ■ ' lj r 

; L'Etendue de la terre prcmije% * 

t * • * » 

i * ’ ‘ * f 

D ïeupromit à Abrahanvde.hîi * 
douer tout le pais qui eft entre 
le fleuve d’Egypte & le grand fieu- „ 
/ ve d’Euphrate. Gen. iy. Et dans » 
lex4. chap. des nombres la terre ^ 
promife devoit être bornée au midi „ 
parla folitude de Sîn qui eft auprès 4 
' de rïdumée;& au feptçntrion par „ 
- une Montagne fort elevée auprès „ 
d’Emath ; à l’orient par la Mer ,, 
morte, & au couchant par la gran- „ 
de Mer ou la Mer Méditerranée. „ 
l , Les Ifraëlites ont ils pofTédé effec- 
tivement toute cetteetendue de pais? 

S. ,Augufiin , Cajétan & Oléafter 
difent qu’ils l’ont poffédée fous Da r 
vid & Salomon qui ont régné depuis 
Dan ou Emath jufqu’à Berfabée ou 

S u’au fleuve d’Egypte. Mais les 
ëlites dévoient pofiéder ce Pais 
d’une même maniéré ; ce qui s'éten- 
dait plus loin que 1 a terre de Cha- 

K 11/ 
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naan comme la terre deChanaan mê- 
me ; or ils ont habité feulement 12 
terre de Chanaan & l’ont pofTédée; 
tout ce qui s’etendoit plus loin , ils 
ne l’ont ni habité ni poiTédé. Il efl 
▼rai que .David a lubjugué les Peu- 
ples qui habitoient ce qui s’étend plus 
loin & qu’ils etoient tributaires de 
Salomon : mais ce n’etoit pas à eux 
pour cela. 

< Dieu n’a donc pas tenu fa promef- 
fe? 

Sa promette etoit conditionele ; & 
vous donc vous garderés mon allian- 
ce & votre profterité après vous dans . 
toutes les Générations , dit Dieu en 
faifànt alliance avec Abraham au 17. 
Chapitre de la Genéfe. Or les Ifraë- 
lites n’aiant pas tenu leurs promettes 
Dieu n’a pas été obligé à leur doner 
tout ce qu’il leur avoit promis c’ett; 
ainfi que ralfonent S. Jerome & Maa- 

m- - y * ,j - 
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La Circoncijîon. 

. • • •• i ' ;j..j j. . î • 

i 

* Y TOusavés ditquelaCirconcifioïl 
V avoit été ordonnée à Abraham 

pour le distinguer & fes défcendans 
des autres Peuples. Cependant vous 
avés dit qu r il y avoit beaucoup d’au*» 
très Peuples qui pratiquoient la Cin- 
Concifiôn. -, ’ tj ; y* 

* Il eft vrai que'Celfe , Julien lapdT- 
ftat & après eux le Chevalier Jean 
Marsham ont dit que Diëu n’avoit 
recommandé la drconcifion à Abra- 
ham que parce quelle voïoit' porté 
pour les pratiques des Egyptiens Sc 
pour le' contenter. Mais puifqueDieu 
en fait la principale condition defon 
traité & qu’il menace de détruire dé 
Ibn Peuple celui qui ne fera pas ciis- 
cohcis, il eft* bien vifible que Dieu 
la commandée de lui môme & noîi 
pas permife pour faire plaifif à Abra- 
ham , & puisqu’elle etôit un figne 
de l’alliance de Dieu avec fon Peu- 
ple, il falloir bien qu’elle fervit à le 

* f <*$ncû: 17. 
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diitinguer des autres. Ces conféquen- 
, ces font confirmées par Jofeph , Ta-, 
cite & tous les Pcres qui difent que 
la circonçifion a été* donée comme 
«Ji ligne, f;v \ / 

v Or fi la circoncifion a été donéè 
comme un figne dejfalliance & pour 
diitinguer le peuple de Dieu des au- 
tres , ; il faut qu’il n’y eut point alors 
de peuple qui la'pratiquât. Eteneffèt*. 
JvC/dit dans.S, jean chapitre 7. que 
la circonçifion. vient : npn pas de Moi- 
fe , mais des Peres: fton <çx Moïfe-.fed 
ex e Paf ri 6 us;$i elle vient des Peres, 
elle- ne .vient donc pas , des autres 
Nations. 

Il eit vrai qu’Herodote dit qu’il 
a’y ayoit d’abord que les Colches, 
les Egyptiens & les Ethiopiens qui 

f ratiquaiîènt .la circoncifion , que leç 
héniciens ;& les Syriens de . la Pale r 
itine l’avoient prife des. Egyptiens ; 
.que tes Egyptiens ne font pas reçûq 
d’autrps peuple Dipdpre deScicile 
& Strabon tiénent £ peu.près le m&- 
jne 1 an gage, & j pfeph d i t: que lesEgy pr 
liens étant aufli enemis des Juifs qu’ils 

Vf ' Jk 
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l’etoient n’ont pû emprunter d’eux 
la circoncifion. . : . 

Mais Hérodote & les. au très qui 
l’ont fuivi ne méritent pas plus de 
croïanceque Moife, qui, outre qu’il 
a çté infpiré de Dieu , çft plus an- 
cien , & favoit mieux les antiquités 
des Egyptiens qu’aucun autre Auteur. 
Jofeph & Manéthon, démentent He-: 
rodote en ce qu’il dit des Egyptiens; 
Les Colches ne font autres que les 
Challuchéens qui etoient fortis d’E- 
gypte avant Abraham &s’etoient em- 
parés delaPaleftine après avoir chaf* 
le les Auvéens ; & il eft certain que 
c’eft d’Ahraham qu’ils ont pris la cir- 
concifion. Par les Syriens de Palefti- 
ne Hérodote entend lés Juifs ; & i{ 
eft faux que les Juifs aient reconnu* 
comme le prétend Hérodote , qu’ils 
tenoienf la circoncifion des Egyp* 
tiens. Les Phéniciens croïoient la te- 
nir de Saturne qui félon eux efl Mènès 
ou Mefraïm : mais la circoncifion n’efî; 
pas fi ancienne que Mefraïm. Enfin 
Hérodote entend par Jes Syriens qui 

font autr.çs.que les Peuples de Pale- 

• • *. « 
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ftine , les Iduméens qüi tenoient fû- 
rement la circoncifion d’Efaü ou E-»- 
dom fils de Jacob. 

Diodore de Scicilen’apasraifonde 
dire que les Troglodites tenoient la 
circoncifion des Colches : ils la te- 
noient d’Efaü & tous les autres peu- 
ples descendus d’ Abraham la tenoient 
de leurs Auteurs. Artapan dit que 
les Ethiopiens quoiqu’enemis de$ 
Ilraelites ont reçû la circoncifion de 
Moïle. Pourquoi les Prêtres Egyp* 
tiens qui etoient les feuls qui prati-^ 
quaflent la circoncifion , puifque S. 
Clément d’Alexandrie & Origéne 
difent que tous les Egyptiens ne la 
pratiquoient pas,n’auroientils paspû 
la tenir des Ifraëlites tandis qu’ils e- 
toient en Egypte , principalement 
dans le temps qu’ils y etoient coniï* 
derés à caufe de Jofeph. D’ailleurs 
les Egyptiens n’ont pas toûjours été 
enemis des Ifraëlites. Ils ne l’ont été 
que depuis leur oppreflion en Egyp- 
te ou même depuis leur fortie. Or qui 
empêche de croire qu’ils l’ont prati- 
quée auparavant. Et y^a-H lieu do 
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douter que les Arabes qui fe circon- 
cifoientàràgede 13. ansne latinffent 
d’Ifmael qui a été circoncis à cet âge. 

Il eft donc vifible que le Démon 
qui eft le finge de la religion a porté 
les peuples à pratiquer par lupêrfti-* 
tion toutes les chofes les plus iaintea 
que Dieu a prefcrites. 

La circoncifion n’avoit elle pas en- 
core quelqu’autre effet ? : ^ 

Les Théologiens croient' 5 qu’elle 
effaçoit auffi le péché originel non 
par elle même , mais par la foi au Mé- 
diateur dont les peres faifoient pro- 
feflion par la circoncifion. * ? 

Avant la circoncifion comment fe 
remettait le péché originel , comment 
fe remettoitil a l’egard des filles qui 
n ’etoient pas circottcifes? 

• Il fe remettoit par la foi au média?- 

teur profeffée par quelque figne ex* 
terieur* « ' ' • ‘ % 

y ■ 1 ■ * *■ ‘j ■) 

■ ' - ■ 

' ■ •• ■.,? 

A . . » m 

♦ • * * _ . r . * . ‘ * •* f»i 
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Réception des Anges par Abr a- ' 
ham , incendie de S o dôme 9 . " 

Loti £9 fes filles. 

l*:rA Braham * étant fur la porte de 
XJL fon pavillon vit paffer trois ho- 
„ mes. Il les invita à entrer ebés lui , 
& ce qui eft à remarquer c’elt que 
„ quoiqu’ils fuflent trois , Abraham 
leur, parle au fingalier. Il y en eut 
a un’, qui eft appelle le Seigneur, qui 
i, promit à Sara qu’il revi endroit 
„ dans le même tems & qu’elle au- 
„ roit un.fils. Il l’avertit auilt qu’il 
alloit faire juitice des Sodomites 
des Villes voi fines. Enfuite il y 
9 , eut deux Anges qui allèrent à So- 
v dôme, Loth qui y etoit Jes invi? v 
** ta à eptrer ; en fon logis .( car dans 
ce temps là l’hopitaleité etoit ft reli* 

f ieuïement obfervée par les gens de 
ien qu’ils n’attendoient pas qu’on 
allât la leur demander > mais qu’ils 
fe tenoient aux portes des Villes 
pour inviter les etrangers. Aujour- 

* ©eréfc 18. rj. 
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H’hui- malgré la menace terriblo 
de J. C. qui déclare qu’il envoiera 
au feu eternel ceux qui l’auront vü 
etrangers & qui ne l’auront pas lo- 
gé , à peine ceux qui font defti- 
nés par leur profeflion à recevoir 
les etrangers donent ils un mor- 
ceau de pain à un pauvre paflant ) u 
ils n’y furent pas plutôt que les Sm- 
domitesvinrent faire violencepour “ 
en abufer. Loth fit ce au’il put <4 
pour les détourner decedeteftable u 
dçflein , & n’en pouvant venir à “ 
bout il leur offrit les filles: mais eux ** 
n’en voulurent point. Les Anges rt 
les frappèrent d’aveuglement , di- a 
rent à Loth de fortir avec fa là- ** 
mille avec défenfe de regarder der- 
riere, & firent tomber le feu du u 
Ciel fur le pais. La femme de Loth u 
fi'obferva pas la défence & en pu- * 
nition elle fut changée en une lia- ** 
:tue de Sel. Les deux filles de Loth iÇ 
croïant .que tout le monde etoit “ 
détruit s’avilerent d’enyvrer leur ** 
pere pour avoir des enfans de lui '*• 
qui pùffent repeupler la terre, 
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, .Queletoit le crime des Sodomites? 

C'eit un crime abominable que la 
pudeur ne permet pas de nommer , 
&que1esloix civiles puniffent com* 
jne il le mérité de la peine du feil. 
Un crime tel que celui qu’ils vouloient 
commettre contre les Anges qu’ils 
prenoient pour de jeunes homes. Un 
crime qui auroit dû être enfeveli dans 
l’incendie de Sodome & qui néan- 
moins malgré la punition terrible Sc 
éclatante que Dieu en a faite pour en 
détourner les autres homes a revécû 
prefque aufïïtôt après , a été commis 
impunément par les Barbares , les 
Grecs & les Romains , & ce qu’il y 
a de plus horriblç c’eft qu’on ne peut 
diflimuler qu’il n’eft que trop com- 
mun, même aujourd’hui, même parmi 
les Chrétiens. 

Loth avoitil raifon d’offrir fes fil- 
les à fes infâmes ? 

-, Il eft vifible qu’il ne le faifoit que 
par horreur pour le crime qu’il voioit 
qu’on vouloit commettre lur îeshô- 
vtes , & par conféquent que pour évi- 
ter un plus grajid mal : mais comme 
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c’etoit toûjoursun mal en foi même, 
& que S. Paul dit pofitivement qu’il 
n’eft pas permis de faire un mal pour 
procurer, un bien ni par conféquent 
- pour éviter un autre mal tel qu’il foir, 
les Peres le blâment d’autant plus 
qu’il alloit contre l’ordre de la cha- 
rité qui devoit l’interefler plus pour 
l’honeur de fes filles que pour celui 
deperfones étrangères. Cette tache & 
les autres dont nous parlerons ont fait 
dire à S. Auguftin qu’il avoit été prot 
tégé de Dieu plus en confideration 
d’ Abraham que de fon propre me?* 
rite : néanmoins il y, a beaucoup de 
Peres qui le louent ; & l’ecri'ture l’à 
fait aufii. C’eft pourquoi il paroitque 
S. Auguftin le méprife un peu trop,, 
& que néanmoins il n’eft pas exempt 
de blâme. 

. Cajétan a voulu dire que c’étoit 
Une efpéce de conceftion c’eft à dire 
de figure deréthorique queLoth em* 
ploïoit: ,mais il y a plus d’imagination 
que de réalité dans cette fuppofition. 
. Que dites vous de l’aâion des filles 
de Loth ? _ 

* • - . * 
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« * Elles ont été téméraires & impriï^ 
dentes. Elles s’imaginoient que tout 
le monde etoit détruit comme èlles 
ne manquoient pas de favoir qu’il 
l’avoit été par le déluge : cela fert a 
excufer leur inc elle. Mais la chofe n’e- 
toit pas fi preffée: D’ailleurs elles dé- 
voient laiffer à leur pere le foin d’y 
pourvoir. C’eft pourquoi il ne faut 
pas être etoné de trouver des Peres 
Gui les excufent & d’autres qui les 
défendent. * 

- Et Loth puifque fes filles l’ont eny- 
vré irés vous encore le condamner? 

On pouroit l’excufer en fuppofant 
c^ue fes filles qui avoient habité dans 
Sodome & qui par conféquenty pou- 
voient avoir appris beaucoup de fe- 
crets ,auroientuféde quelque ingré- 
dient pour l’enyvrer. Mais fi cela 
avoit été , I’ecriture n’auroit pas man- 
qué de l’exprimerpourjuftifierLoth 
d’une aélion aufli extraordinaire.C’eft 
pourquoi fon cas eft fort different de 
•celui de Noé. Un home riche com- 
me etoit Loth & qui exerçoit lliof- 
p’italité dans un pais où le vin etoit en 
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llfage n’en ignoroit pas la vertu ;ainfi 
- f il eïl coupable d’avoir eu de la cotn- 
-plaifance pour fes filles qu’il croïoit 
. Vouloir le confoler de la perte de fa 
femme en lui verfant du vin à plein 
verre, &S. Auguftin dit à ce fujel 
qu’il ne convient point à un home 
juite de chercher à charmer fon cha- 
grin dans le vin. 

Les filles de Loth conçurent elles 
-effectivement deleurPere? 

Oui * l’ainée enfanta Moab d’où font 
defcendus les Moabites , & la plus 
jeune Ammon d’où font fortis las 
Ammonites, qui ont été deux peuples 
puiffans , dont il eft fort parlé dans 
l’Ecriture. •; 

• ^ i ■ • ' r J .r 

Naijfance d'Ifaac , fin mmolationl 

. * » r 

S Ara J conçût en effet félon l’af- „ 
fùrance qui lui en avoit été », 
donëe,& elle mit au monde Ifaac, „ 
qui fut circoncis le huitième jour. „ 
Enfuite Dieu tenta Abraham en », 
lui commandant d’immoler fon fils „ 

* X Ccncfc ai. aa. . < j 
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a, Ifaac fur une des montagnes qu’il 
3, lui montreroit. Abraham obéir r 
„ prit avec lui fon fils, deux fervi- 
,, teurs&un âne.Aiant marché trois 
„ joursilapperçût la montagne. Alors 
„ il dit aux ierviteurs d’attendre, 
„ qu’ils alloient adorer & qu’ils re- 
„ viendroient. Il chargea le bois fur 
„ les épaulés d’Ifaac qui lui dit, voici 
du feu & du bois, mon pere , où 
„ eft l’holocaufie? fon pere lui ré- 
pondit que Dieu y pourvoiroit. 

« „ Abraham étant prêt de frapper fôn 
j, coup fur Ifaac , un Ange du Ciel 
„ cria de ne pas frapper. Il s’arrêta 
* „ & regardant derrière il trouva un 
„ bélier qu’il facrifia. Dieu jura par 
„ lui même qu’il lui tiendroit toutes 
les promelîès qu’il lui avoit faites, 
„ & lui en fit de nouvelles. „ ‘ 
v Quel âge avoit Ifaac lorfque Dieu 
r commanda à fon pere de le lui lacri- 
üer? 

- Jofeph dit qu’il avoit vingt cinq 
ans. • • 

( . Où etoit Abraham alors ? 

Il etoit dans le pais de Cj’erara.fe* 
**•> 
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ion faint Jerome. D’autres difent qu’à 
etoit à Berfabée. • ' ; 

Comment s’appeiloit là montagne 
que Dieu indiquai Abraham ' . 

C’etoit la montagne de Moria oh 
le Temple a été bâti depuis. 

-■ Abraham ne ment oit il pas quand 
il diioit à ces ferviteurs qu’il allolt 
adorer fur la montagne avec fo* fil® 
Sc qu’ils reviendraient ? 1 . 'Y 

Il fa voit que Dieu avoit promis 
pofitivement qu’Ifaac feroitfon heri- 
tier , & que Dieu, étant fidcl & tout 
paillant il fauroit bien rendre la vie 
à ïfaac : c’eft ainfi que S. Paul & S. 
Àugultin expliquent les paroles d’Ar 
braham. : 5 • / ; r h ' 

< Si cela eftfadidii d’Àbraham 
donc pas fî héroïque qu’on la vante 
communément ? d’ailleurs j’ai oui di- 
re que c’etoit une chofe allés com* 
mune dans ce temps là que les peres 
•immolafïent leurs enfans. 

; * Quoi qu’Abraham ait eu cettfc 

•croïance certaine y il ne favoit pas 
quand Dieu réfufciteroir Ilaac hi lï 
► <e feroit de fon vivant. D’ailleurs il 

L ij 
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chofe etoit toujours très fenfible ; c’e& 
toit fon fils ; il l’aimoit : quelle foi & 
«juel courage ne fallait il pas pour 
exécuter un commandement aulR 
dur .? •/, ' 

A l’egard de l’ufage d’immoler des 
homes il eft vrai que cela s’eit prati- 
qué parmi les nations , & le Cheva- 
lier. Marsham en a pris occafion de 
dire que l’a&ion d’Abraham n’etoit 
pas fi finguliere qu’on le l’imagine. 
Mais il paroit bien par les circonftai*- 
ces de la Genéfe r par l’eloignement 
des domeltiques , l’etonement d’Ifaac 
& par la foi que S. Paul attribue à 
Abraham dans l’Epitré aux Romains 
& dans celle aux Hébreux pour fai- < 
re cette aétion , qu’elle etoit fans- 
exemple & etonante, . 

J’avoue que Philon Biblîus inter- 
prète deSanchioniatedic que Saturne 
.avait offert fon fils qu’il avoit eu de 
la Déeflè Anobret au Ciel Ton pere. 
Que cette pratique s’obfervoit chés 
les Égyptiens dans les cérémonies ty- 
.phonique» , chés les Rhodiens ,, les 
£hyprîens > les Héliopolitans , dans 
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les Mes de Chio & de Ténédo , à 
Lacédémone , à Athènes, enPhé-' 
nicie , en Crète , à Laodicéer, dans 
l’Arcadie, chés les Carthaginois &c/ 
jufqu’au régne de l’Empereur Trajan 
qui a défendu «oette cruelle cerémo- 

• i » i * 

me. 

- Mais prémierement lefait que rap- 
porte Phîlon Ribjras n’eft autre cho-. 
le que l'immolation d’Ifaac même* 
Par Saturne il a voulu dire Abrahant 
purfqu’il dit qu’ils immolé fon fils 
unique , qu’il setort circoncis , qu’it 
a engagé Tes compagnons à l’aiaeo 
Et dans le M. S. dLufébe au lieu de 
Saturne il y a Ifraèl aiant' pris le petit 
fils pour Abraham même.* Jeud eft ler 
nom dlfaac qui eft appelle Jehid i au. 
vl . chapitre de la Genéfe. Par la Déêf4 
fe Anobret il a voulu dire Sara: ; car 
Anobret fignifie^A- gratta concipiens- 
(é cognât a : ce qui convient à SaraJ 
Je fai bien queSanchoniatedit quçt 
Saturne 'a réelement immolé Jeud z 
mais ce qui hiî a doné lieu de fe 
tromper , c’efl que l’Ecriture parle* 
par tout de l’immolation d’Ifaac com^ 

• * t • • • 
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me. fi elle avoit été exécutée réele*-" 
ment,* ) . ' .. •; . Ly: .y, 

: Pour ce qui efLdes cérémonies 
typhoniques c’etoit une . pratique 
chés les Egyqtiens xle prendre, des 
homes odieux de la.cauleur de Ty- 
hon & de les immoler -fur le tom* 
eau d’Ofiris ;& cette pratique vient 
de ce que Moïfe que les Egyptiens 
appelaient Typhon avoit fait à Te*» 
jgard de l’Egypte, .y .. ’ 

Enfin on ne trouve nulle part que 
la pratique d’immoler des homes ait 
été pratiquée avant Abraham. 

Si elle J’a été depuis , comme on. 
lie peut en disconvenir , cela eft ve- 
nu de ce que le démon qui , comme 
on l’a déjà dit , eftle finge de lare^ 
Ügion , a fait pafler en fuperftition . 
ce qui a*eté pratiqué par piété & par 
t’ordre de Dieu., Et pour tromper 
les paiens & les porter à cette abo- 
minable pratique ^ laquelle il fe pîai- 
foit tant,il a fait croirè que Dieu l’a- 
vbit commandée» qu’ Abraham avoit 
exécuté réelement l’aétion tragique» 5 
(&c. 

r 
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'i t •'»..' . ’ ; 

Mort de Sara \ r 

*• . 

.1. * V fcM • . < •'■«*•/ ' 

S Ara * aiant vécu 117. ans mou- „ 
rut dans Arbée pais d’Hebron ,» 
terre de Chanaan. A braham deman- „ 
da permiffion aux habitons du Pais „ 
d’enterrer fa femme: on le lui per- „ 
mit avec toutes, les politefles & 
les confédérations poffibles. Il vou- ,, 
loit avoir pour cet effet la caverne * 
double qui etoît dans la terre d’E- 
phron Hethéen fils de Séor . Ephron * 
voulut avec inllance en faire pré- ,, 
fent à Abraham : celui ci voulut , r 
abfoluement la païer , quatre cens ,, 
cycles d’argent demonoie publique ,» 
aiant cours. „ > . r < ■ 1 

Qui a- il de remarquable dans cet 
événement-? ; 

La prémie re c’eft que S*. Jérome 
dit qu’Ephron a été repris d’avoir; 
vendu le droit defépülture.Maisjc’cft 
mal à propos ,puifqu’ii pçrtnettoit la 
fçpulture gratis , & * qu’il vouloit; 
même doner le fond ; & s’il y avQi£ 

♦ Gencfe pu 
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quelqu’un à blâmer en cela ce feroit 
Abraham : omnisentm dehonejlat em~ 
ftorem turptdo venalis. 

La iecondec’eft une difficulté qui 
trait de ce que Moife appelle celui* 
qui a vendu le fond à Abraham Ephron 
Hethéen fils de Séor, & que S. Étiéne 
dans les aftes des Apôtres chapit. 7. 
dit au’il a acheté des fils d’Hemor 
fils ae Sichem. 

A quoi on done plufieurs réponfes 
qui ne font pas trop capables de fa- 
tisfaire ; car la plus plaufible eft que 
S. Etiéne s’eft trompé en prenant l’a- 
chat qu’a voit fait Jacob d’une terre' 
des fils d’Hemor fils de Sichem pour 
celui d’Abraham , comme le croient 
Béde Raban , Melchior , Efthius, 
&c. ce qu’il eft peu convenable d’af- 
fûrer. Dire qu’Abraham eft mis dans 
S. Etiéfte pour Abrahamides comme 
les Ifraelites ont été appellés Jacob 
& Ifraël * Jéfus Chrift Dfcvid , Enée 
€ Dardànvs , ou foufentendre le def- 
cendant de \ cela peut être, mais ce 
fc’çft pas le ftyle de l’Ecriture, 

% % * 
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Mariage d' Ifaac, 

A Braham f aiant perdu Sara ,* 
penfa à marier Ifaac qui avoit „ * 
40. ans. Il envoïa Eliéfer fon in- » 

• tendant, après lui avoir fait prêter 
ferment en mettant fa main fous fa „ 
cuifTe , en Méfopotamie dans la „ 
maifon de Laban fils de Bathuël qui ,, 
retoit, de Nachor frere f d’ Abra- „ 
ham pourluiamenerRébeccafoeur „ 
de Laban, avec dcfenfe de rame- ,, 
ner jamais Ifaac dans ce pais là , 
d’où Dieu lui avoit commandé de 
fortin II epoufa Rébecca au nom » 
d’Ifaac & l’emmena avec lui. 

Pourquoi Abraham faifoit il' met- 
tre fous fa cuifle la main d’Ehézer ?' 
b Jofeph , S. Chryfoflome & Gro-^ 
tius difënt que c’etoit la maniéré de* 
faire ferment dans ce temps là. Les 
Juifs anciens difent que c’etoit par 
refpeél pour la circoncifion. Les au* 
très Peres & entr’autres S. Auguftin 
& S. Jerome difent que c’etoit par 
i Centre 24. 
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refpeft pour le Meffie qui devoitnaî- 
tre de lui, 

‘Vttïon d' Abraham avec . Céthura , 
na 'tjfance ; d'Efaü ^jacob . 

' » . * « 

» A Prés * I* mort de Sara, & ap- 
jLJLparemment aulfi après celle 
a, d’Agar, Abraham epoufaCéthu- 
„ ra dont il eut encore fix fils, en* 
„ tr’autresMadian d’où font delcen-; 
33 dus les Madianitesqui dans là fuite 

r, ont formé ün peuple confiderable, 
„ Ilaacfut fon unique heritier, lesau* 
» très enfans des concubines n’aiant 
» eu que des préfens ou des legs par- 
» ticuüers. : 11 mourut à l'âge de 175V 
3? .ans & fut enterré avec Sara. Ré* 
s» becca fut fterile pendant 20. ans, 

Ifaac pria pour elle & elle conçut 

s, & enfanta deux filsquife battoient 
» dans fon.ventre. Rébecca confulta 
„ le Seigneur qui lui répondit que 
„ fes deux enfans feroient Peres de 
s, deux nations & que l’ainé ferviroit 
», le plus jeune. Efaü naquit le pré-, 

* Gcncfe if, 
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mier & Jacob le fécond , tenant 
fon frere par le pié. lfaac aimoit ,, 
Efaü & Rêbecca Jacob. Efaü étant 
fatigué & mourant de faim reve- 
nant de la chaffe , vendit à Jacob „ 
fon droit d’aineffe pour un plat de , r 
lentilles, „ 

Comment Rébecca confulta-elle 
le Seigneur ? • •. 

Les Samaritains croient que ce fut 
par le moien de Sem : mais il etoic 
mort. Ce fut peut être par un facri- 
fice qu’elle fit offrir par Ifaa.c , ou peut 
être par Melchifédech. ' -.i 

Y a-il quelque choie demyfterieux 
dans la najffance de Jacob & d’Efaü? 

Jacob efl la figure des Chrétiens 
fpi rituels & Efaü des Juifs charnçls. 
Jacob la figure des élus & Efaü des. 
réprouvés ; mais il ne s’enfuit pas. 
pour cela qu’Elaü fort damné ; car. 
quoiqu’il ait fait plufieurs chofes ré- 
préhenfibles , comme de vendre fon 
droit d’aineffe , de vouloir tuer fon, 
frere pour s’en* venger & d’avoir e- 
poufé des femmes Héthéénes contre 
î>vis de fes parens » il paroitqu’if.a 
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mieux vécu dans la fuite. . 

Jacob avoit il raifon de profiter 
ainfidela fituation oùetoit Elaü pour 
. lui enlever fon droit d’ainefle. 

S. Thomas dit que dès le moment 
que le -droit d’ainefle appartenoit à 
Jacob par la difpofition de Dieu, il 
avoit droit d’en acquérir la poflef- 
fion à quelque prix que ce fut, & que 
par l’acnat qu’il en fit d’Efaü il ne rai- 
foit que fe mettre à couvert de la 
vexation qu’il pouvoit fouffrir de la 
part d*Efaü en s’en mettant en pof- 
lèffion. • . 




Ifaac en Gérard. ■ > 

. rV •' * ; • # • - r i . ( ■ 

v> T Saac * fe trouvant dans le pais 
» A de Gerara imita la conduite, 
t, qu’Abraham y avoit tenue en fai- 
», fant pafler Rébecca pour fa fœur. 
77 Abimélech aiant appercù par fa fe- 
n nôtre Ifaac qui baainoit avec Ré- 
„ becca , il comprit que ce n’etoit 
w point fa fœur. Il loi fit les mômes 
reproches en lui difant, pourquoi 

'“f »f. ’• , : <- . v 4 
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99 nous en avés vous impofé? quelqu’un 
99 du Peuple auroit pu ^oir affaire à 
„ votre femme & vous auriés été eau- 
5> fe d’un grand péché. 

* . • t • 

« • . . : t 

Jacob bénit far Ifaac . 

« » * * . * . 

* * • ' . 

99 T Saac * étant vieux avoit perdu 

99 A l’ufage de la vûe.Il appella Mali & 

„ lui commanda d’aller à la chafle& 

y, de lui faire du gibbier qu’il pren.- 

' 99 droit un ragoût tel qu’il avoit ac- 

,, coutumé delui en préparer afin qu’il 

99 le bénit avant de mourir. Rébecca 

„ aiant entendu ce difcours ordonna 

„ à Jacob d’apporter deux chevreaux 

„ dont elle fit un mets, & aiant revê- 

„ tu Jacob des habits d’Efaü & cou- 

99 vert fon cou & fes mains des peaux 

„ des chevreaux , elle lui dona ce 

„ qu’elle avoit préparé avec des pains 

99 qu’elle avoit cuits pour les porter 

„ à Ifaac , qui trompé par cette iu- 

9t vention de Rébecca dona fa bé- 

„ nédiéfion à Jacob. Il n’eut pas plû- 

9 9 tôt fini qu’Efeü arriva avec le mets 

5 * Gcnçfc »x» _ 
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» qu’il avoit préparé de fa chaile. Ifaac 
aîant apprigce que Jacob avoit fait 
3, fut faifi détonnement , &• dit que 
„ néanmoins celui qu’il avoit bénit fe- 
a , roit bénît , qu’il avoit établi Jacob 
„ le Seigneur d’Efaü. Ifaac touché 
», des lamentations d’Efaü lui dit vo- 
99 tre bénédiction confiftera dans la 
■ 9» graille de la terre & dans la rofée 
99 du Ciel. Vous vivrés dans les ar- 
a, mes & vous fervirés votre frere : 
39 mais le temps viendra que vous 
» fecouerésle joug qu’il vous aura mis 
9» fut la tête. Efaii en conferva un re- 
» fentiment mortel contre Jacob, & 
9, dit qu’il le tueroit quand fon pere 
'» feroit mort. C’eit pourquoi Ré» 
» becca le fit partir pour la Méfopo- 
9, tamie fous prétexte de le marier 
» dans la maifon de Laban. „ 

Vous avés dit que Jacob avoit bien 
fait d’acheter le droit d’ainefle d’E- 
*faü à fi vil prix. Dirés vous encore qu’il 
"ait bien fait de mentir comme il a 
fait pour tromper Ifaac & Efaü & 
’derobber la bénédiction ? - 

Suivant ce que nous avons dit le 



I ^ 
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«droit d’aineflè âppartenoit à Jacob par 
la difpofition de Dieu ; & par confè- 
rent il a eu droit de fe l’appropriei 1 . 
Savoir s’il a menti & fi en mentant il 
a péché, c’elt ce qu’il faut examiner. 

A s’attacher à la lettre del’Ecritu- 
re on ne peut pas excufer Jacob de 
menfonge. 11 avoit beau avoir dans 
l’elprit qu’il etoit Efaü de droit, c’eft 
à dire l’aîné , ce n’etoîtpas cela qu’f- 
•faac lui demandoit ; & ce qu’il vou- 
loit favoir c’etoit s’il etoitEfaü numè~ 
ricè. Il fit accroire que des chevreaux 
'qu’il avoit pris à l’etable, etoient du 
gibbier , & par les peaux dont il s’e- 
toit couvert il vouloit faire croire 
qu’il etoit Efaü à qui Ifaac avoit com- 
mandé d’aller à la chaflé pour hii do- 
ner fa bénédiélion , aulli Ifaac ne 
fit il pas difficulté d’avouer que Ja- 
cob avoit ufé de fupercherie venlt 
germanus tuus fraudulenter . 

C’efl lefentiment de S. Chryfofto- 
me, de Caflien., de Gabriel Biel, 
de Pierre d’Ailly qui croient enmê- 
l tems que Jacob en mentant ainfi n’a 
point péché. 
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. Cajétan , la Lyre , Adrien , Toftat* 
Scot , &c.I’excufent au moins de pé- 
ché mortel. . , . 

S. Auguflin ,Théodoret & S. Tho- 
mas prénant la chofe dans le fensfpi- 
rituel prétendent que Jacob n’a point 
menti entendant par les peaux les pé- 
chés que J. C. a portésfur fon corps, 
par Eiaü le même J. C. dont Jacob 
etoit la figure , &c. Mais comme 
nous n’avons pas deflein d’entrer dans 
le myfiique dans un ouvrage de cette 
- nature, on ne l’approfondira pas d’a- 
vantage. Dieu a pu infpirer à Rébec- 
ca le deflein de faire doner à Ja- 
cob la bénédiéïïon d’Ifaac : mais il 
n’a pasinfpiré les moïens de l’obte- 
nir. Dieu infpira à Jephté le deflein 
d’aller contre les enemis de fon peu- 
pie: mais il ne lui infpira pas de faire 
le vœu qu’il fit. Dieu infpira à Judith 
* d’aller dans le camp d’Olopherne 
pour combattre cet orgueilleux , mais 
il ne lui mit pas dans la bouche tou- 
tes les paroles qu’elle emploïa. Un 
paflage de l’Ecriture fert à en expli- 
quer un autre. Et il femble quec’eft 

aller 
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trop loin de vouloir fanéli fier toutes 
les aétions des faints , à moins que PE* 
çriture rie les fanélifie elle même; 
Encore quelquefois l’Ecriture loue- 
elle une aéliondont il y a descircon* 
fiances qui font blâmables, comme 
quand Judith dit que ce fut Dieu qui 
mit l’épée dans les mains dé Lèvi& 
de Siméon pour vanger le rapt dé 
Dina, quoique ces deux fils de ja- 
çob ait étrangement excédé dans la 
. vengeance qu’ils ont tirée de cettè 
, injure. ' 

Si Jacob avoit menti, îfaac n’auroit 
Il pas' dû s’indigner contre lui & ré- 
voquer fa bénédi&ion. 

Théodoret répond à cela qu’Ifaac 
fc’apperçût pas aufîitôt qu’il y avoit 
du my itère dans le fait de Jacob ; 
c’eil .pourquoi il fut d’abord faifid ’e- 
tonement ; mais que l’aiant compris 
enfui te, il avoit confirmé fa bénédic* 
tion. . , 

Pourquoi Ifaâc ne pouvoir il pas 
bénir Efaü comme il avoit fait Jaéob.» 

. En quoi conMoit l’unrté de fa bé* 
nédiétion ? * ; V* " - 

M 
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C’eft que la haiïTance du Mdïïe y 
etoit attachée , dit Ruper t , aufli bien 
que la fouveraine facrificature. 

Efaü a -il été effedivement aflujétî 
$ Jacob ? 

Il ne Ta pas été dans fa perfone, 
mais dans les defcendans fous David 
&Joram. 

: Et dans quel temps a-il fecoué le 
joug? , - 

On peut dire qu’il l’a fecoué à fa 
captivité de Babylone, puisqu’on n'e 
voit pas que depuis les Juifs aient eu 
«ucun afcendant fur les Iduméens. Il 
cft bien vrai que Juda Machabée les 
a combattus. Mais cela prouve d’au~ 
tant mieux qu’ils avoient fecoué le 
joug. Et on ne voit .pas que ni lui ni 
aucun des Princes Afmonéens les ait 
aflùjétis. : , J ’ 

Jfifion de Jacob, Je s Mariages 

-, 'i 

5 ,. r T;Acob * s’etant mis en chemin 
n I pour aller eh Méfopotamie, vins 
„ ** à un certain lieu où il voulut 

S Çtuéfc > f . . 
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pafTer la nuit. Ledoleil étant cou- „ 
ché,il prit des pierres qu’il mit fous ^ 
fa tête &.il s’endormit. Dans le n 
fommeii il vit une echele qui tou- „ 
choit de la terre au ciel : des Anges „ 
qui y montoient & defcendoient , „ 
& le Seigneur qui etoit appuïé fur M 
l’echele qui lui renouvella les pro- }l 
melTes faites à Ahraham. & s’étant „ 
réveillé , il fe mit à dire : Dieu eft ,» 
véritablement dans ce lieu & je ne ^ 
le favois pas! que ce lieu eft terri- „ 
ble! ce n’eft rien moins que la mai- „ 
fon de Dieu & la porte du Ciel ! „ 

* Etant arrivé dans le pais d’Ha- „ 
ran il trouva Rachel fa coufine „ 
germaine dans la campagne ; car „ 
elle etoit fille de Laban frere de „ 
Rébecca. Il fit un traité avec La- „ 
ban de le fervir fept ans pour avoir » 
Rachel en mariage. Au bout de ce ^ 
terme Laban la lui dona en maria- „ 
ge: mais la nuit au lieu d’introdui- * 
re Rachel dans fon lit il lui fubfti- „ 
tua Lia qui etoit l’ainée. Jacob s’en „ 
plaignit le lendemain , & ils con- » 

* Gcacfc. 29 , 
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n vinrent de lui doner encore Lia & 
„ condition de le fervir fept autres 
/ n années. Laban dona à Rachel une 
,, lérvante nommée Balam & une ap- 
/ „ pelle e Zelpha à Lia, „ 

„Lia mit au monde Ruben , J 7 - 
n méon , Lèvi & Juda. „ 

„ Rachel |etant Iterile ^ elle prefla 
r, Jacob de lui doner des enfans au 
*» moins de fa fervante , puifqu’elle 
9f n’en pouvoir avoir d’elle même* 
9 , Balam enfanta Tiau SzNephtbali, 
„ Lia voïant qu’elle ccflbit d’avoir 
s> des enfans en voulut encore avoir 
** de fa fervante Zelpha qui eut auffî 
9 , de Jacob G ad & Afer. „ 

• „ Enfuite Lia elle même eutenco-* 
99 re de Jacob Iffacharik. Zabulon * 
9 , & une fille nommée Dîna. „ 

» Enfin t Dieu délivra Rachel mê- 
9, me de fa fteriitté que l’on regar- 
y, doit alors comme un grand oppro- 
» bre , & elle accoucha de Jofepb * 
„ Après cela Jacob voulut quitter 
9, Laban : mais celui ci le retint étant 

f Genéfe. 30, 
t Gçnçfc.j w 
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convenu enfemble que toutes les » 
Erébis quf feroient d’une même » 
couleur feroient pour Laban & les » 
autres pour Jacob. Jacob pratiqua » 
un fecret pour faire naître desbré- „ 
bis tachetées , de forte qu’il devint ,, 
richeenpeudetemps.Labanvoïant „ 
cela voulut avoir pour lui toutes „ 
les brébis tachetées. Et Jacob aiant » 
pratiqué un fecret contraire , la „ 
plus grande partie naifToiept d’une „ 
même couleur. Enfin Jacob ne pou- „ 
vant plus fouffrir les mauvaifes ma- „ 
nieres de fon oncle & beau pere, , f 
du confentement de fes femmes & „ 
par l’avertifièment d’un Ange , il „ 
prit ce qu’il a voit & s’en alla Tans „ 
dire adieu à fon beau pere, Rachel „ 
aiant derobbé les idoles de fon pe- ,, 
Te. „ 

Laban aiant appris I’evafion de „ 
Jacob & voïant fes idoles empor- i, 
tées fe mit à le pourfuivre. Aiant „ 
Tharché fept jours il le joignit au „ 
mont Galaad : mais il y eut un An- „ 
ge qui l’avertit de prendre garde „ 
. d’oxfenfer Jacob. Laban qui etoit » 

M iij 
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*, bien accompagné lui fit de grands 
„ reproches principalement de l’en- 

levement de fes idoles. Jacob qui 
„ ne favoit pas que Rachel les eut 
„ volées dit qu’il confentoit qu’on fit 
9 , mourir celui qui s’en trouveroit 
3, faifi.On fouilla par tout : mais Ra- 
9 , chel les aiant cachées fous de la 
9, litiere & s’etant aflife deffus pré- 
9, textant une incommodité ordinai- 
9, re au fexe on ne les trouva pas. 
9, Après quoi ils fe quittèrent bons 
s , amis , Laban aiant bien recomman- 
,, dé à Jacob de ne point maltraiter 
9, fes filles & de tfe point epoufer 
B , d’autres femmes quelles. „ 

• Laban qui etoit fi proche parent 
d’ Abraham , d’Ifaac , & de Jacob 
etoit il idolâtre ? 

Il y paroit : mais il ne laiffoit 'pas 
de reconnoitre en même temps le 
Dieu d’Abraham. 

Rachel l’etoit elle aufli ? 

S. Chryfoftome & Rupert le croi- 
ent , à caufe qu’il efl dit qu’elle dé- 
robba les idoles de fon pere : mais 
qui fait û ce n’etoit point pour ena- 
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f>ëcher fon pere de les adorer ? S. 
Grégoire de Nazianze , S. Bafile 
Théodoret 4e penfent , & il n’eft 
guerres poffible d’en juger autrement 
û on fait attention à la piété de Ra- 
chel que l’Ecriture loue par tout 
qui a été la figure de l’Eglife. 

» 

Retour de Jacob , 

» , 

c 

J Acob f continua la marche & £ 
parce qu’il lui falloit palier dans „ 
le païs qu’habitoit Efaii , il en- 
"voïa du monde pour le faluer de fa „ 
part. On lui rapporta qu’Efaii ve- „ 
noit au devant de lui avec quatre „ 
cens homes: ce qui dona une gran- n 
de épouvanté à Jacob , qui fe mit „ 
' à prier Dieu de le protéger & de „ 
le délivrer des mains d’Efaü. Il n 
pafia la nuit dans cette fraïeur qui » 
fut augmentée par le combat qu’il ,» 
eut à foutenir jufqù’au matin avec « 
• tin home qui voïant qu’il ne pou- n 
voit vaincre Jacob lui toucha le „ 
nerf de la cuiiîe qui fe fécha. En- » 

| Gcncfe. jx, 
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f , fuite cet home lui dit de le lâcher 
„ parce que le jour paroiffoit. Jacob 
„ lui répondit qu’il ne. le quitceroit 
,, pas qu’il ne lui eut doné fabéné- ’ 
„ diétion. L’autre lui demanda com- 
„ ment il- s ’appelloit. Je m’appelle 
„ Jacob , dit il : vous ne vous appela / 
„ lerés plus Jacob , lui dit on , mais 
3, Ifraël : parce que n vous avés été 
3, fort contreDieu,vous le ferés bien 
„ plus contre les homes. Jacob lui 
3, demanda fon nom, il ne voulut pas 
9 , le lui dire , mais il lui dona fa bé- 
3, nédi&ion. „ 

„ Enfin § il eut Efaü à la rencon-*- 
33 tre qui ne lui fit aucun mal. Aucon^ 

,, traire ilss'embraflerent tendrement 
», & Efaü pleura en le baifant. Jacob 
», lui avoit préparé des préfens. Mais * 
j, Efaü le remercia , dii'ant qu’il en 
„ avoit plus que lui. Efaü s’en retour- 
„ na dansSéor & Jacob vint près de 
», Salem vilie des Sichimites dans le 
3, pais de Chanaan , où il acheta un 
„ morceau de terre* cent agneaux 
# d’Hemor pere dç Sichem. 

§ Pcnéfc. 33. . .. :. 
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* . . # 

Rapt de < Dina i crime's de fes frères. 


l'ai an t vûe l’enleva ,1a viola & vom v 
lut l’avoir en mariage. Hémor la „ 
demanda. Les enfans de Jacob qui „ 
etoient irrités de l’iniulte faite à „ ^ 
leur l'oeur en médif oient la ven- „ ' 
geance : mais ils diflimulerent lur „ 
l’heure. Ils répondirent qu’ils ne ,, 
pouvoient doner leurfœur ni faire „ 
alliance avec ce peuple à moins qu’il „ 
ne voulut fe circoncire. Tout le „ 
peuple èmbralTa la circoncision. Et „ 
le troifiéme jour qui elt celui où la „ 
douleur de cette operation eit le „ 
plus fenfible, Siméon & l èvi qui ,, 
etoient freres de Dina entrèrent „ 
dans la Ville les armes à la main, # 
tuerent tous les mâles fans excep- „ 
ter Hémor ni Sichem & reprirent „ 
J3ina. Lorfqu’ils furent fortis les 
autres enlans 4 e Jacob firent main » 
baffe fur les corps morts, pillèrent « 

J Gçnéfc / ô . 
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la Ville pour venger le violemenf 
>, de Dîna & emmenerent captifs les 
,, femmes & les enfans. Jacob im- 
„ prouva fort cette aftîon. 

„ Cependant t Dieu commanda à 
pt Jacob d’aller à Béthel. Jacob or- 
,, donna à toute fa maifon de jeter 
„ les Dieux etrangers , de fe purî- 
9, fier & de changer de vêtement, 
w On lui dona toutes les Idoles qu’il 
» enterra fous un afbre derrière la 
9 , ville de Sichem. Dieu répandit la 
„ terreur dans les Villes voifinesqui 
„ n’oferent pourfuivre Jacob dans fa 
„ retraite. Rachél enfanta Benjamin 
w & elle mourut de fa couche, 
v „ Ruben commit un incefte & un 
adultère avec Bala qui etoit con- 
y, cubine,c’elt à dire femme de fon 
„ Pere. Etïfaac étant parvenu à l’âge 
99 de 180. ans mourut de^ieiHefle & 
9, fut inhumé par Efaü & Jacob.,, 
Qu ’y a-il de répréhenfible dans 
l’aétion des enfans de Jacob à l’egard 
desSichimites que vousavés dit avoir 
été blâmée de Jacob ? 

f CCBCfc 
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Moïfe l’appelle une adion de har- 
dieflb & de courage : inçrejjl funt 
urbem confident er ... qtitbus patra- 
tis attdaÏÏer. Il femble que Jacob ne 
l’ait blâmée fur le champque comme 
une adion téméraire qui pouvoit 
lexpofer à être détruit par les Villes 
voifines. Vous m’avés troublé, dit il, 
& vous m’avés rendu odieux auxCha- 
nanéens , & aux Phéréféens qui ha- 
bitent ce païs. Nous ne fomes qu’une 
poignée de monde. Ils n’ ont qu’à fe 
rafîémbler,& ils nous détruiront. On 
croiroit même que Dieu a protégé 
cette adion par la terreur qu’il ré- 
pandit parmi les Villes voifines pour 
les empêcher de pourfuivre Jacob 
dans fa retraite. Judith a dit, Seig- 
neur Dieu de mon pere Siméon , qui 
lui avés mis i’epée' en main pour fe 
défendre contre les etrangers qui ont 
violé honteufement une hile , & qui 
lui avés abandonné en proie leurs 
femmes & leurs hiles pour être cap- 
tives & partagées entre vos ferviteurs 
qui ont agi par votre zélé. Enfin Ja- 
cob dit qu’ildonoitàjofeph une por- 
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tion qu’il avoit prife fur l’Amorhéen 
par la force de fon arc & de fon epée. 
Et S. Jean chapitre 4. dit que cette 
portion etoit de Sichar. Ce qui fait 
croirequil parle de la ville debichem 
qu’il conquit alors par les armes de 
les enfans. 

On ne peut pas difconvenir que 
Jacob & fes enfans n’aient eu le mê- 
me droit de venger par les armes les 
injures que les peuples pouvoient leur 
faire , qu’avoit Abraham de faire la 
guerre aux Rois qui avoient emme- 
né Loth ; que le crime des Sichimites 
n’ait été digne de punition ; & que 
Jacob & fes enfans n’aient été en droit 
de prendre les armes pour fe venger 
& récupérer Dina. C’eft ce droit & 
ce zélé que les enfans de Jacob ont 
fait paroitre que Dieu a protégé , & 
que Judith loue dans fa prière. Mais 
il eft certain qu’ils ont étrangement 
excédé dans l’ufage du glaive. 

- i.° Ils ne dévoient pas entrepren- 
dre la vengeance fans confulter Ja- 
cob. 

- .'â, 0 Ils ae dévoient pas faire untrai- 

, v 
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té dans le deflèin de le violer. < - 

On dira que s’ils n’avoient pas ufé 
de cette di Annulation , i{s n’auroient 
pas été en état de fe venger. Mais il 
falloit plûrôt fouffrir l’injure que de , 
la venger par un moïen illicite , ou 
en laifler la vengeance à Dieu. 

3. 0 Ils ne dévoient pas non plus 
abufer de la religion de la circonci- 
fion pour la faire fervir d’inftrument 
à leur violence. 

4. 0 Quoi qu’il y ait eu de la har- 
dieffe & du courage à deux homes 
d’entrer feuls dans une Ville peuplée 
pour y faire main baffe fur les habi- 
tans , il y a néanmoins de la lâcheté 
d’attaquer avec des armes des gens 
qui n’en ont point , qui font hors 
d’etat de fe défendre , & qui ne s’at^ 
tendent à aucune hoftilité. 

f.^Dès le moment qu’on leur fai- 
foit une fatisfaftion raifonable ils dé- 
voient s’en contenter. Nous vous do- 
uerons , difoit on , de nos filles t 
notre pais eft en votre puiffance ,né- 
’gotiés & poffédés le ; demandés tele 
dote & tels avantages que vous vou* 
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drés , & nous donerons tout ce qué 
vous ordonnerés. 

6.° Quand il auroit fallu tirer ven- 
geance , elle devoit être proportio- 
née à l’injure. Or l’injure ne meri- 
toit pas la mort. 

7. 0 Il ne falloit pas confondre les 
innocens avec les coupables. 

8.° Il eft contre le droit même de 
la guerre de fe prendre aux femmes 
& aux enfans , & de détruire les 
yilles , les beftiaux & les arbres. 

Quant à la portion que Jacob a 
donée à Jofeph c’eft celle qu’il ache- 
ta d’Hémor cent agneaux, foit qu’on 
entende des animaux ou des pièces 
de monoie , & non pas Sichem. Et fi 
Jacob dit qu’il l’a enlevée aux Amor- 
rhéens par la force de fon arc & de 
fon epée , c’elt que les Amorrhéens 
s’en etoient emparés après qu’il l’eut 
achetée, & qu’il les enchafla enfuite. 
. Enfin toute cette explication eft 
fondée fur les paroles de Jacob * lorf- 
qu’il bénit fes enfans. „ Siméon & 
n Lèvi freres, vafes d’iniquité pour 
»> faire la guerre. Dieu me garde d’a^ 
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Voir part dans leur confeil & de » 
mettre ma gloire dans leur com- * 
pagnie , parce qu’ils ont tué dans , t 
leur fureur & qu’ils ont renverfé „ 
le smurailles , de leur volonté. Mail- „ 
idite foit leur fureur ... & leur ,, 
indignation. „ 

Au lieu de quoi les Septantes ont 
mis : confummaverunt ïnïauitatent 
fropojïtï fui ...££>/» cupïdïtate Jua 
fubnervaverunt taurum. Onkelos^: ïm 
fecreto eorum non fuit anima meal 
LaVerlionfyriaque: va fa fur or is esc 
natura fua y in arcanum eorum baud 
ingrejfa ejt anima mea. La Verfioii 
arabe in ïnftrumentis tyrannidis rup- 
tura eorum . , . non eji ingrejfa ani- 
ma mea . . . culpabilis ira eorum quant 
fortis eft & exardefcentia eorum 
quàm difjicilis ! 

‘Pojîerité eCEfaïi , Jofeph vendul 
afîion de Juda de Thamar . 

E Saiieutun grand nombre d’en- ^ 
fans de fes femmes & de fes ,» 
concubine^ entr autres Eliphai qui ~ 

r » * 

« * 
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» eut Amalech d’une concubine, & 

$, c’eft lui d’où defcendent les Amà- 
I, lécites ; 8 z Théman d’où font for- 
i, ti$ les Thémanites.Il y a eu douze 
„ Rois qui ont régné confécutive- 
„ ment dans Séor qui eil la même 
„ chofe qu’Ëdom & l’Idumée, avant 
a, que les Ifraelites euflent un Roi. 

„ Jofeph à l’àge de feize ans étant 
„ avec les freres les enfans de Bala 
», & de Zelpha , les accufa d’un cri- 
4, me dé'eftable auprès defon pere.- . 
9» Cela joint à ce que Jacob l’aimoit 
9, plus que les autres 1 , &^un fonge 
» qu’il raconta* dans lequel il avoit 
99 vû le fol eil , la lune & douze etoi- 
*9 les qui l’adoroient 9 ce qui repré-i 
99 fentoitfon pere 9 fa mere & fes fre- 
à res , fut caufe que fes freres for- 
99 merent le deflein de s’en défaire* 

99 Jacob l’aiant envoie un jour à la 
9> campagne pour voir fes freres , ils 
39 voulurent le faire mourir, mais Ru- 
33 ben les en détourna. Ç’eft pour- 
» quoi ils le defcendirent dans une 
9, citerne , où il n’y avojt point d’eau. 

9$ Enfuite ils le vendirent à des mafr- 

chan &9 
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chands Ifmaelites qui l’aiant em- „ 
mené en Egypte * le revendirent à „ 
Putiphar eunuque de Pharaon & „ 
fon Général d’armée* 

Dans le même temps Judas aiant „ 
epoufé une Chananéene, il en eut „ 
Her , Onam & Sèla. Her fut un » 
méchant home qu’il maria à Tha- * 
mar , & que Dieu frappa à caufe » 
de fa méchanceté. Onam epoufa „ 
fa veuve, mais parce qu’il favoit que 
les enfans que Thamar auroit de „ 
lui appartiendroit à fon frere dé- „ 
funt , il pratiqua des moïens exé- „ 
crables pour ne point avoir d’enfans* „ 
en s’approchant de Thamar. C’eft „ 
pourquoi Dieu le frappa aufli. Juda „ 
voïant fes deux enfans morts fans „ 
en favoir la caufè différa de doner „ 
à Thamar fon troifiéme fils craig- „ 
nant qu’il ne lui en arrivât dé me- „ 
me. : ‘ ‘ 

Thamar voïant que Sèla etoit „ 
en état d’être marié & que Juda „ 
ne le lui donoit pas , s’habilla en » 
femme publique & alla attendre Ju- ,* 
da qui etoit veuf & qui alloit ton- M 
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» drefes brébis.Juda la prenant pour 
„ une femme publique eut commer- 
ce avec elle. Elle devint enceinte 
& comme elle etoit promife àSèla 
fon aéîion fut regardée comme un 
adultère que l’on puniffoit de mort 
dans ce temps là. Comme on h 
„ menoit au l'upplice elle déclara 
p fauteur de fa groflefle&le prouva 
p par les gages que Juda lui avoit do- 
,, nés. Juda qui etoit lui même le 
» juge & qui i’avoit condamnée » 
voiant fon anneau , fon bâtoç & 
fon braffielet dit , elle eft plus jufte 
que moi. Elle accoucha de Phares» 
& Zaïa. 5 y . ~jr ' ■ 


v 

» 


*3 


Quel etoit le crime dont Jofeph 
$ccufa fes freres ? 

On ne le fait pas : chacun done là 
^elTus fa conje&ure. -, 
s Putiphar n’avoit il pas une femme? 
Comment eft il appelle Eunuque ? 

, . Le terme d’Eunuque fignifie quel- 
que fois un office*, .,; . . • . ) r-* 

En quoi confiftoit la méchanceté 
ÿe Her f|.: •„ ../ v, { ; 

u L. Ecriture n’en dit lien non plus, 
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Pour celui d’Onam on peut bien le 
penfer parce qu’on en a dit , & la 
pudeur ne permet pas de le dévelop- 
per davantage. 

* • . * i * 

Si la fornication répugne au 
droit naturel . 

A pparemment que la fornication 
n’etoit pas deffendue dans ce 
temps là , puifque Juda ne s’en fai- 
foit pas de lcrupule ? 

Le Rabbin Maimonidès & le Che- 
valier Marsham ont tiré cette con- 
féquence. Mais elle eft faufle ; car ia 
fornication répugne au droit naturel* 
& quoiqu’elle n’eut pas été défendue 
pofitivement elle etoit alors comme 
elle eft aujourd’hui un péché mortel 
de fa nature. 

Pouriés vous faire voir en quoi elle 
répugne au droit naturel ? ’ 

- Il eft aifé de le faire. Prémierement 
la fornication eft criminele dans le 
motif qui porte à la commettre , qui 
n’eft autre que la recherche du plai- 
iir pour le plaifur, motif qui rend 

N i) 
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iemblable aux bêtes. Au lieu que rhab- 
ille qui a Dieu pour principe doit 
tout rapporter à Dieu. 

On dira que l’on peut avoir d’au- 
tres motifs qui font d’appaifer les 
feux de la concupifcence ou de fe 
préferver de commettre des crimes 
contre nature. 

On répond . à cela que Dieu qiH a > 
inftitué le mariage pour la propaga- 
tion du genre humain dans l’etat d’in- 
nocence , l’a établi comme un remé* 
-de contre la concupifcence depuis le 
péché qui a gâté l’home dans le corps 
& dans i’ame , & que ceux qui ne 
peuvent pas fe contenir doivent em? 
•ploier le remède que Dieu a permis, 
comme S. PaUl le prefcrit : que cha- 
cun ait fa femme , dit il ifottr éviter 
la fornication. • 

Si on dit que le mariage n’eft pas 
à embrafler pour tout le monde par 
-des raifofts d’etat , dé fortune & de 
bienféance.. > < 

On doit favoir que perfone ne doit 
fe rendre le mariage impratiquable , 
’il n’ait examiné ferieufement s’il 

\ i 1 W • 

I; • 
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peut s’en palier , & par conféquent 
éviter aulli la fornication & les au-- 
très crimes qui font encore plus griefs. 

Mais fuppofé que quelqu’un par 
légèreté ou témérairement fefoit en- 
gagé à garder le célibat fans avoir 
reçu de Dieu le don de la continen- 
ce ; il y a d’autres remèdes , que le 
mariage & la fornication , contre la 
concupifcence ; ils font à la vérité- 
plus durs & plus difficiles à mettre 
en Oeuvre : mais ils font encore plus 
fouverains & plus capables de guerrir 
le mal dans la racine & la fouree ( fi 
tant eft que la concupifcence puifle 
être entièrement eteinte dans cette 
vie ) ce font la priere, le jeune , le 
travail , la pénitence ; l’aumone , la 
leéture des livres faints , la médita- 
tion des choies du Ciel & des juge- 
mens de Dieu , &c. 

Secondement l’union de l’home & 
de la femme tendant naturelement à 
la génération , elle doit être indiflo- 
luble de fa nature, L'home quittera 
fon pere fa mere four s'attacher 
à fa femme SI ils feront deux dans 

N iii 
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une feule chair , ou comme il y a 
dans l’Hébreux , les deux ne feront 
qu'une chair : Erunt duo in ç ar- 
nem un am. Pourquoi cette union 
intime, cette union d’une feule chair 
ou en une feule chair, & cette indiflo*- 
lubilité ? Elt ce parce que Dieu l’a 
ainfi ordonné par une dilpofition po* 
fitive? Non pas. Dieu Fa ainfi ordon* 
né parce que cela doit être ainfi : Et 
cela doit être ainfi : i.° Parce que 
fans cela le pere fera incertain. Car 
fi l’union n’eit pas en une feule chair 
& que la femme s’abandone à un au T 
tre troifiéme ; comment connoitre 
le pere véritable ? 

• Or, file pere eft incertain, qui pren* 
dra foin de l’éducation de l’enfant? 
qui aura autorité fur lui pour lui faire 
pratiquer le bien & éviter le vice ? 
La mere , dira-on. Elle n’eft pas 
fuffil'ante pour cela par elle même, 
i.° Cela doit être ainfi, parce que fi 
l’union n’eil pas indifî’oluble , le peré 
& la mere ne pouront concourir en- 
femble à l’éducation & à la conduite 
de Fenfant ; or Fynioa n’çft pas in* 
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difloluble fi elle n’elt rendue tele par 
le mariage. 

Si les enfans etoient de la nature 
des animaux déraifonables qui par- 
viénent à leur fin fans inflitution & 
fans art , il feroit indiffèrent de qui 
ils tinfTent l’être & fous la puilfance 
de qui ils tombaient : mais puifque 
l’experience apprend que malgré les 
foins continuels d’un pere & d’une 
mere fages , le plus fouvent les en- 
fans ne fe portent que trop au mal, 
que feroit ce , s’ils etoient négligés? 

On pouroit alléguer contre. cette 
preuve invincible qu’elle ne fubfifle- 
roit pas dans le cas , où l’on feroit 
aflüré qu’il ne naitroit point d’enfant 
de la copulation chamele. 

Mais qui peut avoir cette certitu- 
de à moins de*pratiquer des moïens 
encore plus criminels que la fornica- 
tion même , ou de s’attacher à une 
femme libre que fàge mettroit hors 
d’etat d’en avoir ? dans lequel cas on 
n’efl pas fort tenté de s’y adonner,. 
Encore fuffit il que la copulation ten- 
de de la nature à la génération , &: 

N iv 
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qu’enfin il peut abfoluement venir 
des enfans à tout âge. 

I! ne fert non plus de rien de dire 
qu’elle ne fublifteroit pas dans le cas, 
où on fer oit alluré delà fidelité d’une 
concubine , & où on prendroit des 
mefures allurées pour l’éducation de 
l’enfant qui pouroit naitre. Car com- 
ment peut on fuppofer être alluré de 
la fidelité d’une femme , fi elle ne 
s’y elt point engagée par le lien du 
mariage ? & comment peut on être 
alluré que le perc &la mere concoure 
reront toute leur vie enfemble pour 
l’éducation d’un enfant comme la na»* 
ture le demande , s’ils ne font unis 
par aucun lien ? & ce n’çlt pas allés 
de pourvoir folidement a ce qu’il loit 
elevé par qui que ce foit : il faut qu’il 
le foit par le pere & la mere enfem- 
ble autant qu’il elt pollible , & qu’ils 
veillent à ce fujet. 

On poura objefter des paflages de 
l’Ecriture, des Conciles & desPeres, 
oji il eft parlé de concubines comme 
de chofes permifes. Mais par concu- 
bines on entend des femmes mariée?* 

1 
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qui ne jouifloient pas des avantages 
civiles attachés au mariage. 

Si Dieu a dit à Ofée de prendre 
une femme de fornication & d’en 
avoir des enfans de fornication , ce 
n’eft pas à dire qu’il ne l’ait pas epou- 
fée : au contraire S. Auguftin & Théo- 
doret dil'ent qu’il l’epouia , & les en- 
fans que le Prophète en devoit avoir 
ne font appelles qu’improprement 
enfans de fornication , & que parce 
qu’ils etoient fils d’une femme qui 
avoit exercé la fornication , quoi- 
qu’elle ne l’exerçât plus lorfqu’elle 
les eut. En effet il y a dans l’Hébreux, 
dans les Septantes , la Verfion fyria- 
que, & l’Arabe : vade accise tibi 
uxorem fornicationum & natos for - 
ntcatmntm. Au lieu qu’il y a dans la 
Vulgate : ^ fac tibi filios fornica- 
tionum . 

Enfin fi on dit que le mariage n’eft 
pas indifToluble,puifque Dieu a per- 
mis de répudier une femme. 

On répond qu’il l’eft de fa nature, 
& que Dieu ne l’a permis quW du- 
rit tam cor dis. Pour éviter- de plus 
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grands maux ; encore failoit il des 
caufes graves. 

Au refte il importeroit peu que la 
fornication répugnât au droit de la 
nature ou non , des le moment que 
S. Paul a alluré que les fornicateurs 
n’entreront point dans le roiaume'du 
Ciel , & que ceux qui commettent 
ce crime violent le temple du faint 
Efprit, fi on ne favoit la dépravation , 
qui régne généralement par tout le 
monde & qui porte les Chrétiens qui 
font profeflionde croire à l’Evangile 
à fe plonger dans ce défordre avec 
û peu de pudeur qu’ils s’en font gloi- 
re , & qu’ils furpaflent en licence les 
Nations qui ne reconnoi fient pasJ.C. 
S’ils ont honte de déférer aux ora- 
cles qu’ils reconnoiffent leur parler 
de la part de Dieu ; qu’ils ecoutent 
du moins la raifon qui les condamne. 

Mais c’eft une chofe fi certaine 
que la fornication répugne au droit 
naturel que toutes les Nations font 
condamnée indépendemment des 
oracles de l’Ecriture. Job qui n’etoit 
utjuif ni Chrétien en a eu tant d’hor- 
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reur qu’il avoit fait un pafte avec fes 
yeux pour ne pas feulement penfer 
à une fille. Epidéte veut que l’ons ab- 
fliéne des plaifirs de la chair à moins 
qu’on nefoit marié. Dion Chryfofto- 
mc tient le même langage. Mufonius 
foutient qu’il eft contre la pudeur 
d’avoir une maitrefle foit qu elle foit 
libre & non mariée , foit qu’elle foit 
domeltique ou fervante. Porphyre 
dit que puifque la loi civile ordonne 
à ces femmes de fe tenir en certains 
lieux , elle fait ailes connoitre que 
c’eft un commerce indigne des ho- 
nêtes gens d’aller dans les lieux de 
débauche, & qu’il y a de la turpitude 
dans l’adion. Chryfippe a écrit que 
les proflituées avoient d’abord porté 
des mafques , & qu’enfuite on les 
avoit chafrées des V illes , & cela paroit 
par l’exemple de Thamar qui alla at- 
tendre Juda fur le chemin , & par la 
ïéponfe des gens du païs qui dirent 
qu’il n’y avoit jamais eu de femme 
qui eut tenu fon fiége dans cet en- 
droit; ce qui fait voir quelles avoient 
un lieu fixe. Chés les Romains c’etoit 
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tin crime capital de commettre la; 
fornication avec une fille de famille ; 
& Tacite déclare que les anciens a- 
voient cru avoir prononcé une peine 
ailés grande contre les proitituées en 
les obligeant d’en faire profeflion, & 
que c’elt pour cela qu’ils n’en ont 
point décerné d’autres contre elles. 


Si on peut excufer Juda&Thamar . 


N Y a-il pas quelques Peres qui 
excufent Juda & Thamar? 

S. Chryiofiome & S. Ambroife l’ont 
fait , fondés fur ce qu’il y avoit du 
myftère dans leur aftion. Mais on 
les abandonne en cela. Au refte S. 
Chryioftome a appellé ailleurs Tha- 
mar une proftituée & fon aétion un 
honteux adultère. 

Les paroles de Juda ,elle est plus 
juste que Mov.juftiârmeejfnt la juiti- 
fientpas ; c’efl: un pécheur qui en excu- 
fe un autre , dit S. Auguftin , & dans 
l’Hébreuxil y a juJHficata eji ex me , 
c’eft à dire qu’elle avoit fait moins de 
mal que lui en un fens. Car quoique 
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l’aéïion de Thamar ait été un incefte 
& un adultère en elle même ( un in* 
celte avec fon beaupere, & un adul- 
tère parce qu’elle etoit promifeàSela 
félon la loi de léviration,quiobligeoit 
les freres d’epoufer la veuve de leur 
frere mort fans enfans ) & que l’ac- 
tion de Juda n’ait été de fa part qu’u- 
ne fimple fornication , parce qu’if 
etoit veuf & qu’il prenoit Thamar 
pour une femme publique, comme le 
difent la Lyre, Thomas l’Anglois Sz 
Toftat,& qu’il paroit par l’Ecriture; 
néanmoins Juda etoit plus coupable 
qu’elle en ce qu’il s’elt laiiTé aller à 
une pallion honteufe , & que contre 
fa promette il difFeroit & faifoit dif- 
ficulté de doner fon troîfiéme fils à 
Thamar ; quantum in ipfo fuit cum 
meretrice cubavity quod lex æterna 
*yetat : dit S. Auguftin. Au lieu que 
Thamar n’a été animée que du défir 
d’avoir des enfans de la race qui avoir 
été bénite de Dieu: mais comme dit 
encore S. Auguftin elle auroît mieux 
. /ait de demeurer fans enfans que de 
vouloir devenir mere hors de la loi 
du mariage. 
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• Au relie S. Augultin enfeignequ’il 
importe qu’il y ait eu du myltère 

dans leur fait ; quïà qme adfignifi* 
candum firibuntur Jivè dicuntur* 
nihil refert ïn moribus facïentium 
quàm laudem reprehenfionemve me - 
reantur-,ce qu’il prouve par l’exem- 
ple de Cai'phe : à fe ïpfi quippè ma - 
fam fecit en confeillant de faire mou- 
rir J. Q.fidnon à fi ipfi b oniimfigni- 
ficavit ^ en prophétifant qu’il etoit 
expédient qu’un home mourût pour 
le peuple. On en peut dire de même 
de l’aaion de Balaam. 

* * t 

mi * - W ’ * ' • • * 

Jofiph en prifin, 

9 

* ' ’ i 

„ T Ofeph f étant dans la maifon de 
„ I Putiphar devint l’objet de la 
„ ^ paifion de fa femme, parce qu’il 
„ etoit beau & bien fait. Elle le folli- 
cita à commettre le crime pendant 
longtemps.Et voïant qu’il n’y vou- 
„ loit point entendre , un jour qu’el- 
„ le le trouva en particulier , elle lui 
„ voulut faire violence en le prenant 

. i Ccncfc 3^. 
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par le pan de fon vêtement : mais ,, 
il lui laiila fon manteau dans la ,, 
main & fe fauva. La femme en fut n 
piquée & accufa Jofeph auprès de 
fon marit de l’avoir lui même vou- , t 
lu violer montrant fon manteau ,, 
comme une preuve de la vérité de » 
ce qu’elle diioit Putiphar fit met- n 
tre Jofeph en prifon. „ 

§ On y mit aufli le panetier & ^ 
l’echanfon de Pharaon qui eurent „ 
des fonges que Jofeph leur inter- * 
prêta. Le panetier fut pendu , & 
ï’echanfon rétabli dans fon office n 
comme Jofeph le leur avoit prédit. 
L’echanfon à qui Jofeph avoit con- 
té fon avanturelui avoit promis de , t 
fe fouvenir de lui ; ^ néanmoins il >f 
l’oublia jufqu’à ce que Pharaon eut „ 
lui même un fonge que perfone ne 
pouvoit lui interpréter : il avoit vû „ 
7. vaches graffes & enfuite 7. au? ,» 
très maigres. 7. épis fur une feule * 
tige qui etpient pleines & belles , & „ 
7. autres qui etoient vuides. Et les „ 

i . . ; ! . • 

§ Genéfe 40. 

' J Gçnéfe 41 » 
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„ vaches maigres & les épis vuideà 
#, dévoroient celles qui etoient graf- 
y, fes & pleines. Alors l’echanfon fe 
5, refouvint de Jofeph & dit à Pha- 
», raon ce qu’il avoit fait à fon egard 
a & envers le panetier. Le Roi fit 

• * venir Jofeph qui lui expliqua fon 
ta fonge & lui dit que cela fignifioit 

• „ qu’il y auroitfept années abondan- 
„ tes '& fept autres fteri les; qu’il de- 

voit choifir une perfone fage & in- 
i» duftrieufe qui prit foin de faire ra- 
9 i maffer les grains & de les econo- 
„ mi fer de tele forte qu’ils pûfïent 
», fuffire pour quatorze ans. Pharaon 
ta choifit Jofeph même pour cet em- 
' ploi > & l’établit le préinier de fon, 
ta roiaume après lui. „ 

Quel âge avoit Jofeph lorfqu’il pa- 
rut devant Pharaon ? 

Il avoit trente ans. 

<• Il avoit donc été bien longtemps 
en prifon ? 

On ne fait pas combien il relia dans 
la maifon de Putiphar avant d’y être 
mis. Mais il paroit qu’il y fut long- 
temps : pujfqu’il gagna telement les 

bones 


00 L _ 



Hïstoriq_ue. 199 
bones grâces du concierge, qu’il lui 
avoit confié la garde des autres pri- 
foniers ; que ce ne fut qu’après cela 
que l’echanfon & le panetier y furent 
mis ; St qu’après que le prémier fut 
rétabli, il oublia Jofeph fi longtemps 
que l’Ecriture dit tune demàm , ce 

FUT ALORS ENFIN QUE l’eCHANSON SE 

resouvint : tout cela dénote un temps 
coiifiderable. 

. Jofeph ehevé, 

L A chofe arriva comme Jofeph n 
l’avoit prédit. Pharaon l’appel- „ 
la le Sauveur du monde ( en effet „ 
Jofeph a été la figure de J. C.) „ 

& lui fit epoufer Aféneth fille de 
Putiphar Prêtre d’Eliopolis dont il „ 
eut deux fils Manaffès St Ephraim „ , • 
qui ont été mis au nombre des au- „ : 
très enfans de Jacob , ont été Pa- „ 
triarches repréfentans Jofeph, St » 
chefs de Tribus. „ 

i La fçience d’interpréter les fonges . 
qu’avoit Jofeph etoitelle naturele? 

Non y c’etoit un don qu’il aYoil 

rv 
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reçû gratuitement de Dieu aufli bieii 
que Daniel dont on parlera dans la 
luite; ; au lieu que la profeflion des 
devins & des mages d’Egypte & de 
Chaldée etoit une fçience naturel© 
peut être dans quelques uns , & fu* 
perftitieufe dans la plupart , mais qui 
etoit incertaine & fujete à l’erreur, 
puifqueDieu s’elt réfervé la connoif- 
iance de l’avenir ; & que fl le démon 
en fait quelque chofe il le tient lui 
même de Dieu qui permet qu’il s’en 
ferve pour tromper ceux qui veulent 
le favoir par une vaine curiofité & 
par une autre voie que la fienne. 

Aufli voit on par l’Ecriture & par 
plufieurs expériences que le plus fou- 
vent ces magiciens perdoient pié & 
prenoient le change étant trompés 
par le démon qui Te trompe lui mê- 
me le plus fouvent , d’autant qu’il fe 
mêle de dire indifféremment ce qu’il 
fait & ce qu’il ne fait pas ; & qu’il n’y 
va la plupart du temps que par conje* 
ôure & par la connoiflance qu’il a 
des effets des caufes fécondés & du 
iemperamment des homes. 
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’ . ’ . . . : ‘ 

Jacob 6 ? fii famille en Egypte. 

P ourquoi les enfans de Jofeph ont 
ils été comptés au nombre de9 
enfans de Jacob plutôt que ceux de 
Ruben , de Juda ou de Lèvi. * 

C'eft que Jacob les avoit adoptés 
par grâce fpéciale en recompenie de 
h vertu de leur pere & de ce qu’il 
avoit été le fauveur de fa famille aulS 
bien que de l’Egypte. 

* Il y eut fept années d’abondari- * 
ce & fept années de fterîlité. 

* La fterilité de fept années fut elle 
univerfele? 

L’Ecriture dit que la famine fe fit 
fentir par tout le monde : in univerfo 
orbe. 

Jacob i la refentit aufli bien que les „ 
autres, & aiant appris que l’on ven- „ 
doit du grain en Egypte il y envoïa „ 
fes enfans pour en acheter. Ils fu- ,, 
rent obligés de paroitre devant Jo- „ 
feph qui les reconnut fans qu’ils le „ 
reconnurent eux mêmes : mais fai- „ 
r i Gcnéfc. 

Oij 
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„ Tant femblant de ne les pas con-^ 
' „ noitreilleur difoit qu’ils etoient des 
3 , eipions. 

V »> ils furent obligés de lui dire qui 
9, ils etoient ; qu’il y avoit encore un 
a, de leurs freres avec leur pere,& un 
,9, autre qu’ils ne favoit ce qu’il etoit 
j> devenu. Il fit mettre Simé on en pri- 
9> fon jufqu’à ce qu’ils eufient amené 
„ leur frere qu’ils avoient dit être 
» avec leur pere, pour éprouver ,di- 
j> foit il , fi ce qu’ils avoient avancé 
» etoit véritable. Cependant ils fe 
» reprochoient ce qu’ils avoient fait 
9> contre Jofeph croïant que celui 
jj devant qui ils etoient n’entendoit 
9, pas leur langage. Jofeph fe détour- 
„ na d’eux pour pleurer, il fit lier 
9, leurs facs & ordonna qu’on y re- 
9j mit leur argent qu’ils avoient comp- 
„ té pour le grain. 

j> A la première auberge , où ils. 
,9 ouvrirent leurs facs pour doner du 
9, grain à leurs ânes,ils trouvèrent leur 
99 argent : ce qui les étonna fort. Ar~ 
9> rivés chés eux ils racontèrent à Ja* 
>j cob ce qui s’etoit paiTé , & il nt 

" ' i V 
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pouvoit fe réfoudre à laifler aller „ 
benjamin. Enfin il fallut s’y réfou- „ 
dre. 

^ Ils retournèrent une fécondé ,» 
fois en Egypte. Et Jofeph aiant vû „ 
Benjamin il fut obligé de fe retirer M 
en particulier pour pleurer. Après „ 
quoi il régala fes freres , & leur fit „ 
doner du grain & remettre leur „ 
argent dans leurs facs comme la ,, 
prémiere fois, & même fa couppe „ 
d’argent. . ■ r 

- Ils partirent, & comme ils etoient „ 
déjà fortis delà ville Jofeph fitcou- „ 
rir après eux, & leur reprocha d’a- » 
voir rendu le mal pour le bien en „ 
lui volant fa couppe de laquelle il 
fe fervoit pour tirer les augures, & „ 
elle fe trouva véritablement dans „ 
le fac de Benjamin , ce qui jeta les ,, 
Patriarches dans une étrange con- „ 
Bernation , d’autant qu’ils avoient „ 
confenti que l’on fit mourir celui „ 
qui s’en trouveroit faifi. 

Ils firent ce qu’ils pûrent pour 9 j 
fauver Benjamin , offrant tous d’ê- a 
i Gcnçfc, 4 j, 
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#, tre efclaves à fa place , & princi* 
n paiement Juda qui en avoit répon- 
») du.MaisJofephfaifoitmineden’en 
•> vouloir qu’à Benjamin, 

„ f Jufqu’à ce que ne pouvant fe 
», contenir plus longtemps il leur dit 
», enfin, Ego fum Jofeph: Je fuis Jo- 
», feph. Il les conlola , les aflurant 
», qu’il oublioit ce qu’ils avoient fait 
„ àfon egard, & que Dieu l’avoit 
», permis pour leur bien & pour en 
», tirer fa gloire. „ 

Peut on excufer Jofeph de men- 
fonge dans tout ce qu’il difoit à fes 
freres ? 

Cela eflbien difficile. Cependant • 
tout ce qu’il difoit ce n’etoit que pour 
rire. 

Un juge tient fouvent le même 
langage à un criminel qu’il interroge, 
«n lui difant que le fait qu’il nie eft 

Î trouvé par des témoins, quoiqu’il n’en 
bit rien , pour l’engager à l’avouer. 

Un chirurgien dit toûjours qu’il 
*ie fera point de mal , quoi qu’il fa- 
çhe qu’il en fera beaucoup, 
it Gcncfc 
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- Un general qui excite fes troupes 
dit des enemis que ce font des ca- 
nailles , des lâches , à qui il faut do- 
ner fur les oreilles , quoiqu’il n’ait 
que trop éprouvé leur valeur. 

Jofeph leur dona ordre d’aller „ 
chercher leur pere , & Pharaon „ 
aiant appris que c’etoit les freres „ 
de Jofeph dona le même ordre & „ 
commanda qu’on envoïa des cha- ,, 
riots pour amener auiïi les femmes „ 

& lesenfans,& tousleurs meubles. „ 
tjacobs’etantmis en chemin »Dieu „ 
lui apparut pendant la nuit & lui „ 
promit de faire croitre fa poflerité „ 
en Egypte & de l’en tirer. Et il ,, 
entra en Egypte avec toute fa fa- ,, 
mille. „ 

Sait on au jufte de combien de per- 
fones etoit compofée alors la famille 4 
de Jacob ? 

! Il eft dit au chapitre 4 6 . de la Ge- 
néfe qu’il y avoit foixante & fix per- 
fones fans compter les femmes , &: 
y compris Jacob , Jofeph & fes deux 
Jrls : tous enfans & petits fils dejaçob. 

t Gcncfe 4 6 % 
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Les Septantes en mettent 75*. par- 
ce que par anticipation ilsyont com- 
pris les enfans desenfans de Jofeph. 

S. Luc qui s’eit fervi de la verfion 
des Septantes en a mis autant. Cepen- 
dant les Septantes n’en comptent que 
70. dans le Deutéronome. Et ce qu’il 
y a de particulier c’eft que Jacob qui 
avoit alors 130. ans & qui s’etoit ma- 
rié jeune n’avoit encore alors aucun 
de fes petits fils qui fuflent mariés 
ou qui euflent des enfans. Ce qui fait 
voir qu alors on ne fe marioit par fort 
jeune. 

Mort de Jacob & fa bénédiB'ton * 

», T Acob t étant arrivé en Egypte 
», I Jofeph le préfenta à Pharaon; 
s, ^ après quoi Jacob fe retira dans 
„ la terre de GefTen avec fa famille # 
„ où Jofeph le nourit & où ils s’ap„ 
„ pliquerent à nourir des brébis fe_ 
„ Ion leur profeflion , étant en queL 
„ que façon féparés des Egyptien s 
», qui n’aimoient pas ceux de ce mé„ 

f GcnçTc. *7, 
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tîer. La famine continuant tpû- » 
jours *, & les Egyptiens manquant , 9 
d’argent pour acheter du grain ven- n 
dirent à Pharaon , d’abord tous „ 
leurs troupeaux, après leurs terres, ,» 

& enfuite leurs corps mêmes , de „ 
forte qu’ils devinrent tous fermiers n 
& efclaves du Roi , ne poffédant „ 
plus rien en propre, à l’exception , v 
des Prêtres auxquels Pharaon con- „ 
ferva leurs terres , & dona même „ 
du grain gratis pour fubfifter . Pha- „ 
raon dona auffi aux Egyptiens du » 
grain pour femer la derniere année „ 
de la ilerilité à condition qu’on lui , 9 
rendroit la cinquième partie de la , 9 
récolte non feulement cette année, „ 
mais auffi par la fuite. J Enfin Jacob 
aiant paffé dix fept ans en Egypte „ 
mourut âgé de 147. avant qu’il le „ 
fit Jofeph lui rendit vifite’ dans fa , 9 
maladie : Jacob voulut qu’on lui , 9 
amenât fes deux fils Manaflès & „ 
Ephraïm qu’il baifa. Jofeph après „ ✓ 
s’être prolterné en terre pour l’a- „ 
dorer les rangea pour recevoir fa ,, 

4 Gcscfc *9. 
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, o» bénédiction , mettant Manafles à 
a» la droite de Jacob & Ephraïm qui 
» etoitle plus jeune à fa gauche. Ja- 
o> cob , quoiqu’il ne vit pas diftinète- 
» ment à caul'e de fa vieilleffe, mit fa 
» main droite fur Ephraïm qui etoit 
a, à fa gauche & fa gauche fur Ma- 
a> naffès qui etoit à fa droite aîant à 
» cet effet croifé les bras. Jofeph 
»> aiant repréfenté que cela ne con- 
» venoit pas, Jacob lui répondit qu’il 
„ favoit bien ce qu’il faifoit , qu’il 
falloit que cela fût ainfi, parce que 
a, le plus jeune feroit plus grand que 
9> l’ainé. Jacob les bénit ainfi & dona 
9> à Jofeph la terre qu’il avoit ache- 
» tée d’Hémor près de Sichem. En- 
f , fuite Jacob fit venir fes enfans pour 
9 , leur annoncer ce qui devoit leur 
9» arriver dans les derniers temps. 

a, S II blâma Ruben d’avoir fouillé 
9, la couche de fon pere en commet- 
w tant un incefte & un adultère avec 
„ Bala ; Siméon & Lèvi d’avoir ex- 
•9 cédé dans la vengeance qu’ils a* 
„ voient tirée des Sichimites. x 

6 Gcnéfc 4,9. 
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’* II releva fort Juda & lui promit 
que le fceptre ne lui feroit point „ 
oté & qu’il y auroit toujours un ,» 
chef de la race jufqu’à 1^ venue „ 
de celui qui devoit être envoie & yt 
qui devoit être l’attente des nations. 

Après qu’il eut expliqué tout ce „ 
qui regardoit chacun d’eux en par- „ 
ticulier , il les bénit & leur ordon- „ 
na del’enfevelir dans la double ca- „ 
verne qui etoit dans le champ d’E- „ 
phron l’Héthéen , où Abraham & „ 
Ifaac etoient inhumés. „ ; ' 

Pourquoi les Egyptiens haïlToient 
ils les pafteurs de brébis ? 

Par une fotte fuperitition qui leur 
faifoit regarder avec horreur certains 
animaux, tandis qu’ils en adoroient 
une quantité d’autres de prefque tou- 
tes les efpéces jufqu’au reptiles & 
aux infeftes les plus viles & même 
jufqu’aux ognons. : . /-■ 

Qu’y a-il de particulier dans la pré- 
férence que Jacob dona à Ephraïm 
fur Manailès ? 

Il l’a établi l’ainé quoiqu’il fut le 
plus jeune par la naiflance ; & il eft à 
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croire qu’il l’a fait par un mouvement 
de l’efprit de Dieu qui avoit établi 
Jacob lui même l’ainé d’Efaü. 

Qu’eft pe à dire que Jofeph adora 
Jacob ? 

Le terme d’adoration ne fe prend 
fouvent dans l’Ecriture que pour une 
falutation civile & une marque d’un 
profond refpeft. Mais il eft bon de 
favoir que S. Paul dit que Jofeph ado- 
ra le haut de fa verge : adoravit fafti - 
gium virgæ ejus fuivant les Septan- 
tes ; quoique dans l’Hebreux & le 
Chaldaïque il y ait comme dans la 
V ulgate : £5 adoravit pronus in ter - 
ram ; & c’eft ce qui done lieu aux 
inyftiques de faire quantité de réfle- 
xions très profondes, prétendant que 
la verge ou le bâton de Jacob repré- 
Centoit la croix aufli bien que fes bras 
qu’il croifa pour les mettre fur la tête 
«d’Ephraïm & de Manafles. 
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2)* /æ Prophétie de Jacob . 2)* y«# 
doit s'entendre . 

V Oici comme elle eft dans la Vuî- 
gate;NoN auferetur sceptrum 
deJuda, et dux de FEMORE , EJUS DO* 
HECVENIAT QUIMITTENDUS EST,ETIPSB 
ERIT expectatio gentium. 

. Le Texte hebreux porte , Non 
recedet fceptrum à Juda Éÿ legïfta- 
tor de inter pedes ejus, ufquequb ve- 
niât Siloh > & erit ei obedientia po- 
' pulorum. 

La verfion des Septantes,2\r<?0 de- 
ficiet Princeps ex Juda & Dux de 
femoribus ejus , donec ventant quæ 
repojïta funt eiîètpfe eft expeftatio 
gentium. 

La verfion Syriaque, Non defictet 
Princeps ex Juda & expofitor de 
inter pedes ejus , donec ventât id eu - 
jus illud eft & expeftabunt gentes. 

La verfion Arabe , Non prateri - 
bit virga deJuda ® legiftator de 
fub imper io ejus , donec veniat is eu - 
jus ipfeeft ad quem congre gabun * 

tffrpoputi - 
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* La Paraphrafe d’Onkélos , Non 
quferetur habens principatum à do - 
mo judæ ^ncquè fcriba à fiiiis filio - 
rumejus donec ventât Mefiias^cujus 
çfi rcgnum, & erit eï obedientïa po- 
pulï. 

Le Talmude de Babylone , Quod« 
nam Mejfiæ nomen? Qui de domoRab - 
b 't Schila dixerunt , Silo h nomen 
ejus , qui à dicitur , donec venerit 
Stloh. 

. Ceux qui font du Roiaume de 
l’Echmalotarque, que les Juifs croient 
defcendre des Ifraëlites qui furent 
çmmenés captifs par le Roi de Baby- 
lone* difent. Non auferetur fceptrum 
de Juda & *Dux de vexillis ejus % 
donec ventât pacifie us & ad ipfum 
congregabuntiir populi. 

Les Rabbins Kimchi * Aben Efra, 
Salomon Jarchi » &c. l’entendent du 
Meffie; 

En effet les Juifs du temps deJ.G. 
appelloientle Meflie le Christ: conf- 
pir avérant J udai 9 é\X S. Jeanchap. 
9. ut fi quis eum çonfiteretur ejfe 
Chjrjstum extra jyuugsgum fier et. 
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c La Samaritaine en S. Jean chap. 4. 
difoit, je l'ai que le Mejfie vient , qui 
s’appelle Christ ; lorsqu’il fera venu 
il nous apprendra toutes chofes. Da- 
niel chapitre 9. appelle le Meflie le 
Christ qui fera Chef: Chrifium ‘Du- 
rent , occidetur Chrift us . Chrift & 
Meflie dans le langage de l’Ecritur$ 
& des Juifs font donc la même cho- 
fe. Or c’eft le Chrift & le Mellie qui 
doit être envoïé , qui doit venir , & 
que les Juifs attendent ; & par con- 
fisquent la Prophétie de Jacob félon 
la Y ulgate & l’Hebr eux , la Paraphra* 
fe d’Onkélos , & le Talmude de Ba- 
bylone s’entend du Meflie, puifqu’ite 
l’appellent Silo h & Mit tendus. 

x.° Selon le Texte & toutes les 
Verfions celui dont parle Jacob fera 
l’attente des nations ou des peuples * 
les peuples lui obéiront , s’aflemble- 
ront vers lui, & il régnera. Or félon 
tous les Juifs & les Chrétiens le Mef* 
de fera tel, comme il eft dit par tou* 
te l’Ecriture : dabo tibi gentes hære- 
ditatem tuam. Pfeaume z. Si moram 
fecerit , exfeffa eum qui à veniens 


Digitized by Google 


I 


«4 Chronologie 
•veniet & non tardabit. HabaCuc 
chap. x. * 

i *Deus judicium tuum Régi da . ... 
dominabitur à mari ufquè ad mare 
lè àflumine ufquè adterminos or bis 
terrarum. Pieaume 71. Et par con- 
féquent c’eft du Meffie que la Pro- 
phétie de Jacob doit s’entendre* 

Il ne fert de rien de dire comme 
quelques Juifs, qu’il y aura deux-Afç/^ 
fies & deux Moïfes ; car où y a-il 
aucun veftige de cela ? 

D’entendre Siloh de la Ville de ce 
nom en ce fens , le fceptre ne fera 
point oté jufqu’à ce que finifle la 
ville de Silo , cela eft contraire au 
Texte , aux Verfions & à l’Hiftoire* 
car Silo n’etoit point détruite lorfque 
les Rois de Juda ont celle de rég- 
ner. 

De l’entendre de Saul ou de Jé- 
roboam cela n’eft pas moins abfurde ; 
car ni l’un ni l’autre n’eft né à Silo, pour 
dire, jufqu’à ce qu’il viéne dans Silo, 

& ni l’un ni l’autre n’ont été l’attente 
des nations. 

•« Gn ne peut pas non plus l’entendre . 

de 
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nde Nabuchodonofor. Quoiqu’il ait été 
cnvoïé , il l’etoit pour faire du mal 
& non pas pour faire du bien, St bien 
loin d’avoir été l’attente des nations, 
il en a été la terreur & le fléau. 

•* Ni dire que l’oracle foit conditio- 
nnel ; car on ne trouve aucune con- 
dition à laquelle foit attachée la ve- 
nue de celui qui fera l’attente des 
nations. 

* r 

Si elle eft accomplie . 

i 

I L eft queftion de voir préfenfe^ 
ment ft cette Prophétie eft accom- 
i plie. 

; Le fceptre ne fera point oté de 

s fuda y & il y aura toujours un chef 
: de fa race jufqu' à ce que celui qui 

doit être envoié foit venu ; ( on en- 
tend bien que le Prophète veut dire 
; que le fceptre ne fera point oté de 
r Juda lorfqu’il l’aura eu , & il y aura 
\ toûjours un chef s’entend bien lorf- 
e -qu’il aura commencé à y en avoir de 

la race de Juda dans fa pofterité * car 
c il n’y en a pas eu auflïtôt après là 
le P ~ 

• - 4 
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mort de Jacob dans la famille ni dans 
la tribu de Juda. Et fi on voulait en- 
tendre la Prophétie de Jacob depuis 
le moment qu’il Ta prononçoit , fl 
n’auroit fû ce qu’il difoit : ce qu’au- 
cun Juif ni Chrétien n’oferoit avan- 
cer. ) Or le fceptre eft oté de Juda 
& il n’y a plus de chef de fa race. 
Et par conféquent celui qui devoit 
être envoie efi venu. Celui qui de.- 
voit être envoïé c’eft le Meflie ; par 
conféquent le Mefïie efi: venu. 

Il n’y a rien de fi clair & de fi pré- 
cis que cet argument ; on ne peut 
l’eluder par aucun fubterfuge qui ait 
quelque ombre de fensou deraifon: 
& les Juifs ne pourroient fedifpenler 
de fe rendre à fa lumière, fi cen’etoit 
le voile qui les aveugle & qui ne fera 
levé qu’au derniers temps. 

Dire que Schevet figni fie aufli bien 
trïMationes que Sceprnm y c’eft ne 
rien dire,puifque le *Dux defemore 
ejus détermine la lignification de 
Schevet à Sceptrum y & que d'ail- 
leurs il n’y a plus de chef dans la fa- 
mille ou k tribu de Juda , & que par 
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’Histouq.uè it-* 
CÔnféquent le Meflie doit être venu; 

Dire que donéc fignifie quelque foü 
poftquàm da'r. % l’Ecriture , & que 
c’eft comme r il y avoit , le fceptre 
ne fera point oté après qMe 9 ëtcqfe£t 
une pure illufion. Car donec n/a ia* 
mais lignifié après que,& il n’a 'point 
cette lignification dans les paflfageç; 
que l’on cite du chapitre 8. de laGe* 
néfe : non revertebatur donec fie ta* 
rentur aqua , du chapitre .*>&.■ nec 
dïmittam ( te ) ni fi complevero uni* 
•ver fa quæ dixi, du x?. de Job douée 
fupercfl halïtusinmeî$ fpiritusT)ei 
in naribus mets nom loquentur labzd 
me a ïniquitatem . y . donec deficiam 
non recedam ab innocentia mea , du 
prémierde S. Matthieu & von cognofi 
cebat eam donec peperit fiitum fuum 
primogen'ttum:donecy fignifie jitfqiC à 
ce que usqüequô comme par tout ail- 
leurs , & il ne s’enfuit pas que le cor- 
beau foit revenu dans l’arche après 

S ue les eaux fe furent retirées, que 
heu ait abandonné Jacoè apres avoir 
accompli fes promefies, que Job ait 
dû dire des méchancetés , ni qu’il fe 

»N • 
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foit départi de fon innocence après 
fa mort, ni que Jofeph ait connu Ma- 
rie après qu’elle eut enfanté fon pré- 
mier né. Car comme il ne s’enfuit 
pas qu’elle ait eù d’autres enfans par- 
ce que Jéfus eft appellé fon prémier 
né y il feroit ridicule de conclure que 
Jofeph l’ait connue après parce qu’il 
eft dit qu’il ne la connut pas aupara- 
vant^ ainfi des autres. L’Ecriture 
dit ce qui fe fait, & pafle fous filençe 
ce qui ne fe fait pas. 

Il y a des Juifs qui prétendent que 
le fceptre n’eft point encore oté de 
Juda & qu’il y a des chefs de fa race. 
Qu’il y a en Afie vers le fleuve Eurus 
un Echmalotarque qui tient le fcep- 
t te & qui régne ,comme le rapporte 
Bagdadi & Benjamin Tutelenfis dans 
fes voïages. Poflelle dit que les dix 
tribus ont été longtemps cachées du 
côté de l’Orient & que c’efl: d’elles 
que font defcendus les Turcs & les 
Tartares , & quelles fe font empa- 
rées par les armes de beaucoup de 
pais : ce qu’il tâche de prouver par 

rhiftoire de Hayton l’Arménien, 

* * / 
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ftn qu’il en eft fait mention dans le 
quatrième livre d’Efdras & dans le 
Talmude de Jerufalem. . 

Mais prémierement les dix tribuâ 
ne regardent point celle de Juda; & 
quand les dix tribus auroient conr 
fervé le fceptre , cela n’empêcheroit 
pas qu’il ne fût oté à celle de Juda. 

Si on dit que c’eft un Prince de la 
tribu de Juda qui fégne fur les dix 
tribus, pourquoi les dix tribus pTen- 
droient elles plutôt un Prince de la 
tribu de Juda qu’un d’entre eux, tan* 
dis que les Samaritains & les Juifs ont 
une antipathie perpetuele : non coü+ 
tuntur Judæi Samaritanis ; difoit 
la Samaritaine. 

Tout ce prétendu régne eft con- 
traire au Prophète Ofée qui dit chap. 
3. que les enfans d'Ifraël feront 
longtemps fans Roi fans T rince 

jujqu' à ce qu'ils reviénent au Sel + 
gneur G) qu'ils cherchent 'David, leur 
Roi,c’eiî à dire le Meflie: ce qui ne 
fe fera, dit-il » que dans le dernier 
jour*' 

un - ; 
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t Origéne a auffi réfuté ce prétendu 
régne des dix tribus. 

Enfin les voiageurs n’ont jamais 
prouvé le pais , où on prétend faire 
tégnfer ces Ecmalotarque , que Ben- 
jamin Tutelenfis dit tenir fa puiflance 
jl’un Çaliphe des Mahométans. 


j Gomment elle efi accomplie. 





Oici piéfentement les differens 
fentimens des Catholiques tou- 
chant la Prophétie de Jacob. 

Le prémier eft celui de Cajétan 
qui diftingue deux régnes :1e prémier 
avant le Meflie & le fécond après, 
qui fera eternel. 

- Le deuxième deM. Huet ancien 


Evêque d’Àvnmches qui entend par 
le fceptre un roiaume eternel > par le 
chef tin roiaume temporel qui finira. 

Il ctoit que le efanec marque la fin du 
roiaume temporel , & Yexpe&atio 
yrentium l’extenfion du roiaume éter- 
nel.: mais ces deux explications là 
n’ont aucun fondement , & ohfcur- - 
cilfent la Prophétie qui efl claire par 
jçlle même;* 

9 
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" La Lyre, Toftat , Denys le char- 
treux l’entendent de la tribu dejuda: 
mais il y a une grande difficulté ,qui 
eft que le fceptre & le chef ne font 
pas reftés dans la tribu de Juda juf- 
qu’à la venue de J. C. Ils répondent 
que les Princes Afmonéens defcen- 
doient delà tribu de Juda du côté 
maternel & même du côté paternel, 
puifqu’ils font appellés Viri Juda au. 
6. chapitre du i. livre des Maehabées., 
Mais dans le grec il y a S» Vir Judas 
^ fratres ejus , dans la verfion Sy- 
riaque: ità Juda? & fratres ejus , & 
Mathatias etoit de la tribu de Lèvî. 
Quand au côté maternel l’Ecriture 
n’y a point egard , &il ne paroit nulle 
part que les Machabées aient tiré 
leur origine du côté maternel de la 
tribu de Juda. 

Le quatrième fenti ment çft de ceux 
qui entendentla Prophétie du Sané- 
drinqui etoit compofç, difent ils, pour 
la plus grande partiede la tribu deju- 
da , & c’eft celui de Paul de Burgos 
& de Pic de la Mirandole. Mais le 
Sanédrin n’avoit pas le fceptre de ne 
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commandoit pas. D’ailleurs comme 
ïes autres tribus etoient egalement - 
du Sanédrin , la tribu de Juda n’au- 
roit eu aucune prérogative en cela : 
au lieu que la Prophétie de Jacob aïant 
été faite de Juda en particulier, elle 
doit regarderfa tribu. en particulier.* 
Enfin il paroit que ceux qui avouent 
le plus d’autorité dans le Sanédrin 
c’etoit les Prêtres qui etoient de la 
tribu de Lèvi. 

Le cinquième eft que la tribu de 
Juda aura toujours une forme de Ré* 
publique & rautorité,jufqu’à ce que 
le Mefliefoit venu ; &c’elt celui d’O- 
léafter. Il peut fe foutenir & fe con- 
cilier avec Thiftoire ( fans entendre * 
par Schevet tribu comme le fait ce 
Théologien, n’y aiant aucune ver- 
fion qui ait entendu Schevet en ce 
fèns ) car la tribu de Juda a toujours 
fait une efpéce de république , foit 
qu’elle eut des Rois , ou qu’elle n’en 
eut pas ; elle a toûjours eu l’autorité,. 
Elle a toûjours été plus confiderable 
que les autres. Elle a eu des Rois très 
longtemps, & lorfqu’elle a ceiTèd’en 
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«voir, c’etoit elle qui fe choifiiïoitdes 
chefs Si des conducteurs , comme il 
paroitpar les livres des Machabées, 
où il eft dit que les Juifs établirent 
Juda , Jonathas , Simon , &c. pour 
leurs Chefs. 

On dira que ces Chefs n’etoient 
pas de la race de Juda : ex femore 
Judæ. _ ■> 

Mais il n’eft pas néceflaire que le 
prémier Chef en ait été dans tout 
état. Il y a plufieurs Chefs , & il n’y 
a pas de doute que fous les Macha- 
bées dont les armées etoient fouvent 
partagées, il n’y ait toujours eu quel- 
que Chef, quelque Commandant d’ar- 
mée , quelque Gouverneur de Place 
& de Province de la race de Juda , 
çe qui fuffit pour vérifier la Prophéf 
tie de Jacob. . \ 

Le fixiéme s’entend du droit de 
doner le feeptre & d’établir des Chefs, 
comme s’il y avoit non au fer et ur de 
Juda jus dandi feeptrum ^ de fe - 
ytore ejus vïrï qui coTiJlituant ‘ "Duces ; 
en effet la tribu de Juda a exercé ce 
droit plufieurs fois , à l’egard de Da* 
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vid , de Roboam & fes defcendans 
& des Princes Afmonéens : mais cette 
explication paroit bien forcée. 

Le feptiéme eft de ceux qui l’en- 
tendent de toute la nation , & on 
prétend que c’eft le fentiment coin- 
tnun des Perës. 

Mais les Peres ne l’ont pas enten- 
due ainfi. Ils ont prouvé à la vérité 
contre les Juifs que leMellie etoit 
venu , parce qu’il n’y avoit plus ni 
Chef ni fceptre dans la Nation, pour 
éviter toutes les chicanes qu’on pou- 
voit faire : mais ils n’ont pas prétendu 
que le fceptre & le commandement 
fe dûflent entendre de toute la Na- 
tion. Comme s’ils avoient dit aux 
Juifs : entendés la Prophétie de la 
tribu de Juda ou de toute la Nation, 
entendés le fceptre & le Chef comme 
il vous plaira : il füflit que dans toute 
la Nation non plus que dans U tribu 
de Juda il n’y a plus ni fceptre , ni 
puiSance , ni roiauté , ni forme de 
République ou de Gouvernement, ni 
Roi , 4 ni Prince , ni Chef , ni Com- 
mandant , & par conféqueat la Pro* 
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phétie eft accomplie & le Meïïie eft 
Venu. 

Enfin il y a un huitième fentiment 

3 ui revient allés au cinquième : c’eft 
'entendre la Prophétie de la préro- 
gative & de la domination de la tribu 
de Juda fur les autres tribus. Ce len- 
timent peut aulïi fe foutenir , il ne 
foufïre point de difficulté , & il eft 
conforme à l’Hiftoire. 


Mort de Jofeph. 

A près S que Jacob eut expiré, 
Jofeph fe jeta fur fon vifage & 
Je baila en pleurant. Enfuite il le fit 
embaumer & le garda quarante 
jours. Les Egyptiens en nrent un 
deuil 70. Joleph demanda permif- 
iion à Pharaon de tranfporter le 
corps dans la terre de Chanaan. Il 
y fut accompagné des principaux 
dé la cour, &desprémiers detoute 
l’Egypte , de fa famille & de fes 
freres avec beaucoup de carofles 
& de gens à cheval. Etant venus à 

t :$ Çençfc 59. 
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„ la place d’Arad qui etoit au delà dit 
,, Jourdain , ils y paflerent 7. jours 
,, à faire les obféques : après quoi le 
9 , corps fut porté au lieu de la (épul- 
„ ture & Jofeph retourna en Egypte 
99 avec toute fa fuite. 

„ Ses freres voiant leur pere mort 
9 , appréhendèrent que Jofeph ne fe 
„ fouvint de l’indignité qu’ils avoient 
,, commife à fon egard , & qu’il ne 
„ s’en vengeât : c’eft pourquoi ils 
l’allerent trouver pour le prier de 
„ l’oublier entiérement,lui difant que 
3 , leur pere les avoit chargés avarçj: 
3, fa mort de lui demander cette gra- 
3, ce de fa part. Jofeph les en aflura 
3, de nouveau dans les termes les plus 
„ tendres & les plus touchans , qu’il 
' y9 accompagna même de larmes. 

3, Il vécut longtemps après & fe 
„ fentant proche de fa fin , il fit ve- 
„ nir fes freres , les aflura que Dieu 
3, les tireroit d’Egypte félon la pror 
33 méfié qu’il en avoit faite à fes pe- 
res. Il ne leur commanda point de 
», porter fon corps auflitôt après fa 
», mort auprès de^cçux d«fes peres. 
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inais feulement de l’emporter avec ,, 
eux lorlqu’ils fortiroient d’Egyp- „ 
te. Etant donc mort à l’àge de i io. „ 
ans , il fut embaumé & enfeveli # dans ,> 
en tombeau en Egypte. 

Naijfance de Moïfe . 

• « 

.. \ 

A ^Prés que Jofeph & tous fes fre- » 
res furent morts, leurs defcen- ,, 
dans s’accrûrent &fe multiplièrent „ 
de telle forte qu’ils rempliflbient „ 
, tout le païs qu’ils hâbitoient. Ce- „ 
pendant il y eut d’autres Rois qui „ 
regnerent en Egypte & qui ne con- „ 
noifioient point Jofeph. Il y en eut „ 
un qui dit à fon Peuple : les enfans „ 
d’Ifrael font plus forts que nous, il „ 
faut les opprimer crainte que fi ,, 
nous venions à avoir une guerre , „ 
ils ne fe joignent a nos enemis & ,, 
ne fortent de notre païs. „ 

On les fit travailler & on les em- „ 
pîoià 1 à bâtir deux Villes Phi tome „ 
&RamefTès.Mais plus on lesoppri- „ 
moit, plus ils fe multiplioient.C’efl „ 

J Exode Chap. i. 
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„ pourquoi le Roi commanda aux fa- 
j, ges femmes dont l’une s’appelloit 
„ Séphora & l’aucre Phua de faire 
mourir tous les mâles qui naitroient 
„ des femmes des Hébreux. Le Roi 
„ aïantfû qu’elle n’en faifoient rien, 
„ parce q u’elles eurent plus de crain- 
„ te de Dieu que du Roi , les fit ve- 
„ nir & leur demanda pourquoi elles 
3, n’exécutoient pas fes ordres, elles 
,, lui firent accroire que les femmes 
,, des Hébreux n’etoient pas comme 
J, celles des Egyptiens, mais qu’elles 
» s’accouchoient elles mêmes. Dieu 
3, récompenfa les fages femmes. 

„ Pharaon commanda à tout fou 
„ Peuple de prendre eux mêmes tous 
„ les mâles qui n’aitroient des Hé- 
„ breux & de les jeter dans le Nil. 

5 , *11 y eut un home de la tribu de 
„ Lèvi qui eut un fils qui etoit beau. 
„ La mere le cacha pendant trois 
mois, & ne pouvant le garder plus 
„ long temps elle fut obligée de l’ex- 
„ pofer furie Nil dans une efpéce de 
09 petit berceau. Aiant commandé à 
* Exode i. 
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la fœur d’obferver ce qu’il devien- „ 
droit. La fille de Pharaon étant „ 
venue pourfe baigner dans le fieu- n 
- vej’aiant âpperçû,&vû qu’il et oit „ 
beau, dit c’efl un enfant des Hé- n 
breux , & elle en eut pitié. La fœur » 
de l'enfant s’approcha , & deman- n 
da à la fille de Pharaon fi elle von- „ 
loit qu’elle lui allât chercher une ^ 
nourifle.La fille de Pharaon y con- * 
fentit & elle amena fa mere. Lcnrf- „ 

? u’il fut devenu grand la fille de » 
'haraon l’adopta & l’appella Moi- „ 
fe, comme qui diroit tiré de Fedii* „ 
Mo en Egyptien fignifiant & „ 
ises fervatus. „ > 

Combien y avoit il bien que Jo- 
feph était mort quand Pharaon com- 
mença à affliger les Hébreux ? 

On ne le fait pas au juffe : mais fi 
Moïfe eft né dans le commencement 
de la perfécution , comme on ne 
compte qu’envircm 430. ans depuis 
la vocation d’ Abraham jufqu’à lafor- 
tie d’Egypte., & qffAbraham a vécu 
z$. ans dépuis jufqu’à la naiffance 
d’ifaac , Ilaac 60. jufqu’à la naiffance 
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4 e Jacob ; que Jacob en avoit 130». 
quand il eft venu en Egypte lorfque 
Jofeph n’en avoit que 39*.& que Jo- 
ieph eft mort à 110. ans*; voilà 25V 
4 o. 130. & 71. qui font z86. ans dé-» 
•puis la vocation d’ Abraham julqu’à 
la mort de Jofeph. 

, D’ailleurs Moïfe avoit 80. an$ Iorf- 
qu’il tira les Ifraëlites d’Egypte ^puif- 
qu’il eft mort à 120. ans , & qu’il n’a 
été que 40. ans dans le défert où il 
eft mort. Ainfi 286. & 80. font 3 66. 
& pour faire 430. il ne faut plus que 
-64. ans qui doivent être comptés 
entre la mort de Jofeph & la naillàrï- 
de Moïfe 

- Il s’enfuit donc qu'il n’y avoit que 
64. ans que Jofeph etoit mort lorf- 
que Moïfe eft né. 

Si les Ifraëlites ont commencé à 
être affligés avant la naiflance de Moï- 
fe , ce ne peut être que quelques an* 
nées plutôt. Du moins eft il certain 
par la fupputation qu’on vient de fai- 
re que Moïfe eft né 64. ans après la 
mort de Jofeph. 

; Et comme il faut qu’il fe foit écou- 
lé 
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} ‘ lé un temps conliderable depuis h 
~ mort de Jofeph jufqu’à ce Roi nou- 
'* veau qui ne le connoifloit pas , les* 

'• Ifraelites ne peuvent avoir été affli- 

gés en Egypte , s’ils l’ont été avant 
* la naifiànce de Moïfe , guerres plus 
r de io. ou 30. ans auparavant. 

Dieu n ÿ a-il pas prédit à Abraham ». 
qùe fa race lefroit étrangère * réduite > 

1 en fervitüde & affligée pendant 400, 

j ans ? ' 

i Oui ; cela eft dit au iy. chapitre 
e de la Genéfe. Mais il nf’eft pas dit 
s que tout cela lui arriveroit en Egyp* * 
t* te : oh compte le temps de ces trois 
differens états, depuisqu’ifmaël com- 
p mença à perlécuter Ifaac, comme on 
; le démontrera dans la fuite. 

Comment s’appelloit le Roi d*E* 
l gypte qui eleva Jofeph ? 

On ne fait pas lequel c’etoit. 

Et celui qui commença à affligée 
i les Ifraelites r • 

On ne le fait guerres mieux. 

Eft il croïable que les Ifraelites 
aient été fi accrus fous ce Roi qu’ils 
fûftent plus forts en nombre que les 
, Egyptiens? , Q 
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Non : c’etoit une hyperbole donc 
fe fervoit le Roi pour exciter foa 
Peuple contre eux. Car environ ioo. 
ans après., les Ifraelites n’etoient que 
<600000. & quand ils auroient été en 
aufli grand nombre lorfqu’ils com- 
mencèrent à être affligés, ce qui n’efl 
pas hi ne peut être, puifqu’il n’y avoit 
pas fix vmgts ans qu’ils etoient en 
Egypte , il eft à croire qu’il y avoit 
plus de 600000. homes en Egypte 
dans ce temps là puifque c’etoit un 
des pais du monde qui avoient etc 
habités les premiers. 

; L’ordre que Pharaon dona de je- 
ter dans le fleuve tous les mâles des 
Hébreux , fut il exécuté ? 

11 paroit qu’il l’a été quelque temps: 
mais il eft à croire que Dieu ne per- 
mit pas qu’il le fut longtemps : car 
les Hébreux fe feroient infeniible- 
tnent trouvés réduits à rien , au lieu 
qu’ils etoient 600000. homes propres 
à porter les armes lorfqu’ils fouirent 
d’Egypte. • «y, . ...» 

î Comment s’appeîloit le Pere de 
Moïfe* . . . 

. j:. ;::r y ‘ 
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r 11 s’appelloit Amram & il était fils 
de Caathqui Tetoit de LèvL •; 

Et fa Mere ? 

Jocabed qui etoit fille immédiate de 
Lèvi & par coniéquent tante d’Am- - 
ïam fon marit. ' .»■ . 1 

Jocabed faifoit elle bien d’expofer 
fon fils pour être noté ? 

Si elle Pavoit jeté dans de fleuve 
fans la précaution qu’elle prit , elle 
auroit mal fait d’obéir à l’ordre in- 
jufle & , cruel d’un Roi barbare 
impie , & elle auroit dû fouffirir la 
mort plûtôt ou laiffer prendre fon fils 
pour y être jeté par les miniflres 'de 
la cruauté du Roi. Mais de la façon 
qu’elle s’y prit , elle fauvoit fon fils 
d’une mort inévitable pour l’aban- 
donner à la Providence divine. 

Et les fages femmes ne mentirent 
elles pas dans la réponfe qu’elles do- 
uèrent au Roi ? 

r C’eft uné chofe indubitable. 

Si cela éft il faut que le menfonge 
officieux foit une aaion agréable à 
:Dieu , pulfqu’il eft dit qu’il les en 
•fécompenfiu ' . .. - :• :s 

Q ij 
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Cela ne s’enfuit pas. Dieu n’a pas 
récompenfé leur menfonge : mais leur 
piété qui leur fit plus craindre Dieu 
que l’indignation de Pharaon. En ef- 
fet S. Auguftin dit : non ergb rému- 
nérât a eft fallacidyfed benevolentia . 

. Quelle fut leur récompenfe? 

’ On n’en devroit pas chercher d’au* 
tre que celle qui eft marquée dans 
l’Ecriture : parce quelles craig- 

nirent c Dieu,> il leur bâtit des mai - 
fons. Cependant S. Jerome dit que 
ce fut des enfans ou la félicité éter- 
nelle. Elles peuvent bien avoir été 
récompenfées de ces trois maniérés. 

. Comment s’appelloit la fille de Pha- 
raon? /• ' 

- . Termuthis , ou Athirtée ,qui peut 
être engagea fon pere à relâcher de 
la feverité de l’ordre qu’il avoit doné. 

Comment Morte fut il elevé en 

Egypte ? 

MoïfeneFa pas dit. MaisS.Etiéne 
au chap. 7. des Aftes des Apôtres dit 
qu’il fut elevé dans toute la fageflb 
oes Egyptiens, & qu’il etoit puiÎFant 
en paroles & en œuvres^Or lesfçien* 

% . 4 

V.' .J- 
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ces que l’on enfeignoit en Egypte, 
c’etoit T Arithmétique, la Géométrie, 
la Mufique, la Médecine, la Phyfib» 
logie , la Théologie & la Politique, 
qui fe montroient par l’ufage des let- 
tres hyeroglyphiques. 

N’y apprit il pas aufli la magie? 

- Sa mere ne l’aiant rendu à Termu- 
this que lorfau’il fut grand , il eft à 
croire qu’elle lui avoit infpiré de l’hor- 
reur pour la magie & l’idolâtrie. v 


Fuite de Moife , 

» i 

- .**••• i •; 

M Oïfe f étant devenu grand „ 
allà vifiter fes freres qu’on 
atHigeoit toujours : il trouva un „ 
Egyptien qui maltraitoit de coups w 
tin Iiraelite. Moiïe voïant qu’il n’y „ 
avoit perfcme pour témoin , tua,„ 
l’Egyptien & le cacha dans le fable. „ 
Un autre jour il trouva deux Hé- ,, 
,breux q ufet oient aux pri fes enfem- „ 
blet Moife voulut les léparer. Mais „ 
celui qui etoit l’agreffeur lui de- „ 
v fnanda s’il le vouloit tuer comme » 


i ^ £xode. i, 
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il avoit fait i’Egyptien. La chofe 
», vint même aux oreilles de Pharaon 
»> qui vouloit faire mourir Moïfe. 
b> C’eft pourquoi il le fauva dans le 
pais des Madianites. 11 y avait un 
„ Prêtre deMadianqüi avoit 7. filles; 

a, elles avoient tiré de 1 eau pour ab- 
bb breuver leurs troupeaux ; des ber- 
49 gers infolens les avoient chaffées* 
j> & Moïfe prit leur défenfe & fit 
,, boire leurs brébis. Elles raconte?- 
„ rent à Raguel leurpere, qui eft ap- 
„ pellé ailleurs Jetro la gêner ofité de 
,> Moïle. Il l’envoïa inviter de venir 
■*, "chés lui, Moïfe y alla , y demeura 

& epoufa Séphora qui etoit une de 

b, fes filles , dont il eut deux enfans 
Gerfam & Eliézer. Cependant le 

„ Roi d’Egypte mourut. Mais les 
„ Ifraelites etoient toûjours accablés 
„ de travaux & crièrent vers le Seig- 
b, neur qui ecoutat leurs gémifTe- 
mens^fe refouvenant d'Abraham a 
Ifaac, & Jacob. „ 

Moïfe avoitiî droit de tuer i’Egyp- 
Mtn L: . .* y\ . V y.; 

S’il l’avoit fait de fon autorité pri- 
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vée il auroit commis un homicide* 
( à moins de regarder les Egyptiens 
comme des enemis déclarés , lur qui 
il auroit été permis à tous les Ifraeli- 
tes , s’ils avoient eu la force en main, 
de faire main bafFe pour fe rédimer 
de l’injufte vexation qu'ils en fouf- 
froient. ) S. Bafile & S. Ambroife ont 
cru qu’il n’avoit été animé que d’uti 
mouvement d’amour naturel de la 


juftice. S. Augufiin l’aiant cru de mê* 
me, adit qu’il avoitpéché par l’amour 
de fes freres, comme S. Pierre gvoit 


péché par l’amour de notre Seigneur» 
Mais le meme Pere aiant cpnfideré 


attentivement l’aétion en elle même. 


les circonftances & les paroles de S. 
Etiénequia dit à cefujet dans les Afteç 
des Apôtres chap. 7. que fes freres 
ne. comprirent pas que Dieu fe fer ? 
voit de lut pour les fauver , a chan- 
gé depuis de fentiment , & a enfei- 
gué que Moïfe avoit été excité à 
cette aéïion par un mouvement par- 
ticulier de l’efprit de Dieu. S. Tho- 
mas le juftifie auffi en difànt qu'il Jt 
été pouiTé par une infpiration divine, 

Q iv 
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. ou qu’il Ta tué à fon corps défen- 
dant t cum moder amine inculpât a 
. tutelæ . . ; 

Il eft vrai qu’il s’eil fauvé : mais S. 
Paul dit qu’il l’a fait par un mouve- 
; ment de toi y fide reliquit Ægyptum, 
& non pas par remords de confcien- 

- ce. Le Roi n’auroic pas eu egard b 
, les défenfes. 

Qiel âg;e a voit Moïfe quand il tua 

- cetlLgypt ; en? 

. S. Etiéne dit dans le même chapi- 
*re qu’il avoit quarante ans lorsqu’il 

■* alla vifiter fes freresles enfans d’Ilraçl. 

# 

% . fDieu s' apparoit à Moïfe , 

», If Oife § gardant les troupeaux 
v fon beaupere » Dieu lui 

9, apparut près de la montagne d’Ho- 
„ reb an milieu d’un buiflon ardent 
,, qui ne fe. çonfumoit point. Moïfe 
x 9, eroné de cette merveille s’appro- 
„ cha pour en connoitre la raifon: 
„ mais Dieu lui cria de ne point ap- 
9, prochef & dç. défaire fes foulierç. 
Exode 3..<k 4t 
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parce que le lieu où il etoit , etoit », 
une terre fainte : qu’il etoit defcen- » 
du pour délivrer fon peuple des „ 
mains des Egyptiens, & qu’il l’ai- „ 
loit envoïer vers Pharaon. Moïfe ,, 
voulut s’en excuft r. Dieu l’aflura „ 
de fa proteftion , lui dit fon nom „ 
en ces termes : je fuis celui qui „ 
fuis, & lui commanda de dire à ,, 
Pharaon que le Dieu des Hébreux „ 
©rdonnoit à fon peuple de marcher „ 
trois jours dans le défert pour lui „ 
faire un facrifice , l’avertit que „ 
Pharaon ne leslaifTeroit point aller ,, 
qu’il n’y fût forcé ,mais qu’il eten- * 
droit fa main fur l’Egypte ; qu’il * 
îesentireroit ; qu’ils n’en lortiroient ,, 
pas les mains vuides ; & qu’ils n’a- 
voient qu’à demander à leurs voi- ^ 
üns tout ce qu’ils avoient de pré- ,» 
pieux en or, en argent & en habits, 

& qu’ils dépouiljeroient ainfi l’JL- „ 
gypte. . 

Moïfe faifoit toujours de la.dif* „ 
ficulté difant qu’on ne le croiroit ,, 
pas. Dieu lui commanda de jeter » 
fo verge, qui fe tourna en ferpent, # 


^4 P Chronologie 
» de prendre ce ferpent par la queue, 
•j, & il fe retourna en verge , & deux 
>) autres chofes femblables , avec or- 
s, dre d’en faire autant devant Pha* 
s, raon.Moïfen’etoit pas encore con- 
3 , tent , & difoit à Dieu d’envoier 
3 , celui ou’ii devoit envoïer, parce 
a> ^u’il n avoit pas l’ufage libre de la 
33 parole. Di eu fe fâcha & lui deman-» 
s? da qui avoit fait la bouche deTho- 
*5 .me & s’il n’etoit pas capable de lui 
V» doner le don de la parole ; que 
3j c’etoit là Aaron fon frere qui ve- 
3> noit au devant de lui , qui etoit elo- 
3, quent ; que ce feroit lui qui parle- 
3, roit à Pharaon , & queMoïfe feroit 
Vj avec fa verge les merveilles capa- 
3, hles de faire connoitre Dieu. Moïfe 
3, fe rendit enfin. II alla prendre con- 
V) gé de fon beaupere & partit pour 
3, l’Egypte avec fa femme & fes en- 
33 fans. Lorfquil etoit en chemin 
3, Dieu vint à la rencontre & il vouloit 
33 le tuer. Auflitôt Séphora prit une 
» pierre aiguë & circoncit fon fils. 
V» Elle toucha fes piés en difant : vous 
è m’êtes un epoux de fang. Aaron 
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vînt au devant de lui. Moïfe lui ,» 
raconta tout ce qu’il avoit vû & „ 
entendu. Ils allèrent enfemblê trou- n 
ver les anciens d’ifraël & firent en „ 
leur préfence des fignesqui les por- „ 
terent à croire. „ 

Qui etoit celui qui apparut à Moïfe 
dans le buifion ? 

Dans l’Hébreux & la Vuîgate il y 
rDominus, le Seigneur. Les Sép- 
tantes & les Ades des Apôtres félon 
la Vulgate difent Angélus, un An* 
ge. Et parce que le Meffie eft appel- 
lé par Malachie V Ange du teftameni% 
par Ifaïe chap. 8. magni xonfilïï An - 
' gelus félon les Septantes(au lieu que 
dans la Vulgate & l’Hébreux il y a 
Confiliarïus ) & dans le Deuterono- 
jne praeedetque Angélus meus , S. 
Juftin & Théodoret ont cru que c’e- . 
toit le Verbe. Mais S. Jerome, S. Au- 
guftin &S. Grégoire le grand croient 
que c’etoit Dieu qui parloit par le 
minittere d’un Ange. 

~ r Ce lieu où Dieu s’apparut à Moïfe 
sraffi bien que celui où il s’apparut à 
"Jacob font appdlés des iieuxfaints: 
pourquoi ? 
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f A caufe que Dieu s’y apparoiffoit? 

, Un chacun n’eft-il pas celui qui eft? 
pourquoi Dieu prend il ce nom ? 

Dieu eft celui qui eft par lui même, 
qui eft par fa nature , qui eft nécef- 
fairement , abfoluement , indépen- 
demment de perfone , &c. 

Qui eft ce que Moïfe entendoit 
par celui qui devoit être envoïé ? 

Le Meme , dont Jacob avoit dit, 
jufqu’à ce que viéne celui qui doit 
être envoïé. . . , . . 

- Pourquoi Dieu vouloit il tuer Moï- 
fe? > - • 

- C’eft parce qu’il y avoit un de fes 
fils qui n’etoit pas encore circoncis, 
tandis que Dieu avoit commandé au 
17. chap. de la Genéfe,de circoncire 
tous les mâles le huitième jour , avec 
menace d’oter du peuple toute chair 
qui ne feroit pas circoncife. 

a ie veulent dire les paroles de 
ora & fa maniéré de toucher les 
piés de fqn fils? 

C’etoit des cérémonies qui fe pra- 
tiquoient à la circoncifion. Au refte 
on appelloit epoux l’enfant qui etoit 
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circoncis , parce qu’il etoit comme 
epoul'ê à Dieu par la circoncifion , ou 
à fes par^s , c’eft à dire qu’il appar* 
tenoit alors à Dieu & à les parens; 
<& la Paraphrafed’Onkélos dit là def- 
fus : profiter fanguinem circoncijïonis 
hujus detur nobis fponfui meus . 

i . . . 

Moïfc Aaron avec les magicien* 

. . ' devant ‘Pharaon* 

- ’ X . 

M Oïfe$& Aaron allèrent trou- * 
ver Pharaon pour s’acquitter » 
<le leur commillion. Le Roi leur „ 
répondit qu’il ne connoifloit point „ 
le Seigneur , & qu’il ne laiiïeroit „ 
point aller les Hébreux. Davantage * 
il défendi t qu’on leur fournît la pail- „ 
le qui etoit néceflaire pour faire „ 
leurs ouvrages avec ordre de leur „ 
-en faire faire fans cela tout autant „ 
qu’auparavant.LesHébreuxfurent „ 
^obligés de fe répandre par toute „ 
l’Egypte pour chercher de la pail- „ 
le. Ils vinrent s’en plaindre au Roi „ 
qui ne les écouta pas , enfuite à „ 

f Exode, fj «V 
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» Moïfe & à Aaron qui s’en plaigal* 
» rent eux mêmes à Dieu. § Diêuleur 
„ répondit qu’ils alloient M§jr ce qu’il 
» alloit faire à Pharaon. Qu’i f endur- 
„ çiroit fon cœur & qu’il multiplie- 
,) roit fes lignes & fes prodiges dans 
„ l’Egypte. Moïfe & Aaron fe pré- 
„ fenterent devant Pharaon qui leur 
demanda des fignes. Aaron par 
», l’ordre de Moïfe jeta, fa verge qui 
», fe tourna en ferpent. Pharaon ap- 

* pella fes magiciens qui en tirent de 
„ même par preftiges & par enchati- 

* tement.Mais la verge d’ Aaron de-, 
*, vora celle des magiciens. 

» Après cela Moïfe avertit Pha- 
„ raon qu’il alloit commander à Aa- 
yf ron de prendre fa verge & d’eten- 
„ dre fa main fur les eaux d’Egypte 
„ pour les changer en lang. Il fe fit 
4, en effet , & les magiciens de Pha- 
4, raon en firent de même. 

„ Enfuite il fit venir des grénôuil- 
„ les qui fe fourroient par tout juf- 
que dans les lits & les viandes que 
l’on préparait pour manger. Les 

§ Exode. 6 . & 7 . 
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magiciens en firent encore de me- „ 
me. 

^ Alors Pharaon appella Moïfe » 
& Aarop , & leur dit de prier „ 
Dieu de détourner les grenouilles, „ 
& qu’il alloit laifler aller le peuple. „ 
Mais Pharaon voïant le fléau fini „ 
retomba dans fon endurciflèment, , 3 
fi ne tint pas fa parole. 

. C’eft pourquoi Aaron etendit fa ^ 
verge & frappant la poufliere il en 
fit fortirdes feinifesquietoientune n 
efpéce de moucherons, qui rempli- ,, 
rent toute l’Egypte & qui s’atta- n 
çherent aux homes & aux bêtes. „ 
Les magiciens de Pharaon voulu- „ 
rent en faire de même, mais ils ne „ 
le pûrent , & ils confeflèrent que „ 
le doit de Dieu etoit là. 

. Après cela Moïfe & Aaron fi- ,, 
rent naître toutes fortes de mou- „ 
ches par toute l’Egypte excepté „ 
dans la terre de Gefien , où habi- „ 
toient les lfraelites. Alors Pharaon „ 
dit encore à Moïfe & à Aaron de „ 
s’en aller facrifier à leur Dieu dans 

^ Kvodcn 8. 
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» l’Egypte. Moïfe répondit que cela 
„ ne fe pouvoir, pàrcequ’ils dévoient 
» immoler desammaux qui etoienf les ' 
„ abominations c’eft à dire les Moles 
j, de$Egyptiens;que s’ils le voïoient ils 
„ en leroient infailliblement lapidés, ‘ 
„ & qu’il fallait néccflairement qu’ils ‘ 
» allaient dans le déiert comme Dieu ! 
„ l’a voit commandé. Pharaon con** 

» fentit qu’ils allaient dans le défert 
» à condition qu’ils ne s’ecartero’ent 
» pas loin : mais après que Moïiè eut 
,, fait cefler les mouches , le cœur 
„ de Pharaon s’endurcit de nouveau. 

* „ Moïfe fit venir la pelle qui ra- 
» vagea toute l’Egypte fans faire au- 
„ cun mal aux Ilraëlites. 

„ Puis des ulcérés, de la grêle, des 
„ fauterelles , des ténèbres. 

„ Pharaon fe doutoit bien que les 
„ Ifraëlites ne reviendroient point s’il 
„ les lailIbitaTler.il marchândoitavec 
„ Moïfe & Aaron : il vouloir qu’on 
», IailTàt les femmes , les enfans & 

„ les vieillards. Moïfe difoit qu’il 
„ fallait que tout le monde y tût 5 
^ Exode, g . jo. 

parce 
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pârce que c’etoit une folemnité du „ 
Seigneur. Que les troupeaux ref- * 
tent donc au moins , difoit Pha- » 
raon. Il faut , difoit Moïfe , que 9 » 
nous les emmenions , parce que 
•nous ne favons pas ce que nous de- * 
vons immoler : nous ne le faurons „ 
que quand nous ferons là. Pharaon „ 
fe dépita alors , & s’emporta juf- » 
qu’à dire à Moïfe que s’il etoit af- * 
fés hardi pour paroitre davantage » 
devant lui , il le feroit mourir. 9I 
Moïfe lui répondit qu’il ne le ve- 9J 
' toit pas davantage. 

*[[ Alors Dieu dit à Moïfe qu’il 
alloit encore frapper l’Egypte d’u- 9 , 
ne plaie, % qu’après cela Pharaon » 
les laifleroit aller. Que chacun n’a- * 
voit qu’à emprunter de fes amis & , 9 
de fes voifins tous leurs vailTeaux » 
d’or & d’argent , & qu’il incline- M 
roit les coeurs des Egyptiens à les tf 
leur prêter. La derniere plaie etoit „ 
de faire mourir tous les prémiers 99 
nés. 

- t • >• './•!. . . 

4 Exode, il. 
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^fD'eu leur dit enfuite : ce mois 
,, ci( qui etoit le mois de Mars) fera 
„ le «commencement de l’année ... le 
„ dixiéme du mois on prendra un 
j, agneau dans chaque famille. Si la 
» famille n’eit pas ailes confiderable 
M pour manger l’agneau tout entier, 
„ on appellera de fes voilins. L’ag- 
„ neau fera d’un an, un mâle,& fans 
„ tache. Et vous prendrés de même 
un chevreau : vous le garderésjuf- 

„ qu’au quatorzième jour, auquel tou- 

„ te la multitude des enfans d’Ifrael 
„ l’immolera au foir. Ils prendront 
„ dé fon fang & en mettront fur les 
^ poteaux & lur le feuil des maifons 
„ où on le mangera , & on en man- 
%> géra la viande cette nuit , rôtie , & 
„ des pains fans levain avec des lai- 
„ tues amères. On n’en mangera rien 
de cru ni de bouilli, mais tout rôti. 
,, On mangera auffi la tête , les piés 
,, & les entrailles ; & il n’en reliera 
9f rien ;le matin s’il y en reftoit quel- 
3 , que chofe , on le brûlera. Voici 
„ comme vous le mangerés : vous 

j Exode l z« i 
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aurés vos ceintures fur vos reins* ,» 
& vos chauflures a vos piés,tenans „ 
des bâtons à vos mains 5 & vous * 
mangerés avec précipitation parce » 
que c’eit la phale , ceft à dire le » 
pacage du Seigneur. 

Je paierai cette nuit par l’Egyp- » 
te & j'en frapperai tous les premiers ,« 
nés . * . & le fan g vous fervîra de „ 
figne aux maifons dans lefquelles „ 
vous ferés. Je verai le fang & je „ 
paiTerai fans vous faire aucun mal... » 
Vous obier verai toujours cette fo- ,» 
lemnité , vous & vos defcendans: n 
vous mangerés pendant fept jours „ 
du pain fans levain , & il n’y en „ 
aura point de levé dans vos mai- ,, 
fons le prémier jour. Quiconque ,» 
en mangera depuis Je premier juf- „ 
qu’au feptiéme, périra. Le prémier n 
jourferafaint&lolemnel auili bien n 
que le leptiéme , & vous n’y ferés „ 
aucun ouvrage , fi ce n’eit pour ce n 
qui regarde la nourriture. 

- Tout fe fit comme il avo ; t été * 
ordonné. Pharaon voïant tous les „ 
ôrémiers nés tués , fit venir Moïfe „ 

R ij 



\ • 


Digitized by Google 


*50 CuRO N O L O GÏË 
„ & Aaron&leur commanda des’eit 
„ aller au plus vite avec tout leur peu- 
„ pie tout ce qu’ils avoient & tout 
„ ce qu’ils avoient-pû emprunter des 
„ Egyptiens. Ils partirent de Ramef- 
„ fès & vinrent à Socoth au nombre 
%y de prefque 600000. homes , fans 
„ compter les femmes & les enfans. 

'■ ' • • 

2 ) ijfertations fur les miracles 

o des magiciens . 

. t • > • . 

S Ait on comment s’appelloit les 
magiciens de Pharaon ? 

S, Paul en nomme deux qu’il ap- 

E elle Jannès & Membré , des tom- 
eaux de qui parle Pallade dans fes 
Laufiaques. 

Par quelle vertu les magiciens con- 
trefaifoient ils les miracles deMoïfe? 

C’etoit par la vertu du démon , Dieu 
le permettant ainfi pour faire éclater 
davantage fa puiflance. 

Le démon eft il fi puiflant que de 
pouvoir changer une verge en fer- 
pent , des fleuves en fang? 

U n’a pas cette puillànce par lui 

i - 
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même , mais Dieu peut la lui donen 
& la done quelque fois. Il peut aum 
bien la doneraux démons, qu’il la do* 
ne aux homes. 

Dieu donc done fa pu’fîance pour 
en ufer contre lui même , contre la 
vérité & pour favoriier l’erreur? 

Point du tout : Dieu qui eft jufte 
& la vérité même ne peut jamais fa- 
Vorifer l’erreur ni permettre ni doner 
puilfance à perfone de faire aucun 
prodigeni aucun miracle capable d’in- 
duire en erreur. Auffi les miracles, 
que faifoient les magiciens de Pha- 
raon n’etoient ils point capables d’y. 
induire Pharaon , puifque le Serpent- 
deMoïfe dévora celui des magiciens, 
& que lorsqu’ils voulurent emploi er 
leurs preftiges & leurs enchantement 
pour faire venir des fcinifes & pour 
contrefaire les autres merveilles que 
Moife fit enfui te , ils n’en pûrent ve- 
nir à bout & furent obligés de con-*, 
feffer que le doit de Dieu etoit là. 

Les miracles ne font donc pastoû* 
jours un figne & une preuve de U 
Vérité? 

R üj 
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Non. Il faut diftinguerles miracles, 
& les mefurer fur les paroles de Dieu 
au 13. chapit. du Deuteronome: S'il 
Relève un ‘Prophète parmi vous , ou 
une perfonne qui dife avoir eu une 
révélation , qu'il fajfc des fignes & 
des prodiges , que ce qu'il a prédit 
arrive ,& qu'ilvous dife après cela^ 
allons fuivons des Dieux etran- 
gers que vous ne connoijfez points 
adorons les : vous n écouter és point 
les paroles de ce Prophète ou de ce 
fongeur : parce que c'efl une marque 
que ‘Dieu vous tente pour éprouver 
Jî vous l'aimés de tout votre cœur & 
de toute votre ame. 

Sur celle de J. C. en S. Marc cha-» 
»/ pitre 9. celui qui fait des miracles 
en mon nom ne peut à L'heure même 
parler mal de moi. 

Et fur celle de S. Paul aux Galates 
chap. 1 . quand nous mêmes ou un An- 
ge du Ciel viendroit vous prêcher 
quelque chafe de contraire à ce que 
nous vous avons annoncé qu'il J oit 
anathème. 

yojlà lçs régies fur lefquelles i\ 
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faut mefurer les mi racles. Si celui qui 
fait un miracle parle contre Dieu & 
contre J. C. c’eft unimpolleur. Pour- 
quoi contre Dieu? C’eft que Dieu aiant 
prouvé fon exiftence & fon unité par 
tout ce que Ton pouvoit de plus fort, ' 
de plus éclatant & de plus étonnant, 
un particulier qui voudroit aller con- 
tre des vérités aufti folidement éta- 
blies ne meriteroit point de croïan- 
ce. Qu’eft ce que feroit un home con- 
tre tant d’autres ? un miracle contre 
tin fi grand nombre de prodiges? 

. Pourquoi contreJ.C.? parce que per- 
fone ne pouvant faire de plus grands 
miracles que ceux de J. C. qui ont 
été atteftés & reconnus par. toute la 
terre , fi quelqu’un venoit à parler 
Contre lui , quelque miracle qu’il fit, 
il feroit certainement un impofteuf, 

• Se peut il faire que quelqu’un par- 
lant contre Dieu & J. C.'.fafte des 
miracles? * * : •-« 

Cela fe peut , puifque les magi- 
ciens qui etoient contre Dieu en fair 
foient : mais il ne fe peut que perfo» 
ne. en fafie qui foient capables d’in- . 

Riv 
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duire en erreur : aufïï ceux des 
magiciens ne pouvoient ils y induire. 

. Mais fe peut il faire qu’un Ange 
du Ciel viéne annoncer quelque cho- 
fe de contraire à l’Evangile ? 

C’elt une conceiïion dont ufe S. 
Paul, qui tend à faire connoitreque 
ce qu’il a annoncé eft fi vrai & û 
certain que quand un Ange du Ciel 
viendroit annoncer le contraire , ce 
qui ne fe peut , il ne le faudroit pas 
croire. ' - . t . • 

Mais ne peut il pas venir quelqu’un 
qui faffe des miracles & qui introdui- 
re une autre religion comme J. C. eft 
venu en introduire une autre que 
pelle de Moife ? * - V , 

i.° C’eft parler improprement que 
d’appeller la religion Chrêtiene une • 
religion differente de celle de Moïfe, 
puiJque l’une & l’autre a pour objet 
Je même Dieu & le même Médiateur. 
a.° Moïfe a prédit J. C. & ordon£ 
de le fuivre ; au lieu qu’il n’eftposint 

Î rédit que perfonç doive venir après 
C. pour réformer fon Eglifeni fa 
lejigipn , & qu’au cçntraire il a c)itquç 
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çetteEgllfe fubiUleroit jufqu’à la cqn- 
îommation des fiéc’es. 3.°J. C. a pré- 
dit au 13. chapitre de S. Marc qu’il 
s’elevera de faux Chriits & de faux. 
Prophètes qui feront des prodiges 8c 
des chofes étonnantes juiqu’à ledui- . 
fe , s’il etoit poflible , les elûs mê-i 
mes. . # 

Ainfi nous voilà avertis, & qu’il y’ 
aura de faux miracles, & qu’il ne faut;, 
pas croire ceux qui les feront , lorf-, • 
qu’ils parleront contre Dieu & J. C., 
qui ont fait des miracles plus grands 
que tous ceux que les impofteurs 
pouront faire. 

„ Les homes doivent à Dieu de 
repevoir la religion qu’il leur en- „ 
voie , dit M. Pafchal , Dieu doit „ 
aux homes de ne les pas induire en „ 
erreur. • . • , 

„ Or ils feroient induits en er- u 
reur fi les faifeurs de miracles an- „ 
noncoient une faulle do&rine qui „ 
ne parut pas vifiblement faufleaux „ 
lumières du fens commun j & fi un „ 
plus grand fajfeyr de miracles n’a- ,, 
yoit pas averti de ne les pa$ çjroire. r - 
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„ Ainfi s’il y avoit divifion dans 
i, l’Eglife & que les Ariens ,par exem- 
,, pie, qui fe difoient fondés fur l’E- 
9 , criture comme les Catholiques, euf- 
5, fentfait des miracles & non lesCa- 
„ tholiques,onauroit été induit en er- 
n reur . Car comme un home qui nous 
„ annonce les fecrets de Dieu n’eft pas 
w digne d’être cru fur fon autorité 
„ privée , aufii un home qui pour 
3, marque de la communication qu’il 
,, a avec Dieu réfufcite des morts, 

9, prédit l’aveni r, tranfportes les mon- 
a, tagnes , guérit les malades, mérité 
„ d’être cru , & on eft impie fi on 
„ ne fe rend , à moins qu’il ne foie 
„ démenti par quelqu’autre qui falTe 
„ encore de plus grands miracles. 

Et dans un autre endroit „J. C. ne 
9, parloit ni contre Dieu , ni contre 
à Moife. L’Antechrift & les faux 
9, Prophètes prédits par l’un & l’au- 
„ tre parleront ouvertement contre 
9, Dieu & contre J. C. Qui feroit 
,, enemi ouvert , Dieu ne permet- 
„ troit pas qu’il fit des miracles ou- 
vertement. 
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Que doit on donc penfer de cer* 
tains miracles que l’on dit s’être faits 
parmis les païens , comme du Che- 
val d’Achille qui lui préd ; t la morr; 
d’une Veftale qui apporta de l’eau 
dans un crible, d’une pieire coupée 
en deux avec un rafoir , d’une fem- 
me aveugle guerrie par Vefpafien 8$ 
autres choies femblables , dont les 
Auteurs prophanes font mention? 

M. Pafchal dît,, qu’il y a grande 
différence entre n’être pas pour J. 

C. & dire qu?on n’en eft pas , ou „ 
n’être pas pour J. C. & feindre „ 
d’en être. Les prémiers pouroient „ 
peut être faire des miracles, non 
les autres. Car il eft clair des uns 
qu’ils font contre la vérité , non „ 
des autres. 11 a dit ailleurs „ que les 
derniers en pouroient faire aufli, mais 
qui feroient démentis par quclqu'au- . 
tre qui en feroit encore de plus 
grands. 

* Les miracles , continue- il „ 

difcernent donc aux choies dou- 
teufes entre les Peuples , Juif & „ 
Païen , Juif & Chrétien , Catholi- ^ 
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„ que & Herét : que, calomniés &~ca- 
», lomniateurs ; entre les trois croix: 

. Cela étant les miracles qu’on cite 
rapportés par les Auteurs païens 
n’aiant point été faits par des gens 
qui fe déclaraient contre Dieu & J. 
C. en matière de religion, rien n’em- 
pêche de les croire , ni de fuppofer 
jnême qu’ils ont été faits non par pre- 
stiges , mais par la puiflance de Diea 
qui peut faire des miracles auflfi bien 
en faveur de ceux qui ne le connoif* 
fent pas que de ceux qui le fervent, 
lorfque ces miracles ne tendent point 
$■ \ es induire en erreur, comme il fait 
Juire le foleil fur les bons & les mé- 
dians, . 

Sur les dix plaies. 

_ I 

C Omment appelle-on les fléaux 
dont Dieu ; affligea les Egyp^ 
tiens ? 

» On les appelle les dix plaies d’E- 
gypte. 

Qu y a-il à obferver dans ces dix 
plaies ? 

- i * 
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: Dieu commença par le fleuve parce 
que les Egyptiens l’adoroient comme 
un Dieu & pour venger la mort des 
enfans qui y avoient été fubmergés. 

Durant les ténèbres ilyavoit des 
démons qui couroient fous la forme 
de fpeéfres & de phantômes, comme 
il paroit par le Pfeaume 77. tmmijjiù - 
nés per Angelos malos. 

. Dans le Pfeaume 77. il y a : Dieu 
convertit leurs fleuves enfang & leurs 
pluies aujli, afin qu'ils ne bûflentpas: 
cependant il paroit par le chapitre 
onzième du Deuteronome & par Jo* 
feph qu’il ne pleut point en Egypte; 
c’eft pourquoi fainr Jerome a traduit 
les ruijfeaux & S. Auguftm timbre - 
. mata des canaux d’eau. 

Ces plaies ont été fi mémorables 
qu’elles font venues à la connoiflànce 
des autres nations quoique d’une ma- 
niéré confufe : c’eft pourquoi Pline 
& Diodore font mention de la défo- - 
lation des grenouilles, Paufanias qu’on 
a fait des facrifices à Jupiter pour 
chaiTer les mouches. Horace fait men-* 
tion de la grêle , Pline & Tite Li ve de$ 
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fauterelles. C’elt peut être aufli de là 
que viéneiit les facrifices qu’on faifoit 
à Hercule contre la pelle. 

Sur F endure iffement de 'Pharaon * 


Q! 


Ue veulent dire cés paroles de 
Dieu , qu’il endurcira le cœur 
de Pharaon ? 


F C’eit à dire que , Dieu ne lui tou- 
chant pas le cœur pour reconnoitre 
fa main qui le frappoit , il refteroit 
dans fon endurdfiêment. Ainfi Dieu 
çndurcit, non pas en câufant la dure- 
té du cœur , mais en ne l’otant pas» 
dit S. Augultin. 


Sur les effets des Egyptiens. 

L ’Ordre que Dieu dona aux Kraë-» 
lites d’emprunter les meilleurs 
elrets de leurs voifins ne femblent ils 
pas autoriier le vol ? 

Dieu étant le maître des biens peut 
les doner à qui il lui plaît , & quand 
Dieu les done , ce n’ell point un vol 
de les prendre ni de les retenir* 
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Sur la Tdque. 



n 


Ue fignifie le mot de Phafe? 

Dans le Chaldaïque il y à 
*Tafcha , d’où vient le mot la- 


tin Tafcha & en françois Pâque ; 
dans l’Hébreux il y a Tefach de Ta- 
fach ; la verfion deThéodotion porte 
Tafech , & les Septantes Tafcha , 
Cela fignifie paflage , ou de l’Ange 
exterminateur qui pafia devant les 
mailons des Hébreux fans leur faire 


de mal , ou des Ifraélites qui payè- 
rent la Mer rouge , ou de l’Egypte 
dans la terre promife. C’eft pourquoi 
, S. Irénée , Tertullien & S. Grégoire 
de Nazianze fe font trompés quand 
ils ont dit qu’il venoit du grec paf- 
çhe 'tn qui fignifie Jouffrir , aufii bien 
que ceux qui le font venir du Syria- 
que Tatfcha qui fignifie joie. Mais 
le terme de Phafe fe prend aufii pour 
l’agneau Pafchal chapit. ix. del’Exo- 
de immolât e Thafe ; pour les fâcri- 
fices qui fe faifoient dans la Pâque 
chapitre i6.duDeuteronome, Thafis 
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de bobus & ovibus ; les fêtes de Pâ» 
que en S; Luc chapitre 22. Feftus 
azytnorum qui dicitur Fafcha. 

Quel etoit ce prémier mois dafts 
lequel on devoit immoler la Pâque? 

Il s ’appelloit Abid c’elt à dire le 
mois des nouveaux fruits & en Chal-i 
daïqüe Niflan,qui ne Vient point de 
nus fugère , mais de nissA étendard, 
parce que c’etoit dans ce temps qu’on 
les déploioit. C’etoit auparavant le* 
feptiéme des Hébreux , & il devint 
alors le prémier mois de l’année fa- 
crée , répondant au mois de Mars 
& à une partie d’Avril. 

Sait on à quelle heure fe devoit ' 
immoler l’agneau Pafcha) ? 

Il efl dit , fur le foir : dans l’Hé* 
fcreux il y a entre les deux vêpres : 
inter duas ve/peras & dans la para- 
phrafeChaldaïque entre deuxloleils. 
Comme il paroit par l’Hiftoire de la 
Création que le jour naturel co'm- 
mençoit par le foir & que les folem- 
nités fe célebroient depuis le foir 
jufqu’au foir du jour fuivant , il y en 
a qui prétendent que l’agneau poti- 

voit 


J 
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Voit s’immoler depuis un foir jufau’à 
l’autre : mais cela ne peut pas s'ac- 
corder avec le 1 6. chapitre au Deu- 
teronome, où il eit dit qu’il doit être 
immolé au doucher du foleil C’eft 
pourquoi d’autres prétendent que par 
le vêprç , les deux vêpres & le cou* 
cher du foleil , il faut entendre tout 
l’après midi , & que c’etoit dans cet 
efpace de temps que l’on immoloit 
l’agneau Palchal , & que l’on faifoit 
le facrifice perpétuel. Aben Efra & 
Oléalter ont entendu le coucher dii 
ioleil & le crépufcule de la nuit. Ca- 
jétan , Janfénius & Mafius ont en- 
tendu pfr la prémiere vêpre la dé- 
clinaifon du foleil vers none , & par 
la fécondé le couchér. 

Au moins eft il certain que c’etoit 
le. foir du i4. c jour , & non pas du 
13. c du mois ; & outre la Pâque dù 
■prémier mois , on en célébroit en- 
core une le fécond. 

En quel lieu fe célébroit la Pàaue? 

La prémiere" s’eft célébrée aan9 
les maifons des particuliers ; la fécon- 
dé fur la montagne de Sinaï i dans 

S 
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la fuite on knmoloit l’agneau devant 
4 a porte du Tabernacle ; & enfin dans 
4 e veftibude du Temple , puifqu’ü y 
«voit un précepte de venir trois fois 
i’année à Jerufalem , & qu’il y avoit 
une fécondé Pâque pour ceux qui 
«etoieut en v otage. ; , % 

-Comment fe pouvoit il immoler 
tatitd’agneauxdansun lieu auili étroit 
que -le -veilibule -du Temple ? 

On y immola bien dans le temps de 
fa dédicace %z poo. boeufs , & i*ooqp.. 
ibrébis; Au refte il n’etoit pas néc,e£- 
faire que l’agneau tout entier y fûts 
-on n’y poa’toit que la gratifie &Jefeng 
-que Pan ^épandoit à. la baA de i’au- 
Xel i ;<% |ofeph dit -que île veftihule 
etoit quarré , i& de 50. coudées en 
-long & «a large. ; r 

A qui -appartenoit il d’immplef 
iTagnean? • r 

- )En -Egypte & <avant rirrftitutio* 
des Prêtres, c’etok «les peres-defar 
mille ou les aînés qui font appellés 
aPrêtres au chapitre 2,4. de l’Exode, 
-où il cft dit : mïfitque juymes . . . & 
tabtukrMnt hojtocxujji/i feloa la Vilir 
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gâte, & primo genit os félon le Çhaf- 
Saïque & l’Arabe. Enfuite ce fût le$ 
Prêtres comme dans les autres facri- 
fices. 

. Il eft vrai qu’il eft dit que ce fera 
toute la multitude d’Ifrael St au 30^ 
chapitre des Paralipoménes que les 
Lévites immolèrent la Phafe au lie<| 
de ceux qui n’avoient pas été fanài* 
fiés , donc peux qui s’etojent .ïanéti- 
6és pouvoient l’immoler. / 

- Mais on diftingue plufieursaéliouf 
dansi’immojation. Le Rabbip Abar«* 
banel en compte cinq , qui préc£* 
dbient : l’impofitkm des^ mains , la 
ma&ation, l’excoriation, la didèédon 
& l’ablution des entrailles : celles 14 
appartenoient au Peuple puifque 
Philon dit que lés laïcs etçient rai-* 
niftres de ce l'acrifice. Mai$lemêm$ 
Rabbin en compte auffi cinq autres 
qui appartenoient aux Prêtres ; & 
réception du fang , l’afperfion , d’al* 
lumer le feu , de ranger le bois, & 
l’oblation ; quoique dans l’Ecriture 
l'excoriation & la dilfeétipn ioienf 
dites appartenir aux Ff êtres, 

S ij 
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Tout le monde pouvoit il mange* 
de cette agneau ? 

'"U falloir être circoncis: ce qui s’en- 
tend des mâles ; car les femmes né 

_ • * • • i 

laiffoient pas d’en manger , quoiqu’el- 
les ne le fûflent pas. 

Tous ceux qui n’etoient pas cir- 
concis iont appellés impurs dans l’E- 
criture.; ' ' • 

* Cela s’entend encore une fois des 
mâles. Car le terme hébreux arel 
lignifie præputiatum , & en grec 
ncrobufton comme la traduit Aqui- 

18 . ^ ' r ' : - - ^ - 

^ Et les èfclaves en mafigeoient ils? 
{ Ils n’eh mangeoient pas s’ils nsetoi- 
ent circoncis , & Toflat dit qu’on 
fre pouvoit pas forcer les efolaves 
qu’on avoit achetés à embraffér là 
êireoncifton : mais Maimonidès dit 
qu’oif et oit obligé de les vendre aux 
etrangers. Pour les enfans qui naif- 
foient des efclaves on pouvoit les 
circoncire malgré leurs parens. 

: £ * A Quelle diftance falloit il être de 
Jerufalem pour être difpenfé de fe 
trouver àila Pâques, v - . + ■ v .: \iù 


" 
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“Les Rabbins Mifno & MaimonU 
lès di fient qu’il en falloit être éloi- 
gné de quinze miHes. Mais Philon 
dit qu’il falloit être dans des pais eloU, 
gnés- de la Judée, : w ........ q 

Combien falloit il être de perfones 
pour manger l’agneau ? - \ ; 

Jonathas & Jofeph difent qu’il ne 
falloit pas être moins de io. & pas 
plus de zo. & le dernier rapporte qué 
les Pontifes répondirent à Ceftius 
qp’il y avoit eu aü m^ns à Pâque 
dans Jcrufaiem, perfones, 

parce qu’il y avoit agneau^ 

immolés. 


^ N’efl: il pas dit que les Ifraelites 
dévoient auijî prendre un chevreau ? 

Le mot hébreux fch lignifie un 
agneau & un chevreau. Ce n’eil pas 
adiré qu’il fallût prendre l’un& L’au- 
tre mais l’un ou l’autre , comme le 


- • # r 

yriaque ex. ovibus aî(t caprif, 

)an^ la p^raphrafe Çhaldaïque ; de 
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àgnis Çÿ filth caprarum. 

Quel âgé deifoit avoir l’agneau? 

Pas moins de huit jours, & pas plus 
GPtffi an. 

Pourquoi Dieu défendit il de le 
tnanger cm? ? 

C’etoit peut être afin qu’il n’y eug 
tien de femblable aux fêtes de^ Bac- 
chus & d’autres Dieux , où on 
mangeOit de la viande qui n’etoit pas 
cuite , comme il paroi t par Jule fir- 
mie & Ârnoij^Lt c’elt peut être auffl 
pour la mêt^Btfon que Dieu défen* 
dit de mangSRfang. * ' 

N’avés vous pas die que depuis la 
vocatiôtt d’ Abraham jufqu’à la (ortie 
d’Egypte il y avoit éu environ 430. 

ans f; - \ ; 1 

' Oui. ’ ' , 

Il eft cependant dit au 12. chapit. 
de l’Exdde , que les ïfraëlites avoient 
habité en Egypte pendant 430. ans, 
Comment cela ô’accorde-il ? 

Il eft Certain que lés Ifràëlitês lié 
peuvent pas avoir habité en Egypte 
pendant 4*0. & en voîci la preuve, 
Çaath etoit tit lorfque les IfraelitcS 



I 

H i s* ï ô a ï <£u là ? 

lièrent en Egypte puifqu’il eft com* 
>cé au 46. chapitre de laGenéfe par- 
ut les 70. perfones qui y entrèrent. 
[1 a vécu 133. ans. Amram fon fils 137; 
comme il eft 4it au 6. chapitre de 
l’Exode. Moïfe fil s de celui ci en avoit 
$0. à la fortie d’Egypte, comme il eft 
marqué pofirivement au 7. chapitre 
de T Exode. Ain fi quand Caath auroit 
engendré Amram la dernière année 
de fa vie , & qu* Amram auroit en* 
gendré Moïfe aufli la derniere année 
de fa vie , ce qui n’eft pas , il n’y 
auroit depuis l’entrée en Egypte juf- 
qu’à la fortie que 350. ans. 

Il eft dit effectivement au 11. cha» 
pitre de l’Exode ; habitat io autem 
flïorum Ifra'èl quà manferuht ih 
■ Ægypto fuit quadringentorum tri - 
ginta annorum. Mais.dans l*£iébreu* 
on peut aufli bien lire qui gué qu* 
& il y a en effet qui dans la Vulgate 
latine de là Bible Polyglotte, de cel- 
le d’Ànters , de celle de la : BibUoté- 
<jue du Rol.de France & de la roiale 
dé Jaius. Dans les Septantes il y a: 
ttrigrintti* qné fiJii IJraëlmapf* 

S iv 
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runt in terrâ Ægypti in terr& 
Chananaâ ipji & patres eorum , fe-r 
Ion les manufcrits d’Alexandrie , de 
Complute & d’Alde : quoique dans 
celui de Rome il n’ÿ ait pas ipfiïê 
Patres eorum , qui femble être plur 
tôt une paraphraie que du texte. Le 
M. S. de S. Auguftin & le Samaritain 
portent auffi in terra Chanaan 3 Î 
jEgypti, D’où il paroit que les Ifraë- 
lites n’ont point été 43 o. ans en Egyp? 
te : mais que ces 430. ans doivent 
s’entendre du temps que la raced’Ar 
braham a été étrangère, en fervitude 
& affligée tant dans la terre de Cha? 
naan que celle d’Egypte & ailleurs. 

Ainfi ces 430. ans font l’epoque de ' 
la fortie d’Egypte depuis la vocation 
d’Abraham , c’eft à dire que depuis 
la vocation d’ Abraham jufqu’à la for- 
tie d’Egypte il y a eu 430. ans : en 
voici les preuves. 

t.° S. Paul dans l’Epi tre aux Gala? 
tes chapitre 3. dit que la loi a été do? 
née 430. ans après le teftament que 
Di eu a fait. Or Dieu a fai t fon teftament 
avec Abraham à fa vocation. 11 avoir 
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15. ans lorsqu’il a été appellé deDieu, 
Vinfi les 430. ans de S. Paul doivent 
Retendre depuisÉ&j 75. d’Ab.rahan* 
ufqu’à la fortie cFEgypte. C’efl: le 
entiment d’Eullathe d’Antioche y 
i’Eufébe , de S. Jerome & de S. Au- 
çuftin. 

Il eft inutile d’entendre par le tp r 
Jament dont S Paul parlera dernierç 
>romelTe que Dieu fit à Jacob en E- 
£ypte ; puilqu’on a fait voir qu’on ne 
>ouvoit pas compter 430. ans depuis 
'entrée de Jacob en Egypte juiqu’à 
a fortie des IfraëÜtes. 

2. 0 Dieu a dit à Abraham au cha? 
>itre iy. de la Genéfe, fâchés que 
rotre race fera étrangère dans une 
erre qui ne lui appartiendra pas & 
[u’elle fera réduite en fervitude &af- 
1 igé e pendant quatre cens ans . V oioris 
îans quel temps Abraham aieu de la 
ace. Il a eu Ilaac ( qui eil appellé fa 
açe privativement à fes autres en'» 
ans ) à 100. ans, 25-. ans après fa vq* 
#tion. Retranchés ces 15-. ans de43Ô. 
lont S. Paul fait mention , & y. dq- 
?uis la naiiTance d Ilaac jufqu’à ce 
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«ju’il a commencé à être perfécüté £ 
5*. ans par Ifmael,Urefte 400. arts jufte. 
6. Etiéne dans leMftes des Apôtres 
chapitre 7. a aum compté 400. ans 
pleins. 

}.° S. Paul dit dans les Aftes de£ 

. Apôtres chapitre 13. Dieu a choifi 
lios Peres ... & leur a partagé la ter- 
re de Chanaan environ 450. ans après. 
S’il n’y a eu qu’environ 45 , o. ans de- 
puis i’ele&ion des Peres jufqu’à la 
pofTeflïûrt de la terre de Chanaan, 
les Ifraëîites ne peuvent pas avoir été 
430. ans en Egypte. Car s’ils yavdient 
été 430. ans , avec 130. que Jacob 
avoit lorfqu’ily eft venu,6o.qu'avoit 
îfaac quand il a eu Jacob , y. avant 
la naiflance d’ïfaac,ceîa feroit étf, 
ans depuis l’eleftiori des Përés juf- 
qu’à la fortie d’Egypte, avec plus de 
50. depbis la fortie jufqu’à la polfef- 
fion de la terre de Chanaan , cela feroit 
environ 700. ans 5 ainfi S. Paul n’âu- 
t oit pû dire environ 4^0. ans. 

B ne refte plus qu’une obje&îotr, 
qui mérité attention à tau ie qu’elle 
eft de l’Écriture. C’eft Aehior 
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it à Holoferrre que les Ifraëltes 
etoient multipliés en Egypte pend- 
ant 400. ans. Mais il n’y a aucun© 
ifficuîté à d : re qu’Achior s’eft 
rompé. Pour Joieph il a dit la mê- 
le chofe dans un endroit , mais il 
a rectifié dans un autre. 

Ainfi Abraham a été appelle à 75*. ans 7 f, 
Il a engendré Ifaac 2f. ans après. zf é 
lfaac a engendré Efaü & Jacob àdo. 
ns. do. 

Jacob en avoit 1 30. quand il ell venu 
n Egypte. 130. 

- 2If. 

..Les Ifraelites n’ont donc été que 
leux cens quinze ans en Egypte. 

Or comme Jofeph en avoit 39. lorf- 
jue Jacob en avoit 130. & que Jo- 
cph a vécu no. ans, il faut encore 
•abattre 9t. ans depuis l’entrée de 
[acob en Egypte jufqu’à la mort de 
lofeph. Ainfi les Ifraelites ne peu- 
vent avoir été perfécuté en Egypte 
pie 174. au plus. Et comme il faut 
Ju’il fe foit pafTé un temps confidt-' 
rable depuis la mort de Jofeph juf- 
ju a leur persécution > à caule qu’il 
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eft dit que ce ne fut que fous un Roi 
nouveau qui ne connoifloit pas ou 
qui ignoroit Jofeph ; & qu’il îemble 
d’ailleurs que Moïfe foit né au com- 
mencement de la perfécution , rien 
n’empêche de croire qu’ils n’ont pas 
été perfécutés en Egypte plus de8o. 
ans qui eft l’efpace de temps que 
Mode a vécu avant de tirer le peu- 
ple de l’Egypte. Et cela ne répugne 
point à ce qui eft dit dans le i?. cha-* 
pitre de la Genéfe & dans les Aéles 
des Apôtres, puifque les 4 30. ans s’en- 
tendent de la pérégrination, de la 
fujétion & de i’affli&ion. Ils ont été 
furement 115“. ans etrangers dans 1* 
terre de Chanaan. 115. ans fujets au 
Roi d’Egypte & affligés 80. 

: —T ■ 1 ■ — 1 

OBSERVATIONS 


Sur le troifiéme âge du Monde. > 

Tirées des Juifs , des Païens & de 
VHifioire prophane, 

N icolas de Damas qui eft rapport 
té par Jofeph , dit qu’ Abraham 
a '.'difputé avec les Égyptiens for 



Historique; tyy 
îté de Dieu , & qu’il leur a appris 
Aftrologie & l’Arithmétique. Juftin 
prèsTroge Pompée rapporte qu’a- 
rès fa fortie d’Haran il régna en 
yrie aux environs de Damas : cela 
eut être vrai à prendre le mot Syrie, 
ans fa plus grande etendue , & pre- 
ant les environs de Damas pour les 
aïs voifins. Les autres Auteurs pro-* 
mes ont fait auflvfceaucoup mention 
’Abraham. ... ; 

mais il ne faut pas ecouter ceu* 
ont parle S. Epiphane qui difent 
ue le Pere de Melchifedech s’api 
elloit Heraclée & fa Mere Aitarte?» 
jus le nom de laquelle les Sidoniens 
doroient la lune. , 

Les Hébreux radotent , quand ils 
ifent que la raifon pourquoi Ifaac 
at lié pour être immolé , c’eil parce 
u’il etoit peu refpeftueux à l’egard 
le fes parens ; ils attribuent une gran- 
de vertu à fa ligature priant Dieu au- 
ommencement de l’année de lelou- 
enir qu’Ifaac a été lié. Ils vont mê- 
le jufqu’à dire que le Bélier qui 
at immolé à la place cL’lfaac avois 
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été créé au commencement du mon» 
de. ' r '-r* \\ 1 

C’eft de l’immolation d’Ifaac que 
les Poètes ont fait la fable d’Iphigé- 
nie qui devoit être immolée par l’or- 
dre du Prêtre Calchas ; celle d’Hé- 
léne qu’ils difent avoir été immolée 
fur letombeau d ? Agamemnon, &cel- 
le de Valeria Luperca. • •» 

Les Hébreux difent encore que 
Céthura etoit Agarqu’Abnaham avoit 
rappellée :ma's elle aurait eu plus de 
roo. ans. Néanmoins c’eft aufîï le 
fentiment de Thomas l’Anglois , & 
de la Lyre qui n’ont pas fait atten- 
tion à cette abfurdité. 

L’Alcoran porte qu’ Abraham a été 
Mufulman, qu’il a difpuîé avecNem- 
brod , qui le jeta dans le feu, d’où 
Dieu le tira miraculeufement , & que 
c’eft cela que Moïfe a voulu dire par 
ces paroles : & eduxtt eosde^Or Chat? 
daorum : mais eft là un nom pro- 
pre de la Ville , d’où Loth a été tiré 
aufli bien qu’Abrahsm. Les Septan- 
tes ont traduit de reloue Chaldæo - 
rum. Et Eupolètne l’appelle Adrien 
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famerinam urbem. Il eitvrai qu’Ef- 
dxa$ dit de igné ; mais ignis peut £trf 
un nom propre , & il peut lignifier 
la tribulation & l'idolâtrie comme 
l’explique Efthius. 

On a attribué plufieurs livres à A^ 
braham , fçavoir le Livre Jetzira , 
^ui a *eté imprimé à Bafle en 15 8 7 . 
Mais le Rabbin Zachut dit que c’e# 
le P 4 >bin Aquila qui Ta écrit fous le 
.nom d’ Abraham. Ù Apocalypje d A- 
braham dont les Séthiens fe préva^ 
loient , l'Ecriture apocryphe d’ A7 
braham fur les démons & les Ange^, 
-dont parle Qrigéne, & enfin P Apfotn* 
ftiou d’ Abraham. > 

Voici encore d’autres fables des 
tRabbins : que la femme de Loth fût 
changée en ftatue de fel pour n'avoir 
, pas voulu doner du fel pour faire à 
jfouper aux Anges , ou parce qu’elle 
jne leur avoit pas fait bone mine , tan- 
dis que l’Ecriture dit pofitivement 
que ce fut pour avoir regardé der- 
rière contre la défenfe ; qu’au feftm 
-que jfit Abraham au jour de la cir- 
.concifion d’Ifaac fe trouvèrent Gog 
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Rois que Jofuè détruifit. B 
faudroit qu’ils euffent vécu chacun 
plus de 500. ans. 

En voici des Poètes qui de Loth ont 
fait Philémon &Bacchidequ’ils difent 
avoir été prélervés par J upi ter & Mer- 
cure tandis qu’ils voïageoient fans la 
Phrygie , & de la femme de Loth Nid- 
bé. S. Irénée a écrit que la llatùe de 
Loth fubfiftoit encore de fon temps 
& qu’il lui arfivoit la même chofe 
que quand elle etoit vivante, & un Au- 
teur nommé de Saligni dit l’avoir 
vûe. 

Du combat de Jacob avec l’Ange 
on a fait l’Epi paleitrite & fon fre- 
re ; Anifius & fon frere. Théodote 
fait fort mention du fac de Sichem 
par les enfans de Jacob. 

Les Hébreux difent que Rébecca 
étant en travail d’enfant corilulta 
Melchifédech , d’autres difent Hé- 
ber ; Pierre je mangeur qu’elle alla 
fur le mont Moria : tout cela fans 
-beaucoup de fondement. 

Il y a plus d’apparence que la cou- 
tume de certains peuples qui ado- 

roient 
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Soient des pierres vient de fonction 
que Jacob en fit i le démon fe ptai- 
fant à tourner totit en fuperflitioiiL 
Les Phéniciens en adoroient qu’ils 
appelaient Bétiles , nom qui vient 
vifiblement de Béthel , où Jacob ‘ 
oignit des pierres. Sanchoniate dit 
que le Dieu Urane a inventé les Bé- 
tilés en faifant des pierres animéês. 
La pierre que l’on donoit à Saturne 
s’appelloit Bétile. Nicolas de Damas 
dit que ces pierres avoient du mou- 
vement ; la ftatue de pierre qui re- 
présentait la DéefTe Ida chés les Ro- 
mains, & le Palladium deTroyesvié* 
lient aufli de la même fource. 

Il y en a qui prétendent que les 
Poètes ont fait la fable de Bacchus de 
Jüda , parce que Jacob en le béniflant 
parle d’âne , de vin, de vigne qui font 
les fymboles de Bacchus $ d’autres 
difent que c’eft Silène qu’ils en ont 
fait , qui, etoit le compagnon de Bac* 
chus: tout cela peut être , fuppofant* 
comme on n’en peut douter , que 
les anciens paiens ont lû les livres 
de Moïfe : ce qui n’empêche pas que 

T 
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l’on n’ait fait auffi Bacchusde Mènèsi 
comme nous le dirons bientôt , parce 
qu’il leur ^eté aifé de confondre plu-» . 
iteurs perfanages pour n’en faire 
• qu’un., & d’attribuer à l’un ce qui. 
ne convenoit qu’à l’autre. 

. Mais voici des circonftances de la 
vie de Moife qu’il n’eit pas permisde 
païïer fous filence. Elles ne font pas 
dans l’Écriture : c’eftjofeph qui les 
a' rapportées fur la tradition de fes- 
peres, ou fur des mémoires particu- 
liers. Si Moife les a oraifes , c’eitque 
fa modeftie ne lui a pas permis de les 
publier» j 

Jofeph raconte dans fes antiquités 
Judaïques qu’ Aram pere de Moïfe r 
qui etoit confiderable parmi les fié-; 
breux vo'ïant que fa femme etoit en- 
ceinte en fut fort affligé à caufe de ' 
l’çrdrè qui avoit été doné de jeter 
dans le, Nil tous les enfans qui nai- 
tcoient des Hébreux ; qu’il s’adreffà' 
à . Dieu ppur le prier d’avoir pitié d’un 
peuple qui Tavoit toujours adoré &. 
de faire cefffer cette perfécution qui 
•ajjok lq réduire | rjen. Dieu lui ap- 

«r ~ - ^ ■ 
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parut , l’excita à avoir confiance , 
Kii promit de prendre foin de fon 
peuple, que l’enfant, dont fa femme 
etoit enceinte , le deliveroit de la 
fervitude & que fon nom vivroit à 
jamais non feulement parmi les Hé- 
breux mais aufli parmi toutes les na- 
tions de la terre. • - - • 

Enfuite il rapporte la naifiance de 
Moïfe , fon expofition & l’evénement 
qui le fit tomber entre les mains de 
la fille de Pharaon, comme Moïfe les 
a rapportés lui même : puis Jofeph 
continue : :v: } 

Dès que Moïfë fut en âge ‘de fe 
faire connôitre -Il dona des marques 
d’une tele fagefle & d’un fi grand 
courage que le- Roi fut obligé de fe 
fervir de lui contre les Ethiopiens 
qui avoient fecoué le joug des Egyp- 
tiens ( ce ne font pas les propres ter- 
mes de Jofeph , ce n’en eftquelafub- 
fiance ) les Ethiopiens ne s’en tinrent 
pas là. Voïant les Egyptiens tout oc- 
cupés aux travaux & aux bâtimensils 
faifoient des irruptions fur les fron- 
tières de l’Egypte/ Les Egyptiens 

11 
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furent obligés de marcher contre euxf 
mais leur armée fut défaite & con* 
trainte de fe retirer. 

Les Ethiopiens profitant de la vie-* 
toire entrèrent en Egypte par di^ 
vers endroits * s’avancèrent jufqu’à 
IVlemphis & s’emparèrent de tout le 
païs qui eft entre le Nil & la Mer 
rouge. 

Les Egyptiens réduits aux abois 
confulterent l’oracle, & Dieu permit 
qu’il répondît qu’il n’y avoit qu’un 
Hébreux dont ils dûifent attendre 
du fecours. Comme Moïfe s’etoit 
déjà fignalé , le Roi n’eut pas de 
peine à comprendre que c’etoit lui 
que l’oracle indiquoit. II le demanda 
à Termuthis qui l'accorda aifément 
fous condition qu’on ne lui feroit 
.aucun mal. Moïfe fût mis à la tête 
.des troupes au contentement des E- 
gyptiens qui haïffant les Hébreux 
eiperoient trouver des dccafions de 
faire périr Moïfe & toute la race 
après lui , & à la fatisfa&ion des Hé- 
breux mêmes qui efperoient qu’un 
fi puiïTant Cher les délivrerait dç 
lefclavage. 
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Moïfe ne fut pas plutôt à la tête 
des troupes qu’il fit éclater fa fageffe 
par un ftratagème merveilleux. Pour 
furprendre l’enemi , il ne fuivit point 
le Nil , mais il prit fa route par la 
campagne: à quoi les Ethiopiens s’at- 
tendoient d’aûtant moins que jufque 
là elle avoit été impraticable à caufe 
de la quantité afreufe de ferpens 
volans qui fe trouvoient dans oette 
contrée , que le Prophète Ifaïe ap- 
, pelle regulus volans , qui attaquent 
les homes fur terre & qui s’élèvent 
en l’air pour retomber fur eux. Mais 
Moïfe fit mettre dans des cages des 
oifeaux qu’on appelle Ibis dont Ju- 
venal dit faturam ferpent'tbus ibim t 
parce qu’en effet ils font la guerre à 
ces ferpens & les dévorent. Lorfqu’il 
fut arrivé dans le lieu où etoient ces 
ferpens il fit lâcher les Ibis qui leur 
donerent la chaflè tandis que l’armée 
pafloit. 

Moïfe tomba fur les Ethiopiens 
qui ne le croïoient pas fi proche ; il 
les défit» & les repouffa jufque dans 
|eur pais î où il çntra pour les poufe 

ï»>j 
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fuivre. Pénétrant jufqu’aux portes de 
la ville capitale qui etoit Saba , il en 
fit le fiége, quoiqu’elle dut palier pour 
imprenable à caufe de les fortifica- 
tions , & qu’elle eft environnée du 
Nil & de deux autres fleuves. 

Moïïe défefperoit déjà d’empor- 
ter la place , lorfque la. fille du Roi 
d’Ethiopie, nommée Tharbis aiant 
apperçû Moïfe qui fe lignaloit dans 
les. attaques , en devint amoyreufe. 
Elle lui fit propofer fecrétement de lui 
livrer la. Ville s’il .vouloir l’epoufer. 
Moife accepta la propofition. Il l’e- 
poufa , ;la VjUlç, lui -fût rendue , lâ 
paix fefit entre les deux nations, & 
Moïfe s’en, retourna avec fon arméa 
' Viéforieufe. . 

Les. Egyptiens au lien de la re^ 
connoifTance qu’ils dévoient avoir 
pour leur libérateur formèrent lé 
defîein de le perdre peut, être en hai- 
ne de la nation qui ne vouloit pas 
embraflèr le culte fidié^le dés Egyp- 
tiens ; peut être par la erairite qü’e* 
tant trop puiffant ilnefîe fendit mai-* 
tre de l’Egypte. Us^igôorent te Roi 
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qu’ils indifpoferent contre lui , & 
l’amenerent infenfiblement ÙÇpoint 
de figner fa perte. Moïfe fentânt l’o- 
rage qui fe formoit contre lui crut 
devoir le prévenir en fe retirant fous 
prétexte d’aller vifiter fes 'freres dans 
la baffe Egypte , où Moïfe àiant tué 
un Egyptien , & la chofe qu’il croïoit 
fecréte étant venue à la connoiffance 
du Roi, il en prit matière de le pouf- 
fuivre à mort ouvertement , & Moïfe 
de fe retirer dans lepaïç deMadiaij. 

♦ ♦ ’ • J » • V- ‘ • 

** « • 

; Suite des Rois d Egypte dans le 
7'oïaumê de Thèbes. 

I ..v \ r 

S Enfaoophis qui a commencé à 
régner l’an du monde 2121. 
quelque temps après la vocation 
, d’ Abraham. Mofcheris , Mufthis % 
Rammus , Arcondès , Apàppus 9 
Acbéfus , Ocaras ^ Nitocris * Mtr- 
thoéus , Thïoji Màr'es j'Rïnillus*, 
Semphucratès , Chuter Tàurus , 
Meuros , Camaephtha , Anchun 'tus % 
Ochi\ Renté Aih'trïs , Stàmênémès. \ 
Sijiojichermès qui a régné jufqu’à 

[T iv 
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!*an du inonde 15*99. , & par confé- 
quent jufqu après la fortie d’Egypte 
‘qui eft arrivée 1^25-13, 

Après lui Maris , SiphoasfPhrurop 
ou Nilus , Amuthantoéus , Amajîs , 
Chebron , Aménophis , Ameffès , 
Mephrès , Mifphragmutofis , 77 >#- 
menjïs , Aménophis II. Orus y Ar - 
chenchrè p , Rathotis , Achencherçs , 
Achencberès 1 1 . Armais , Ramejfès 
Miamum , Aménophis III. Séfojiris 
pu Séthojis ou Sezac qui vivoit du 
temps de Salompn. 

'Dans ce{ui de Thinis. 

Chorerès , Népher , Choérès % 
Séfochris , Chénerès , Nécheropès , 
qui fut le dernier dans ce Roiaume r 

Dans celui de Memphis. 

jRatoéJès, Bicherès, SéberCherls, 
JTampthis * Othoês , e Phivs , Métu - 
Juphis , e Phiops , Menté S ttphis , 
Nitocris ,av£c laquelle finit ce roiau* 

pe. ‘ ; tf // .... 

..... * ^ - *** • w «• 
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*Dans celui de Tante ou Héliopolis. 

Ramejfès, Ramejfé fiertés , Thu- 
Jimarès , Ramejfé Séos , Ramejfé 
Ménos , Ramejfé Thubaét é , Ramejfé 
Vaphrès , Concbaris après lequel 
les Rois pafteursfe rendirent maîtres 
de la balle Egypte. 

Ces catalogues des Rois d’Egypte 
depuis Mènès ou Mefraim julqu’à 
Sézac qui vivoit au temps de Salo- 
mon , font tirçs du Chevalier Jean 
IVIarsham dans fon Livre intitulé 
Çhronïcus canon Ægyptianus. 

Les noms de tous ces Rois le trou- 
vent en effet dans les anciens Hillo- 
riens qui ont écrit l’Hifto’re des 
Egyptiens : mais il y a tant de con- 
fufîon , que l’on y trouve que les Dieux 
& les demi Dieux dont nous avons 
doné le catalogue ontrégné4i984.ans 
en Egypte avant qu’il y eût des Rois, 
donant à Vulcaîn 900c. ans, au So- 
leil 30000. , à Saturne & aux autres 
49^4. ans , & depuis Ofiris & Ifis 
jufqu’à Alexandre 13000. ce qui fait 
en tout ($5984. ans. 
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On tache de concilier tout cela et! 
difant que les prémiers Rois d’Egyp- 
te , dont on a fait des Dieux , ont 
|>û vivre en effet plufieurs fiécles de 
nos années , & que l’on comptoit 
pour années dans ces prémiers temps 
îe cours de la lune. Et comme elle 
fait 13. fois par an le tour de la terre, 
il s’enfuit que 13. années Egyptiénes 
n’en font qu’une des nôtres. Dans de 
fens Vulcain auroit bien pû régner 
9000. ans /pour le Soleil il peut s’y 
être gliffé un chifre de trop en forte 
qu’au lieu de 3000. on auroit mis 

300Q0.' * 

Faifant d’ailleurs plufieurs Dynaf- 
ties collaterales de Rois qui auront 
frégné en même temps dans différent 
tes Villes d’Egypte , le fyllème du 
Chevalier Marshàm devient proba- 
ble. Mais qui affûrera que cela foit 
Comme il le fuppofe ? il ne le done 
pas lui même pour réel , mais feule- 
ment comme probable. Audi, malgré 
le témoignage que lui rérident tous 
ceux qui ont écrit après lui fur cette 
matière , de fon habileté y de Coït 
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travail & de fes recherches , y en 
a- il beaucoup qui ne lui vent pas Ton 
fyftème. Nous allons parler des autres 
aprèsquenousaurons encore dit quel- 
que chofe des Rois pafteurs, des Rois 
Eléphantins & des Dynafties félon le 
fyftème du même Auteur. 

■ - Rois pafteurs. 

I L compte 16. Dynafties de Dieux 
& de demi Dieux* dont nous avons 
doné le catalogue ,& une dixfeptiéme 
de Rois pafteurs.*ll s’y en trouvoiï 
30. fuccellives dans Manéthon. t Mais 
George Syncelle qui vivoit au neuvié - 
me fiécle, aiant découvert une ancien-t 
ne Chronique, a Fait voir que des 30. 
Dynaities de Marié thon il y en avoiti <6i 
qui etôit collaterales , celles des Dieux 
& des demi Dieux. Au lieu qu’on 
les avoit fait fucceffives jufque làiles 
autres r3 . Dynafties font de Rois ori- 
ginaires du pais. 

- Les FLoiS pafteurs fe rendirent 
maîtres de la bafle Egypte vers l’an , 
du monde 13 77. Alors toute l’Egyp- 
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te etoit foumife à deux Rois feule- 
ment ; à celui deThèbes auquel avoit 
été réuni le roiaume de Thinis vers 
l’an 1148. & celui de Memphis vers 
l*an i3^7.&au Roi paftéur deTanis. 

On fait régner les Rois pafteurs 
jufqu’en 1797. où ils furent défaits 
par Mifphragmutofis Roi de Thèbes 
& renfermés dans Avaris ou Abaris. 
41 $ revinrent encore en Egypte fous 
Aménophis qui commença à régner 
9. ans après Mifphragmutofis , & 13. 
ans après ils en furent entièrement 
chalTés. On leurdqjie 511. ans de ré- 
gne. Le prémier etoit Salatis. 

Après cette défaite toute l’Egypte 
fût fous îa puifiance d’un feul Roi. 

Voici l’Hiftoire de l’irruption des 
Rois pafteurs tirée d*un fragment de 
Manéthonqui eft rapporté par Jofeph 
dans fon Apologie contre Appion* 
» Sous le régne de Timaiis l’un de 
» nos Rois , djt l’Egyptien , Dieu ir- 
r rité contre nous permit que , lorf- 
•j> qu’il n’y avoit point lieu d’appré- 
. nender , une grande armée d’un 
peuple qui n’avqit nulle réputation 
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Vint du côté de rOrient,il ferendit » 
fans peine maître de notre pais, » 
tua une partie de nos Princes , mit n 
les autres à la chaîne , brûla nos ,, 
Villes, ruina nos Temples & traita „ 
fi cruellement noshabitans qu’il en ,» 
fit mourir plufieurs , réduifit les „ 
femmes & les enfans en fervitude » 

& établit pour Roi un de fa race » 
nommé Salatis. Ce nouveau Roi „ 
vint à Memphis impofa un tribut „ 
aux provinces tant inferieures que „ 
fuperieures , & y établit de fortes , a 
garnifons principalement du côté ». 

de l’Orient 

... Il n’y eut rien que lui eft fes » 
fuccefleurs ne fiffent pour extermi- » 
ner la race des Egyptiens , & on » 
les nommoit tous Hycfos c’eft à di- » 
re rois pafteurs. Quelques uns pré- 
tendent qu’ils etoient Arabes. „ .* 

Ce même auteur dit, ajoute Jo- », 
feph, que quand ces 6. Rois & ceux » 
qui vinrent après eux , eurent re- » 
gné en Egypte durant cinq cens „ 
onze ans, les Rois de la Thebaïde fJ 
§t des autres parties de l’Egypte „ 
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* qui n’avoient point été domtées*' 
v vinrent attaquer les ufurpateurs ; 

» & que cette guerre » dura long- » 
» teins. Mais qu’enfin Milphragmu- 
v tofis vint fondre fur eux & les 
» vainquit , qu’après en avoir chaf- 

* fé la plus grande partie , les au- . 

* très fe retirèrent dans un lieunom- 
v mé Avaris dans la contrée de Saï- 
v te à l’Orient, du fleuve Bubafte. 

» Que là ils fe fortifièrent d’unebo- 
y ne muraille pour y être plus en fû- 

* reté , & y conferver , outre leurs 
y biens , ce qu’ils pouroient pren- 
v dre d’ailleurs ; que Thetmofis fils 

* deMifphragmutofis alla contre eux 
y avec quatre cens quatre vingt mil- 
y le homes ; mais que dél'eiperant 
¥ . de les pouvoir forcer il traita avec 
y eux à condition qu’ils fortiroient 
3, dç l’Egypte pour fe retirer où ils 
» voudroient. fans qu’on leur fit au- 
y cun mal. Ils choifirent ce pais qu’on 
3* nomme aujourd’hui la Judée , ou 
y ils bâtirent une Ville capable de 

* contenir cette grande multitude 

* de peuple & la nommèrent Jerufa- 
»> lem „ 
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Etuqpeu plus bas. 

„ V oilà de quelle forte parle Ma- £ 
néthaH.Et il eft certain qu’en fup- ,, 
putant toutes les années elles fe „ 
rapportent parfaitement ; & que 
ceux que l’on nommoit pafteurs ^ 
fprtirent d’Egypte trois cens qua- 
tre viflgt treize ans avant que Da- ^ 
naiis allât à Argos. „ 

Or on place l’arrivée de Danaüs ^ 
Argos, les uns l’^n i*3p. de la Créa* 
tion ; d’autres qui le font fils d’Amé* 
nophis Pharaon ,qu’on croit avoir été 
fubmergé dans la Mer rouge & frern 
du Roi Egyptus , doivent la retarder 
de plufieurs années ; puifqu’il n’efi: 
forti d’Egypte qu’étant chaifé par foa 
frere , que fon frere n’a régné qu’après. 
la fortie d’Egypte & que les Ifraëlites 
n’en font fôrtis qu’en Enfin 

quelques uns la placent en i s i o. avant 
jj,C. &par conséquent fan du monde 
a^o.aiUjfi voilà trois differentes opi* 
nions fur cette epoque ; & quand 
on dit que „ c’eft un fait non con- „ 
teflé que Danaüs vint â Argos en n 
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„ 15-10. avant Jéfus Chrilt. C’eftfé 
„ méprendre vifiblement. 

Quoi qu'il en fait fi les Rois paf- 
teurs font fortis d’Egypte 393. ans 
avant que Danaüs allât à Argos com- 
me l’afllire jofeph , il faut qu'ils en 
foient fortis environ l’an du monde 
1140. ; & s’ils y ont régné cinq cens 
onze ans , comme le dit Manéthon, 
il faut qu’ils aient commencé à ré- 
gner vers l’an 1600. de la Création 
du monde. 

Cela ne fe peut , pas même en ï 700. 
ou 1800. ou même 1900. puifqu’i! 
eft certain qu’il n’y avoit point en- 
core alors en Egypte de Rois à vain- 
cre. Ce ne pouvoit être que Chain 
ou Mefraïm fon fils qui y dominoit 
alors comme un pere dans fa famille. 
Ainfi l’on ne peut rien ftatuer dejufie 
ni de précis fur l’epoque de l’incurfiOn 
des Rois pafteurs en Egypte , de la 
durée de leur régne & de leur for- 
tie. 

Savoir préfentement fi ces Pafteurs 
etoient Arabes comme Manéthon dit 
que quelques uns le prétendoient , 

, s’ils 
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^'ils fe font retirés dans la Paleftine; 
s’ils y ont bâti Jerufalem ; & s’ils lui 
ont doné ce nom ; c’eit ce qu’il faut 
examiner. . ,• 

Quant au prénuer point, rien n’em- 
pêche de croire qu’ils etoient Arabes; 
car ce n’etoit certainement point deâ 
Hébreux , comme Jofeph le foute- 
noit contre Appion. Les Hébreux 
n’aiant jamais été en état de mettre 
d’armée fur pié pour faire des in- 
curfions , avant qu’ils fuflent fortis 
d’Egypte. 

Pour le fécond , il ne paroit pas qu’ils 
fe foient retirés dans laPaleiline,puis 
. qu’elle etoit occupée alors , comme 
elle l’a toûjours été par les onze en- 
fans de Chanaan , ainfi qu’il eft mar- 
qué au 11. chapitre de la Genéfe, 
jufqu’à ce qu’ils ont été détruits en- 
. fuite par les Ifraëlites : car parmi les 
-nations de la Paleltine qui ont été 
détruites par Jofué & fes fucceiTeurs, 
on n’en trouve point d’autres que 
celles qui ont été formées par les 
# enfans de Chanaan. 

Or fi les Pafteurs ne 1 fe font point 
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retirés en Paleftine , ils n’y ont pa& 
bâti Jerufalem & ils ne lui ont pas 
dohé ce nom. ... • • 

Mais quand ils s’y feroient retirés, 
il n’en feroit pas moins vrai que c’eft 

J èbus fils de Chanaan qui a bâti la 
/111e qui a été appellée depuis Jéru- 
salem , & qui n’a changé de nom 
qu’après que David l’eut prife fur les 
• Jébuféens comme il ell marqué au 
11 . chapitre du premier Livre des 
Paralipoménes. 


. " Rois Eléphant ins. 


P Our les Rois ’Eléphantins on en 
compte 9 , que l’on dit avoir ré- 
gné xi 8 . ans dans Eléphantis Capita- 
le de leur Roiaume qui etoit dans le 
voifignage de la derniere catarafte 
du Nil entre l’Ethiopie & l’Egypte. 
Comme leurs noms font affés con- 
formes à ceux des derniers Rois de 
Thinis , le Chevalier Marsham croit 
qu’ils pouroient bien être les mê- 

« .Si ■ . { ' ■ ' A * 
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des Rois d'Egypte depuis /W 
rigine de la nation félon la Chro- 
nologie d ,e l)Jferius & de ceux qui 
le fuivent . 

O N commence l’Hiftoire de l’E- 
gypte à l’an du monde 1761. 
on fuppofe qu’il y a eu des Rois in- 
connus qui y ont régné jufqu’en 19x0» 
c’eft à dire 160. ans. 

Mais il eft bon de remarquer que 
le régne de ces prétendus Rois eft 
tout à fait chymerique ; puiiqu’il eft 
certain qu’en 1761. bien loin qu’il y 
eut des Rois qui puflent régner en 
Egypte & des peuples fur qui des 
Rois puflent régner , ou il n y avoit 
perfone qui eût mis lepié en Egypte, 
ou à peine y avoit il quelque poignée 
de monde de la famille de Cham. 

Pour s’en convaincre il n’y a qu’à 
fe rappeller que leÿdéluge eft arrivé 
en 1665-. deux ans après Sem a en- 
gendré Arphaxad. Celui ci à 35”. ans 
a engendré Salé, qui à 30. ans a eu 
Héber ; & celui ci en avoit 30. quand 

«1 • r . ■ 
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il a engendré Phaleg. Ainfi voilà 97; ' 
depuis le déluge jufqu’à la naiflance 
de Phaleg qui joints à 1665*. font l’an 
du monde iy6z. or il n’y avoit en- . • 
c or e alors perfone en Egypte, voici 
quelque chofe qui femble le prou- 
ver. 

- Il eft dit que la terre a été divifée 
. du temps de Phaleg & que c’eft a 
caufe de cela qu’il a été ainfi appelle. 
(a) Mais il a vécu 130. ans. (*)La 
fcpieftion eft de favoir dans quelle 
année de fa vie s’eft fait la divifion 
de la terre. Eft ce à fa naiffance ? nous 
avons déjà dit qu’il n’y a pas d’appa- 
rence qu’en moins de 100. ans les 
homes fe foient telement multipliés 
qu’ils n’aient pû habiter dans un mê- 
me païs. 

Si on dit que les noms fe donoient 
à la naiiïance, & que Phaleg aiant été 
appellé de ce nom , parce que de fon 
temps la terre a ete divifée , il faut 

qu’elle fe fôit divifée à fa naiiïance# 

# • 

( a } Gcn. Ch. io. r, ay- • 
t b ) Chap. li. 

Vojçi ci devant pag. 48. 8 c ^ 
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Je réponds i.° que l’Ecriture ne 
dit pas que la terre ait été divifée à 
fa naiflance : mais de fon temps : or 
il a vécu 2,30. ans. \ 

Q«’il n’eft pas certain qu'il ait 
eu ce nom dès la naiflance , mais 
qu’il a pû lui être doné après , lors- 
que la terre a été divifée. 

3 Mais fans infifter fur cette fé- 
condé réponfe , que fon nom a pû > 
lui être doné par un efprit de pro- 
phétie comme Lamech a appellé fon - 
fils Noé en difant : ijie confolabïtur 
nos ab operibus & laborïbus f d’un 
événement qui n’eft arrivé que 600. 
ans après. 

4. 0 Que quelques familles à la naif- 
fance de Phaleg ont pû fe féparer •- 
des autres dans des pais voifins, mais 
qu’elle fe font raflemblées* s’il eft vrai, 
ce que rien n’oblige de croire , que 
< quelles familles fe foient féparées , 
pour conftruire la tour de Babel. 

* Enfin preuve inconteftable que 
la divifion ne s’eft point faite à la 

f Gencfe. j. v. i£. 

f Gcnçfe, 10, v. zk. êc fuivans.’ ■> 

v üj • . ' 

» 
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naiflàrice de Phaleg , c’eft qu’il y a 
12. fils de Jecthan puîné de Phaleg, 
qui font comptés parmi les defcen- 
dans de Noé qui ont été de la dif- 
perfion. 

Or comme il eft d’ailleurs impoïïi- 
ble qu’en moins de ioo. ans les ho- 
mes fe foient telement multipliés 
qu’ils n’aient pu habiter en un môme 
pais, d’autant moins que la polyga- 
mie n’etoit point alors en ufage , il 
eft naturel de croire qu’il n’a pasfal- 
lu moins de tempsNiux 3.enfansde 
Noé pour former une pofterité capa- 
ble de fe répandre dans toutes les 
parties du monde qu’il en a fallu à 
Jacob pour avec fes 4. femmes 8 c 
avec une bénédiction particulière de 
Dieu qui les faifoit croitre en Egyp- 
te , former une pofterité capable de 
faire un peuple. 

Ainfi on ne peut guerres raifona- 
blement placer la difperfion généra^ 
le des nations plus de 300. ans après 
le déluge vers l’an du monde 195-0, 

Suppofons que Cham ait été alors 
en Egypte avec Meiraïm & fes def- 


■ootfe 


Vfv*. 
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ceiidans , combien a-il encore fallu 
de temps pour peupler quelque can^ 
ton de l’Egypte *. & le remplir de 
fujets fur qui Mefraïm pût régner. 

Je crois qu’il faut encore bien ac- 
corder au moins une cinquantaine 
d’années ; ainfi il ne peut y avoir eu 
de Rois ni en Egypte ni ailleurs guer- 
res avant l’an du monde 2000. 

Quoiqu’il en foit après ces prêtent 
dus Rois inconnus on fait régner 
Rois pafteurs depuis 1920. jufqu’en 

2180. Voici les noms qu’on leur. do.? 

> • ' * ♦ * 

lie. • , .. • . - .v-, . . 

Vi 1. Salathis, • v* 

2. ; ' Béon. ’ . .. i V 

3. Apachas ou Pachnan. , - 

v 4. Apophis. < . * ; . v 'V’*-*-' 

, y. . Janias. , 

6. AJÏis. , ‘ ^ ' ’ ; ’i • v.'rv v 

Mais il faut remarquer que ‘quoi 
que l’on n’en nomme que ces. 6.. Ma? 
néthon dit , comme onia vû plus haut, 
qu’après ces d. Rois il y en a encore 
pu d’autres qui leur ont fuccedé $ & 
qu’au lieu de 260. ans de régne que 
Ton done ici à ces Rois payeurs , il 

V iv 
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leur en done 5-11, mais il y a plus 
d’apparence qu’ils n’ont pas régné fi 
longtemps qu’il le dit. 

• • • * # ' / . . . * + . : 

Les 'Pharaons . 

r 4 • , • , , , 

M Anéthon afiûre que ces Rois 
palteurs ont été chalTés par 
Thetmofis ou Amafis fils de Mifphra- 
gmutofis ; on le fait régner jufqu’en 
a-ioy. qui efl l’année que Chtbron lui 
fuccéda. Après lui régnèrent Améno* 
fhis 1 Ame Jfî s fœur d’Aménophis, 
Méphrès , Méphramutofis , Thmofis 9 
Aménophis 1 1. Orus , Acenchrès 
fille d’Orus, Rathotis frere d’Acen- 
chrès , Acencherès fils de Rathotis, 
Acencherès II. Armais , Ramejfèsy 
Rame fie s Miamum , Aménophis III. 
Armais fils d’Aménophis , Egyptus 
ou Séthofis , Rampès , Aménophis 3 
Amménerémès , Thuoris , Smendèsy 
P feujenfès y V aphrès \ . Aménophis 
IV. S efac ou Sefonchis , Spinacès , 
Perfujfennès , Sefokchis , O fort bon. 
Tache lotis , Pétufoftis , S é bac on ^ 
Ofçrtbon Hercule ftaraxypfammisy 

s 
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Bacchor'is,SabaconoxaSua,Sé e véchns % 
'PJamméticus , Née os , T^fammis II.; 
Aprïès , Amafis , c P]amménite juf- 
qu’en l’an 3479. que Cambyfe Roi 
de Perfe s’empara de l’Egypte. r 

Liaifon de l'Hiftoire fainte avec 
celle d'Egypte. 

•4 

C Eux qui fuivent ce fyftèm© 
croient que c’eft fous Apophis 
•quatrième Roi pafteur qu’ Abraham 
• alla en Egypte & que ce fut lui qui 
fit enlever fa femme. 

On le fait regner depuis l’an du mon- 
de 2020. jufqu’en 2084. Mais il 'faut 
remarquer que dans la Chronologie 
d’Ufferius & de ceux qui la fuivent , 
l’an- du monde 2083. qui eft la fep- 
tante cinquième de la vie d’ Abraham 
& celle de fa vocation comme je l’ai 
prouvé pag. 114.& ny. eftfelon eux 
l’an du monde 2023 . 

La différence de cette fupputa- 
tion vient de ce que comme je l’ai 
prouvé , Abraham n’avoit que 75:; 
ans lorfqu’il a été appellé de Dieu, 
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&qiie Tharé en avoit 130. lorfqu’A- 
braham ett né. Et comme il y a 1 656. 
ans depuis le commencement du mon- 
de julqu’au déluge ; que deux ans 
aprèsSem a engendré Arphaxad ; que 
depuislanaiiïance d’ Arphaxad jufqu’à 
èelle de Tharé P&re d’Abraham il y 
a eu 2-io. ans ;queTharé en avoit 130. 
lorfqu’iî a eu Abraham ; & Abraham 
yy. lorfqu’il a été appellé de Dieu: 
voilà'. ‘ 1656. 





qui font .» i 1083. 

& depuis le déluge jufqu’à 

la vocation d’Abraham 4x7.. 

Au lieu que ceux qui fuivent la 
Chronologie d’Uiïerius iuppofantque 
Tharé n’a voit que 70. ans lorfqu’il a 
engendré Abraham , il s’enfuit qu’il 
y a félon eux 60. ans moins depuis le 
déluge jufqu’à la vocation d’Abra> 
& par conféquentl’andu monde 
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1083. qui eit le véritable , n’efl félon 
eux que l’an 2013. 

Il faut faire beaucoup d’attention 
à cette différence. Cela étant, com- 
me Apophis régnoît en 1020. félon 
la Chronologie d’Uflêrius que nous 
tâchons defuivre pour combiner l’JHi- 
ftoire Sainte avec l’Hiftoire d’Egypte, 
parce q ue c’eft félon cette Chronolo- 
gie que l’on a arrangé la fuccefhondes 
Rois d’Egypte , & qu’il a régné juf- 
qu’en 2084. c’etoit juftement pen^ 
dant fon régné qu’Àbraham alla* en 
Egypte. 

LeRoi qui regnoit lorfque Jofeph 
a été vendu & einptené en Egypte 
doit être Chébron. Car depuis la vo- 
cation d’ Abraham en 2023. julqu’à 
la naifîance d’Ifaac il y a eu 25". ans, 
depuis la na^flance d’ilaac juiqu’à 
celle de Jacob 60. depuis celle de Ja- 
cob jufqu’à celle de Jofeph 91. puif. 
que Jofeph avoit 39. lor que Jacob 
en avoit 130. comme je l’ai déjà de* 
montré ; & Jofeph en avoit 1 6 , 
au tems dont je parle. 


L 
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Ainfi voilà 25-, 

60. 

9*- 
1 6. 

qui font 192. ans 

r qui joints a 2,013. 

■ « 

font 2215. 

. Or Chébron a régné depuis 2205. 
jufqu’en 2218. 

Jofeph a été tiré de prifon 14. ans 
après qu’il eut été emmené en Egyp- 
te , c’eft à dire à l’âge de 30. ans. 
Àinfi c’eft Aménophis qui la tiré de 
prifon qui a régné depuis 2218. juf- 
qu’en 2239. 

Jacob eft venu en Egypte 9. ans 
après , c’eft fous le même Roi.. 

Jacob eft mort i-*. ans après être 
venu en Egypte, ainfi c’etoit 40. ans 
après que Jofeph y eut été emmené 5c 
par conféquent en 2.255-. 

Ameiïis fœur d’Aménophis regnoit 
depuis 2239. jufqu’en 2261. cepen- 
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dant Moïfe appelle celui qui ré- 
gnoit alors Pharaon :auroit ilainfi ap- 
pellé une Reine? - 

Jofeph eft mort 64. ans après Ja~ 
cod , c’etoit donc l’an 2-309. 


Aménophis IL a régné depuis 23 09, 1 
jufqu’en 2340. ; ' 

Quel etoit le nouveau Roi qui ne 
connoiffoit pas Jofeph ! j’ai démon* 
tré qu’il n’y avoit que 64. ans entre 
la mort de Jofeph & la * naiffancede 
Moïfe ; & qu’il falloit qu’il fe fût écou- 
lé un temps confiderable depuis la 
mort de Jofeph julqu’à ce Roi nou- 
veau qui ne le connoiffoit pas. Sup- 
pofons ce qui peut être , & que rien 
n’empeche de croire, qu’il y ait eu 
60 . ans ajoutés' à 2309. il y aura 

2369. ans 

* * 

C’étoitdonc Orusqui régnoit depuis 
2340. jufqu’en 2476. c’eft lui qui a 
opprimé les Ifraëlites par les travaux 
auxquels il lésa affujétis, quia or- 
donné aux fages femmes de faire mour 
rir tous les mâles qui naitroient d’eux, 

1» Pag. a*?. Sc fwivaacçs 
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& qui a commandé à fon peuple de 
les jeter dans le Nil , c’eit lui fous 
qui Moïfe eft né > lui dont la fille 
iauva Moïfe des eaux. 

Depuis le moment , auquel Orus, 
que Moïfe appelle autre Roi qui ne 
conno’lToit point Jofeph, commença 
â perfécuter les flraëlites jufqu’à la 
naiflance de Moïfe il y a eu 4. ans 
dans notre fuppofition. 

Moïfe à 40. ans alla vîfiter fes fre» 
res , tua l’Egyptien & fe fauva dans 
le pais de Madian ajoutés 44. ans à 

*369- c’eft ^ 2413. 

> C’efoit AcencherèslI. qui voulutfai- 
re mourir Moïfe, puifqu’ila régné de» 

. puis 2410. jufqu’en *4**. 

Moïfe à 80. ans revint en Egypte 
& alla fe prelenter avec Aaron de- 
vant le Roi. 

: C’etoitl’an MS 3» 

Rameflès Miamum a régné depuis 
l’an 2.4*?. jufqu’en 2.494. ainfi ce doit 
être lui qui a été fubmergé dans la 
Mer rouge. Néanmoins tous ceux 
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qui fuivent la Chronologie d’Ufferiqj 
difent conftamment que c’eft Amé- 
nophis III. fon fils qui a commencé 
à régner en 2,494. ainfi ce fiftème ne 
fe fuit pas & ne peut fe concilia: 
exactement avec l’Hiftoire fainte qui 
eft la feule qu’il faille fuivre préféra- 
blement à toute autre. 

Quoiqu’il en foit, il réfulte des preu- 
ves que j’ai donées jufqu’ici & de 
toutes les fupputations que j’ai faites 
que le déluge eft arrivé l’an du mon- 
de - . — 1656. 

Abraham a été appellé de Dieu la 

. année de fon âge , 4x7. ans après 
le déluge, & par conféquent l’and*. 

monde ~ 1083. 

^ . — . . 

■’ ' • • , 1 • *. * . « 

Il a engendré Ifaac 25. ans après* 

l’an du monde 2108. 

\ 

Jacob eft né d’Ifaac la foixantié- 
me année de fon âge l’an du mon- 
ade \ . ; 2168. 


Jofeph eft né. de Jacob 91. après, 


/ • { 

i 

gio Chronologie 
l’an du monde ^ 59 » 

i A l’âge de i£. ans il a été vendu 
par fes freres & emmené en Egypte 
l’an du monde 2275*. 


14. ans après il a été tiré de*prifon 
[& établi en autorité l’an du monde 

2289. 

Jacob eft venu en Egypte 9. ans. 
après l’exaltation de Joleph en 

2298. 

» 

; Il eft mort 17. ans après en 2315*. 

r . , 

Jofeph eft mort 54. ans enfuiteTan 
^du monde 1 * ' .1369- 


Moïfe eft né 6 4. ans après la mort 
^de Jofeph en 2433- 

Il eft forti d’Egypte âgé de 40. ans 
ainfi c’eft en l’an 247 3 . 

. . i- - 

■ ** ê 

A l’âge de 80. ans il eft venu en 
Egypte , s’eft préfenté devant Pha- 
raon , a fait fes prodiges & a tiré les 

Ifraelites 





i 

I 

I 
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Ifraelites delà fervitude en 2^13. 

• N >. . . ■ 

. Depuis lecommencement du mon- 
de jusqu’au déluge 165-6. 


. Depuis le déluge jufqu’â la voca- 
tion d’ Abraham f 427. 

• * * *■. ■ ' • r 


•• Depuis la vocation d* Abraham juf* 
qu’à la fortie des Ifraelites de l’Egyp*. 





en tout 



t ' ' s - t ■ . . . . 

~.j Voilà à quoi il faut s’en tenir. 

Mais de vouloir aflurer pofitîve- 
ment quel etoit le Roi qui régnoit 
en Egypte , lorfqu* Abraham y alla ; 
quel etoit celui fous qui Jofeph fut 
vendu , &c ; c’eft ce qui ne s’eft en- 
core pû , comme je l’ai fait voir. 


NouveauSyJième pour concilier F Ht* 
r Jioire du peuple de ‘Dieu avec **. • 
■ celle des Egyptiens. 


M R. l’Abbé Guyon dansfon Hi- 
ftoire des Empires & des Ré- 
] publiques Tome 1, ou. il traite de 
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THiftoire des Egyptiens, dit qu y Amu* 
tantée termina la Dynaftie des Thé* 
bains , toute l'Egypte aiant été réu- 
nie fous un feûl Monarque par Amé± 
pophïs f qui fut le huitième Roi de 
Dioipolis ou petite Thèbes. Que s’il 
y eut encore depuis des Rois dans 
Ik haute Egypte leur vie & leur roiau- 
•me étoient ft peu dechofe qu’ils ; ne 
meritoient pas qu’on en fit mention. 
Que c’efh vers la tin de cette Dynaflie 
ou’ Abraham palfa en Egypte 431. ans 
depuis le' déluge &. 19x0. ans avant 
Jefiis Chrilt. Il cite George Syncelle 
qui dit que ce fut Apophis qui porta 
le prémier le nom de Pharaon & 
;qu*il etoit dans la quatrième année 
de fon régne , lorlque Jofeph‘fut 
“amené en Egypte. Si cela eft , dit 
M. T Abbé G’uyon , Apophis etoit 
«encore un autre nom de Rameffès 
Miatnum fous qui nous avons fixé 
l’entrée du faint Patriarche en Egyp- 
te pour de bones raifons ; & alors ce 
fera par anticipation que Moïfé aura 
nommé Pharaon le Prince qui xé- 
gnoit lors du voïage d’ Abraham, il 
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y a toute apparence que c’etoit un 
Roi de Memphis. 

Enfuite il dit, que Ramenés Min- 
rnum fut le huitième qui occupa le 
throne après OJmandès ou Améno - 
fhis I. & qu’il régna 66. ans , que 
ce fut la huitième année depuis Ion 
couronnement que Jofeph âgé de 17. 
ans fut vendu par les freres . . . puis 
acheté par Putiphar Capitaine des 
gardes de Pharaon Ramelfès. 

Les motifs qu’il a de le croire font, 
le prémier que les Ifraëlites n’ont été 
que 115V ans en Egypte & que fi on 
remonte xiy. depuis la fortie mira- 
culeufe en 1491. avant J. C. on tom- 
be précifement fur la 38. de Ramef- 
fès Miamum qui eft la 1706. avant 
J. C. Il auroit été à fouhaiter que M. 
l’Abbé Guyon eût établi ce point de 
Chronologie , & s’il etoit une fois 
prouvé qu’en remontant iiy. depuis 
la fortie d’Egypte on tombât fur la 38. 
‘année de Rameflès Miamum 170 6. 
avant J. C. il n’y auroit plus de diffi- 
culté. Mais c’ell un point dont tous 
iesChronologiiles ne conviénentpas* 
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puifque M. l’Abbé de Vallemont*qu| 
fait profeflion de fuivre la Chrono- 
Jogie d’Uflerius place bien la fortie 
D’Egypte en 1491. comme M. l’Abbé 
Guyon , mais il ne met Rameiles 
AJiamum que 1578. ans avant J. C. 

& il dit-que RamefTès Miamum n’eft 
point celui fous qui Jofeph eft venu 
en Egypte mais celui qui ne connoif- 
foit point Jofeph. Il y a encore d’au- 
tres bons Auteurs qui font du fenti- 
ment de M. l’Abbé de Vallemont. 
v Le fécond fondement fur lequel 
s’appuie. M. T Abbé Guyon c’eft que 
Ja terre que Jofeph dona à Jacob pour 
s’y établir en Egypte s’appelloit Ra- 
.meffès ; & que ce nom ne lui a été 

doné que parce que le Roi l’avoit 
fingulierement affeétionée. S’il etoit j 
ibien confiant que la terre de GefTen 
eut été appellée Rameiles, lorfque 
Jofeph la dona à Jacob , la conjefture 
feroit allés plaulible ; mais fi elle n’a 
été appellée Rameiles que de la Vil- 
le de même nom que les Ifraëlites j j 

* Elémcns de l’Hiftoire Tool. i. pag. ' 

* 47* i * . • I 
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bâtirent longtemps après , & que • 
Moïfe ne l'ait appellée Rameffès que 
par anticipation , comme M. l’Abbé 
Guyon convient qu’il peut avoir do- 
né au Roi d’Egypte fous qui Abra- 
ham a paffé dans ce Roiaume le non* 
de Pharaon , & qu’il a doné effecti- 
vement par anticipation au Nil & à 
l’Egypte même ces noms là au lieu 
d’Erie & Egypte que le 'fleuve & le 
pais portoient au temps où font arri- 
vées les chofes que Moïfe rapportent, 
cela prouverolt tout le contraire de 
ce que M. l’Abbé Guyon prétend, -c 
Mais continuons fon fyltème. Il 
clone dix neuf ans de régne à Amé - 
nophis II. fils de Rameflès Miamum. 
Et il croit que Jofepha vécu pendant 
tout fon régne. * • : 

‘ S et ho fis ou Séfojîrtsopxo. Ton nom* 
me aufli Egypte , Séfoofis , S éthos, ». 
'Séfoncho/is fuccéda à fon pere Amé* 
nophis II. On prétend qu’après avoir 
parcouru tout le monde avec fes ar- 
mes viètorieufes il s’appliqua aux tra- 
vaux manuels dans fon Roiaume aux- 
quels il n’emploïoit point les Egyp- 

X iij 
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.tiens , & que c’eft lui que Moïfe 
* appe lle un autre Roi qui ne connoif- 
foit point Jofeph & qui opprima les 
Ifraelites par des travaux. 

M. l’Abbé Guyon fuppofe quejo- 
feph eft mort pendant la grande ex- 
pédition de Séfoftris , & que c’eft lui 
néanmoins qui a commencé à oppri- 
mer de travaux les Ifraëlites. 

Mais il eft bien difficile de conci- 
lier cela avec le prémier chapitre de 
l’Exode , où Moife dit „ après la 
„ mort de Jofeph, de tous fes freres 
„ & de toute cette famille (qui etoit • 
„ venue en Egypte ) les enfans d’ifrael 
„ s’accrurent , fe multiplièrent & fe 
„ fortifièrent de telle forte qu’ils rem- 
„ plirent tout ce pais. Cependant il 
„ y eut un Roi nouveau qui régna 
„ en Egypte qui ne connoifloit pas 
t* jofeph.» » y 

. Si ce Roi nouveau n’a régné qu a- 
près la mort de Jofeph , comment 
pouvoir dire que Jofeph eft mort 
pendant les expéditions de ce Roi 
nouveau ? & fi Joîeph a ete prémier 
miniftrç de Séfoftris , comment Séf 
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foftris pouvoit il ne le pas connoitre? 
il lui done 59. ans de régne. 

A Séfoftris fuccéda Rampfès ou 
ÎP héron , Séfoflrts II. Aménémès-, 
M. l’Abbé Guyon croit que c’eft lui 
qui dona l’edit de noier tous les en- 
fans mâles , & que l’edit portoit que 
tous ceux qui feroient alTés hardis 
pour fauver ou nourir quelqu’un de 
lçurs enfans , feroient punis de mort 
avec toute fa famille ; que.Termuf 
this etoit fœur de Rampfès , & fille 
du Roi Séfoftris ; que Rampfès mou- 
rut 34. ans après lanaiflance de Moï- 
fe la 66. année de fon régne ; qu’^- 
tnénophis fon fils III. du nom lui 
fuccéda ;que c’eft fous lui que Moïle 
marcha contre les Ethiopiens & alla 
vifiter fes freres a qu’il tua l’Egyptien 
& qu’il fe fauva dans le pais de Ma- 
dian. Que cet Aménophis étant 
mort Dieu avertit Mode qui avoit 
80. ans de retourner en Egypte ; que 
• c’etoit un autre Aménophis qui etoit 
monté fur le throne pour être fub- 
mergé environ dix huit mois après, 
Dm du monde x s 13 • • 

X iV 
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Tlan de V Egypte. 

’ \ ■* • « r ' * • » « • «* 

R ien n’eftplusnéceffairépour l’in* 
télligence de l’Hiftoire que la- 
connoiffance des lieux où les chofes 
fé font paffées. L’Hiltoire du peu- 
ple de Dieu a tant de liaifon avec 
celle des - Egyptiens qu’on ne doit 
rien omettre de ce qui peut contri- 
buer a éclaircir l’une & l’autre. 

L’Egypte ancienne etoit diviféeen 
3. parties. La prémiere etoit la Hau - > 
te Egypte. La deuxième l'Egypte 
du milieu , ou l’Eptanonie , St la 
troifiérrie le ' r Delta.\_ J z haute Egypte 
qui s’appelloit auïïi la Thébaïde etoit 
entre l’Ethiopie & l'Egypte du milieu 
c’eft à dire du côté de la fource du r 
Nil , elle avoit pour Ville capitale * 
Thèbes differente de Thèbes Capi- 
tale de la Béotie : néanmoins l’ufage 
eft que quand on dit Thèbes Ample- 
ment ouThébains on entend Thèbes • 
en Béotie. Cette Capitale de la haute . 
Egypte s’appelloit auffi la grande 
Diofpole : elle avoit ce nt portes , par 
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-Historique. 319 
chacune defquelles on difoit qu’elle 
pouvoit faire fortir en même temps 
10000. de fes habitans. Il auroit fallu 
qu’il y en eut eu un million. On ne' 
peut pas difconvcnir qu’elle n’ait été 
une Ville incomparable en grandeur, 
en richefles , en édifices & en toute ' 
forte de magnificence. C’etoit là 
qu’etoit la pierre parlante qui au pré- 
mier raïon du foleil levant rendoit 
un fon diftinft ^articulé: on la nom-? 
moit la ftatue dé Memnon qui eft le 
même qu’lfmandès , Ofimandès , Sc 
Aménophis I. On y voïoit auffi entre 
autres fuperbes édifices le Maufolé 
de ce fier Conquérant où il y avoit 
cette infeription ; Je fuis Ofimandès 
le Roi des Rois. Il faut me furpaf- 
fer four connoitre la grandeur de 
ma puijfanee la place que j'occupe 

dans le Ciel. Il y avoit auffi une Bi- 
bliotéque qui etoit ouverte au public; 
on y adoroit tous les Dieux des au* 
très Villes, exceptés la chèvre , mais 
à fa place on y avoit une vénération 
toute particulière pour le mouton,, 
parce, qu’on croïoit quejupitej: s’etçiç 
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fait voir à Hercule avec une tête de 
mouton , & c’eft pour cela que l’oa 
repréfentoit toûjours Jupiter Am- 
mon avec une tête de bélier. 

Lycopolis qui veut dire Ville des 
loups etoit à l’entrée de la Thébaï- 
de , & Panople qui fignifie la Ville 
de Pan n’etoit pas éloignée de la pré- 
miere ; à l’autre extrémité de la Thé- 
baïde du côté de l’Ethiopie etoient 
Siétiefk Eléphant ine .La Pentapole 
faifoit une partie de la haute Egypte: 
elle comprenoit Ptolémaïs , Ciréne , 
Ar finoé , Bérénice & Apollonïe. 

*j[ Le Prophète Ifaïe diüinguel’E- 
gypte de Phétros que le Prophète 
Jerémie S appelle Phaturès & qu’il 
nomme après Magdale , Taphnis & 
Memphis. Iis entendent par Phétros 
& Phaturès la Thébaïde , ou une 
Ville célébré avant queThèbesfut 
la Capitale, & qui avoit doné le nom 
à toute la contrée. Car Pline met U 
nome de Phaturis dans la Thébaïde, 
& Ptolomée le bourg de Pathyris vis 
à vis de Thèbes. 

^ Çbap. zt. v. zt* § Chap. 44. t. t* j 
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. L’Egypte du milieu ou l’Epta- 
nome avoit Memphis pour Ville ca- 
pitale. Elle avoit io. lieues de cir- 
_cuit, c’etoit dans cette Ville que l’on 
nourri {Toit le bœuf qui représentait 
Mènès ou Apis ; & où l’on voioit le 
Temple de Vulcain que l’on regar- 
doit comme le prémier Roi qui eut 
régné en Egypte. 

Hors de la Ville etoit le Lac de 
Mœris qu’un Roi de même nom 
avoit fait creufer & qui avoit lyo. 
lieues de tour & yo. toifes de pro- 
fondeur. Il y avoit au milieu du Lac 
une grande tour qui devoit être le 
maufolé du Roi & de la Reine avec 
deux Pyramides de 300. piés de hau- 
teur fur lefquefles etoient leurs ita- 
tues. C’etoit aufli près de Memphis 
qu’etoient le Labyrinthe que ii. Rois 


avoient fait bâtir pour leur fesvir de 
maufolés , le Lac où on nourrilToit / 
les crocodiles facrés,des Pyramides 
& entre autres celle qui a été regar- 
dée comme une des fept merveilles 
du monde. - 

Elle etoit quarrée & avoit ^77^• 
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piés de tour &481. de hauteur. Ou 
y montoit par des degrés qui etoient 
à l’entour. Elle avoit été bâtie pour 
fervir de fépulture à une fameufé 
débauchée qui néanmoins n’y a pas 
été inhumée quoiqu’il y eut un tom*r 
beau au fond. Cent mille ouvriers 
furent emploies à la bâtir pendant 
?.o. ans fans interruption, les ouvriers 
toujours au nombre de cent mille 
fe relevant fuçceflivement. Rien que 
îe prix des ails , des ognons & des 
autres légumes qui avoient été four- 
nis aux ouvriers fe montoit à 1600. 
talens d’argent qui font plus de 4. 
millions monoie de France , s’il eil 
vrai que le talent d’argent valut en- 
viron mille ecus mais on ne fait quel 
Roi l’a fait conftruire. 

Dans l’Egypte du milieu etoient 
auffi Oxyrinque ainfi nommée d’un 
poiflon qu’on y adoroit , & Cynoplç 
qui lignifie Ville des chiens parce 
qu’on y adoroit Anubis fous la figure 
ae cet animal. 

^ Le Delta etoit ainfi nommé à 
fcaule de fa figure triangulaire r ce 
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font les trois Illes qui font formées 
par 4. bras du Nil à fon embouchure. 
On l’appelloit aufli la baffe Egypte, 
L,a prémiere Ville de la baffe Egypte 
du côté de la Paleftine etoit Bha» 
cou fa ou la Ville de Typhon ou Py- 
thon qui a été depuis nommée c Pé~ 
lufe , la deuxième etoit Mygdole ou 
Mygdale & Magdale* dans le défert 
à quelques lieues de la Mer rouge ; 
la troifiéme Rïnocolure ,1a quatrième 
On ou Aven ou Héliopolis. C’etoit 
des clés d’Egypte & des fortereffes 
qui la défendoient du côté de la Pa- 
leltinc. 

Bubafle aufli bien qu’Héliopolis 
etoit fur le bord du bras du Nil qui 
forme la prémiere partie du Delta 
du côté de la Paleftine :c’eft à Bubaf- 
te que Sèzac faifoitfa demeure, & à 
Héliopolis qu’il y avoit une Acadér- 
mie de favans où Platon après avoir été 
difciple de Socrate a encore pris des 
Jeçons pendant 1 3 . ans. dans Bubafte 
il y avoit un temple dédié àDiane & un 
dans Héliopolis qui l’etoit à Mnèvis. 
,11 y avoit aufli a l’Orient du Delta unç 
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ville nommée Babylone que les cap* 
tifs de Chaldée y avoient bâtie fous 
Séfoftris entre Bubafte & Heliopolis. 
Dans le Delta même etoit Tant s où 


le Roi faifoit fa demeure, lorfaue Dieu 
y operafesmerveilleufespar le minif- 
tere de Moïfe. 


Mendèsoxx etoit le bourfacré,^» 
où etoit le temple de Minerve, où fe 
célébroient les honteux mifteres de 
Cèrès &oùil y avoit defameux Obe- 
lifques: elle avoit été bâtie par Sa ou 
Curudès l’un des fils de Mefraïm. 

te» 

Butes où etoit l’oracle de Latone 
que l’on croïoit avoir préfervé Apol- 
lon & Diane enfansde Mènès h d’I- 
fis de la fureur deTyphon. On voioit 
dans fon temple une chapelle faite 
d’une feule pierre dont les murailles 
avoient 40. coudées de hauteur & 
autant de longueur 5 & la couvertu- 
re qui etoit auflï d’une feule pierre 
avoit 4. coudées d’epaifleur. 

La petite < Dïofpole'çvc oppofition 
à Thèbès que l’on appelloit auffi la 
grande T)iofpole. 

Abydos où Ofiris etoit honoré d’un 
culte particulier. 
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Tentyre dont les habitans avoiei>t 
line horreur extrême pour les croco* 
diles , tandis que les autres Villes dt 
i’Egypte les honoroient. 

Sebnts qui etoit la patrie de Ma* 
néthon, T bonis où etoit Hélène lorf- 
que ménélaüs vint la rechercher. 

Canope où s’etoit établi le pilote de 
Ménélaüs qui Tavoit rendu célébré 
par fon port. : 

; Naucrate où on devoit débarquer 
toutes les marchandifes qui venoienfc' 
en Egypte. . 

Alexandrie qui n’e toit qu'un villa- 

f e avant Alexandre, qui s’appelloit 
Lacothis : c’etoit dans cette contrée 
jgu’etoit le temple de Jupiter Am- 
mon que Quinte Curfe dit avoir eu 
la figure d’un bélier jufqu’au nombril 
-étant compofé de Smaragdes & de 
pierres précieufes , lorfqu’ Alexan- 
dre alla le confulter. Le bois où etoit 
l’oracle etoit environné d’une triple 
•muraille & fervoit de forteretfe. Les 
habitans n’avoient que des cabanes, 
pourlogemens. La prémiere encein- 
te des muraillis renfermoit le palais 


• r.f 


G H R O N O L 6 fe I E 
des anciens Rois , la fecônde etoit 
la demeure de leurs femmes, de leur* 
fenfans & de leurs concubines , & l’o- 
racle du Dieu y etoit. Les gardes * 

■les ecuïers & la mailon du Roi occu- 
poient la troifiéme Alexandre pour y 
aller descendit de Memphis par le 
fleuve Oxîus au marais Maréotideou 
iac deMœriS.Delà il marcha 4. jours 
à travers des défertsafreux. Alexan- 
dre étant revenu au lacdeMœrisprès 
de l’Ifle de Pharos , ne trouvant pas 
l’Ifle afles grande pour contenir la 
‘Ville qu’il vouloit bâtir , il en jetta les : 
fondemensà l’endroit oùeftàpréfent 
Alexandrie donant à fes murailles 80. 
ftades de circuit * pour occuper tout 
le terrain qui eft entre le Lac & la 
Mer méditerranéen .'e " : y 

‘w G*etoit entre le Delta. & la Mer 
ronge qu’habitoient les Ifraëlites à 
Héliopolis & aux environs.- 

La ville d’Egypte qu’on appelle 
aujourd’hui le Caire ou Alcaire 
•etoit autrefois la Métropole nommée 
Méfer de Mefraïm que l’on a aufli 

* if. font une lieue. • *' »■ •• 

appellé 
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appellé Merori. On la nomma enfui- 
te le camp d’Alexandre, Caftra Ale + 
xandrï, parce qu’il campa dans cette 
contrée, où il arriva le feptiéme jour 
après qu’il fut parti de Gaza. Le nom 
qu’elle a aujourd’hui eft dérivé de 
Cajlra. * 

Tapbnis dont il eft fort parlé dans 
les Prophètes eft apparemment la mê- 
me Ville que Tanis. - * 

Thtnis ou This etoit encore une 
Ville d’Egypte fort confiderable en- 
tre Memphis & la Thébaïde * 
* Abaris ou Avarïs ôu les Rois 
pafteurs s’etoient renfermés après 
avoir été chaffés de Tanis etoit aièffi 
aux environs du Delta. • * > 

La Troglodyte etoit frontière de 
TEgypte & de l’Arabie. 

. 1 La Cyréniaque etoit la Pentapole 
dont Cyréne etoit anciennement la 
Capitale & enfuite Ptolémaïs.* 

Ce me font là que les principales 
Villes d’Egypte. On tient qu’il- y en 
avoit i lorlqu’elle etoit floriflante & 
aVant d’avoir été ravagée par les 
Rois d’Affyrie & de Perfe jufqu’à 
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jSooo. & que l’on faifoit nombre dd 
fiept millions d’habitans ; que fou» 
les fuccefTeurs d’Alexandre il y avoit 
encore en Egypte 300a. Villes & 3, 
millions d’habitans. Si on vouloit 
Tamaiiêr tout ce que les Hifloriens 
& les voiagours ont publié de toute» 
îrs merveilles & de toutes les beautés 
de l’Egypte , il ne feroit pas difficile 
de juger que tout ce que l’on vante 
aujourd'hui dans les délices des états 
ks plus floriffans n’approchera jamais 
de ce que l’Egypte a été dans fa 
fplendeür ; puifque le moindre obe- 
lifque d’Egypte effaceroit la plus fu« 
perbe flèche ou la plus fameufe tour 
qu’il y ait dans la Chrêtieneté , que 
le moindre defes temples quife trou- 
voient par centaine dans une feule 
Ville, etoit phis fomptueux que la 
plus magnifique bafilique. & que fe 
plus fimple de fes palais furpalfoit 
tout ce que l’on peut voir dé plut 
èeau en ce genre. . z'i 

Les voïageurs qui ont vû dans le 
dernier fiécle la fameufe Pyramide 
td’Egypte dont nous avons parlé 4b 
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(en t qu’il n’y raanquoit encore quo 
deux pierres d’un angle. 

L’etendue de l’Egypte pouvoit 
être à peu. près la même que» celle 
de la France. Elle eft bornées! 1 * 0 *' 
rient par la Troglodyte ou l’ Arabie 
& la Mer rouge » au Midi par l’E* 
thiopie ou la Nubie , à- l’Occident 
par la Lybie ou la Barbarie , & aU 
.Septentrion par la Méditerranée, 
étant arrofée d’un bout à l’autre par 
le Nil qui prend fa fource dans l’A* 
byflînie & quife décharge dans la 
Méditerranée. Le Caire qui eft au- 
jourd’hui la plus confiderable Ville 
de l’Egypte eft au trentième degré 
de longitude & au cinquantième de 
latitude feptentrionale. , 

« » i ^ » 

Mythologie des Egyptiens* 
i :.v; ’ • ■ ■’ - •« 

C Hdtn eft venu en Egypte à la 
difperfion des nations. Tandfo 
que lès autres fils fe difperferent dan* 
les pais veifins Mèfra'im fon fécond 
fils refta avec lui en Egypte , ôu il 
l^mmenca àrégner du confentemefit * 

X ii 
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de fon pere & par leleélion que feà 
freres & fes defcendans firent de fa 
perfone à caüfe de fes talens extraor- 
dinaires ; les noms de Merori que 
l’on done auprémier Roi d’Egypte, 
de Me fer que portoit la Métropole 
qui eft aujourd’hui Alcaire , & de 
Mefréens qui eft l’ancien ndm des 
Egyptiens font vifiblement le même 
que celui de Mefraïm , aulli bien • 
que Menés qui en a été formé par 
corruption. C’eft lui qui a appris aux 
Egyptiens & même aux autres peu-* 
pies le labourage, à moudre le grain, 
à faire le pain & à cultiver la Vigne; 
Il lui prit envie de voiager avec 
j&tukïi & Macédon compagnons de 
fes voïages , & ce qu’il avoit pu ra* 
mafler d’homes en Egypte. On croit 
qu’il ^’eft rendu maître de l’Ethiopie, 
de l’Arabie & des Indes que l’on croit 
tt’être pas celles d’Afie , mais quef- 
que pais dans l’Arabie & la Syrie fut 
tes côtes de la Méditerranée , & 
qu’étant revenu par la Syria^il drefla 
des colomnes fur lefqueltes il grava 
fas expéditions. Il s’appliqua à reifÇ* 
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dre le païs pratiqaable en faifant tra- 
vailler au Nil pour arrêter fes eaux * 
& les répandre félon le befoin. Il 
faifoit faréfidence ordinaire à Thiniç 
ou This proche d’Abydos dans la 
Thébaïde : ce qui n’empêche pas qu’il 
n’ait jeté lçs fondemens de Memphis 
qui etoiè au defiùs du Delta, & bâti 
un temple qui a été depuis dédié à, 
Vulcain,, . • 

Quo : qu’il fe fût attiré l’amour de* 
fes fujets & des etrangers, il ne pût 
échapper à la cruauté de fon freret 
Typhon qui avec z6. conjurés l’etou-> 
fa dans un cofre où Mefraïm s’etoit. 
mis à fon tour, parce que ce cofrev 
etoit précieux & qu’il avoit été pro~ 
pofé pour prix de celui qui fe trou-» 
yeroit être de la même grandeur. 

IJîs qui etoit fa femme & fa foeur 
vengea fa mort par le moïen d’Orus 
kur fils coiqmun, & quidéfitTyphon, 
dans la plaine d’Antée proche l’ Ara- 
bie. - • \ 

Les conjurés avoient mis en pièces 
|e corps de Mefraïm , mais Ifis raf- 
l«mbla les joembres pourleur doner* 

Y ïij 
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fépulture. Il n’y en eut qu’un qui n£ 
fe retrouva pas qui etoit celui qui fait 
la différence de l’home à la femme. 
Ifis pour fuppléer à la fépulture en 
confacra la -figure. 

Comme de Cham les païens ont 
feit Jupiter Hammon , aufli a-on 
fait bac chus de Mefraïm , ùc Apol* 
Ion d’Orus. Il eft vrai que la fable 
fait Apollon fils de Jupiter,; mais il 
ne faut pas y chercher beaucoup de 
fuite : il y a eu plufieurs Bacchus , & 
la fable a attribué à l’un ce qui ne 
convenoit qu’à l’antre. Le Thyrfe 
que l’on donoit à Bacchus fignifioit 
que Mènès avoit appris à cultiver la 
vigne ; les cornes qu’on lui donoit 
qu’il avoit appris à fe fervir du bœuf 
pour labourer la terre. Les divers 
lioms qu’on lui a donés de c DionyJïust 
Liber , Bacchus , Leneeus , *Dity- 
rambus , Thriambus expriment les 
traits de fa vie & de fon culte ? le 
honteux Phallus que l’on honoroit 
dans les fêtes de Bacchus , repréfen- 
toit ce qui s’etoit trouvé perdu de$ 
membres iç Mènes. Lç ferpent y?-* 
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thon que l’on dit avoir été vaincu par 
Apollon n’eft autre chofe que Typhon 
défait par Orus. 

On a confondu Mènès avec Chain 
fon pere , à qui on a doné plufieurs 
noms par corruption ; de Cham on 
a fait Ham, Ammon , Thamus 9 OJîri$> 
Adonis. 

Parce que Mènès avoit appris à fe 
fervir du bœuf pour le labourage de 
la terre , on le repréfenta fous la fi- 
gure d’un bœuf : ce qui dans la fuite 
dona lieu de faire une idole du bœuf, 
comme on avoit fait un Dieu du pro- 
totype , c’eft à dire de Mènès. 

Sous le régne de Coéachos Roi 
de Thinis environ zoo. ans après la 
mort de Mènès il naquit un veau 
d’une figure exatraordinaire. Il avoit 
le front blanc & le poil noir : il etoit 
moucheté de blanc , & avoit une 
double queue , & un nœud fous la 
langue de la figure d’un et’carbot. Les 
^Prêtres de Memphis publièrent que 
c’etoit Ofiris qui efl le même que 
Mènès qui s’apparoifToit fous cette 
£gure.; on l’appella le Dieu Apis , on 

Y ir 
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4ui rendit les honeurs divins & oti 
lui erigea un temple luidonant des ofo 
ficiers pour le fervir , & on le nour* . 
riiToit de mets préparés avec du lait 
& du miel. Lorfqu’il fut attaqué de 
.la maladie dont il mourut les Prêtres 
publièrent qu’il ne vouloit plus refter 
parmi les homes : ils le plongèrent 
dans une fontaine, où il rendit l 7 ef- 
prit de Mènès. 

Serapis qui eû un autre nom de 
divinité , n’eft autre chofe que le 
fpmbeau d’Apis. 

Enfin ce font les Egyptiens cette 
nation fi fage en toute autre chofe 
qui ont été les prémiers idolâtres & 
qui ont même enfeigné l’idolâtrie 
aux autres nations ; puisqu’on tient 
que Bel prémier Roi d’Aflyrie qui a 
enfeigné l’idolâtrie en Afie, Cadmus 
qui l’a enfeignée en Phénicie , Cé- 
crops & Danaüs en Grèce , etoient 
Egyptiens. ... 

La nation ne s ? en tint pas à ces pre- 
mières divinités. Les Prêtres d’Hé- 
liopolis en inventèrent auffi une par- 
ticulière qu’ils appellerent AJnèvis, 

, . . . V i ... . *■ 
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&q u’ils difoieni être la figure du So- 
leil qui avoit régné en Egypte : ce 
qui fit doner le nom d’Héliopolis à là 
Ville. • 

Ceux de Mendès inventèrent la 
divinité de Pan qu’ils difoient être 
un des 8. prémiers Dieux , & on le 
repréfentoit fous la figure d’une chè- 
vre avec des cuifles de bouc.C’eit de 
là que font venus les Silvains , les 
Silènes, les Faunes & les Satyres qui 
n’etoient pas des divinités chymeri- 
ques,mais des monltres qui exiuoient; 
puifque S.. Jerome en fait mention 
dans la vie de S. Antoine comme de 
chofes réeles , & ces mon (1res qui 
avoient le haut d’home & le bas de 
chèvre pouroient bien être provenus 
des accouplemens monltrueux des 
boucs, que l’on nourrifloit en Egypte 
comme des Dieux, avec les femmes, 
puifqu’Herodote rapporte que pa- 
reille chofeeft arrivée à Mendès lorf- 
qu’il y etoit. Et Jofeph ne rapporte- 
il pas qu’un Prêtre de Rome pour 
fatisfaire fa paillon, fit entendre à une 
dame que le Dieu Mars etoit aïnou* 

reux d’elle £ : r* 

— * , „v . 
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.. On y adoroit auffi un home vivant 
que Ton plaçoit fur l’autel & à qui 
on offroit des viftimes. 

Juvenale a fait le fujet d’une de 
fesfatÿres des divinités des Egyptiens 
les raillant de ce qu’ils adoroient le 
crocodile , l’Ibis , le* cercopithèque, 
les oifleaux,les poiflons , les chiens , 
les porreaux les oignons , &c. Mais 
fi on voioit toutes les fottes divinités 
que Ton adoroit a Rome & dont S* 
Auguftin fait detail dans la cité de 
Dieu , il y auroit bien autant de fujet 
de tourner les Romains en ridicule. 
On en pourroit dire autant de celles 
de la Grèce. 

On prétend que ce qui a engagé 
les Egyptiens à le multiplier ainfi des 
divinités c’etoit la perfuafion où ils 
etoient que les Dieux avoient été 
contraints de fe fauver en Egypte 
pour fuire la perfécution de Typhon 
& qu’ils s’y etoient tenu cachés fous 
differentes forme d’animaux ; ou par- 
ce qu’ils peignoient fur leurs drapeaux 
leurs étendards des figures d’aai* 

+:*■ C'*& le fioge. 

V.' s. 
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maux,& que remportant des vi&oires 
ilss’etoient enfuite imaginé que ce* 
toit par la vertu de ces figures; ou 
enfin çarun motif dereconnoiflance, 
parce que recevant des bienfaits des 
homes , des animaux, des legumes ,il 
etoit jufte de leur rendre honeur à 
tous. 

• Au relie il eft bon de favoir qu’il 
n’y avoit qu’Ofiris & Ifis qui fulTent 
adoréspar toute l’Egypte , & que tou- 
tes les autres divinités n’étoient que 
locales , & même que tel animal 
qui etoit honoré dans un lieu etoit 
abominable dans un autre , c’elt ce 
que témoigne Juvenale lorlqu’il dit 

Crocod'tlon adorat 
¥ars hac : ilia pavet faturam fer * 

• pentibus iBim. 

Mènès & Ifis avoit fait leur réfi- 
dence àThis ou Thinis.Ils yavment 
chacun leur Maufolé : celui de IVWiès 
avoît cette infcription lorique Dio- 
dore alla en Egypte „ Je luis Ofiris 
que Saturne le plus récent des ù 
Dieux a mis au monde. C’efl moi p 
qui ai parcourut fournis les roiau- » 


/ 
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t> mes jufqy’aux Indes , dans la Thra* 
*, ce & vers l’Océan. Mais en quel- 
5 , que endroit que ce puille être , on 
,, n’a reconu ma prélence ou mon 
„ paffage que pour les traces de mes 
9 , bienfaits. 

r Le refie etoit effacé. 

On faifoit tenir ce langage à Ifîg 
. dans le tombeau „ Je fuis Ifîs la 
„ Reine de ce païs, fille ainée de Sa-» 
», turne, qui a montré aux homes la 
,9 maniéré d’enfemencer les terres. 
•„ C’eft par moi qu’Orus a yû la lu* 
9 , miere, & ç’efl en mon honeur que 
9s Bubafte fut bâtie. Je défends que 
9s perfone viole mes loix. A Dieu. La» 
j, joie foit dans l’Egypte qui m’a do- 
9, né la nouriture. „ v. 

On voit bien que ces infcriptions 
n’avoient été miles que longtemps 
après leur mort , &lorlque i’idolatriô 
s’e*t déjà introduite.. 

Les Egyptiens adoroientlfisfousle 
fymbole de la lune que l’on peignoit 
en croilfantfyr fa tête , &on luiavoit 
confacré toutes les vaches qui naif- 
]foient en Egypte. Elle etoit auffi fyo- 
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Aôrée chés les Grecs, & fon culte 
y etoit toûjours joint à celui de Cè* 
tès. ‘ 

Quatre fils de Mènès qui font peut 
être les mêmes que l’ecriture done à 
Mefraïm , mais .fous differens noms, 
régnèrent après lui ï Thet ou AthotÙ 
dans le roiaumede Thèbes ^Cencénes i 
dans celui deThis, Toforthrtis dans 
celui de Memphis & Sa ou Curudèt 
dans la balle Egypte. 

- Athotis elt le Copt desEgyptiensi 
le ThôtouTaut des Grecs , le Mer- 
cure des Latins. On croit qu'il a ap- 

Ï >ris aux Egyptiens la géométrie , 
’afttonomie i les lettres & l’ecriture,' 
qu’il inventa des moïens de connoi- 
• trepardes’cavesqu’ilfitcreufer quel-" 
le devoit être la fécondité de l’année 
iuivante, ce qui a doné lieu de dire 
qu’il etoit magicien. Il y avoit auffi 
un puits fameux du côté de Thèbes 
qu’on apfjelloit Nilométre,paroù on 
connoifloit dès les prémiers jours du 
débordement du Nil jufqu’à quelle 
hauteur il s'ëleveroit. Il établit aulB 
des loix civiles & morales & préfcri-’ 
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yit le culte que Ton devoir rendre $ 
J)ieu: aprèsfaraort il fut honoréiousi 
le nom à'Anubis * & on lui dona un 
chien pour fymbole parce qu’il avoit 
été fidel compagnon des voïages de 
Mènès.On l’a aufli appellé Viator à 
caufe qu’il avoit fait faire des grands 
chemins , Hermès parce qu’il etoic 
legiflateur, & Mercure parce qu’il 
avoit établi, des réglemens pour le 
commerce. Onluidonoit un caducée, 
pour marque defa roiauté , un ferpenti 
qui fignifioit fa prudence , un vifage 
plane & noir pour marquer qu’il con-’ 
duiioit les âmes au ciel ou dans le» 
enfers, parce qu’il avoit fait une loi 
d’examiner la vie d’un chacun après> 
fa mort pour connoitre fi on .avoit • 
xnerité une mémoire honorable oui* 
non : & comme il devoit avoir beau- 
coup de befogne on lui a doné des 
ailes pour le faire aller & revenir- 
plus vite. Ôn l’a confondu enfuite 
avec Mercure fils de Jupiter & de. 
Maia. ' . 

Toforthrus acquit la connoiflanceat 
des (impies & de l’anatomie, & onpii 
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lit une divinité fous le nom d’Or»x. 
Les Grecs font confondu depuis avec 
leur Elculape. • t 

Maris ou Mœris qui a fait faire 
le lac de fon nom , eut pour fuccef- 
feur S if ho as fon fils qui devint fi fa- 
vant que les Egyptiens l’appellerenfc 
un fécond Thot , quelques uns fils 
deV ulcain, d’autres d’ Agat ho démfinï 
& les Grées Mercure Trifmégifle , 
c’efl à dire 3. fois grand. AuffitÔÉ 
qu’il fut fur le throne fi s’appliqua à 
rétablir la pureté de la religion & les 
loix morales aiant pour cela fait re-* 
chercher tous les monumens origi- 
naux d’Athotis , où les principes du 
culte public , des préceptes & de& 
arts etoient gravés. 11 y joignoit 41. 
volumes de commentaires. ■ 

Le prémier contenoit des Hym- 
nes. 

Le x. et oit un traité du devoir des 
Rois. , 

Le 3. traitoit des planètes. 

Le 4. des conjonctions de îla lune 
& du foleil. 

Le y.dc 6. du coucher & du lever 
du foleil. 
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.• Le 7. descharaétères hyeroglypht* 
ques & de toutes les écritures myfte* 
rieufes. 

« Le 8. de la cofmographie. 
v Le 9. de la terre en général. 

. Le 10. du cours de la lune & dii 
foleil. 

Le 11. du mouvement des autres 
planètes. ■* > 

Le 12. etoit une defcription de 
l’Egypte.. 

/ Le 1 3 . traitoit du Nil. 

Le 14. des cérémonies & des lieux 
facrés. j : > 

- Le 1 y. des poids & des mefures. ; 

* Le 16. & le 17. de ce qui appartt* 

fiait aux facrifices. , .. ^ - > 

. Le 18. des offrandes, v 
Le 19. des hymnes. . • • v 

* Le io. des prières. 

Le 21. des pompes. . :t 

- Le 22. des fêtes. . ? 

Le 23. des abltinences. ~ . 

Le 24. des purifications.* . . c: i 
ç Le 25-. des expiations. _ . 
Le 26. des funérailles. ‘ • ».-v. ) 
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loix en général & en particulier , de 
la nature & de l’ame de l’honie > 
dé celle des Dieux. 

Le 37. etoit une defcription du 
corps humain. 

Le 38. traitoit des maladies» 

Le 39. des inftrumens. » 'V 

Le 40. des remèdes. 

Le 4 r. des yeux. r 

- Et le 41. des femmes. 

Manéthon traduifit en grec tousi 

CeS livrés par Tordre de Ptoléméô 
Philadelphe. Mais Toriginal & les 
coppies font perdues fans qu’il en 
refte aucun fragment. Le pœmandre 
qu’on lui attribue eft de Platon qui 
l’a compofé fur l’Ecriture fainte , & 
tous les autres livres qu’on attribue à 
Siphoas ou Mercure Trifmégifte font 
fuppofés. 

Ce fut lui aufli qui aiant remarqué 
qué les 36. jours dont Tannée etoit 
compol ée ne remplifloient pas le courts 
du foleiî ,y ajouta 5 . jours pour les an- 
nées ordinaires & un iixiéme pour les 
années biflextiles.- 

- On portoit les livres de Siphoaf 

Z “ 
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dans une proceflion folemnelle qui 
fe faifoit tous les ans. On croit qu’il 
a régné 14. ans, qu’il n’a eu que deux 
Jifcccflèurs dans la DynaftiedesThé- 
bains Nilus ou ‘Phruron , & Amu~ 
tantoéus , & qü’après eux toute l’E- 
gypte fut réunie fous un feul Roi qui 
etoit Aménophis . Ceux qui font de 
cette opinion croient que Siphoas 
vivoit avant qu’ Abraham vint en E- 
gypte. Mais d autres le font plus jeu- 
ne de plus de 5 00. ans & le placent 
après la fortie des Ifraëlites de i’E* 
gypte. i. : 

Çe qu'il y a de mémorable des /, 
- . Rois d'Egypte. , 

^ * »' 4 * « ' . ■ * w • l » 

J E ne répéterai point ce que j’ai 
déjà dit des plus célébrés Rois 
d’Egypte, voici ce qu’il y a enco- 
re de mémorable de ceux dont je n’ai 
point encore parlé. 

- Pammus Roi de Thèbes îaifla un 
éls nommé Apapus qui réunit à fon 
roiaume celui de Memphis.il a régné 
100, ans moins une heure & a «té 
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appellé très-grand , c’efi le *Phiopp 
de Memphis. 

Son fils etôit Achêfus Oc aras qui 
eft le Mente Suph/s de Memphis : il 
fut aflafliné dans une fédition que les 
principaux du paisfuicitereni contre 
lui. • • • * • 

Sa fœur Nitocris lui fuccéda. C’e- 
toit une blonde d’une grande beauté# 
& qui etoit très capable de gouver- 
ner. Elle réunit encore au roiaume 
de Thèbes celui de Thinis , & elle a 
été nommée Minerve la vidorieufe. 
N’ofant attaquer ouvertement les 
meurtriers de fon frere , elle les fit 
tous périr dans un feftin auquel elle 
les invita : elle fit ce qu’elle pût pour 
foire croire qu’elle n’y avoit point de 
part. Mais lachofe aiant été décou- 
verte elle fut déthronée. 

Nous avons parlé de Mœris & de 
■Siphoasc[\x\ ont régné longteffls après 
elle , de Thruron & Amutantée qui 
fut le dernier de la Dynaftie des Thé- 
bains. Toute l’Egypte , fi on en e*- 
cepte Tanis où régnoient encore les 
Hois paftaurs , fut réunie fous iu$ 

rw • • 

£ *J 
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feule tête par Aménophis ou Th et* 
Tnofis ou Arnajis , qui etoit le hui- 
tième Roi de Dioipolis ou petite 
Thèbes. - ■ c > 

C’etoit vers ce temps là qu’Abra* 
ham alla en Egypte. -, 

Comme Apophis le quatrième des 
Rois pàfteurs paroît avoir régné de- 
puis zoit. félon la Chronologie d’Uf- 
ferius jufqu’en 2084. il femble qu’on 
ne peut mieux faire que de placer 
fous foh -régne la venue d’Abraham 
en Egypte. Car dans ce fyftème l’an 

Î u mondC2022. eft la véritable année 
o8*i. & comme Abraham n eft allé 
ettJLgypte que quelques années après 
faîyçcation qui eft la 2083; il-s’enfuit 
quer c’etoit au commencement du 
régne- d’Apophis , au lieu que l’on 
croit communément que c’etoit fur 
‘.h ï- f- j 'ir :r>- 

: On trouve dèu nThmoJis ou Thet* 
mofis ou Thumenfis : les fentimens 
font partagés fur cèlui qui chafla les 
Rois pàfteurs : favoir fi ce fut celui 
qui eut; pour fucceffeurs Chébron, 
^flonénophis , Ameflis , Méphrès & 

» î 

t - . r* ‘ 
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Méphramuthofis , ou Mifphragmu- 
thofis ; ou fi ce fut le fils de ce derr 
nier. Il y a plus d’apparence que ce 
fut le fécond Thetmofis , puifque le 
prémier régnoit en Egypte vers 
le temps qu’ Abraham alla dans le 
roiaume de Tanis où Apophis comr 
mençoit à régner ; & que depuis le 
commencement de fon régne qui a 
été long il s’eft écoulé un long efpacè 
de temps fous le régne ’de fes fuccef- 
feurs Janias , Aflis& autres jufqu’à cè 
qu’ils euffent été chaflés. ' 

. Quoiqu’il en foit , ce Thmofis, 
aiant ramaffé cent quatre vingts mille * 
homes de toutes les parties de l'É- 
gypte qui n’avoient point été occu- 
pées par les Rois palteurs alla-dçs 
attaquer ; les uns prétendent qu’il lçs 
renferma dans Abaris ; & que 13^ 
ans après ils revinrent en Egypte 
d’où ils furent chafTés tout à fait par 
Aménophis d’autres que Thmofis 
les combattit à differentes reprifes 
que défefperant ds les pouvoir for- 
cer il capitula avec eux , & qu’ils fç 
retirèrent au nombre de deux ceps 
quarante mille.- - r ~ Z iij 
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-, M. l*Abbé Guyon f dit pofitive- 
tfient „ qu’ils paflerent en Syrie ; & 
que Comme Bèlus jetoit alors par 
„ fes violences & fes invafions Iespré- 
miers foftdemens de l’empire d’Af- 
„ fyrie ^ils demeurèrent dans la Ju- 
^ dée, où ils bâtirent une Ville ca- 
9 , pable de contenir cette grande 
„ multitude de peuples : & que c’eft 
j, l’ancienne Jèbusqu’ofi nomma de- 
,, puis Jerufalem. 

J’ai peine à àccorder cela avec ce 
que M. l’Abbé Guyon a dit fi judi- 
cieufement plus haut*pour combat- 
tre Manèthon & Jofeph qui font de 
ce fentiment * ce qu’il rapporte , dit 
„ il de Jofeph , que les palteurs vin- 
M rênf bâtir Jerufalem eft une nou- 
^ Vëllê faute de fa part.Inftruit com- 
,, me il l’etoit dans les antiquités ju- 
5, daïques ,il ne pouvoit pas ignorer 
ÿ' 'que Jerufalem etoitun fécond nom 
r 5 . dorié d’après coup à l’ancienne 
„ ville de Jèbus bâtie par les Jèbu- 
féens originaire! de Chanaan qui 
yf etoit fils de Charn; - 

% "Totn. il pag. 20^. '* Pag. iff* / = 

Voies ce ^uc nops en avons tiit pag.isft 
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Le fuccerteur de Thmofîs fut 
Aménoph'ts II. qui a été aufli appellé 
Mnèmon & Qfîrpandès. Les uns pré- 
tendent qu’il monta furie thronel’an 
du monde 1149. d’autres en 2.309. 
& on tient qu’il a régné 30. ans. H 
acquis un grand nom par les con- 
quêtes qu’il a faites en Afie & dans la 
Ba&riane.On croit même qu’il a bâti 
la citadelle de Suze , ou une Ville 
aux environs qui a porté longtemps 
fon nom : on a cru anciennement, 
qu’il avoit été au fiége de Troies, & 
qu’il avoit été tué par Achille ; mais 
le fiége de Troies lui eft porter ieur 
de plufieurs.fiécles,& on Ta prispouç 
IVlemnoq neveu de Priam qui étant 
gouverneur de la Perfe pour le Roî 
d’Artyrie vint au fecours de Troie* 
& fut tué par Achille. 

Il eut pour fucceffeurs Or us , Accn~ 
thrès fille d’Orus , Rat ho fis ,-Acefa 
cher è s ï, Acçncherès IL Armais , 
Ramejfès * Rameffès Mîamum,d<ynt 
l’hittoire profane ne nous apprend 
rien , quoiqu’il foit arrivé fous leurs 
régnes des chofes très întereflantes> 

L xv 
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je veux dire l’arrivée de Jofeph en 
Egypte , & celle de Jacob & de fa 
famille. • 

, J’ai fait voir les difficultés qui fe 
rencontrent dans la maniéré dont on 
a voulu jufqu’ici concilier l’Hiftoire 
fainte avec les régnes des Rois d’En 
gypte , je croi pouvoir propofer ici 
un arrangement qui ne foufïre aucu* 
ne difficulté. 

• t > 

Sjflètne qui concilie aifément r Hz* 
Jtoire Jaïnte avec celle d' Egypte* 

. . 9 , 

./ , 

J ’Ai pofé la venue d’Abraham en 
Egypte fous jlpQphis Roi pafteur; 
c’eft le fentiment commun , qui 
Ue foufïre aucune difficulté c’etoit 
peu après fa vocation qui a été à la 
yç c . année de fon âge l’an du monde 
3,083. Depuis qu’ Abraham efl allé en 
Egypte il s’eft écoulé environ z ?. ans 
jufqu’à la naiflance d’Ifaac qu’Abra- 
nam a eu à 100. ans. Depuis jufqu’à 
la naiflance de Jacob 60. Jacob a eu 
jofeph à 91. ans , & Jofeph en avoit 
quand il a été vendu & emmené 
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jrn Egypte :ainfi ly* \ 

60, 

9 l - 

1 1 6. 

font 191. ans 

depuis la vocati on d’ Abraham jufqu’à 
la 16 e . année de Jofeph. 

Je fuppofe ce qui elt probable, qui 
ne fauffre aucune difficulté, que rien 
n’empêche de croire & qui le trou- 
vera jufte par la fuite, quejofepha 
été emmené en Egypte la 4 e . année 
du régne à! Ac enchères IL à qui on 
done ii. ans de régne ; qu’il a été en 
prifon fous le régne d 'Armais , que 
Ton fait régner 4. ans &fous celui de 
Rameffès , qui a régné un an. Voilà 
13. ans depuis l’arrivée de Jofeph en 
Egypte jufqu’à la fin du régne de 
RamefTé. Jofeph avoit alors 19, ans. 
Il eft forti de prifon à 30. arisic’etoit 
la prémiere année du régne de Ra - 
mejfès Miamum , à qui on done 68. 
ans de régne : ainfi c’eft lui qui a tiré 
Jofeph de prifon , & qui l’a elevé. 
jofeph avoit 39. ans lorfque Jacob 
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eft venu en Egypte avec fa famille i 
c’etoit la io c . année du régne de Ra- 
meflès Miamum. 

Jacob eft mort 17. ans après qu’il 
eft venu en Egypte ; c’etoit la 
année du régne du même Roi : Jo- 
feph aiant alors y6. ans. 

. Jofeph eft mort à no. ans ; c’etoit 
54. ans après la mort de Jacob , & 
13. après la mort de Rameflès Mia- 
mum. 

Aménophis II. a fuccédé à Ra- 
méfiés Miamum : ainfi c’eft la 13 e . 
année de fon régne que Jofeph eft 
mort. Il a régné 19. ans ; il ne peut 
pas être celui qui a perfécuté lesliraé- 
lites : c’eft un autre Roi , dit Moïfe, 
qui ne connoijfoit point Jofeph. Or 
Aménophis connoifloit bien Jofeph, 
puifcju'il avoit vécu 13. ans fous fou 
régne , & qu’il avoit été fon pré- 
mier miniftre. 

Séfoflris a fuccédé à Aménophis: 
on lui donc y8. ans de régne & 78* 
de vie. Cela étant il aura vécu ix. 
ou 1 3 . ans avec Jofeph , car remontés’ 
de 78, ans vous aves y 8. de fon ré- 
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gne , 19. de celui de fon pere qui 
font 77. ans. Ainfi Séfoftris avoit un 
an lorfque fon pere a commencé à 
régner ; & comme Jofeph n’eft mort 
que la 13 e . année du régne de fon 
pere , il s’enfuit que Séfoftris a vécif 
avec Jofeph 13. ou 14. ans. 

11 a donc connu Jofeph , & on ne 
peut pas dire qu’il foit le Roi , dont 
parle Moïfe , qui ne connoijffoit pas 
Joseph & qui a commencé à perjécu - 
ter les Ifraelites . r 

Ce ne peut donc être que Rampfès 
fon fils dont nous avons marqué les 
dififerens noms ; on lui done 66. ans 
de régne. 

Je prétends que c’eft lui dont 
parle Moïfe au prémier chapitre de 
l’Exode en ces termes„Jofeph étant „ 
mort aufli bien que fés freres & „ 
toute fa parenté ( qui etoit venue „ 
en Egypte) les enfans dlfraël s’ac- » 
crûrent , & comme un germe fer- „ 
tile ils fe multiplièrent & fe forti- „ 
fièrent de tele forte qu’ils rempli- >, 
rent tout le païs(qu’ilshabitoient.) „ 
II falloit beaucoup de temps pour 
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fe multiplier de la forte : aufii ai je 
démontré qu’il s’etoit écoulé 64. de- 
puis la mort de Jofeph jufqu’à la naif- 
îance de Moife. Ces 64. ans je les 
compte depuis la 13 e . année du régne 
d’Aménophis , depuis lequel temps 
il s’eft écoulé 6 . ans qui font le relie 
de fqn régne , & 5-8. qui font celui 
de Séfoftris : voilà jufte 64. ans depuis 
la mort de Jofeph jufqu’au régne de 
Rampfès & à la Oaiflance de Moife, 
peut on rien qui s’accorde dans une 
plus grande perfection? . 

Moife continue „ cependant (que 
les Ifraelites fe multipliaient fi fort ) 
3> il y eut un Roi nouveau qui régna 
5 > en Egypte , & qui ne connoiflbit 
9 y pas Jofeph : il dit à fon peuple: 
voilà la race des en fans d'ifraël qui 
ejl devenue extrêmement puijfante : 
elle eft plus forte que nous .‘ ferons 

nous fi mal avîfésque de lalaifier 
9, multiplier ainfi ? venés donc , & 
9, opprimons la. Tout cela ne dénote- 
il pas le commencement d’un nou- 
veau régne? 

Or tout ce qui eft dit dans le refie 

Vorés page 


t 


Digitized by Google 



r 


' H i s r o r i' q_ v e. '* 

3 u chapitre peut être arrivé dansl’éf* 
pace d’un an. Quoiqu’il foit dit que 
plus onopprimoït les en fans d'IfraêL 
plus ils fe multïplioïent , Moïfe ne 
dit pas que le Roi fe foit apperçû de 
cet accroiflement de multiplication » 
ni qu’elle fe foit faite avant la naif- 
fance de Moïfe. 

•’ Cependant fi on vouloit qu’il fe fût 
écoulé plufieursannéesdepuislecom- 
mencement de la perfécution jufqu’àt 
la naiflance de Moïfe ou l’ordre de 
jeter les mâles dans le fleuve, il n’y 
auroit qu’à les prendre fur les régnes 
des deux prédécefleurs de Rampfès 
en retranchant un an de chacun de 
leur régne , luppofant que la 19. 
d’Aménophis & la 5-8. de Séfoflris 
n’etoient que des années commen- 
cées : de cette forte il y auroit 3. ans 
depuis le commencement de la per- 
fécution jufqu’à la naifTance de Moïfe 
& c’en elt allés pour y renfermer .tout 
te que Moïfe rapporte. 

.' Je fai bien que Moïfe dit au 2.? 
chapitre „ après cela il y eut un „ 
fepme dela tribu çteLèvi qui prit ^ 
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„ une femme de fa famille , qui cotî* 
çût & enfanta Moife. Mais i.° le 
foft hæc peut fe rapporter non pas à 
ce qui précédé immédiatement fça- 
voir l’edit de jeter les males dans le 
fleuve , mais à ce qui eft rapporté 
plus haut de la mort de Jofeph & de 
la multiplication des enfans d’Praël. 
a.° Que quand on voudroit foutenir 
que cette circonflance du mariage 
d’Amram feroit poflerieure à l’edit » 
Àmram a encore pû fe marier & 
avoir un fils dahs les 3 . ans que je fup* 
pofe depuis le commencement de la 
perfécution jufqu’à la naiffance de 
moife. L ? '<:■ * 

Rampfès aiant régné 66. an? ce 
fera fous lui que Moife à 3 5. ans ou 
environ aura été mis à la tête des 
troupes pour aller contre les Ethio* 
piens , fous lui qu’à l’àge de 40. ans 
il fe fera retiré pour éviter la perfé- 
cution , qu’il fera allé vifiter fes frè- 
res, qu’il aura tué l’Egyptien, & qu’il 
fe fera retiré dans le pais de Madian. 
r Continuons de fui vre Moife : après 
avoir raconté ce qu’il avoit fait dan^ 
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v îepaïs deMadianil dit „ bien long- n 
temps après , 1 e Roi d’Egypte mou- * 
rut,c’ell à dire Rampfès, vingt fix „ 
ans après que Moife fut forti d’ Egy- 
pte. Et cela fait les 66. ans du régne 
de Rampfès. ; v *1 J , 

AménophislWSon fils lui fuccéda» 
tandis que Moife etoit encore dans 
le pais ae Madian. ...... 

- Environ 14. ans après Dieu s’appa- 
rut à Moife & lui ordona de retour- 
ner en Egypte. . 

» Pour mieux faire voir combien ce 
calcule eft jufte , & comment il qua* 
dre avcel’hiftoire de Moife, nousn a- 
vons qu’à remonter zi y. plus haut 
ÿifqu’à l’année que Jacob vintenEgy- 
pte, nous trouverons notre compte* 
félon Moife & félon l’hiftoire des 
Jlois d’Egypte. • « 

* Selon celle ci nous trouvons 
"*4. ans du régne d’Aménophisffl. 14. 
66.de celui de Rampfès. 66. 

$8.de celui de Séfoftris. 

19. d’Aménophis ÏI. > * 9 * 

68.de Ramenés Miamum.; ^ . 6 ** 

- i.de Ramefies/ 

-* » * 
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* 4; d* Armais. . 4? 

* S.faifant le relie de celui d’Acen- 

«- cherèsIL 8. 

' •" font/. • « 238. . 

Et comme il y a eu 23. ans depuis 
l'arrivée de Jofeph jufqu’à celle de 
Jacob & fa famille, il n’y a qu’à les ra- 
battre de 238 , il relie julte 21 y. 

- ; Selon Moïfe. 

€0. ans qu’avoit Moïfe lorfqu’il 
c v ^11 venu en Egypte. * 80J 

64. depuis fa naiffance jufqu’à la 
■ mort de Jofeph. 6+1 

$4. depuis la mort de Jofeph juf- 
qu’à celle de Jacob. 54* 1 

£7. depuis la mort de Jacob juf- 
^ j qü’à fon arrivée en Egypte. 17} 

23 . depuis fon arrivée jufqu’à celr 
le de Jofeph. /• ; * 23 J.- 

v 1 . • • ' 2,3?. 

* Rabattés les 23. ans depuis l’arri-» 
vée de Jofeph jufqu’à celle de Jacob 

fa famille, vous avés de ttiême 21 y. 

^T\ 
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. Il n’yi à que les 6 4. ans que nous 
mettons entre la mort de, Jôfeph 
la naiflance de Moïfe qui puiflent 
fouffrir quelque difficulté': toutes les 
autres iupputations font clairement 
marquées par Môife. Mais une preu- 
ve que ees 64. ans font réels » c’eft 
que comme nous l’avons prouvé ci 
devint * il y a eu 430. depuis la vo- 
cation d’ Abraham jufqu’à la fortie 
d’Egypte ; or: depuis la vocation d’A- 
braham jufqu’à l’entrée de Jacob en E- 
gypte il ÿ a eu encore 2 1 y comme nous 
l’avons auffi prouvé :4infi il fautnécef- 
fairement pour fai r e lesajutres 2 1 y . âns 
jufqu’à la fortie d 4 Egypte:qu’il fe foît 
écoulé 64. depuis' la mort de Jofeph 
jufqu’à la naifîance de Moïfe. 

Si on vouloit foutenir avec M. 
l’Abbé Guyon que la terre de GeflTen 
s’appelloit déjà Ramefles lorfque Ja- 
cob s’y établit, quoiqu’il ri’y ait aucu- 
ne néceflité , comme je l’ai déjà fait 
voir ; il y a eu.alTés de Rameffès par- 
mt les Rois d’Egypte qui ont régné 
avant que Jacob y arrivât y d’où elle 
*4 pu tirer ‘ce'fttrnom rentre autres 

Aa 
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Rameffès peredeRameifèsMiamtimï 
qpi vivait dix ans auparavant; 
r Dire comme cet Auteur que „ re- 
„ monter xif. ans depuis la fortie 
„ miracuîeufe on tombe précifément 
s, fur la 3 8 e . année de Ramefles Mia- 
„ mum la neuvième année de l’inten- 
* dance générale de jofeph , c’eft 
oublier le nombre données qu’il do- 
ne à chaque régne. Car il fuppofe 
qu’Améftophis a été fubmergé la fé- 
condé année de fon régne , il done 
66. à Rampfès , 58. à Séfoftris , 19. 
à Améhophis II. avec 38. qu’il donc 
à Ramelfès avant que Jacob vint en 
Egypte. Ne voilà que 1. 

1 . • ' * : 66* 

1 58. 

•: •• ;• . - •• 19- ■' 

38. : 

a tu ne font que - i$i, 

1 non pas - • t i . «f. 

• • \ r» 

: Nous voilà donc inftruits d’i*ne 
maniéré à ne pouvoir être attaqués 
âç quelque côté que cepuiffe être» 
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des principales circonftances des ré- 
gnes de 8. Rois d’Egypte confécutife 
que l’on attribuoit auparavant àl’uii 
& à l’autre aü hazard fans pouvoir 
lavoir à quoi s’en tenir , & nous pou- 
vons dire que nous cannoiflans les 
Rois qui ont affligé , elevé & pétfé- 
cuté fucceffivement Jofeph , Jacob 
& fa race , Moïfe & les îlraelites. 

* ? * "Y * «>'* ,r 

■ f | , r ' # l / I U 1 J f 

Suite de ce qu'il y a de mémorable 
des Rois d'Egypte . - « 

f ' . : * -» 

* > , 2 x • • / > I d. • * * • *• 

G Ontinuons les princimles ciis 
conftances delà vie de ces Rois, 
t , Sous Aménophis II. des Maures 
diabitans aux environs du fleuve Ift- 
dus en Afie après avoir cotoié l’A- 
-rabie heureufe entrèrent dans la 
Mer rouge & abordèrent en Egy- 
pte demandant paflage pour aller s’é- 
tablir du côté de la fource du Nil, 
quoique ce pais fût déjà habité par 
les Ludiens que nous avons dit être 
des Ethiopiens. Aménophis les laifla 
pafler. " \ 

b Ce même Roi s’imagiai Wfe on 

Aa ij 
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fonge' que Séfoftris fon fils feroit uîi 
jour maître, du monde. Il fit amener 
à la Cour tous les enfans qui etoient 
liés le même jour que fon fils , & les 
itelever^yec lui pour l’accompagner 
,dans fes expéditions. Il s’y en trouva 
-1700. qui dans la fuite moururent 
«tous à fon fervice. La prémiere ex- 
pédition de Séfoftris- fut la conquête 
de la Troglodyte qui etoit contiguë 
•ü l’Egypte & faifpît une partrêide 
l’Arabie.. La fécondé dans la Lybie 
qu’il fournit jufqu’aux bords de l’O- 
xéan Occidental, _j • ' > '“"Y 

. AprS* la mort de fon pere il ne fie 
propofa rien moins que la conquête 
~dê l’Univers: mais ayant de l’entreÉ- 
-prendre il voulut gagner le. cœur ide 
ifesTujets. pour affermir fa domiitar 
-tipji ,..-afin que s’il s’elevoitj quelque 
^trouble; pendant fon abfence ceuxqqi 
T voudroient remuer trouvaient au- 
tant d’enemis qu’il laifleroit defujets 
.dans fon roiaume* < , d 
>;• Voici comme il avoit été elevé* 
,, on les endurcifloit ( lui & fes ca- 

<» marades ) 4 la peine & au travail 

• • • 

». >m * * 
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^|f afin de les dénouer dès l’eflfan-> „ 
ce pour les exercices militaires. Ofi * 
ne leur -donoit à manger ou’après ,* 
une courfe de 180. ftades & après * 
s’être exercés à la lute. Ils avoient ,* 
des maitres pour toutes lés fciénces „ 
& les arts qui concernoient les ar- * 
mes; On les infirûiloit àüili dans » 
les fecrets de la religion & de la ,, 
politique. 

ar Une tele éducation ne pbuvoit „ 
manquer de prématürer & fagefle » 
{ de Séfoftris qui n’avoit alors que „ 
•àb. ans ) conduit par fes lumières , „ 
il n’omit rien de tout ce qui etoit ,» 
propre à le rendre cher aù peuple. N 
grince généreux il donoit de’ l’ar- „ 
gent aux uns y des terres aüx au- » 
•très, des gratifications à plufieurs. „ 
Knemi du fang & de la peine il fit „ 
délivrer plufieurs fortes de coupa- „ 
Üleslans excepter même lesxrimi- „ 
-nels de léfce majefté : il remplit les 


« . « 


1 t *t 


* 




- ^ M. l’Abbé Guyon qui cite Diodore, Quoique 
i c croie pouvoir me difpenfer. de ,1e .Cuivre -dans 
quelques points de Chronologie cela n’empêche 
pas que. je n’eftimt iofinicment foii (avant oqvragc. 

Aa iij 
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» dettes de ceux que les créancier* 
» pourfuivoient avec chaleur & qui 
*» etoieiit en grand nombre. Doux & 
* affable il ecoutoit les plaintes qu’on 
„ lui venoic faire * reconcilioit les 
„ enemis , terminoit les différends* 
rendait la juftice avec fagefle & 
i* contentoit tout le monde. C’eft 
» des grands que le Prince a le plus 
,* à craindre pendant fon abfenc^ 
99 Séfoflris trouva le moien de les 
„ attache j? à fa perfone par l’honeur 
„ & les bienfaits dont il les comblai, 
» Jufq u’alors on n’avoit connu d’au?* 
,, très maîtres que le Roi & le tribu- 
„ nal de la juftice. Il créa des fupe* 
„ rieürs particuliers au nombre de 
,, 36. donant à chacun l’intendance 
„ d’une province pour y exercer les 
** fondions de gouverneurs & vice 
rois.. 

, t Son armée etoit compofée de 
, 600000 . homes, de pié 14000. che- 
vaux & 17000. chariots de guerre, 
rli fubjugua les Ethiopiens qui fe- 
couerent le joug après fa mort. Puis 
4 traverfa ]’AraW& péaétra jufque 
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dans les Indes & aux extrémités de 
la Chine où eft aujourd'hui le roiau- 
me de Nankin. .. ' . 

La terre lui manquant il reprit fa 
route par la haute Alie , & la Scythie 
jufqu’au fleuve Tanaïs qui ett aujour- 
d’hui le Volga qui fépare l’Afie de 
l’Europe. Il entra dans la Cholchide 
oùillaifla une colonie d’ Egyptiens, & 
dans la Thrace, & il revint en Egypte 
par le Bofphore après avoir fournis 
les Mes Cyclades. 

Il erigoit des monumens des roiau- 
mes qu’il foumettoit à fa domination. 
Et Hérodote en trouva encore plu- 
fieurs en voïageant dans la Paleitine 
la Syrie, où il y avoit cette infcrip- 
tion: Séfoftris Roi des Rois Sei * 

gneur des Seigneurs a conquis cette 
province far La force de fe s armes . 

; Il emploïa 9. ans à cette grande 
expédition, pendant laquelle malgré 
les fages précautions qu’il avoit pri- 
fes , Armais fon frere prit le diadè- 
me ; fentant approcher Séfoflris il fit 
Semblant de le réconcilier avec lui; 
il doua une fête en figne de réjouif- 

Aa iv 
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fance defheureux retour de Séfoftris, 
mais ce n’etoit que pour mieuxjouer 
fon jeu ; car il mit le feu à là maiion 

Î ju il avoît fait environer de roleaux 
ecs. Séfoftris s’échappa avec perte 
tle deûx de fes enfans. . . 

î La plupart fur le témoignage de 
Manéthon. croient que cet Armais 
eftDanaiis. Hérodote infinue que ce 
ne l’eft pas en parlant deDanaüs com- 
me d’un particulier , avant d’avoir 
rien dit de Séfoftris, ‘& difant pofi- 
vement que Séfoftris punit la trihifon 
de fon frere. J’en croirois plutôt Ma- 
néthon qui devoit être mieux ihftruit 
de ce fait qu’Herodote. 

* Lorfque Séfoftris fe vit paifible 
dans fon rôiaume , il s’appliqua aux 
travaux intérieurs de l’Egypte pour 
la garantir des inbndations du Nil,fair 
fant des canaux, des ' murailles , des 
fofles & des hauteurs fur lefquelles il 
faifoit bâtir de nouvelles «Villes: ce 
fut à*ces travaux que l’on occupa les 
Ifraelites fous Rarppfès fon fils qui 
les continua, ••'/r o: • !. 
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De l’Empire des Babyloniens,’ 

*• ■ " • - l". . ' ♦ . t 

N Embrod qui avoit jetté les fon* 
demens de l’Empire de Baby* 
lone a régné 3*. ans. Il a eu des Suc- 
ceiîeurs dont : on ne trouve que les 
noms & les dates. On les partage en 
deux Dynafties, la prémiere de Rois 
originaires du pais qui a duré 278. 
ans & la fécondé 215-. après quoi Ni- 
nus Roi d’Alfyrie s’empara de Baby- 
lone. On croit que ce fut 628. ans 
après le déluge. 

On ne peut pas douter que Sémira- 
mis feirtme de Ninus à l’imitation de 
fon marit qui avoit fait tant de mer# 
veilles k Ninive , n’ait beaucoup tra- 
vaillé à Baby lone. V'C - 
* * 

. 1 - Babylone. . .v-.t 
• ' - . r 1 . ' - . * * 1 

L A Ville avoit 480. flades de cn> 
cuit en quarré, & fes murs 350. 
pies de hauteur & 87. dépaiffeur. Ils 
etoient composés de briques & de 
bitume , les briques faites de la terre 
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qu’on avoit tirée en creufant les fof- 
(esqui entouraient la Ville , & le bitu- 
me s’etoit tiré d’une fontaine qui fort 
d’une caverne quietoit près deMen- 
nis & qui en jettoit en quantité. Ainr 
ü on peut juger quelle dif tance il y 
«voit depuis le fond des foliés qui 
etoient murés de côté & d’autre juf- 
qu’au haut des murs. 

. A chaque côté du quarré il y avoit 
if. portes toutes d’airain maflif; 3; 
tours entre , a chaque intervalle de 
deux portes r qui etoient 10. piés 
plus hautes que les murs, & une bien 
plus haute à chaque coin du quarré. 

Il y avoit f ex rues qui répondoient 
«ux cens portes, & qui fe coupoient 
en angles droits , outre quatre autres 
qui etoient bordées par le rempart : 
lesprémieresavoient 1^0. piés delar- 
' geur & les demieres 200. 

Les maifons avoient 3. ou 4. éta- 
gés, mais elles etoient de diftance en 
diftance. La Ville etoit traverfée par 
un bras de l’Euphrate fur lequel il y 
avoit un pont qui palïoit pour un des 
plus beaux ouvrages de la Ville. . - 

* 
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HISTORIQUE. 

- La tour de Babel qui avoit été bâ^ 
lie avant la difperfion faifoi tune par-* 
tie du temple de Bel, elle avoir 600. 
piés de haut & chaque côté de fa bafe 
qui etoit quarrée avoit autant de face, 
elle etoit bâtie de briques & de bi-» * 
tume, & on y montoit par un efcalier 
qui tournoit 8. fois autour par le de* 
hors. Il y avoit* des chambres dans 
l’interieur de cette tour, & un obfer* 
vatoire au fommet. j 

Nabucbodonofor avott bâti Tau- 
Ire partie du temple des dépouilles 
qu’il avoit prifes fur celui de Jerufa* 
leim Xerxès le fit entièrement déma- 
lir. Alexandre avoit formé le deflein 
de le rétablir : mais la mort l’en dé- 
tourna. ; 0 

. Jardins fufpendus. 

» • ^ 

I L y a aufii , dit Quinte Curee, „ 
une citadelle qui a 20. ftades de » 
circuit, dont les tours ont des fon- „ 
demens. de 30. piés de profondeur „ 
en terre & s’elevent à la hauteur „ 

8p. G’eft fur cet édifice que V 
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w font les jardins fufpendus , cette 
s, merveille que les Grecs ont tant 
» vantée. Ils font de la même hau- 
in teur que les murs de la Ville. Rien 
99 n’elt plus charmant tant pour la 
i, hauteur des arbres qui y font plan- 
in tés , que pour l’ombrage qu’ils ÿ 
y> forment. Toute la malle ell fou- 
99 tenue par des cofomnes de pierres 
99 fur lefquellesily a un pavé de pier- 
„ res quarées , où on peut mettre dé 
■99 la terre tant que l’on veut , & y 
99 amener de l’eau pouf l’arrofeï*. 
y, Auiliy a-il des arbres qui n’ont pas 
» moins de 8 . coudées de tour & ^o. 

piés de haut , & qui portent des 
99 fruits en aulli grande abondance 
„ que s’ils etoient plantés en terré 
„ ferme. Quoique le temps altéré & 
„ détruifemfenfiblement, nonfeule- 
„ ment ce qui ell fait de la main des 
homes, mais même les plus folidés 
i9 ouvrages de la nature , cette ma- 
chine qui devroit plier fous le poids 
*99 de tant de troncs d’arbres & qui 
t» porte une forêt d’une tele péfan- 
e t , teur fe conferve fans alteration, 


> 
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étant foutenue de vingts murs très „ 
épais diflans Tün de l’autre de 10. „ 
piés , ( & qui forment autant de 
terraftès de l’une desquelles \ on * 
monte à l’autre par un elcalier tara- 
ge de dix piés. Sur la plus haute il 
y avoit un aquéduc & une pompe 
par laquelle on tiroit de l’eau de la 
riviere pour en arrofer le jardin. ) rï 
A regarder de loin ces objets „ 
charmans vous les prendriés pour „ - 
des montagnes couvertes de forêts: * 
on croit que c’eft un Roi de Syrie „ , 
qui a fait faire; de fi magnifiques ^ 
chofes par complaifance pour la „ 
Reine fon epoufe qui aimoit les „ 
bois & les forêts & qui a fi inge- 
nieufement copié la nature en con* „ 
ilruifant lçs forêts dans des lieux 
'Unis & plats. ( Ces jardins etoient fur • 
.un quarré qui avoit 400. piés de cha- 
que oôté.) . • • : ; A: 

- C’etoitenefFetNabuchodonoforqui 
les avoit faits pour complaire à Amy- 
tis fille d’Aflyagès Roi de Médie , & 
dont Cyrus avoit epoufé la fœur. . . . 
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* ■ - . • - • " * 

c . . Mœurs des Babyloniens. \ 

. - ► . . • \ 

„ N ne peut rien , dit encorê 
„ Q* Curce, de plus corrompu 
,, que les mœurs des Babyloniens* 
„ rien de plus capable d’exciter 8c 
*, même d’irriter les pallions les plus 
» déréglées. Les parens & les marits 
*5 fouffrent que leurs filles & leurs 
*» femmes s’abandonnent à leurs hô- 
», tes pourvu qu’on les paie. Ce ne 
„ font par toute la Perfe que jeux 
9, & feltins chéslesRois & les grands, 
„ mais les Babyloniens s’adonnent 
w iur tout au vin & aux dilTolutions 
9, qui en font les fuites. Les femmes 
„ font . alTés modeftes lorfqu’elles 
9, entrent dans un feftin , mais elles 
j, ne tardent guerres à quitter leurs 
„ voiles, & infenfiblement elles per- 
„ dent toute pudeur & elles envié- 
9, , tient à cet excès d’effronterie , ce 
„ qui foit dit fans blefler les oreilles, 
^ que de fe découvrir même par le 
„ bas. Ce ne font pas feuletnent les 
„ débauchées qui profanent ainû 
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leurs corps , ce font les dames , & * 
les maîtres mêmes qui le font un * 
tooneur de ce qui fait la honte des * 
proftituées. 

C’eft à une nation aufli châtiée & 
ftuffi policée dans fes mœurs que les 
efprits forts font redevables del’aftro* 
Jogie judiciaire que Cicéron appelle 
délirât tonem incredibilem. 

Commencement de V empire de* i 
Ajfyriens . 

' r i 

w ’ * 4 

L ’Ecriture dit au io. chapitre delà 
Genéfe » Les enfans de Cham „ 
font Chus. .. Chus a engendré Nem- » 
brod qui commença à fer end repu if- „ 
fant fur la terre fefignalant dans les „ 
exercices de la chaffe ... Le lieu où „ 
il commença à régner fut Babylo- „ 
■ne . . . dans le pais de Sennaar. *De „ 
terra ilia egrejus eft Afur & œdi- n 
feavit Niviven. Laqueftion eft de 
Savoir comment il faut traduire ces 
dernieres paroles : faut il lire c'eft de 
-ce pais qu'efl fort i Ajjur ( fils de Sem 
c^ont il eft parlé plus bas : ) ou c’eft do 
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te fais qu'efi forti le peuple d'Aflfi' 
frie , ou bien Nembrod partit de là 
f our aller en Affy rie oû il bâtit Ni* 
vive. - • 

-2 II y a de la difficulté de part & 
d’autre ce qui femble détourner de 
-croire que Moïfe par ces paroles il 
fôrtit entende Affiir fils de Sem ,c’eft 
que ce n’etoit pas là le lieu de parler 
d’ Affiir. Néanmoins on prétend que 
dans ; toutes les verfions orientales 
Affiir eft au nominatif & non pas à 
l’accufatif: & cela joint avec ce que le 
Prophète Michée appelle l’Affyrie là 
terre de Nembrod doit déterminer à 
iuivre la fécondé opinion. . « y - 
u Ceux qui fui vent la prémiere tié- 
nentqu’AffurfilsdeSem sfetoit jointà 
^Nembrod pours’etablir dans le pais de 
Sennaar , mais que ne pouvant fuppor* . 
, ter fes violences &fes maniérés impe- 
, rieufesil fefépara de lui , apparemment 
'avec fa famille , & qu’il bâtit Ninive : 
mais comme il etoit pacifique & qu’il 
ii’etoit point dominé par l’ambition, il 
.ne prit point le titre de Roi , & le gou- 
^vernenaent fut démocratique avec des 
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juges pour terminer les differens. 

Auffi ne trouve-on dans les anciens 
aucun Roi d’Aflyrie jufqu’à Belus; 
quoi l’Ecriture en compte jufqu’à 9. 
desenvirons qui fefirent la guerre tan- 
dis que Loth etoit à Sodome: Amra- 
phel roi de Sennaâr , où Babylone etoit 
bâtie ,Chodorlahomor Roi des Elami- 
tes au delà du Tigre , &c. Leurs expé- 
ditions en Méfopotamie, en Syrie & en 
Paleftinefont marquées dansl’hiftoire 
de cette guerre ; il n’y eft fait aucu- 
ne mention de Rois de Babylone ou 
d’Afiyrie. Néanmoins il y en avoit à 
Babylone dans le pais de Sennaar. Ap- 
paremment qu’il ne prit aucune part 
dans cette guerre. Ainfi ce n’eft pas 
une conféquence qu’il n’y ait point 
eu alors de Roi à Ninive de ce qu’il . 
n’en eft pas fait mention dans l’hittoi- 
re de cette guerre : il pouvoit n’y avoir 
point pris part non plus que celui de 
Babylone. 

Quoiqu’il en foit l’hiftoire de cet- 
te guerre fait connoitre que plufieurs 
particuliers à l’exemple des Rois de 
Babylone ufurperent toute l’autorité 
. Bb 
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dans les Villes qu’ils habitoient 
prirent le titre de Roi; & même que 
ceux de ces Rois qui etoient les plus 
puilFans s alïujettilîbient les autres. : . 

. Ce futiainfi que Belus fe rendit* 
maitre de .Ninive. Savoir dans quel 
temps il vivoit: c’eftce qu’il eft difii- 
cile de décider. Il y en a § qui le font 
vivre environ ioo. ans après la voca- 
tion d’ Abraham. Il pouroit bien être 
plus ancien ; car la raifon pour la- 
quelle on le fait fi. jeune c’eft que 
dans la guerre dont je viens de par- 
ler om n’y voit point de Roi de Ni- 
nive , & j’ai fait allés fentir com- 
bien cela eit foible. i Calvifius après 
Jules l’Africain le place 194. ans 
après le déluge , lui donant 55 * ans 
de régne & lui attribuant la conquê- 
te de Babylone. Cela eft encore moins 
fôutenàble ; car où placer tous les Rois 
de Babylone qui ont fuccédé àNem- 
brod & que tous les anciens difent 
«voir occupé le throne de Babylone 
pendant plus de yoo. ans ? d’ailleurs 
fa roiauté ri’eft pas fi ancienne. 

S M. l’AbUc Guyon Tom. p. 7 . ' . ^ L U 
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* Ninus fon fils lui fuccéda. Il fit al- 
liance avec Ariée Roi des Arabes 
dans le deflein de fe rendre maître 
de TAfie. Le prémier objet de fon 
ambition fut Babylone dont il s’em- 
para lorfque Nabonaddus en etoit 
Roi , fi cette conquête ne doit pas 
être attribuée à fon pere comme le 
prétend Calvifius. Il pafla en Médie* 
tailla en pièces l’armée de Pharnus 
qui en etoit chef & le fit mourir 
en* croix avec fa femme & les enfans. 
En un mot il s’empara de tout le 
pais qui eft entre la Baétriane &la 
Méditerranée > & depuis le Tanais 
jufqu’à l’Arabie. 

Nin'tve. 

A Près ces conquêtes il s’adonna 
à aggrandi-r Ninive qui n’eit ap- 
pellée de ce nom au 10. chapitre de 
la Genéfe que par anticipation, puif- 
que c’eft de lui qu’elle tire ion nom , 
& il mit tous fes foins à l’embellir. Il 
lajit rebâtir fur unauarré long, dont 
les deux plus grands côtés avoienÇ 
10. lieues chacun , & les deux moin* 
dres environ 5. & demie , en fort* 


^ • * f •* * • » 
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378 Chronologie 
que toute l’enceinte etoit de 31. lieues 
qui font les 3. journées de chemin 
que lui done le Prophète Jonas. 

Les murs avoient loo.piés de haut 
& 3. chars attelés pouvoient marcher 
de front fur leur largeur. Il y avoit 
5000. mille tours enclavées dans les 
murs & qui etoient une fois plus hau- 
tes : ce qu’il y a de fmgulier c’eft 
qu’on ne fait pas aujourd’hui où cette 
Ville fi fuperbe etoit bâtie. Hérodote 
dit qu’elle etoit fur le Tigre & Ctç- 
fias fur l’Euphrate. On pouroit bien 
les concilier en difant avec Calvifius 
qu’elle etoit où eft aujourd’hui Nifible 
à la fource d’une riviere qui fe déchar- . 
ge dans l’Euphrate & qui communi- 
que avec le Tigre par un canal. 

S émir amis. ' . - 

A près avoir achevé ces ouvrages 
il entreprit une fécondé expé- 
dition pour foumettre la Baétriane. 
Ôxiarte que Ctéfias appelle Zoroaftre 
& qui en etoit Roi , lui fit tête , mais 
enfin Ninus pénétra jufqu’à Ba&re 
qui en etoit la Capitale après avoir 
combattu de part & d’autre,ditCal~ 
yifms après r Arnobe , plus par les 
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.preftiges de la magie que par la for- 
ce des armes. Il y avoit une citadelle 
bâtie fur un roc efcarpé qui paroif- 
fbit imprénable, ce qui en faifoit né- 
gliger la défenfe. Sémiramis qui n’e- 
toit encore alors que femmedeMènon 
gouverneur de Syrie & qui fe trouvoit 
au fiége avec fonmarit,apperçût des 
détours qui pouvaient conduire à la 
citadelle, & s’etant emparée des ave- 
nues avec quelques fol dats elle appella 
les Aflyriens qui fe rendirent maitres 
de la citadelle & après de la Ville. 

: On dit qu’elle etoit fille de Décer- 
ta de la ville d’Afcalon qui l’avoiteue 
d’un jeune home dont elle s’etoit 
amourachée ; que fa mere de regret 
avoit tué fon amant , expofé fa fille, 
& s’etoit noiée dans un lac ; que Sé- 
miramis avoit été nourrie par des 
pigeons, & qu’étant devenue grande 
elle ne brilla pas moins par fa beauté 
que par la gloire qu’elle s’etoit acqui- 
fe au fiége de Baftre. Ninus ne fut 
pas infenfible au mérité de cette hé- 
roïne : au contraire il devint fon amant 
& fe paffiona jufqu’au point de l’oter 
* * Bb iij 
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à fon marit qui s’en étrangla de dé- 
fefpoir; • ' • 

Elle eut de Ninus un fils nommé 
Ninias qui étant jeune lorfque fon 
pere mourut après 52. ans de régne, 
Sémiramis prit les reines de l’em- 
pire. On dit que fe voïant veuv* elle 
déguifa fon fexe pour fe faire plus 
refpetter de fes fujets & être plus 
en état de marcher à la tête des ar- 
mées. Elle fit la conquête de l’Egy- 
pte & de l’Ethiopie •& rendit tribu- 
taires les Princes del’Afie mineure; 
auflï Priam demanda-il du fecours à 
Teutamùs Roi d’AfTyrie qui lui en- 
voïa 20000. homes & 200. chariots, 
de guerre fous la conduite de Mem- 
non neveu de Priam , qui fut tué 
par Achille & qui auparavant etoit 
gouverneur de la Perfe. Elle conful- 
ta l’oracle de Jupiter Àmmon qui lui 
fit répônfe qu’elle periroit dans les 
embûches de fon fils Ninias. 

* Après ces expéditions elle fe fit, 
dit on , connoître pour femme tele 
qu’elle etoit , & fe mit en tête d*e- 
poufer fpn propre fils qui frappé 

t* : :, L 
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^horreur d’une tele propofitran ac- 
complit la prédiétion de l’oracle* . 

Ce que l’on dit de fa métamor- 
phofe en pigeon peut venir de ce 
que Ninias après l’avoir fait mourir 
avoit publié pour couvrir fon parri- 
cide que fa mere s’envoloit au ciel 
ious la forme de quelque pigeon qui 
palTa par hazard au deflus du palais. 
Quoiqu’il en foit elle a été adorée 
fous la tigure du pigeon que les Rois 
de Babylone ont porté depuis dans 
lem*s armes & fur leurs étendards. 

Tant il elt vrai , dit M. l’Abbé „ 
Guyon au fujet de la paflion de Sé- f „ 
miramis, qu’on vient plutôt à bout „ 
de domter des nations belliqueu-.,,, 
fes & puilfantes que de furmonter „ 
une feule de fes pallions ; celle de--,, 
vant qui -tout l’Orient n’etoit que.,, 
foiblelîè n’eut pas la force de fe „ 
. vaincre elle même fur la volupté , „ 
*qui la dominoit. S’il en faut croire.;,, 
plufieurs Hiltoriens , les palais^,, 
-écartés & les jardins délicieux.,, 
• qu’elle lit conltruire devinrent des c „ 
lieux encore plus célébrés par fes „ 

Bb iv 
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„ d^êglcmens & fes débauches. Oh 
,, lui impute même $ d’avoir eu cette 
„ cruele maxime de faire périr aufli 
„ tôt ceux avec qui elle avoit partagé 
„ fes plaifirs. Quelques uns la com- 
,, parent à Pafiphaé: ces excès afreux 
„ ont doné lieu au reproche qu’on 
„ lui a fait d’avoir voulu forcer Ni- 
,, nias à l’epoufer. 

Voici l’infcription faite en l’honeur 
de Sémiramis où elle décrit elle mê- 
me fes (exploits. „ J’ai régné àNinive; 
5 , mes états etoient bornés à l’Orient 
„ par -le fleuve Hindmanès ;au Midi 
„ par le pais qui porte l’encens & la 
s, myrrhe , au Nord par les Saques 
„ & les Sogdiens. Avant moi les Af- 
,, fyriens n’avoient point vûde mers: 
„ j’en ai fournis quatre à ma puiflan- 
„ ce. J’ai forcé les fleuves de couler 
„ où j’ai voulu , & je leur ai fait por- 
„ ter les eaux aux pais qui en avoienc 
„ befoin. J’ai rendu fertiles les terres 
„ les plus arides en les arrofant par 
„ ces fleuves qui etoient mon ouvra- 
„ ge. J’ai conftruit des forterelfes 

t Atbcn. Dcipnos. L. XII» 
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Imprenables. J’ai domté par le fer „ 
les plus durs rochers ; & j’ai em- „ 
ploïé mes richelîès à ouvrir des „ 
chemins dans des endroits où les „ 
bêtes fauvages ne pouvoient péné- „ 
trer. Malgré tous ces grands tra- w 
vaux & ces occupations j’ai trouvé „ 
du temps pour mes plaifirs & pour „ 
ceux de mes amis. 

Elle a régné 41. ans. Et on l’a con- 
fondu dans la fuite avec d’autres Sé* 
miramis qui ont vécu longtemps après 
elle. 

Ninias. 

N IniasJou Zaméisfon fils plus „ 
mou que la volupté même ne „ 
rougit pas de convertir fa cour & M 
fon palais en un ferrait infâme où „ 
il n’eut plus de fociété qu’avec des „ 
âmes dignes de lui , j’entends des „ 
eunuques & des femmes débau- „ 
chées. Abandonné au plaifir il dé- „ 
fendit qu’on lui parlât de rien qui » 
pût lui caufer la plus légère inquié- „ 
. tude ... Le moïen qu’il eftima le „ 

J M. l^Abbc Guyon. - 
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M plus propre pour couvrir fes dé* 
„ fordres fut de fe montrer rarement 
M dans le public ...Son orgueil etoic 
„ fi grand que fi quelqu’un avo^tpris 
„ la liberté de lui dire une feule pa- 
w rôle fans être interrogé , auffitôt 
f , fa prétendue témérité etoit punie 

d’un rigoureux & mortel fuppli- 
„ ce... Ce déréglement de conduite 
„ fut le plan & le model que fuivi- 
„ rent tous fes fucceiïeurs juiqu'à 

Sardanapale. 

Ce fut fous fon régne queSéfoftris 
Roi d’Egypte non feulement lécoua 
le joug des Aflyriens , mais même fe 
fournit l’empire d’Aflyrie , & fon 
nom fe trouve dans la lifte des Rois 
de cet empire où il eft appelle Scthos: 
mais il y a apparence qu’aprèsla mort 
deSéfoftris les Rois, d’Afl'y rie fecoue* 
rent le joug à leur tour. 


SucceJJion des Rois d* AJfyrie. 

V Oid lafucceflion desRoisd’Af- 
fyrie jufqu’à Sardanapale félon 
Calvifiusqui a fuivi Jules i Africain; 


Histori <^u e. 38? 
Belus , Ninus , S émir amis , Ninias 


qui a régn é 3 8 . ans. Arius 3 o. Aralii'rs 
40. Xerxès 30. Armamithès 28. Bé - 
lochus 35 1 : Talœus 42. Séthus ou 
S é thon qui eil le Séioftris des Egyp- 
tiens 32. Mamythus 30. Afchalius 
28. Sphérus 22. Mamïlus 30. Spar - 
teus 42. Afcadatès 38. Amyntas 35% 
Bélochns II. 25 .Balatorès 30. Lam - 
pridès 32. Sofarès 20. Lampraès 30, 
Banias 3 y. Sofarmus 35”. Mïtreos 
27. Tentamus 29. Teutoeus 24. 
freins 34. Chalaos 24. Anabos 21. 
Babius 27. Lhinœus 24. Derctlus 
22. Eupacmès 30. Laofthénès 18. 
Buritiadès 14. Ophratéus 21. Epa - 
cher è s 22. Acracarnès 7. Tonojcon - 
-coleros ou Sardanapale que l’on tient 
pour le 41. Roi d’Aflÿrie. 

Eufébe n’en compte que 36. Dio* 
<lore 30. 



Les Chinois . 

• « #• • 

C Eux qui ont écrit l’hiftolre de 
la Chine ont pouffé l’erreur plus 
Ipiu qu’aucun de ceux qui ont écrit 
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fhiftoire des autres nations. Ils ne me* 
furent la durée de cet empire que 
par quarantaines de milliers d’an- 
nées, félon le Pere le Comte Jéfui- 
te qui rapporte que cette nation 
compte plus de 40. mille ans depuis 
la fondation de fon empire. Ceux 
.qui ont été les plus modérés fuppo- 
fent que leur prémier Roi qu’ils ap- 
pellent Fohy a monté fur le throne 
295:2. ans avant J. C. ce n’eft pasre- 
itfonter trop haut s’ils prétendentque 
quelqu’un des Patriarches d’avant le 
déluge ait été leur premier Roi. Ils 
.ont peut être entendu par leur Fohy 
Noé qui eft né en effet 1944. ans 
avant la naiffance de J. C. le portrait 
•.qu’ils font de leur Fohy convient af- 
fés à ce Patriarche, 
v.'/ On compte après ceFohy 7. autres 
Rois qui lui ont fuccédé parl’eleétion 
des peuples , £c qui ont régné l’ef- 
pace de 738. ans. Après quoi on fup- 
pofe que l’empire de la Chine eft 
devenu héréditaire dans certaines fa- 
1 milles. On en compte 2*. - 
Y La première d 'H ta qui a eu 17. 
Empereurs, 
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La deuxième deJ^M^qui en a eu 28. 
La troifiéme de Cheu qui en a eu 3 y. 
La quatrième de Cin 4. feulement. 
< La cinquième de Han iç. que l’on 
ctend jufqu’à l’an 220. après J.C. : i 

Les Sic ioniens. 

S Icione etoit une des plus ancietres 
Villes du monde fituée dans le 
Péloponèfe , qui eft une prefqu’Ifle 
de la Grèce , fur une colline, envi- 
ron à deux lieues de la mer. Savoir fi 
elle a eu des Rois avant Argos c’eft 
de quoi on doute , parce que Pline 
dit que félon AnticlidefPhoronée{x\o.« 
cefleur d’Inachus fondateur d’Argos 
eft le plus ancien Roi de la Grèce r 
& qu’Homere rapporte que c’etoit 
Agamemnon Roi deSparte qui etoit 
maître deSicioneau tempsdela guer- 
re de Troies. 

On prétend néanmoins que lesRois 
fui vans y ont tenu le fceptre depuis 
l’an du monde 1898. jufqu’à Adrafte 
en 2773. Sçavoir , Egialée , Europs % 
Te le h in , Apis , The Ix ion » Egidre , 
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Fhurimaque, Leucipe , Af éfape y Efd~ 
te , Tlemnée , Orthopolis , Marathon , 
Marat e , Echirée , Corax , Epopeéy 

Eaomédon ySicionyTolybeyJantfque^ 

The fie , Adrafte. - 

Argos* \ 

E Toit Capitale del’Argolide dans 
le Péloponèfe fur les bords du 
Planizza ou înachus. Elle fe vantoit 
autrefois qu’il n’y avoit rien au mon-? 
de qui pût être comparé à fa magni- 
ficence. - ... .. 

On compte pour fes premiers Rois 
Inachus , Thoronée que l’on a cru 
avoir été le prémier home :fon frere 
s’appelloit Phégoüs, & fâ fille Io qui 
a été confondue avec l’Ifis des Egy- 
ptiens. Apir y Argus dont Argos a 
pris le nom. Criafe ou Cricufe , Sc 

T eranthe yT horbas yTrtopas yCroto* 

jte ou la fus y Agénory Telafgus c^ue 
l’on prétend avoir régné depuis lait 
ai 98. jufqu’en 4 u e DanaUs fe 

tendit maître d’ Argos. • , . 

* Fin du troifiémè âge du Monde* 
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SUPPLEEMENT 
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PRE’MIER TOME. 


‘ 1 . • • "• . ,-. . • 

P Age. iS. Moife Barcéphas a cru 
(jue l'arbre de la fcience du bien 
££ du mal et oit l'ufage du mariage 
qui et oit défendu jufqu à nouvel or* 
dre. •- ■ - 

Quelques perfones judicieufes ont 
été d’avis que j’aurais dû réfuter cet- 
te erreur de Moïfe Barcéphas. Je 
croi qu’elle l’eit allés par elle même, 
fur tout 11 on fait attention à ce que 
j’ai rapporté pag. 30. que Dieu après 
avoir formé Eve d’une côte d’Adam 
tandis qu’il dormoit , les avoit ma- 
riés en leur commandant de croître 
& de multiplier , comme il eft mar- 
que au 1 . Chap. de la Genéfe v. *8. 
^au 1 . v,zf.& fuiv. . : ; 

3 mêmes perfones n’ont pas trou» 

f-% ,s \ J 


/ 
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vé fuffifant ce que j’ai dit des deux 
arbres : c’eft pourquoi j’ajoute que 
Jofeph Néméfe & Saint Jean Da- 
Oiafcéne ont cru que l'arbre de Is 
fçience du bien G? du mal etoit ainfî 
appellé , parce qu’il avoit la vertu 
de faire connoitre le bien & le mal. 
Mais S. Chryfoftome , S. Auguttin 
Théodoret louriénent avec plus de 
fondement qu’il n’a été ainfî appellé 
que de ce qui arriva : ab eventu. 
Adam & Eve jouiiToient de l’inno- 
cence , & de la fociété de Dieu : 
mais ils ne fentoient pas affés toute 
!a grandeur de ces avantages. Ils 
tombèrent, & reffentirent auflkôt les 
funeftes effets de leur prévarication, 
ainfî par l’oppofition du contraire 
ils comprirent combien etoit ine- 
ftimable le bien dont ils jouiffoient 
auparavant : ce fut donc le fruit de 
l’arbre qui leur apprit le bien & le 
mal. 

L'arbre de vie n’avoit pas par lui 
jtnême & de fa nature la vertu decon- 
ferverla vie , & d’empêcher de mou- 
rir -, il ne devoit produire cet effet 

qu’eu 
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qu’en conféquence de la difpofition 
du Créateur qui avoit fait l’home 
immortel , & l’arbre n’etoit qu’un 
moïen arbitraire pour le conduire à 
cette fin. De ligno vitœ .^[ proptereà 
gujlabatur ne mors in iis, undequa - 
que fubr.eperet , 'uel fenettute con- 
fetti diverfis temporum fpatiis in - 
terirent. Erat ergo eis in lignis 
coeteris alimentum , in illo autem 
Sacramentum : quid Jign'tficans nifi 
fapienttam. 

Iletoit donc aufli la figure de J. G. 
qui eft appelle le fruit de l’arbre de vie: 
§ celui qui fera victorieux je lui doue- 
rai à manger du fruit de l'arbre de vie 
qui eft dans le paradis de mon Dieu^ 

3 8 . L'Auteur du Jyjième des pré a - 
damites /c’eftPeirerius. LesZabéens 
ont aufli prétendu qu’Adam .etoit 
provenu d’un home & d’une femme, 
&qu’Eve n’etoit q.ue fa fécondé fem- 
me , Lilitha aiant été fa prémiere. 
0 11 ont ils puifé ces rêveries ? 

41. Caïn a bâti une Ville .L’Ecri- 

q S. Aug. dans la cite de Dieu. Liv. 13. cfc sqjj 
: £ Apoc. z. v, it» . > . 

Ce 
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ture rapporte tout cela après la mort 
d’Abel : mais c’eft un ujîeron pro - 
teron comme il y en a fouvent dans 
l’Ecriture ; c’eft à dire une tranfpo- 
fition.Moïfe ne dit point quand Caïn 
connut fa femme , quand elle mit au 
monde Enoch , ni quand Caïn bâtit 
fa Ville. Moïfeafait au commence- 
ment du 4. chapit. l’hiftoire de Caïn 
& d’Abel tout de fuite, la conduisant 1 

jufqu’à la fin. Après il revient à ce 1 

qui concerne Caïn en particulier , & j 

il reprend les chofes de plus haut. Caïn j 

a donc connu fa femme ‘auflitôt qu’il î 

a été marié , & il a eu une quantité ' 1 

d’enfans. Savoir fi Enoch etoit fon ai- i 

né , c’eft ce que Moïfe ne dit pas ; t 

& quand il l’auroit été , & qu’il au- t 

roit eu 100. ans alors comme il les j 

pouvoit avoir , Caïn a pû doner fon J 

nom à la Ville qu’il bâtifloit. Caïn t 

n’a bâti fa Ville qu’après le meurtre y 

d’Abel , or il ett arrivé vers l’an du ti 

monde 130. puifque lorfqu’Adam y 

eut Seth à l’âge de 130. ans Eve dit ^ 

que c’etoit un autre fils que Dieu lui 
donoit à la place d’Abel ; ce qui fait 
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èonnoitre qu’il n’y avoit pa$ lông- 
temps qu’il avoit été tué. II. a fallu 
plufieurs années à Caïn pour bâtir fa 
Ville rainfi elle n’a pas dû être ache- 
vée avant l’an 135. de la création. 
Combien y avoit il alors de monde 
fur terre? 

43. Enos. L’Ecriture dit de lui ÿ 
ifle cœpit tnvocare nomen c Domïnu 
C’eft à dire qu’il commença à l’invo- 
quer publiquement &folemneUement* 
plufieurs perfones & peut être plu- 
fieurs familles afliitantàfes facrifices$ 
au lieu qu’auparavant chacun faifoit 
les fiens à fon particulier ou dans fa 
famille feule. l’Hébreu & le Samari- 
tain portent : -tune cœptum vocari 
nomen ‘Domini t tes Septantes : jhiù 
fperavit tnvocare nomen c L>omïni *• 
Aquila tune cœptum efl . vocari esc 
ttomine *Domini : .les Rabbins tune 
profanatum efl invocando nomen TPo» 
mini i Onkélos tune in diebus eju$ 
Juperfederunt filii hominum ab in* 
vocando nomen T^omini. 

48 . Comme il efi dit dans V onzième 
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chapitré de la Gêné Je ou plutôt com- 
me Moïfe femble l’infinuer. 
f fo :Il Je peut faire que la puberté 
ne leur venoit qu'à proportion de 
leur vie. C’eft une conjecture de quel- 
ques Auteurs : mais elle n’a aucun 
fondement ; car fi les enfans d’Adam 
avaient- attendu à fe marier à 2,00. 
ans, Caïn n’auroit pas eu befoin de 
bâtir une Ville vers l’an du monde 

130. : &c. • . . . 

* • 80. Il n'y a aucun lieu de douter 
qu'ils ( ceux qui font péris dans le 
déluge ) ne foïent tous damnés. Il y 
à des perfohes cônfiderables parles 
places qu’elles occupent qui ont été 
lcandâlifées de cette propofîtion. 
Mais il fuffit de faire attention au 
rapport qu’elle a avec ce que j’ai dit 
àprès J. C. de leur impénitence , pour 
fe perfuader qü’elle eft exactement 
vraie. Néanmoins elle paroitra en- 
core dans un plus grand jour par ce 
que j’en vais dire/ ‘ ‘ v * .\v. 

Ce quia doné lieu à S. Jerome & 
à Rupert de croire qu’ils ne font ipas 
damnés , c’eft qu’ils oat entendu 
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paroles % non fermanebit fpiritus 
meus in homine in aternum qu'tà ca - 
ra eft , dans le fens que les parole?* 
des Septantes peuvent avoir , non ju~ 
dicabit homines iflos in fempiternum 
quoniam carnes funt , entendant par 
judicabit, non condemnapit: mais 
tous lesThéologiens prétendent qu’-> 
une tele explication eft inouie , aufli 
eft elle contraire à celle de 3- Augu* 
ftin & de Théodoret. ... . . . ; , 
En effet quand il faudroit lire com- 
me les Septantes non judicabit , t>n 
devroit fous entendre in mifericor - 
dia comme quand le Prophète dit: 
jndica me ‘Deus & difcerne caufam 
meam de gente non fanffa. Car ffon 
vouloit entendre cette exprelîion en 
ce fens que Dieu ne condamnera pas, 
x>u qu’il ne punira pas ces homes, il 
s’enfui vroit que Dieu leur auroit fait 
grâce dans le temps même qu’ils 
etoient corrompus, puifque Dieu pro- 
nonça cet arrêt dans le temps que 
omnis caro corruperat viam fuam 9 
£ quoi S. Jerome & Rupert n’ont pas 
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fait attention : àu lieu que ces paroles 
awæ permanebit comme il y a dans là 
Vulgate ou nonjudicabit comme ont 
traduit les Séptantes, ne lignifient pré- 
cifément que ce que Dieu a dit au 
même 1 endroit en d’autres termes : 
delebo hoinïnem quem creavi à /acte, 
terra faifant à abftraétion de leur fort 
eternel. 11 p’eft donc pas poflible de 
fuivre en ééla le fentiment de ce di- 
vin interprète des faintes Ecritures# 

' J. C. en a dit fon fentiment, il faut 
Fecouter: ^ & finit fa&um eft in die - 
bus Noé ità erit & in diebus fi lit 
hominis : edebant & bibebant : uxo - 
res duc e ban t dabantur ad nüptiUs . 

ii f que in dïem quâ int ravit Noé in 
arc am & venit diluvium & perdidit 
omnes : voilà leur impénitence clai- 
rement marquée , & conduite juf- . 
qu’au jour ^ que Noé eft entré dans 
l’arche, que le déluge eft venu & qu’ils 
ont tous été détruits. Or s’ils n’ont 
pas fait pénitence , qui ofera aflïïrer 
qu’ils foient fauvés ?• • ' ' ; 

On pouroit même entendre pat 
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le terme perdidit outre la Inort dti 
corps la damnation de l’ame ; car 
J. C. porte le même jugement die 
ceux qui ont péri dans le déluge que 
de ceux qui ont péris dans le temps 
de Loth par le feu du ciel : Jimili - 
ter ficut fatlum e(l in diebus Loth: 
il emploie la même expreffion pour 
les uns & pour les autres omnes 
perdidit. Or S. Jude dans fon Epi- 
tre catholique la entendu à l'egard 
des Sodomites de la damnation : ïg- 
ni s aterni panam fuftinentes. 

Néanmoins fi quelqu’un vouloit 
croire qu’il y en eut eu qui en fe ^ 
noiant fe fuiTent convertis , fans que 
cela dérogeât à l’uni verfalité de la 
propofition de J. G. qui dit formé- 
lement qu’ils n’ont point fait péni- 
tence julqu’à ce qu’à ce qu’ils ont 
tous été détruits par le déluge , à lui 
permis : mais cela n’a aucun fonde- 
ment nulle part , quoique poflible 
d’ailleurs. 

f • 

89. Selon le texte Hébreu voilà 
490. ans depuis le déluge jufqit à 
la nai fiance d' If aac &c .11 faut rabattre 
, • Ce iv 
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38. ans de chacun de ces nombres^ 
parce que des 100. ans qu’avoit Sem 
lorf^u’il a engendré Arphaxad il en 
avoir vécu 98. tant avant que pendant 
le déluge ; & quoique Tharé ait en- 
gendré à 70. ans, néanmoins il en 
avoit 130. lorfqu’il.a eu Abraham 
comme je l’ai prouvé § ainfi otant 98, 
ans à Sem & en donant 60. de plus 
à Tharé le nombre total doit être 
diminué de 38. ans : par conféquent 
ce n’elt que 45-1. depuis le déluge 
jufqu’à la naifîance d’Ifaac félon le 
Texte hébreu. 105-2. félon les Sep- * 
tantes & 1002. félon le Samaritain. 

in. Ajfur les Ajfyr'tens , ou 
zienssCe font ceux qui etoient en 
deçà de l’Euphrate qui defcendoient 
d’Affur fils de Sem : ceux qui etoient 
en delà defcendant de Nembrod. 

118. *Des trois en fans de Noé oit 
a fait Jupiter ^ -Neptune & Tluton . 
H y a beaucoup d’Auteurs nouveaux 
qui traitent d’erreur palpable de croi- 
re que Jupiter, Apollon, Bacchus» 
Hercule ne foiçnt que des perfon^ 
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ges chimériques compofésdes vertus 
& de la vie de Noé , de Jofeph , de 
Moïfe & de Jofué. Ils prétendent 
qu’Acmon, Urane & Saturne pere, 
aieul & bifaieul de Jupiter vivoient 
au temps de Sarug , Nachor & Tha- 
ré , & Jupiter au temps d’Abraham. 
On les fait maîtres de l’Europe en- 
tière & en particulier de toute la 
Grèce. Et comme on voit néanmoins 
une fucceflïon non interrompue de 
Rois £ Argos, à Sycione, à Athènes, 
à Lacédémone , & qu’on ne trouve 
point que Jupiter ou Saturne foient 
venus les troubler ; cela fait croire 
qu’ils vivoient avant la fondation de 
ces roiaumes , d’autant qu’Apis troi- 
fiéme Roi d’ Argos prenoit déjà le 
titre de Jupiter ; On done à Jupiter 
pour freres Pluton qui fe contenta 
de l’Efpagne riche en mines , ce qui 
lui a fait doner le nom de Dieu des 
richefl’es , & Neptune»qui eut leslües 
& le commerce de la mer , d’où il a 
çté nommé le Dieu de la mer. 

143. Les Çolches ne Jont autre t 
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que les Chajlucéens. * pii les Caflu* 
ches differens des Coflociens & des 
peuples de la Colch ; de où Séfoftris 
établit une colonie d’Egyptiens. Et 
s'etoient emparés de la Taleftine , 
dont ils occupoient un canton feu- 
lement, après avoir cbajfé les Au - 
•uéens qui font les mêmes que les 
Hé véens. 

146. Moife que les Egyptiens ap* 
pelloïent Typhon. Ce qui n’empéche 
pas qu’il n’y ait eu un Typhon en 
Egypte avant Moife. Mais comme 
Moife avoit fait encore plus de mal 
\ l’Egypte que Typhon même , ils 
ont cru que c’etoit l’efprit de Ty- 
phon qui avoit agi dans Moife dom- 
ine ils s’etoient imaginé que c’etoit 
l’efprit de Mènès qui s’apparoiffoit 
fous la figure du veau qu’ils appelle- 
ront Apis. Et quoique Typhon ait 
été plus ancien que Moife & que l’on 
ait immolé des, homes fur le tombeau 
d’Ofiris ou Mènès, il ne s’enfuit pas 
qu’on y en ait immolé avant Moïle : 
•ou fi on l’avoit fait avant lui , au 

\Voïc s pag. 108. 105. Sc 
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moins r ne feroit ce pas avant Abra* 
ham. . • ' 

183. *Putiphar Eunuque de c Pba^ 
raon ® fon Général d'armée ■: d’aut 
très difent capitaine de fes gardes f 
mais cela ne rend pas le princeps exer - 
çitus de la Genéfe, f . 

104. Rar une fotte fuperflition ? 
Ou peut être en haine des rois pa? , 
fleurs dont ils fe louvenoient d’avoit 
foutfert beaucoup de maux. * 

229. Combien y avoit tique Jo «? • 
feph etoit mort quand Pharaon com- 
mença à affliger les Hébreux, Voïé§ 
pag. 305. & fuiv. 3 11. & fuiv. 

316. 35-2. & fuiv. 

231. Le Rot qui eleva J 0 feph , & 
celui qui commença à affliger les 
l fraè lit es. Voïés les mêmesendroits, 

232. Non c' etoit une hyperbole * 

Voïés page 32. . 

278. He la femme de Lot h Niobé.* 

M. l’Abbé Guyon dans fon difcours 
préliminaire dit „ tous les anciens , s 
ont obfervé comme une chofe re- „ 
tnarquable que Niobé fille d’Ina- n 

' * Voïés page ty* - •. i: ... *. 
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& chus prémier Roi d’Argos , fut ïa 
prémiere des femmes morcelés 
avec qui Jupiter ait eu affaire : ce 
9, fait paroifloit important & extraor- 
dinaire. Il ne s’agit que d’en dé- 
9» velopper le fens. Le mariage de 
M ce Prince avec Junon etoit recon- 
9, nu de tout le monde: mais réputée 
5, du fan g & de la race des Dieux, 
9, on ne la regardoit pas comme une 
„ femme mortele. Après la mort de 
9, Jupiter quelqu’un de fes : prêtres 
ÿ, aiant féduit Niobé , dit pour cou- 
vrir fa faute que Jupiter, etoit def- 
9 , cendu du ciel & s’etoit pris d’a- 
?> mour pour elle. L’invention de 
„ cette impofture paffâ pour un pro- 
' 5 , dige véritable. Apis qui fut le fruit 
„ de ce commerce fut déclaré fils de 
9, Jupiter, & Niobé la prémiere fem- 
„ me mortele que ce Dieu eut con- 
9, nue tant on penfe différemment 
d’un meme objet. 

« 2,79. Suppofant comme on rien peut 

■douter que Les anciens païens ont lû 
des livres de Moife . Sanchoniate 
Phénicien qui viVoit du temps de Jo* 
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filé dit les avoir lûs. Les Egyptiens, 
les Babyloniens , les peuples de la 
Paleftine ont eu beaucoup de com- 
merce avec Abraham & fes defcen- 
dans, Danaüs & les autres Egyptiens 
qui ont été en Grèce & en Ane y ont 
porté ce qu’ils enfavoient ,Ménélaüs 
qui eft venu en Egypte a pû en re- 
porter beaucoup de chofes dans le 
Féloponèfe. Mais outre cela il n’y a 
pas de doute que les defcendans des 
enfans de Noé n’aient confervé par 
tradition des idées groflieres & con- 
fufes del’hiftoire des prémiers temps 
qu’ils ont défigurée dans la fuite par 
les fables qu’ils y ont mêlées félon les 
occafions. Car enfin la fable n’eft pas 
toute fable : il y a toujours quelque 
chofe de réel qui y a doné lieu. 

296 . La dentier e cataracte du Nil: 
Ce font des chûtes des eaux du fleu- 
ve qui fe précipitent dan6-des gouf- • 
fres épouvantables avec un bruit qui 
•fe fait entendre à trois lieues à 1a 
ronde. 
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28 J. 1. 20. Achéfus , Ocaras 1. Achéfus 0 taras 
286. 1 . 10. Achencherès 1 . Acenckerès. 

289. 1 . 18. etoit 1 . étaient. 

291.I.16. lui eft 1. lui Çÿ. 

391* 1 . *3. on la vû 1 . on P a vfi 
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202. 1 . 10. Améttophis 1 . Antinopbis 

— - • i.xz.m i. v . . i "■ 

303. T. 17 . feptantccinquiémc 1. foi xante & 
quinzième. : 

306. h 13. la tiré X.l'a tiré. 

^,318. 1-. 13. l'Eptanonie 1. l'Eptanome, t 
324. t. 8- bour ï. bouc. . . ■ \ 

, ,. 325*. I- 7 * wènélaiis 1. Ménêlaüs. 

333-X.iy.exatraordinaire 1. extraordinaire « 

335'. .!. I .difqieni l r dif oient. ; ' ” , 

’ 33^. 1- il- fait detail I. fait le détail. _ 

338.1. f.pourX par. 

35^5.1. 9. 2 .°que quand l. z.° quand. 

. <» 35-8.1. Il .venu X. revenu. 

366. 1 . 8 . Man ét bon. croient X. Man è thon 
croient. 

«—• — X. i$.tribifon 1. trahifon. , ■ 

371 «J. 17 .les forêts 1. des forêts. 

397. 1. 20. jufqu'à ce qu'à ce qu'ils X.jufqu'd 
ce qu'ils , 





/ 
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addition 

SUPPLEMENT 

C E premier tome ayant été examiné par plufieurs 
Perfonnes des plus diflinguées de l’Univcrfité de 
Louvain , elles ompris la peine d'y faire des remarque» 
que je done ici avec les correéVifs que je me croi» 
obligé, éclairci par leurs lumières , d’ajouter à ce vo- 
lume. Je continuerai de communiquer à ces Melficura 
les tomes qui fuivront , & j’aurai le même égard aux 
remarques que j’efpcre qu’elles voudront bien prendra 
la peine d’y faire. 

J’ai dit page i f. quel intérêt aur oient ils eu Je trem* 
fer. Remarque : le même que Numa , les Prêtres d$ 
Bel & c. J’ajoute les Ifraïlitcs , admettant comme di- 
vins les livres de Moïfe , qui expofent leurs murmu- 
res , leur incrédulité , leur Idolâtrie , les vengence» 
que Dieu a tirées de leurs crimes jufcju’à les détruire 
tous dans le defert, ne pouYoient fe Satter que ces 
Livres fuflent capables de faire «ftimer leur Nation. 
Les Prophètes , Jelus-Chrift, les Apôtres , en le faifant 
mettre à mon pour fouteair des faulTetés & des im- 
poftures ( fi c» qu’ils atteftoient eût eu ce charaftcrcj 
n’auroient paa trouvé le même intérêt à en impofèr 
que les Prêtres de Bel & c. 

Pag, 18. Il ferait naturel de croire que chaque berne 
Auroit le fien. Remarque J ’ aurais mieux fait de 
dire i il e/l naturel de cretre que chaque home a lefieni 
Chaque home a un Ange Gardien , & il cft naturel d« 
croire que chaque home en a un pour luifcul , lepalTago 
de l’Bvangile l’infinuant. C’cft ce que j’ai voulu dire. 

Page 28. On trouve que je cite St. Chrifo/lcme pour 
deux fentimens contraires. Qu'un Pere ait fait con- 
finer en deux traits la reflcmblance de l’home avec 
Dieu , comme Tertullien & St. Chrifoftomc , cela M 
fak pas deux fentimens contraires* 

A 
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» ADDITION. 

Pag. 2.9. C'efl ce que St. Paul nie ( que la femme 
loic faite à l'Image de Dieu ) Remarque On ne creit 
pas que St. Paul le nie : &• on n'entend fus le pajfage 
de St. Augu/ltn tel que je le cite. 

Plurtcurs Pères ont cru que faint Paul nioit que la 
femme fut faite à l’Image de Dieu : par exemple 
Diodorcde Tharfe que Téodoret cite interrog. 14. in 
Genelim i faint Auguftin lib. 11. de Trinit. cap. 7. 
neanmoins le St. Docteur explique St. Paul en difant, 
que la femme cft l’Image de Dieu avec i’home, enfortc 
que la fubftancedc l’homc & de la femme eft une feule 
Image de Dieu : Mulierem cum viro fut ej fe Imagi- 
nent Dei , ut unx Image fit tôt * tlla fubfiantia : Mais 
les autres Peres n’ont pas cru que fàint Paul niât , 
que la femme fut faite à l’Image de Dieu. En effet 
comme Meilleurs de Louvain l’ont fort judicicufè. 
ment remarqué , Multer quantum ad e/fentialta aquè 
homo efi ac uir. D’ailleurs des traits de rcfcmblance 
de l’homc avec Dieu que les Peres ont relevés la plu. 
part conviénent également à l’hornc 8 c à la femme , 
comme il cft aifé de le conclure de ce qae j’ai dit. Cee 
explications que j’aurois du doner à l’objedion que je 
me fuis faite fauvent une autre confequencc que Mrs. 
de Louvain ont fait remarquer que l’on pouYoit tirer 
de mon objection & de ma réponfc , qui eft qu'il 
s’enfuivroit que la Ste. Vierge Mac de Dieu ne Ic- 
roit pas fon Image. Ce que je n’ai jamais prétendu 
conclure , ni doner à penlcr. 

D’autres Perlones en place ont témoigné fouhaiter 
voir les partages des Peres qui tiénent que l’home efi 
fait à l’Image de Dieu quant au libre arbitre. Celui de 
St. Jerome fc trouve dans l’Epfrre 196. “ Solus Dcus 
,, eft in quem pcccatum non cadit. Caetera enim cum 
ji fint libcriarbùrii, juxta quod & homo ad Imaginent 
fiinilirudinem Dei faéfus eft, in utramque par- 

tem f'uam poflunt fle<ftrrc voluntatem ,, Celui de 
St Ambroife lib. 6 . in Exameron cap, S. de Su Jean 
Damafccne lib. a. Defidc Orthodoxa cap. 12. 8 c lib. 
}• ®*p* 
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Page 40. |'ai dit: Combien y avoit il alors d'homes 
fur la terre nés ù' Adam &■ Eve & d’eux memes , ( Gain 
& Abel ) Remarque. On tient qu'Abel efi demeuré 
Vierge. Cela eft vrai , & je l*ai dit page 53.C’ift pour- 
quoi il faut rcllreindre le deux mêmes à Ca n le ul , 8c 
entendre de leurs enfans des enfans d’Adam & Eve 8 c 
de Caïn. 

Pag 77. l’ai dit de l’opinion de ceux qui enten- 
dent les paroles de la Gcnéfe. Eruntque dies illius 
f homitiis) 120. annorum : de la durée de la vie des 
homes, qu'elle ét oit infoutenxble. la raifon que j’en 
ai apportée, c’cft que dans tous les temps il y a eu des 
perfonnes qui ont vécu plus de 120 ans. Mes Cenleurs 
foin obferver avec raifon que cette preuve efltnfufti- 
fante ; parce que l’on pourroit prétendre de même que, 

,, quand le Prophète fixe la vie de l'home à 70. ou 80. 
ti ans , & l’Auteur du Livre de l’Fccldiaftique à roo.an» 
„ au plus , cela feroit inloutenable , puifque dans tous 
,, les temps il y a eu dis homes qui ont vécu plus de 
} , 70. 80. & 100. ans ; & que l’expretfion d'infoute- 
., nulle cft trop forte, puifque les interprètes appel- 
aient cette opinion la vulgaire. 

i Néanmoins comme j’ai une raifon plus forte a fub- 
fitucr à la place de celle qui a paru trop ioiblc , je 
feutitns toujours l’opinion contraire avec les Pcïcs 
que j’ai cités : la voici. . 

Si les paroles de la Génefe , erunt que dies illius état 
une Sentence qui limitât la vie de l’home à 120. ans, 
le terme commun de la viellefle des homes d’apiès 1« 
déluge , ou le période ordinaire de leur vie auroit dn 
être borné à ce nombre d’années : il auroit du arriver ra- 
rement que des hommes vécurent p us long-trms,8c 
s’il s’y en étoit trouvé quelqu’un qui l’eût fait plus 
longue , il auroit dû être regardé comme favorifé d’un 
privilège fpécial , & tiré de l’ordre commun ; 8c c’eft 
ce qui ne le trouve pas dans la vie des homes d apres 
le déluge. Au contraire dans l’efpace des 6 . ou 7. cens 
ans, qui le font écoulés depuis le déluge jufqu’i l’ar. 
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4 ADDITION 

T ivée de Jacob en Egypte , prcfque tous les liome« 
dont l'Ecriture marque la longueur de la vie ont vé- 
cu plus de no. ans, comme il paroit par la vie des 
io. Patriarches qui ont vécu depuis le déluge jufqu’à 
Abraham, par celle d’Ifaac , de Jacob , &c. 

Pag. 8 o. J'ai avancé qu'il n'y avoif aucun lieu Je 
ieuttr qu'ils ne fuJJtut t*us damnés ( ceux qui ont péri 
dans le déluge. ) kc fondement fur lequel jena’appuiois 
font les paroles de J. C. en St. Luc chap. 17. Mais 
mes Ccnfcurs remarquent , & j’en conviens à prtfent 
*vcc eux “ que J. C. ne le dit pas formclcment , quoi- 
,, qu’on puillc fort bien conclure de ces paroles , que 
,,ccux qui ont péri par le déluge n’ont pas fait 
,, pénitence jufqu’au jour que Noé entra dans l’Ar- 
che ; & que quelques uns d’entre eux peuvent avoir 
p, été repentens en après , lorlquc le déluge commença , 
fie qu’ils fc yoioient pourfiiivis par une mort prochaine Sc 
inévitable. Cum occidertt eos qu&rtbant eum. Pfal. 77. 

Mes Ccnfcurs remarquent aulîï “ que le partage de 
,, St. Jude , qui dit des Sodomites : lgnis eterni pe- 
, t nam fufiinentes : ne prouve nullement la proportion 
,,que j’ai avancée, parce que fi , de ce que J. C. com- 
M pare les Sodomites à ceux qui périrent par le délu- 
»>ge, on en vouloir conclure qu’il n’y en a eu aucun 
, , de ceux ci de fauvés , on pourroit prétendre de mê- 
,,me, que de ceux qui mourront aux jours du Fils 
„ de l’Home il n’y en aura point de fauvés, parce 
,j que J. C. du qu’il en fera de même alors , qu’aux 
,, jours de Noé : ce que je n’ai jamais prétendu. 

Outre qu’Efthius dit qu’il cft vrai fcmblablc qu’il 
y a eu plufieurs Sodomites de fauves. 

Quant à l’explication du partage de l’Epitre de St. 
Pierre, il y en a trois differentes : celle de St. Au- 
guftin que j’ai donée comme celle qui in’a paru la 
plus refpc&ablc , & que l’on peut voir dans (a lettre 
99. à Evodc , qui cft la 164c. de la dernière édition 
de Pans : celle d’Ecuménius qui cite St. Grégoire de 
Nazianze orat. 13. & qui entend par v les incrédules 
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*cux quivivoient dans le temps que Noé fabriquoitl’Ar. 
che , qui tic croioient pas encore explicitement en 
J. C. mais qui étoient tclemcm difpofés que s’il fût 
Tenu de leur ttmps ils l’auroient reçu: & celle d’Ef- 
tfaius qui entend par les incrédules ceux qui font pé- 
ris par le déluge. 

Rien n’efl échappé à l’habileté & à l’attention de 
Mrs. de Louvain, ils ont fort bien aperçû que j ai 
fait un qui fr» que en attribuant à la verfion des 7°. 
ce qui eft du texte Hébreux , & au texte Hébreux ce 
qui eft de la verfion dcs7°* C’eft une bévue que j ai 
faite dans mes extraits en marquant par ce mot He - 
brtux les paroles des 70. au lieu de mettre cette mar- 
que aux paroles du texte. 

J’en ai fait un pareil daPS mon fupplémcnt en di- 
fant , que I’exflicutien de St. Itrov.e état iticute. J ai 
confondu le paflage de ce Pere lib. quæfi. Hebraic. 
in Genefim où il dit “hoc eft, quia fragilis eft înho- 
„minc conditio , non eos ad æternos fervabo crucia* 
,,tus, fed hîc illis reflituam quod meuntur. Ergo 
,, non fèveritatem , ut in nofiris codicibus legitur, led 
8> clementiam Dei fenat , dum peccator hîc pro fuo 
,, fcelcre vifitatur. Sur quoi Efthius dit, comme mes 
Cenfeurs l’ont remarqué “ Hieronymi verba procedum 
,, ex hypothefi psenitentiæ ante morttm concept»; fié 
,, non aliter „ Auffi St. Jerome entend il les paroles , 
erunt dits illius no.Munorum du tems que Dieu ac- 
cordoit pour faire pénitence j j’ai confondu, dis- je, 
ce paflagc avec celui du même Tere fur le 1. chap. 
du Prophète Nahum , dont j’ai parlé page 8 . “ fi 
,,vobis videtqr crudelis > rigidus & crue mus, quod 
,, in diluvio genus delevit humanum , fuper Sodomam 
„&Gomorrham ignem & fulphurpluit... Scitoie eum 
,, ideô ad prsefens rtddidific fupplicia neinaEterr.umpu- 
f ,niret. Ccrtè aut vera funt quæ Prcphetæ lcquuntur 
„ aut falfa. Si vera funt quae de fevrritate ejns viden- 
s ,tur dicere, ipfi dixerunt : judicabit Dtn.inus bit 

,, in id tfjum tn itiluUtimt. Si a ut cm falfa funt , & 
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„ falfum eft hoc quod dicitur : non confurget duplex 
„ tnbuUtio i falfa eft ergo & crudelitas quæ inlegcdcf- 
„cripta eft. Quod fi vctum eft, ut negare non pote- 

runt , dicente Prophetâ, non ju die abit Dominas &c. 
,, Ergo qui puniti funt pofteà non punientur. Si au- 
,, tem illi pofteà punientur, feriptura menritur , quod 
,, dicerc nefas eft. K eceperunt ergo & qui in diluvio pe- 
jjrierunt, & Sodomitæ & Egvptii & Ifiaïlitar in folk 
„ uidinc mala fua in vitâ fuâ.,, C'cft de l’explication 
de ce dernier paffage , que j’ai voulu dire que Loslhéo* 
logions prétendent qu'elle ejl moitié. 

Page 8 1. lin. penult. au lieu de dos luifs il faut lire 
des Ntnivites. 

Page il 6. J’ai dit: il y h Apparence qu' Abraham a 
été aujfi Idolâtre. Remarque. Il ftmble néanmoins que 
s’il P avoit été , lofné l'auroit aujfi bien dit de lui que 
de Tbaré & de Kathcr. Ce qui m’a engagé à tirer ma 
eonléquenee, c'cft l’habitation d’Abraham avec Na- 
chor & Tharé fes Pères qui étoient Idolâtres. Le fi- 
Jence de jofué qui dit de Nachor & Tharé qu’ils 
ont été Idolâtres , &c qui ne le dit pas d’Abraham qu’il 
nomme avec eux , eft une forte railon de croire qu’il 
ne l’a pas été. 

Page 133. J’ai dit: c'eft le [intiment de St» jiuguftin. 
Ces paroles doivent fc rapporter à ce qui précède , mais 
juppojé Sec. Mes Ctnfcurs cftiment que j'aurois dû ne 
,,pas aller plus loin , parce que la fuppofition que je 
„ fais pourroit faire perler qu’il feroit permis à un 
„ home d’expofer fa femme à être violée pour fauver 
„ fa >ie, ce qui n’eft pas vrai je n’ai pas eu intention 
f> de le donner à penfer, & je crois que la chofc n’eft 
,,pas permife. 

Page 153. Mes Cenfeurs trouvent que “ fi Abraham 
,, ne fçavoit pas quand Dieu refufcircroit fon fils , il 
„ ne fcmble pas allés exeufé de menfbnge. ,, Abra- 
ham dit à fts domtftiques qu’ils reviendr oient. U n’a 
pas dit , enfemble. Ainfi quand Dieu n’auroit refufeité 
lfaac qu'aptes qu’Abrahài» auroitcié de retour, Ifaac 
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AU SUPPLEMENT. 7 

revenant cnfuite , Abraham auroit dit vrai,' & par 
confisquent n’auroit point menti. 

P. 16 f, C'efi le ftntiment de St. Chryfoftome &c. On 
demande à voir le paiTage. Il eft dans l’homclie 53. 
in Genefim où l’on peut le voir. 

Pag. 168. On ne voit pas qu'aucun des Princes A G- 
monéens les ait aflujetîs (lesldumécns ) mes Ccnfcur* 
trouvent dans Jofcph lib. IJ. Antiq. cap 17. que 
Hircan les a fubjugués , f$> qu'enjuite ils ont été répu- 
tés luifs. Cependant le même Auteur dans fon Hiftoire 
de la guerre des Juifs rapporte que les Iduméctis pri- 
rent les Armes contre les Juifs , & il en parle conti- 
nuellement comme d’un peuple feparé des Juifs. Ainfi 
Jofeph , comme j’en ai averti , n’eft pas cxaél en tout. 

Page 180. J’ai dit l’injure ( le violement de Dina ) 
ne meritoit pas la mort. On demande fi violer hom- 
teufement une fille , comme parle ludith fÿ» par force 
ne mérité pas la mort. Cela le mérité fans doute fe« 
Ion les Loix Divines & Humaines qui ont été établies 
depuis : mais il n’y en avoit point alors qui punit ce cri- 
me de mort. “ Sichem Princeps, dit le Pcrc Alcxan- 
»>dre, Dinarn ducere volcbat Uxorem : Idco le Popu- 
,, lumque cultro circumcifionis fubjecerat : accipere 
» paratus erat in dotatam , imô & augerc dotem ex 
>» propriis bonis quantum Jacob & filii cjus poftulafi. 
». fent , quæ certc illatam ir.juriam maximâ ex pane 
„ compcnfabant. ,, 

Pag. 164. Il y aveit une fécondé Pâque pour ceux qui 
étoient en voyage. Ajoutés ou immondes. Num. 9. 11. 

Pag- 167. Ce mot Hebreux Sch. mes Cenfcurs deman- 
dent quel mot Hebreux c'eR là. Ils ont raifon ; car il y a 
faute d’impre/lion : c’cfl Sch qu’il faut : un Zert an 
lieu d’un Cbeth ou d’un capb. 

Pag. 197. Il faut 1 61 6. au lieu de 

Page ? 43 * au heu de $<f. il faut 3^0. 

On prendra des mefures pour éviter dans les volumes 
fuivant les fautes d’impre/fions & les autres inconvé- 
niens qu’on a fait apperccroir. 
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M Eflieurs de l’tlniverfké de 
Louvain qui ont pris la peine 
d’examiner l’Ouvrage & d’y faire 
leurs remarques trouvent qu'il y a 
lien du beau bien recueilli i? d'une nou- 
velle méthode , beaucoup de précijion 
des remarques fort curieufes : Ce font 

leurs termes. 


\ ‘ 
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